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RAPPORT 



DU JURY CENTRAL 



SUR LES PRODUITS 



DE L^NDUSTRIE FRANÇAISE 



EN 1834. 



Le premier volume, qui paraîtra prochainement, contiendra 
l*Introduction historique et les Pièces officielles relatives à Texposition 
de 1834. 



SE VEND 
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RUE DE l'Éperon, no 7. 
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DU JURY CENTRAL 
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DE L'INDUSTRIE FRANÇAISE 

EXPOSÉS EN IS34, 
PAR LE BARON CHARLES DUP[N, 

l GÉNÉnAL ET TICE PRESIDENT DU JURY ^F.^^IIAI.. 



TOME SECOND. 

PREMIÈRE PARTIE DU RAPPORT. 




PARIS. 

IMPRIMERIE ROYALE. 

M DCCC XXXVI. 

453, 



LISTE ALPHABÉTIQUE 

DES FABRICANTS ET DES ARTISTES 

PAB LE ]URY CENTRAL DE l'eXPUSITION DE 1834. 




[MécaDisDiEl jH. d'ai 

EetDc-jA='" )^ ^ ^ 



AccAHt frèrM.. . . 

Accolas 

AcHEz-PoaxiEn . 
AsniEK-JAFiris. . . 

Ami*bi.b(SI"').. 
W 

Alan-Migoct .. 
iAldcrt 

Aixahd-Oeco B-Bi: 

Allizcau 

AUHBOIB 

Ahbkcstbk . . ■ . 

AUOBOS. 



Couvertures 

Portes dVcimes ta (er 
C-rdes 

Machines pour le coioi 

ChMn bonrredesoie, 

ChApemi 

Charme 

FioneHca 

Mouvements de nionti 
^Modèles ponr l'eDscjj 



Chapeaux 

Appareili gyinnHSIî<|uea, 



Ment. boD.. 
M. bronze.. 

M, d'or.... 
M. d'argent. 
Menl. lion. . 
R. m. d'or.. 

Citation . . . 
Cilalîou . . . 
-M. d'argem, 



M. bronze. 
Menl. bon. 

M. brome. 



LISTE ALPHABETIflCE 



DESIGNATION 

i PnÉSKNTÉS. 



Ahdr^ 

AniiftB(JeBn).. 



. Dom 



Cliarrue 
Semoir . . 

é KiBCHi-iN jMadiinc 

Andkbiv, Best et Le- 



AlfPBlVEAU-GoUJOH.. . 

Anghamd 

Ank^s 

Aurès 

Abliscociit (B"" d'). . 
Abuaho-Clërc 

ABHINOAND, MlNGAUD 

compagnie 

Arnaudtizon 

AmiuBiTËK cl Petit.. . 

Akhdult (J--I'.) 

Axoux. 

Aktkavd .... 1 

Atelier oe cuARiTé de 
Valogne 

Atkanblé , Briot El» 

El compagnie.... 
AuBifrèreB el comp 
AoiBRT (Louis).... 
Aubrt-Fbbvrkl . . . 



Gravnrea snr boU 

Cartes ge'o graphiques 

Papier de TanUisie 

Perles raïuses,, . . , , , 

Hnife pour riii>rIogcrie 

Modèles de grandes macliioes.. . 

AfBloircs cylioilriiiues 

Inslrumenls nro-toircs 

Cliàlea 

CoDtelIerie 

VoHe en tulle de soie 

Tapis vernif 

Draperie 

Tissas de laine ras el broclic's.. . 

Dentelles varié-es. . 

BoRDCte rie en feutre 



. Ment, hor 

M. brome.. 
. M. d'or. 
. M. i,r[.i 

. M. d'argent. 
. M. br(i>z< 
. Ment.hoi 

. M.dVge 
. M. d'a-genl. 
. Citaiicn 

. d'a-geni. 

. M. lr(t 
. M. d'ar'gent. 
. M. d'a-gent. 
. Mem.[io 

i. liron. 



. M. d'or.. 
. M.br(nzi 
. Meut. [lOQ.. 



DBS FÂBRICAKTS BT DES ARTISTES. 




VAbdot 

IIAiiqeii 

HAdut 

■AlIlITCL ainif, . . 

AVMTY 

Atnard frères.. 



. LilbDgrapbic 

■ Typographie 

. IiDjircssions 

ielleg, nappes... 
. Châles divers 

amie clastii|ue... 
. Gi^rde-robei.. 



Meni. ban.. 
M. broDie., 
Cilnlion . . . 

M. bronze. 
M. bronze, 
M. d'or... 
Cil&tion . . 
Menl. bon. 



fi«BOMfEAU . . . 

Bacot 

Bàcot père et ûls 

BiDiK père et fifa.. , . 

BilKBE 

BalbÀtRë aine 

Baleine 

BA1.1.DNDE 

Bamcei. 

Bâkcb-Tbiebcelin . . . 

BaIUET et FoURItlEK- . 
BAKsi-ZcBCHER etC'' 

Bamier 



.[Pmcea 
Fers . . 



Draperi 

. CiaailEcB 



Plaque d'argent. 

Papiers 

Rubans de gaze. 
Teinture de tissu 
Horlogerie.. . . . 

ImpresiioDs sur t 
Draperie ...... 



M, d'argent. 


ao3 


R. m.d'arg. 


300 


R. m. d'or.. 


89 


R. m.d'arg. 


40 


Ment, bon.. 


95 


R. m.d'arg. 


194 


M. d'argent. 


153 


Ment.h<,n.. 


S88 


M. bronze.. 


132 


Menl. bon.. 


339 


Menl. hon,. 


371 


M. bronze.. 


5J 


M. Jargenl. 


353 


M. bronze.. 


50 



UVn ALPHABixiQOl 



DESIGNATION 



Bakbiks. 

Babdou. 

BAmoEL. 

Bahjon 

Barkouin et Bi'Eis 
Babon-Dutava.. . 

Bahral frère» 

BAnnAu 

Barreau 

Babth 

BABTHELéuv 

Babti^mairb 

BAStIBN 

Babtiné 

BATTANDIIR.. ... 

BADORiCM™)... 
Baumoartnes et comp, 

Bade 

Bavzon.. 

Batle cISakdi's.. . , 

BEAGHKI.-SERt.OaT . . 

Beaudban 

BpACLèg 

Beauvisage 

BECHéroiLE 

BaCQDBSELLE 

Sun 



Serrurerie 

CliileidiïDiB 

Ressoris 

Pielret pr^cieuiei facticca,. 

Faïence fine 

GlotiEB gL'ograpbiqiiei 

EcliappemenU 

CoEfrerie 

ÉloffcB decoioa 

Percales, JRConai 

Coulellerie 

Cliilc» cachemire 

Pila de lin 

.Souliprs de femme 

c d'imprimerie 

Teinture d'ctnfTcs 

Papier* 

Cbeminëe» 

Draperie 



. M. bronip. 
. M. tl'ariçriil. 1 

Mem. [ion.. 

.Ment. bon. . 

M. l.rc, 



, M- bronir. . 

. Citation.,., 

, M. d'or.,,, 

, M. brunip.. 

. .Mcm. hi>i).. 
1. d-arg. 

. Ment. bon.. 

. Ment. bon.. 

. M. bronze. . 

, M. d'argent. 

. M. bronze.. 

. CitatioD . . . 

. Ment, tion.. 



DES FABBICANT8 ÏT DIS ARTliTES. 






T 


NOMS 


DÉSIGNATION 


— " 


il 

4 

149 
4 10 
999 

155 
349 
134 

58 
431 
190 
!64 
934 
436 

75 
904 

77 
240 
419 
106 
113 
150 
464 
304 
11,4 
136 
385 




CF^'l") 




Mem. hon.. 
Mem. hon., 
R. m. d'arg. 

R. m. bron. 
M. brome. 
Ment. bon.. 
M. brome.. 
Cilaiion . . . 
Ment. hon.. 
R. m. bron. 
M. Jargenl. 

MenLhoa.. 
M. d'argent. 

M. brome.. 


Saci et laj^Bnt 




ANGES père et 


Tapi* 


















Bitlancicrt pour presse» 












r, MALOTetcoinp. 






DetBb 


Produits cbimiques ^. 


R. m. d'arg. 
Ment. bon.. 
Ment. bon.. 
Menl. hon.. 
Ment. hon. . 
Ment, bon.. 
Ciiation. ., 
Citation . . . 
M. brome.. 
R. m, bron. 


IBB Cl LaKCLOIS. 


Couverts en fer 


„ 


















Armeakfen 









LIBTB ÂLPHABSTIQOK 



DESIGNATION 



Bernabdbi. 

Beinabd-Fleubt 

Bernauda 

Bkrniieiu frcrea 

Bebolla frèrei 

BbrtÉche, Laurquin 
Bbhthaud filfl et Manc 



VïoloQa , boBSea 

TrcËlcHc 

Bijoulçric en platine 

Huirea de picil de bœuf... 
Echappemept cTborloge.m 
D~p™ 



. M. brome.. S 

. Mcnl. bon 
. Ment. bon.. 5 



/ 



Bebtiie 

Bebthoud frères 

Besnieb oc Chaussa 

et PaissAKT. 

Besset Cl Bouc H ah D.. 

Bettightes , 

Bevallet 

Beteb 

BiCHELBEHGER 

Bichon 

BiDEBHANN 

BlESTA 

BiBT 

BlBTHT 

BiBXTB 

BuruB TAve Roniuu 



. Chrononièlrei. 

I Pétrin méoniqne 

TÎHUB de soie 

, Poreelaîne tenfîre 

.Toilei fine* 

Brodertei 

Tabatièrei , 

Cimenl iitbogène 

à éiptatioD 

Machine pnenmatiijae. . 

Fiig decscbemire 

Couvertares eo linc. . . 
&ibl« et blntoirei. . . . 



. Ment. I 

, M. brome.. '. 

. M. dW.... 

. M. Lronie. . 

. M. d'argent : 

. Citation . 

. Citation. 

. M. bronze 



, CiUtion. 

. CilBtioD. 

. Uent. bon 

. Ment. bon.. 

. M. d'or 

. Cilallon. . 

, Citation . . 



DES FABRICANTS ET DES ARTISTES. 




SE (Joseph). . 

CfiET frères. . 
CHETfrèreaetKLE- 

lER (Cëlesthi) 
iBft (lïidorc). . 



Cliaudonntrie 

Élau 

Quincaillerie 

Fila de [in 

Oulils 

Chuineties pour jaloiuies. 

Fera 

Papier» 

Hëliersï lacett. 

igamp» et colonnadei. 
locrustalion pour ébe'oiiti 

CDivre; estampes 

Pendnles 

Fers ■..., 

Essîeai 

Colona Sli!i. 

Toiture en linc 

Cotonnade 

Produils tliimiqaea 

Fani 

Socque». , 

Fer» 



Citation , . 
Citation . , 
Ment. bon.. 

Meut, bon, , 
M, bronie. , 
Citation. . 
M. d'argent. 
M. brome,. 
M. d'argent, i 
M.broHle.. 
Menl. bon.. 
M. brome.. 
CilulTon. , . 
Ment. bon.. 

M. dwe..t 

M. broDie.. 

. iTarg. i 
M. bronze. . 



M. brome.. 
Ment. bon. . 



nu 


LlïTB ALPMABÉTIOCI. 










NOMS 


DÉSIGNATION 




il 

■S 

95 
.49 
351 
206 
U3 

175 
iSi 

106 

181 
343 
133 

m 

378 
306 
395 
D7 
45 
304 
318 
3C6 
30î 
S4 

ao6 

ISO 


i 
II 

'! 

II 

II 




Boisseau père et GIi. . . 




M. brome.. 






Mcnl. bod.. 
Menl.boi... 
McDf. bon. 
Ment. bon.. 

M. brome. . 
M. bronie. . 
Mtnt.bon.. 
R. m. d-arg. 
M. brome.. 
Ment. lioD. . 
M. bronie.. 
Ment. linn.. 
Citatioji . . . 
M.d-argent. 
Ment. bon,. 
Citation... 
M.dW.... 
Ciiation. ., 
Ment. bon.. 
Citation. .. 
R. ro. d'or. . 
Mont. bon.. 
B. .. Jarg. 








BoissiBft et compagnie . 










B U PAU D-LVRU ELLE €1 


MoDMelinca .- 




BoRAFOUi 




BONJEAI. 






Bo N K A f B E e 1 CD m pngnie. 
BoKKAiBB et Dt.i.\cnE- 


Denteilei 








BosHAUB (Louis) 

BoNTiEFOt etcomp. . . . 
























BOBD 

Borde dit Largouhois. 
Boinian-MAKCET 
























Bo» 

Bo8aun.i.ON, Arkand, 

BOSSENS, MoUBEADtl et 






CbUra de loniej e»pèccï 










Boit-Memmcn onde et 










. 







QEB FÀBBICàKTS et DU ABTUTU. 



DESIGNATION 



BOUCACHAHD 

BODCtfEn-VlLLBGAUDI 
BOCCHKT 

BatCHOTCl Dafples.. 



BODDABD aÏDé. . . . 

Boudon-Cabok . . 

BocfT el RlBES , . 

BdL'PFONS 

BOOLAKO 

BODRBOIfNH 

BOCRBOCSE 

BoDiLDBADX aîné. . 

BOOHDOIf 

BOCBGBOIS 

BoiTKGBOis et Baui 

BOCRGOIN 

BouncdiGNOx. . . . 



. Or battu 

, Tciniure »or Isine , 

, Billards 

I T"ile!iïoi!e 

. Chapeaux eofcoilIeidelsIBDier. 
, Fers-blancf. 

Objets en marbre . 

Muquetenc , 

>Soie ■ coadre. 

. Ganterie de pean 

■ Tjpograpliie 

. Châlea coDimnoi 

. Fani 

. Papier» 

■ MudapoIiiM 

. SaTons 

■' Machine i!lGclrïi]ne 

• Innnimenls de rhîmrgic 

Machine à moadre 

Modèles de machinei 

. Charme 

. Vernis 

. Ouiil» 

. Tables et moulureaen marlre.. 

Gant), chauuans, cic 



. M. bronze. . 
. Citation . . . 



M. brome. . 


113 


M. bronze.. 


865 


Ment, hon, . 


495 


M. bronze. 


100 


R. m. bmi. 


71 


M.hronw.. 


as? 


CilBlion. .. 


180 


R, m. bron. 


35Ï 


Ment, bon.. 


J59 


M. brome.. 


130 



LISTB ALPHABETIQUE. 



DESIGNATION 

g PH on DITS PRBSBNTÉS. 



BODgIlUBT-DtIPOKT, , , 

BOUTBODX 

BODTT^ 

BaWBHs VAN CorPE 

LU. 

BoTBfl , 

Bbaconhieh (AIei.). 

Branb-Chevalies . . . . 

Bravx d'Ahglcae.. . 

BriUht 

Brkonot 

BaisuBT nflTeu 

Bkbnibb 

Bbbsiok (^Clande)., , , . 

Brkt 

Breton (M"*) , 

BniDten-CHATAuK . . . , 
BftiiRB (Clament).. . . 
Briuac (Comte de)... 
BbiueS , 

Brimot 

BusOD 

Bhocot 

Brouub (Jacqan) 



Ciiàfes libct et barrège, Schus 

Boites à cliapeaui, etc 

EapagnoUltes 

Bouillon 

FFaneilca 

ni, garni, bai 

Appareil pour la fabricat" du su 
Appareil pour cuire Ie socre.,., 

Cire k cacheter , . 

Conecrration des boii. 

Lithographie 

Couperose 

Colons GXët. 

Peigne» ,, 

Blbcrona 

Draperie 

Soies ouvrée* 

Fer» 

Presses lilbographiquei. , 

Presses lithographiques. ...,.., 

Soies Ële'es 

Cuirs forts. 

Sonnerie pour pendule 

Châles divers 



M. d'argent, i 
Citation. , 



I. d'or. 
Citation. . 
Citation. . , 
Ment. bon.. 
M. bronze. 

'argent. 
M, bronze.. 
Ment. bon.. 
Ment. hon.. 
Ment, hnn., 
M. bronze.. 

M. brome.. 
M. dWgent. 



ET DKB ARTISTES. 



DESIGNATION 



BBOtlB 

BbcREi. 

BucHT (FrtDÇoig de).. 

Bdgtiot 

BbLET (Joseph^eaii). . 

BUNTEN 

BoRAn et compagnie.. . 

compagnie 

BuacDW, Watteh c 

compagnie 

Bubon 

Buter (De) 



Cnis, rravates 

Teinture de la loic 

Registres 

Coniilaen 61 

Cuivres estampés 

Toile de chanvre , 

InslmmenU de piiysiqae. . 

Produits chimiques 

Etoffes pour nieublea 



. Instruments d'optiqoe 
. Fers-blancs 



Mcn 






Citation. .. 
M, brume. 
M. d'argent. 
M. bronze.. 
M. d'argent. 

M. d'argent. 



M. d urgent. 
R.m.dor.. 



Cu«H 

Cakn(Db) 

Cagkakd 

Ca[i.lot-Bellisle sis, 

compagnie 

Callavd.. 

CAHii.i.e-BEiLvVAis 




Prodails chimiques 

Echappements d'horloges... 
Instruments ai 
Soie» blimchc».,. 



Ciution . . . 


125 


Ment. hou.. 


449 


M.jroniG.. 


377 


M. bronze. . 


183 


M. broDEe.. 


13 


M. d'argent. 


9&Ô 


Mcni-iion.. 


346 


Heal. bon.. 


sn 


M.tfargent. 


173 


M. d'argent. 


lOB 



LISTE ALPHABETIQUE 



DESIGNATION 



Camille-Bolucaht . 

Cahu et CnOUTKLLK. 

Cahui-Rochon 

Caneuw 

Cakdhilhac 

Cahdin-Meauzé.. . . 

^aro.v-Langois .... 

I^arub ii'Hahodvii.li:> 

(H»"} 

Cartcran 

Cartieh Gia cl Ghibo 

CA,IITUI.AT{Si..lOIl) 

Gompagnio 

Cuei eii 

Cast£r.i 

Cauchois 

Cavailler 

CAVé 

Cateukh 

CAlM.ATCCGnAKCOUB 

Caeknate 

C£U.(KR-RlGAtlD. . . , 
CB«F 

Chacaki: 



Cotons RIé(.. 
Lïine Ëlèe. , . 
Outils 

Coutellerie... 
Broderies.. . . 



Glacière , ci 



I, 

|Onli(B 

I Produit! chimiquci 

! pHpïCM pi'îllla 

ISccQurï contre l'iDccndie, 
1 Initminents cToplIque .. . . 

Plomb..-. 

Objets en étain 

Machines b vipear 

Dessins pour bronie 

Calicots e'cTD 
Rouclrs,... 
Toiles vemii 
Tiblelleric. 



., lineset croises... 



. M.brojiK 
. R. m. d'oi 



M. d'argent.) 



. It. m. broo 
, M. d'argent 

Ment. bon.. 

Menl. ban.. 



Meni. bon. , 

. M. d-oi-.... 

. M. d'argent. 

. Menl. bon.. • 

. M. brome,. 

. Meot, bon.. 

. M. brome.. 

. Menl. bon.. 



DBB FABRICANTS ET DES 



iTBl^RD et Psimi 

iUSSESOT 

HTSPETflE 

ÉDBAQiceicomp.. 



DESIGNATION 



. Ëbi'uûlerîe . . , 

n orliflciellei 

. PorcelainE dnrc 

. Chilea 

, Coulellerie 

. Quincaillerie 

I Outils 

. j Mesures et rabau» vernis.. ., 
Fers 

■ Toi. 

, . OrKyrerie 

. . Doi'ure Eur cristaux 

, . Couvertures 

. . Suies k coudre el h broder.. 

, . Voiles , rabea de blonde 

, . InstroinEnU de cbtrurgie. ... 
, . Sac<|iies 

. . Draperie 

, , Globes géDgrB.pbii]ae9 

. . Deïlrine 

, . Fourneaal a yapeur 

, . Broderies 



H. branie.. 
Ment. hoD.. 
M. d'argent. ; 
M. d'argent. 
Citatioo. . . 
Ment, hou 

M. brome. . '. 



jR. m. braD.|S38| t 

M.broDze.. 

, .M. brome.. 

. Menl, bon.. 

, M. brome.. 

, M. broc 
M. broc 

. M. d'argent. : 

. CilatioD . . 

. M. d'or.. . 

. Citation. . 
. Cit,moii. .. ■ 



XVf 


LISTE ALPUABÉTiaUB 








NOMS 

UTIRM ou FA...C.-K. 


DÉSIGNATION 

DBS PRODUITS PHÉgENTÉ3. 


obKDur. 


iî 

■S 
34 
313 

ai8 

38 
46 
491 
419 
ICG 
304 
43a 
104 
4V6 
351 
S57 
360 
3i3 
304 
306 

3r,3 

133 
-183 
93 
103 
391 
115 


" 


Ç.„„k.e.iCh.„- 




M. d-or... 

Menl. bon. . 
M. bronie.. 
R. m. d'or.. 
R. m. d'arg. 


B.I.L, 


Chehih 


Cmenard frères 




Tapi» 

Draperie..! 




Chenevières 


. J" , ■ 




Chmi.es 


Gravure pour imprimerie 


Citafiod... 
Ment. hou.. 

Ment. bon.. 

Citation. . . 
Citation. .. 
M. d'or.... 
M. brome.. 
Ment. hon.. 
R. m. darg. 

R. m. bron. 


Chevauer 






Pierres lithographiques de ITonne." 








Chevalier (Cbartes).. 
Cbbvalisr (Julea).. . . 
Chevalieb-Roubt .... 

CBBVAI.1EB (Vincent).- 








InstnuneDU de physique 


Chopin et Melon 






CuiiEB et Fatjn 

ClKHINÉ et CirVAROC. . 


Tissus , cliUei en wie 


M. d'argent. 
Menl. bon.. 
Ment. hon. . 
Ci talion. .. 
Ment, hon, . 
M.bro(.ie.. 


Parapluies '. . . 




Cluic (Armand) 















DES FABRICANTS ET DBS ASTISTES. 



DESIGNATION 

9 fRÉtEinÉS. 



COCHINAT 

Coc« (Claude)... 

COFFB-GOCUETTE 

COOODREDX 

C0IR.ET 

CoUARDEAU-DirHE 
C0U.ETTA-L£FÉV I 

COU-IAB 



COLLOT 

Colomb 'f.. . 

Cdlombet et Henri 1 

CoLOCKD&i: btret. [ 

[ÏOLONDitE (Jean ) el 

COLVILLE 

COMBIÏ-BOSSEL 

CoHFAONlE dea fonde- 
ci et forges d'Alaii. 
CoHPAGMEdeU Grande! 

Combe | 

CoKPABXlB des haals- 

faurDMiix d'AIaii. . , 



Brosafs^l pinceaux., , 
Pâte9 alimcnlairei. . . . 

Cliâles variés 

Guitares 

Charrne 

l'e'gne» 

iDslgumenude physiq! 

Tabatièi-es.., 

Trélilcrie , 

Clom d'épingle 

Machines il daser.. . . . 
Machines k vapeur... . 

Phares ;. 

Linge de table 

Bretelles 

Rubans de gaxe 

Châle» 

Châle*. 

Coatenra TÎtrifiaMei,. . 

Tissus de soie 

Fer* 

Honille 

Houille 



Ment, hon.. 
Citation. . . 
Ment. hon.. 
M. brome.. 
M. bronze.. 
Citation . . . 
M. d'argent. 
Meut. bon.. 
R. m. d'arg. 
M. bronze.. 



I 



R. m d-or.. 


an 
as9 


Ment. bon.. 


245 


Ment. bon.. 


152 


MenLhon.. 


20G 


M. brome.. 


132 


Ment. hou.. 


101 


Ment, hon.. 


101 


Ment.hoii,. 


403 


M. bronze.. 


196 


M. d'or.... 


36 


Ment. hon.. 


310 


Ment. bon.. 


310 



USTB ALPHABÉTIQUI 



DESIGNATION 



CoNARD (Veuve). . 

CodEAU , 

Constantin (Vcuv 
Conte (Antoine) . . 

Convii.i.K 

Corniqij'el 

ConNUAii-T et Ca 



Coiityl-Vanjiei 

COCQDBH 

COMON 

COITAIS 



COVLAL'X. 



Cufc prcparii. ...... 

Produit» rliimiqucs. . 



• i 



Rubans cl brelclle* 

Conservation des atinieDli 

Typographie 

Cbàles, fanlaUUs et tliibe 
Robfs, cliidcï. Mande... 
Pei.iii de veau taniiëcs... 



ccumekt, cliarbeton 
Cbakdonîiaud... 
RNONT et CoDFEn- 

<îoiiiiniEH ■ .. 



Encre d'imprimerie.. 
cde betieraTc».. 

bnd! 

BUIarda 

Tiimade colon 

Deuïns de cbUu.... 

|l.ii|iea cl ràpei 

Ontii» 

Cb^es cachemires ït 

(Colons Sléi 

ISoiei grèges 



. Menl. h 
M. d'argent. 

. M. d'or 
. M. bronxe. . 



. M. bi'ODu 

. Meni.hoL 

, Menl. bon.. ; 

, M. broi 

. Ment. bon. . 

, Ment. bon.. 

. Citation. . . 

. M. d*argeiiL S 



. Ment. bon.. 1 
. Meut. bon. . 1 



DES FABS1CANT8 KT DBS ARTI8TBB. 



DESIGNATION 

s FDODUIT.^ pnÉgEni 



ÇoDROT '(Guataïp). . . . 

Codutuaihk 

CdOrtok 

GMTEAnx 

CooTCHiER el Lbbuko 

iPEL DE Lisac. . . 
Crespin (Eugène). . . 
Cboco 

Cbouzet 

ClIEHOT 

CdNIH'Gi 

CnaniER.. . . 

CSBTEL 

Covrc-Dbhdi 



Tuiles 

ToilcR ciréei 

Cuii's vemil , 

JProduiu chimïqitefl 

. Typographie. ', 

. Semofr 

. Châles 

. Châles en gaze, iîbsus ra; 

. Permques 

. Insd-. Jienu de chirurgie 
. Petits menblea en bois... 

. CliilesTariëg 

. Croisés de coloti.. 



. M. brome 
, Citation . . 
M. brnnie 
M. branle 
. Citation. , 
. Mcnl. hou 

argent. ■ 
. Ment. hon. . 



, M. d'iirgen 
. Citation. . 
. H. brome. 



. H. m. dW 
Meni, bon 



Dacheux. . 
Dacosta . . 
DAiciiBBn-i 
D41.1.AS. . . 



- Tultes 

. Appareil pour secourir lei noyés . . 

. BîjoDlcrie fBUUc 

. Transport lur pierre graphique... , 

. Cotons 6.Ua 



l. m. d-urg.!!?] 
M. d'argent. S( 
Men(. hon.. 1£ 
M. d'argent. 4Ï 
Cilalion l( 



LUTR ALPHABBTiairB. 



DESIGNATION 



Dalmont 

Damainvillk 

Dahirdit 

Dahloy (Matthieu).. , 
Dakhet père et frères. 

Daheo 

Da&cet 

Dabhes frérei 

DATiSel fila 

Daudst ainf el corap . . 

Daudet jeune 

Daudet - QiJEiniiTY ei 
campognic 

DAnexet Jeucii 

Dadpsiiiot-I4raiid. . . 

Davib 

Datib «îné 

David et Loth ....... 

Davio-Monsaiiit 

DbhMbgue, DEFaiES- 

euES et compagnie. . 

Debsugiie ( IlenH ). . . , 

Dbboitkseb (Cbirlei). . 



Gravure de caraclirei (Timprimerii 
Gardc-robea 

Semoir 

Ch&lei carré* cl langi 

Qnmciiilierie 

CarIcB giogrnpliiques 



Appureif poar In giflalinr.. . , 
Eloffe» pour Mores , . 

(Eillru métalliques 

Honeliairs foulards. 

Foolarda lalinéa et serges.. . 
Foulards et moncboirB. 



Colons filés 

Mdrinoa écnii 

Ptjtrïn mécanique 

PComb 

Êlaîn ea fenillos. 

Ropet 

ToHe blanche . .. 

Peignes h tineT. 

Métier à tiner 

Presses liihograpbiqnet.. . 



Ment. lion.. 
Citation 



. Menl. bon.. 
. Ment. bon.. 
. Ment. lion.. 



, Ment. bon. . 
, M. bronïp.. 
. M. bronze . 



. Menl. boi 
, Ment. bon. . 



. M. d'argent. 
. CitatiDn. . 



DES .PABRUAIKIB iET DE! JiRTISTES. 



DËSICKAÏION 



^CQCn 



.AFCUnCB. . . 
JU.Ani)B. . 



UUOCHE. . . 



:,A<i|e frères. . 

LATBAÛ Ris HÎ[ 



l.t&.^ 

^tlHK 

JwroL Lk- toQa ■ i.iie. . 



ArddiMi..'. 

Circwitenne*, satins iaipei 

Pomiei et emboutliaira 

idullique«.' 

Soie grÉgc 

Corrojerie ,■,... 

Faute de branip 

Scnflleu: 

Broderies 

Manganèse 

D^ à CDodire 

Papiers 

Cbemioée 

Onlili 

Truiiport nir pierre grepbii|De 

Draperie 

Huiles 

Contilsde fil 

Gaiei brochi?eï 

Broderies...'. .'..'. '■ . 

Papier d'algneiûsniie 

Bas dé tf ei^'dBMieir.' .'.'?..-.' : 



. CiiiUun 

n. broDic 
. Ment, lion., 
. Henl.han. 
. CiWtion. . 

m. brome 1 

. M. d'argent. 
, M, broDie. 

. Ciia.(ioii . . 



. Ment, boi 

. Cilation. . . 
. Citation. 



, M. d'argon 
. M. bronze 
. M. d'argent. 
. M. bronie.. 
m d'arg. . 
. M. bronie 
. R.m.bron 
. Citaiian. . 
. Citation. 
. U. brome. . 






DsSlIOtllLLOflS I 
PsfCAT-CHOl'ïf 
DUCH&KPB. . . . 



LISTE ALPB^B&nnVS. 



DÉTONATION 



Delehil. 

Delgcze 

Delooe-ÎIontigrac. 

Delokdhe 

Dklpech C ïeuïe) . ,; 

Delpoht aÎDe 

Delfdbte 

Dbharbs (Julea). . . 
DaiAttVK 

Dbmi-Doinbau 

DBHU.L,y cl MuTABD. 
DBpAKD 

Dbhisbl 

ftioH 

bspn.ycoNTAi 

DSOLKNWE 

DeRii8iiE(ChnrfcR>,. 



: InelrumeiiU <le physique. . . 
[Appnreil pour lu giflulinc. 



Vide-chanipagne... . ... . 

[IilcDBile» Je pioche 

l'roduil* p1iarinaceulï(|iic 

IJlliograpbii: 

Papiers Je {aaïawe 

CouLellcrie 

CoIb 

Tapis 

Bougie 

Mi;ublca 

CIidicB de cachemire.. . . 

Objeu en brome 

CiiEleur. 

Fers 



CL'oJi!si mètre 

! Appareil de dîalîllation.. . , . .. 
E-B""-; •■■",. 
Siifge inodore , . . ., 

Toîica il ïoileB;..j.... ...--.. 

Appareil pour Içbtn^.,,. , . , , 
OmcmenU monlA 



CiBtion. ■.. 


469 

178 




Cilalion. .. 


4B3 




M. Lronie.. 


318 




M, bronie,. 


437 




Menl. 1.01... 


391 




McnLliou.. 


lï.^ 




M. brome. 


31 




Meot.bon.. 


46G 


II 


Ment. bon.. 


9Gâ 




Meut. bon.. 


ii& 




M. dargcuL 
Meul.hon.. 


3U 
413 


II 


R. m, dor.. 


85 




B. m. dW.. 


141 


II 


M. broote.. 


509 


II 


Menu bon.. 


U 


II 


R. n<. d-or.. 


49 


ft 


Menl. bon.. 


338 


,'( 


M. d'or. . . . 

: , .. 

M. bron».. 


318 
333 

ff', 

m 

408 


• CI 

i\ 

U 
.1. 

1* 

n 



i FAUtlClSlftlBE DBS ARTISTES. 



VigneUca pour Jft.l^op«pbiej.. . 
■Bn'Ç.---.-.!-- '^ ,■..;■.... 



c"^i]fiis 



it copipagDi 



jhahes-Thb 

iHomi. . . . 



itotB 



r&E fiU Gt camp. . 

rukiNPtE. 

Itt'tlBHMat comp. . 



:i*3n:SIGHAT10N 

I HXSjVROlKIlMtPlÉlBnTés. 



ËlolTcs (reiaéca ci 



Fers 

Fils.ihibet.... ^ .... 

ITjpDgraphie:.-. .:'...■;.. 
tLîthograpbie:.'.'.'.\!'ii ^ . . .' 

H^nntamet dfrera.. .,'.;'.' 

Çtiapcaux... i. 

Lnmc fiWc , 

Coton» filéi 

Essieux 

SOCIJDCB 

CIiMes divers. 

Éloffeidc colon 

Tissiu de soie 

CoMiues Rn laî(aa 

. Ornements d'i^glise 

Globes gtfogrspliiqnes.. . . 

Reoiiic il nnar des habiu. . 



. Citation. 
. Citation. 



. M. d'argent 

. M. d^nrgent. 
. Ment. Iioi 

. d'argent. ' 
, Citalion. . 



. M. d'argent. 

, M. IiroQic.ic 

. Citsâon. .. 
. M. Jargent. 

n. d'urg. 
M, d'argent. 
Ment. bon. . 



UBtm AUVJMnutom: ) 



DES1GNJI-E10N | 



DiETBiGH (vcnve).... 
DiBTz et Heknamn.. . . 

biLtoit. 

btdVDOHnÀT '. . . . 

bubnr 

ÛàSbël père et fih'.'.'. . 
OfCAcNS père et GIs., . 

CadÈuÀn 

bebBii^T. 

D^LVOi-HcCUENIlt , , , . 

D()i<Fu)'HiEG etcomp. 

■r 

DsNBimwsKi et Gaie- 
W>Kt. 

DoHET 11 E Mont. 

DONioL Gl> 

Donner.. 

D0IIAtlI.TTWlELAND . . . 

Doublet jeane et Fic- 

«UBKOT 

BOUCBWiONT. ... 

DODIKBT 

D DDEU-F V lUAOZ. . 

DODlmATfrèrei., . 



Fonte ie ler:.-,<.ti'i ^ ^L>^>.i^^ • . . 

Soci de chairae ,, •■ ii.^f ; . : 

Pompe k incendie 

Bm et gBDts de fil d'Ecoue.'. ...... 

Malflona en verre, jniiuer Jaéqu^. 

Porcelaine dure. l . . 

Fiii ibibet :., 

MouBsélincB', , . . 

CoiivÊrlarê en linc | . . 

Braderici 

ImpreuioDs. . . ,. . . ,1; . .1,'. .■','1 , . . 

Fil» de colon ,,, ^,„. ..i. . . 

CalicoUiniODuelinje^, ..., . ..,\.. . 
Impreuioni. „ ,jk „,..vi. . . 



M. d'iti^i: 
Orntian, . . 
M. d'argent, 
dilatia'n . . . 
M. d'argent. 
frfenUhon.. 
B. m. d'arc. 
R. ni. d'arg. 
Citation. . . 
Ment. hon.. 



Piis de lin 

Contelleric 

Habaps de fii t. 



Toile méulliqni 
Châlei divers... 
Coutellerie.,,. , 
BîluDie 



94J I 



Cilattftn. ..|309"i 
m. dWjf.'ira 
m. d'arg. '959 

Cilalion. , . 
R. m. d'arg. 

. Ment, boa-, 1 134 1 
Lhon..! àl ; 
. M. d'argent.' 
, B.m.broiuc 130 
B.m.bronxe 311 



DBS FABUCAKTI BT DU ARTISTES. 



DESIGNATION 

• ES FSDDUtTS FHBSEHTÉa, 



Piaeesax 

Objcu CD lave da Vahk. 

Couleara ïitriliable*. 

' . . Pfintarc hjdrofage , 

T frirM. CliHinea-cibles. r . . . , 

JuD«s) Bleades , 

iLuoe filée ji i . . ■ . 
Michiue k toiner 1m en fa, ...... 

uel grelot* 

Vdoari > 

Ganterie de peau , 

Hoilogcrie 

Toile Ëoe , • 

FoDlainet 

Produits chiniiqacs 

Appareil pour saaier les maladai. . 



Éilia iK-PiLHoi n B . 



. . Coutellerie 

. . Filtres pour rafiaer le lucrc. , 

. . Msdapolams êcrne 

. . Reliures 

, , Cotona Gle'j 

. . Pinctiede colon, TnbUDe, eu 
. . Dealellca CD colon brodëei... 

! Pierres Tilhograpliiqnei 
Pierres iJttiograpTiîqnci 

I 



M. bronui.. 


SIO 


„ 


H. bronze.. 


304 


II 


M. bivnie.. 


189 




Citation . . . 


ai 




M. d'argent. 


»8 




Uenl-hoi).. 


95 




M. d'argent. 


is3 




M. bron»:. 


S6S 




Ueni. hou.. 


afi 




Henl.I,on.. 


149 




Ment. hou. . 


474 




Mont. bon.. 


34â 




Ciuiioa . . . 


iOO 




Ment, bon.. 


301 




R. m. d-arg. 


118 




CitsCion. . . 


7S 




M. d-srget... 


504 




Citation. .. 


tso 




M. d-.rgent. 


445 




H. d-argent. 


164 




M. d'or. . . . 


iii 




Citation . . . 


tàl 




H. frronM.. 

I 


ffl)3 
451 





LISTB ALPHABBTIQUE 



PlPP«^(TCnïe) 
PvFKBl'II., 
DtJBAHD. . 

9IIBAND. . 

DnaAHD ■ , 

DUBAHD . 



Tcnve] el comp. 



Céru»e. ........... 

Capmles eo plorali... 
Eventaila.^ 



DtBAKD jtIb.GdillAii» 

copipagnic 

DcTAïA (Baron}. . . . 

Dbtebtab 

Dornop jcnne 

Dovai-Lbbec 

DfVEBGSk.' 

IBWlVlSR (Veuve)... 



DESIGNATION 

i PRODUITS PRisEKT^. 



Impressions.. . 

Fera 

Oifiîvrerie 

Pompe H double pffét, , 
Meubles.. .>■.>...•• 
Garde-robes 



Tissus de H 



Bufflct 



Fers. 

TfsBUB .. 

Ruban» 

EspBgnoIi^lteR... . .*. . 

Tjpograpbie 

iSuci'e de (leflcraves. . 

E 



BitTWOOi) 1 Mécanicien 

EdHABCMH (papclerie). IPapierf... . . , . . , 

E^ JMacliines pour transporl.. 

ÉdoLBdesarUelnirfticrsjO'"''* 

^'A^en Mscbbei. . .' 



Mcni. bon.. 
M. bronze.. 

M. d'argi'uL 
M. d'argent. 
M. d'argcn). 
Ment. bon.. 
M. bronze.. 
Ment. ban.. 



M. d'u-gonl. sec 
M. bron 
Menl. b 
M. bmnze.. 131 

!A. d'argenl. 4^3 
Citnlinn 



M. d'or 
M. broi 



..|1D7| : 

"M 
I I 



DES PUHICANTB ET DB5 ÀKTUTES. 



DESIGNATION 

I PHODUITS PlélBNTÉg. 



ÉcOKde..rt, «m,fti«™ OuUI. ^ . 

de Châlon» , ModèlM de nuchiaet. li 



ÉCOLE de» arts dn prince-j HeuorlB. . . 
de Chimay. Icbaime».. 

Ecois manafacloiièr 

de Dieppe . 
Edooacd-Wisb I pHpîers., . . 



^*1d 



ÇBSI.T, RoDZ et comp. 

Kaurr. 

éuknp 

Élib 

Emhkbic et Geohger. 

EwoELHArin et comp.. . 
ÉiABD (Rerre J 



En-iVANT DE BRÉAinc.. 
EanVAMT fib aine. , , . . 

érsEiT. .... 

EmiBux , Padrb e 
compogniè 



Mcrinoa, chilcs imprimai.. 
Chaudronnerie de cuivre. , 

Tissus de crin 

Objets en albâtre.. ....... 

'Lithographie 

I Cartes gëogi'apliiiiues 

i Pianos. . . , 
Hurpes 

Collc-forle 

Colle-fonc 

Typographie 

Fil* dedi!cbetBde aaie.... 



F 



PABEÉou&NoiTBy IChâlea 

Faitot '. . JTapiB 

i Fers-blancs.. . 
Trefîlerie 

Palcon (TUodore).. . iDcDielIeB.. . . 



Palatibii ( Baron }. . 





>3»i 


Ment. bon.. 


89 


M. d'argent. 


na 


Ment. bon.. 


190 


R. m. d'arg. 


S83 


M. d'or 


G6 


Ment, hou- 


15 


Ment. hoo.. 


137 


Citation. .. 


303 


R. m. d'arg 


aos 


R. m. d'arg. 


486 
438 



R. ro. d'or- 


304 
893 


" 


fl. m.d'arg. 


3,55. 


„ 


R.^.J.rg. 


355 


II 


M. iTargcnl. 


493 


II 


R. m. d'arg. 


107 


•' 



Ment 


hou.. 


Ment 


bon.. 


R. m 


d'arg. 


n.m 


d'or.. 


Meni 


bon.. 



XXWl 



L18TB ALPHABVriQim. 



NOMS 

des 

4R9MTB1 00 FABaiCAll»rf. 



— r 

Pamok,. 

I 

FaiÎcot. 



DESIGNATION 

Dit PKODVIlf VKésiMTÉS. 



Pàitcie..... 

FàVLEK frères 

FAtQUST-LEMAlTRE. . . 
ifAVa0tr*PONCHET. . . . 
FAlniBi^ DtJPRAT . 

Faitae 'frères 

Paùhs fifs 

FjitfR«(t6tiis). 

PaVkeIc.v 

FAvkÉL 

Fataè»..,,,,^. .,,. . 

Fayavd 

FiilrAini....:.. 

Fi^ir-Kctf Aiti). ;..:.. 
Pânr-Bj^crHAtf]);'. :'.'.; . 

Feuagus 

Ferry 

FEirrnciàR^ 



Toile cretonne ^. . . * 

Maroquins. 

Cotons filés... 

Impressions sur txteos 

Velotirs. 

Rubans ' '. 

FleUiiB artificielles 

Telnttii-e d'étoffes 

Céraâie. ........... i 

Me'trer à tricoter i 

Or bâtln 

Draperie ;...;... 

Pesostères.. : . 

Bassinoire 

Laine teinte 

Sondage chinois 

Machines*. ^.. • ^ 

Espagnolettes. 

Marbres. . 

Fers .:. 

Couvertares 



îPEnoé-FASftARD. .... 

ijFica«R. #. . . «^ LMcabics 

iFicSBar « Serrurerie 

iPiftatEHEBAOi Papiers de fantaisie. . . « * 



OMTIlfCTIOlf 



obtenue. 



Citation. . . . 



Boites d*embaif âge» ^ • • • 

! Presse k huiicù. i. . . . ) 
(M. d'argent 
Grandes machines ) 



Ment. hoti. . 

R. m. d'or.. 

M. d'or 

M. d'argent. 

M. bronze.. 

M. bronze.. 

Citation . . . 

M. bronze.. 

Ment. bon.. 
^R« m. d'arg. 

M. d'argent 
M. bronze.. 

M. bronze.. 

Citation. . . 

Ment. bon.. 

M. bronze.. 

M. dVgent. 

Ment. bon.. 

Ment. hon.. 

M. brome.. 

Ment. bon.. 

M. d'argent. 

M. bronze. . \ 
I 
Meut hon. . 



DES FABRICANTS ET DU A&TUTES. 



DESIGNATION 



École des arts et m^iiersj 
de CbdJons j 



Ecole dei artg du p 
de Chimaj 



Outil» 

(Modèles de machines.. . 

iRessorlB 
Charmes.. 



ECOLB 

de Dieppe 

Édodars-Wisb 

EesiiT, RoDX et comp. 
ÉeaoT. 

Vxjkxa ■ . 

Emkxkic et Gbobcer. 



finCELVANlt ( 






Éeard ( ncrre ) 

EariTANT DE Breacx. 
Estivant Bis aîoë., , . 

ÉvER^T. 

Ethibux , Pacrb e 
compagnie 



jDentelIes 

I Papiers. 

Mdrinos, rhiica imprimcfs.. 

Chaudronnerie de cuivre.. . 

Tissus de cria.. 

Objets eu alb&tre 

Maroquins. 

Lithographie 

Cartes gëogi-apbic|Ueli 

i Pianos 
Harpe» 

Coilc-fortc 

Cotte-fortc 

Typographie. . . 

Fili de déchets de sois 



FABRsGcBiNociiv ICbiles 

Pàitot '. . I Tapis 

(Fers-btancs.. . 
Trefilerie.. . . 
'alcon Cl'b^odare]. ..IDenienes.. .. 



FAI.AIIED (Baron).. 



M. d'argenL 

Meut. bon.. 
M. d'argent 
Ment. bon.. 
R. m. d'arg 
M. d'or.... 
McDt. bon.. 
Ment. bon.. 
Citation . . . 

' R. m. darg. 



R, n. darg . 

R. 31. darg , 
M. Jargcm. 



Ment. bon.. 


101 1 1 


Ment. bon.. 


SisI 1 


n. «..rfarg. 


eap 


B.m.dor.. 


es!" 


Ment. hon.. 


"T 



XXVIII 



LISTÉ* ÀUPflAtilÊTIOTnl 



i" 



NOMS i 

I ■ ; I 

:\ , 6m 1 

AMIfTl^ OU FABBIGi 



• BBS ipxoBviTt rnitmris, i 



DlfTWCTIOV 

.ît 

obtenue. 



H 

O 



Bopmuni. firèrtf* •- • • . • 
FouvruBR AB: IomMijbs. 
Fo^mmltit. (ltfi«)ùV'j . . 
FojnmiyAi»ptof( et fflf » 



Kakirçois feiuie! cf Be^j^^**^'*'-** • • 



.. !•» t»' J 



lin I • * ; . 

' •••* •' •• • \Ptéêèé» lilhdgTBpliîques . ', .7.* !'. . 



Fftkirçdif fenne. . . i . . 



Cachemires fraaçaiir...-^ •;••.. y . . 
Imtmmentf de cliîvtirgie^v'4 î • I . . 
Bourrelets. •• • • •-••••/•i'''» i'«v« • / 

Tissus croisés ,,,«.••■•. l'V 

Presses lithographiques •' .' 



.'iilir 



Ment. hou. . 9 
Menthon.. 13 
CitaiioH» .•.•41 
R. m.'CTarg.l 1 
Mpbvôoze/.- 1*? 
Mcbl. hou.. 43 

' • cafi 

M. bronze. 






• I • 






!PitVRiMBAllr 

I 

Fiacta*TiÉfttVeV'. ;•:'... 



• fit «j ^K • I 



Penduleé.'.' '. . 

BiÉ'dé'soîébfodës.. 

CSâdrek imitant le bois. 



I • r-'M 



X ■ I 

I ■ SI 



MeiiL hôii.. 

•• .. »■■• 

Méiit. h on. . 
R. ra« aor. . 
Citation.! . . 



/ . . 



Couteflerie. . .' • • • i '• i .' . i . '.' 'RVm. bronze 



i t Miiit.'; I 



Reliitfes.:.;.. 



Bfjotitériés:'.' 
(Ac)erk 



»' -1 



Ment, hon., 
R. m. d'or.« 



45 

li 

5 






. .. .:-.r ■ ■ . . 

FutlWTlER .1 



PdzfeLIBR-, 



'.■■ 



fji .i. îî'. ■ . . 



< • ' I 

Côtltéituf es en zinc 



,• t 



» 






Limes... 

Blanchiment.. . 

Dessm OTin système de brocnes , etc. 

' ■*.■-. 

PoHes d'écluse eH ter ''...'..... 



... . . . .' J .' ! . i ^jn, MenV hc^... 



Citation . . . 
Ment. hon.. 



M. bronze.. 
Ment. bon.. 



1 






G 



GaWrt fib «iod et Gr-{ » 
^IV JDr.per,e 



^J^AyAK». ...ita..* .'• • • 



Registres. 



M. bronze.. 
Citation . . . 



5 



4» 



DES FAIBIUANTS «l-DIS. AHTISTES. 



DESIGNATION 



LlÙBp«9 

CbiicM ta laine 

Ciuvatee de «oie et fouli 

pianos..'. 

i UÉe.. 

Tvilca iniiivUiiiues.. ....• 

Pqippp. h inomdie 

Lqmpça............ ... .vt 1. 



» (Harqmud^), ^krbrei^. 




Tjpographiç, . 
M otBÏques. . . . 



Chaii 



Appareil pour le g 
Gazei, ficlius, etc 
Plaqn^ iTurgcnl... 
Fers creui 



ËtoOefi de mie brochéei... 

Pains k cacheter. 

Chipean^ 

QnîniÀitfièrie de cnin-e.. . 

Ôraperie 

Otjfit» en niirtre 



B. m. brome 

iiept.'boti., 
IL broizc. 
M. broDic. 
R. m. d'arg. 
U. broDic. > 
Cilalion. . 
Ment. bon. 
M. broni«. 
UeDt hao. 
Ment, bon. 



U. d'argcvt. 
M. broDie. . 
H. d'argent. 
M, Jargenl 

M. d'argent. 



B. m. d-arg. 


8 


Ment. hon.. 


135 


Menl. Iioti.. 


3G1 


Cilalion. .. 


315 


M. d'argent. 


14 


R.in.bronic 


49 


M. brome. .^ 


???: 



U8TB ALPnktiTlQVE 



OBSIOMATION 
smsonvitu -puiMiirrÉs. 



(Lucien)... 



CiA 






GÀ** iCHB fi €Kiui«tOT 

GaRIIIBR. w.i 

! \ 

G4nBii3u.. !..«...... 

GAtHHipi 

Garmi^r et GntMOL, . . 

GijinttB^. ..«.../... . 

GA«aiQUA0i frèréë. . . 
GaQMchadx fik et Pi-(^ 

fMP r"^^'"' 

G 



Outib '.».. . 

î 

Pendnlet ..... .,..;•* •^. ,■ 

LAinpes** •■ . . «•'•«'. -k k . « • «-• V V • • ^ . 
Caractères d*iittpi>fan0rié...', • : . j . • 

Perles fausses '.' . . 

Draperie « .■..•-.%" j . ; 

Draperie.. . .• • .- .'. . >.- « .'v ..... . 



Ajpj^ et I>vci,p8.{g^^ 

G4uot .(Théodore). . . [Marbres. 



■ . .il 



Gaumbk 

Gauthier 

■ ■ 

Gauzt.. 

GAVARD n • ^ • t^ ...... . 

Gavbaox 

G4VET.:.... '., .. 

Gl|FFkVTV. •••'....«.. 

1 ,1 . . . • 

iâ^Nf^ pi'LÀJ0NKÂl4E* 

G^RARf 4.. 

G^RARf et MiELOT. . . . 

GlfRAUlî j.. 

I f\ ~ •. .' ■ ) ^ 

G^DRfZ..'. '. .'•• 



DI8T11ICTI1IV 

obtenue. 



O I 

4 



Gilalioii lO* 



Citation . . . 

Citation'. . : . 
R. fil. cl\irg. 
Ment. boB.-.' 
Ment, bon; . 
M. -bronze.. 
R. m, bronze 
M. «bronzei. 

Ment. bon.. 
Ment. bon. . 



Outils ...;. 

Cotte-palis^ . . . .' 

Diagrapbè. « 

Presses cTimprimerie 

\yOuieiiene. ...••..........••.• 



Scarificateur siiratoire.. . , 



t . . • rf 

' .'» t 



Bougie. . . 
rOutiis.. .* 
Limés.. 
Lampes 



tr* I 



•»'IV»-»M 11 ••! !*»■ Ml ■■ M 



■v; 



10 
10 

m 
Mi 

4 
» 

401 



. I ■ il 



^^^ 



Pierres dîtes' maiennlu .•.•....;.'. 

I 



M. bronze.. |S9' 
R. m. d'or. . I 9i 

Ciution.... 10" 

Citation. . . 18' 

M. dlargent. %^ 

M. d'urgent. 341 

R. m. d'àrg. 11! 

Ment bon.. 1'^ 

.■'•"■■ 

ft.'m. d'arg. i 

Citation ... 31 

R. m. d'àrg. 10 

M. broute.. 30 

Ci^lJQB . . . 30' 



DES FAIfllCÀMTB CT DM ABTIBTES. 




H Ferbibhk. . . 

w (Pierre) 

H , Prtit cl 
tgiûe 

tr-TniDAuLT cl 
"pue 

p(Ch.rl «■).... 

( Benjamin). . . 

AM, BlUSKtfalEi 

ipa^^nie i 

rD'OLiNcouaT. 
[ et compagnie. 

•(L»urcnt).. . 



Monchoin gnic... 

Châles hindoni 

Slorei imprimas 

Di'Bpi garance 

BonncU cl bai de colon 

Draperie ^ , i 

iGaies bracb^ei 

Marbres , 

Cotons eiës 

PilophiI«8 

Cbarme 

Tabea de idfe recouverts de eaivre 
RuBpei d'ese^ier en fer erenz. . . 
Cbâles 

Giapeani de «oie et- de feutre... . 

Pttesd'luli« 

Lithographie 

Fer» 

Crpiueti 

Ecbappemeiit d'hariogCt- 

Po«e 

Pierrei m««liir<*r 

Cbilei imitant l'tndieD 



M, d'argeol. 
Citaiion. . . 
Menl. bon., 
H. brome.. 
M, d'argent. 

M. d'argent. 
Iil. d'argent. 
U. brome.. 
Citation . . . 
Ment. bon.. 

Ment. bon.. < 

Ment bon.. 
Menl. bon.. 
Ment bon.. 
Ment. hon.. 
MenL hoB.. 
H.m.broaxe 

MenL bon.. 
Ment bon., 
fl. m 4-'»'^- 

L bon-. 









1 


130 




94 




»Î6 




56 




J04 




43 




193 




W6 




I6A 




480 


.1 


nfi 


it 


13 




109 




toi 




390 


„ 


914 




511 


II 


430 


11 


40 


II 


373 


n 


374 


n 


316 


it 


11& 


II 


3a& 


'' 


86 


.. 



{IZI 



péSiGNATION 

i rBDDUITd PliliaBNTÉa 






as 



fc^»T.„. 



ÇOAP-' 

fois^u.. , 

Cc^E^ROrt 

À«ta^-HttciUHD.i 
GbbiS 

ÇOHTKXTE 

GoKAiD-RnssE. . , . 
GoNritnviLLE 



Gonfic. ....... 

OaMT.r fWWH).. 
GoTrBH. ::■, . . . . 

CoOBt-PKHitin.. 

Gmiit-iAno;. 
GOrriL.. .... . 



tilitfrit (Caïutani);. 



F) 



Mïrbrei 

Fera. 

Relînm, eio 

Produits plurmaceutiqnet.. 

foMiruret. 

Oulili. 

Velours peiaU 



Grttïn 






Verrerie 

Coffres-fortf 

Flûtes, darisetces 

Cnriles 

tielatine. , 

Quincaillerie 

Ni!ceBMirea 

Papier de hnlalùe 

HoQsselînea brochée* 

Lampe*... > 

Cotonnade*. 

Objet) en plastiqae 

Quincaillerie 

Toiles ordinairei 

ChAIci caclicaire* etblnâoti 



. Mcnl. iiui 
. M. d'argent. 
. M. d'argent. 4 
. McDC. fion.. ; 
. Ment, bon 
. Cilation. 
. Ment. lion 

■ M. d'argent. 4 
. R. PI. I 

■ Ment. hon. . 
. H. lironic. . 

■ Ment. hon. 

. M. d'argent. 
. Hcnl. bon.. 
. CiUlion. . . 
. Ment hon.. > 
. Ment. liai 



n. bronze 3 
. M. bronic, . 
, Citation. ,. 
, Ment. IioQ., 

, M. brame.. 
. M, bronze.. 



DES VAlHlCAKra IT DU UTiaTU. 




LUTB ALmABETIaOB 




ST DBS ARTIÏTEa. 




LISTE ALPHABKTKIUB 



DESIGNATION 



H|*«flMAh!i frérM { 

.iJTe!(c«uiir(D';,GAH- ^-^^j^^ 



T{Frrf<lém';.. 



H'KNECART., 

tlkKUH SU (a 
pMon jcunp. 
Hbihi jeune. 



IsxkTiBakrktkii 



B^iAt 

lit*..'..,.. 



Chllei 

Colon a (ilei... 
Glie» brocht' 
l*"g»" 

Marbres 



ttorloges 

Mnrbres 

Plancllei. éloffes de ranluii 
Flunellciérhi'.rllàl».... 
Flanelles, iD^nnoï, etc.. 

Tiipiïscrie en laine 

Lit» en fer 

Mécanicien 

IntTUïlatlDDii |iaur cfbilnUlC 

ItaprCMioiu dur liseus.. . . , 
CjrlJDiIrei cianelri» 



Menl, bot; 
M. d'or.. 



CilBtion . . . 
M. brome. . 
Horsconc. 
Menl. bon. . 
R. m. broo. 
Meiil. bmi. . 
Utuu bon,. 



lus 




(,™ 




9ï 




87 




161 




193 




460 




461 




i98 




Sf.7 




3»S 




73 




74 




73 




60 




119 




508 




HB 




414 




358 




344 




llfi 





RES FABBICANTS ET DES AHTISTU. 



DESIGNATION 



Bz*za(l(Anlouie). , . 



HlLDSBBAND. . 
HlfBEI.ANC... 






HOLKSR 

,3BACHBR frère 

HONOKÉ 

Hospice d'Avramc 
HoTTOT (Marie)., 

HODDAII-I-B 

H0UTÏBVIW.E 



Bout 

HOTAU.. . 
HoTfAU , . 
HCAKD. . 

HuAmT. . 



t'-MiriR 



HCET.. 



CoHl- 


l«ÇO 


ndeFlindre 




M. B 


Dnettei 


Filî e 


«sde^che^ir. 














R-t^ 


,rAf 





Proeecii' pour iBcidc anlfnriijuc. 

Parlercnilles. albums 

Pai'celaine dore 

Peintures imitHnt les marbres., . 

Blondes 

Rohes CI (!chiir|)es de bCandes. , 

LithogrBjihii^. . 

Bijouterie dorrie 









Ml' lier » Il Jacqi. 






Ci(B(ior 

M. dnrgenl.' 

R. m. d'D<. 
il. brome.. 
.M. brome., 
Menl. bon.. ^ 
Menl. h on 
M. l.ronM 



^rent. Iiuti. . 



M. d'nrfieiH. ! 
M. Iiror 
.VIeiil. [ion. . 
M. bror 



M. 1 



U»rU ALPUAB^TIOUE. 



DESIG.\AT10\ 



HWbM.v.1 

HèiaV 

f!«fr.(Gkariei) 

BniiEr..v.-i)..t/ 

|u>UD])'M)lll9T0It(Hll«) 

Iï»nii|« ( Anltroiac ) 

tf«^lK-JE>U.'ATOI!CBE. . . 

ftetiiEf et toviptgnie.. 



Scmain 

Produit» chimiqnei 
Gilcu, panulons et 

Serrur™ 

dicminéea 

Braderie! 

Bufllelcric 

Buffleierie 



Portefeuilles , klbam- . 



Imccoud 

JADKaoït frères.. 
lACqn. ...^ 

J'ittfUll-pBTI'r. . . . 

ftCÉtias 

dHif-nam 

a«B6i:BIlT. ... .. 

JfetftuiMART. . . . 

Afcm'Hi^ 

îj**""'" 

JAnAtiD pèip ce 

JAILLBT. 

lAVtN'BBATKIS.. 
JAKSEIT 



GrsisMge d«i inachin< 



MoDtrcs inarines. . . 
Porcelaiuc dure . . 
Souliert defemnie.. 

Reliures 

de Paris. 

Papicn pcinli 

PeDiiule 

ChcHiintes 

Pa|iiers 

Miflier Jacqnart. . . . 

Ecrani 

Draperie 



M. dBrgcnl. 
Ment. hon. . 
MgdI. hou.. 
R. in. d'arg. 



M. bronze.. 


mk 


R. m. dW.. 


«1, 


M. d-argent. 


504 1 


Ment. bon.. 


361 1 


Meut. bon.. 


374 if 


M. bronie.. 


447 i 
438 ( 


M. d'argent. 


H, m. d'urg. 


938 [i 


Ment. bon.. 


i^4f, 


Meut. IiDD.. 


316 jï 


.Mi^Eil. lion.. 


288 1 


M. d nrgeol. 


^19 I 


Citation , , . 


408 t 


M-kroDie.. 


^ r 


B. m. d'arg. 


40 I 


> 





fKfi^ et SOTBZ.. 



Imsaitt (Vieomle db). 



'oAimABD 

loAKNB frÉires 

ODOT (Marc) , 

'oBAfiNOT ( François ). . 



[oLT et GoDAnn. , ,. 

FONARD et Maghin. . 
IBSELIN , POI^SSE 

compagnie 

'obb^Heilkakk, , . 

loUNAOLT 

[ocrdAK frères 



D» FAlUGAIin BT DBI ÀRTlrrU. 



DESIGNATION 

UKS PRODUITS PBBBBNTÉS. 

Fera éUmés 

'oulUï 

MoQvetnenU de montre 

Taile* écruet 

Draperïe 

Clitpcanx. 

Étoffes k ^leo 

Bijonterie dori^e 

Bronzes 

InstrameDtt de mitiiématiqaes. . . . 

Lampes 

Brome . . . 

ObjeU d'ans en brame 

Mëgissei'ie 

Lnmpes 

Carleii géographiques 

TiMoa en crin 

Inttraments de pèche 

Batistes 

Pites d'Italie... 



Grands laécanismes. . 
Cisailfei 



M. brome., 
M. brome. . 
M. d'argenl. 
M. du 
Citntion. . . 1 

m, d'arg, : 

M. dargeut. î 

M. d'«.rgent. 

Ment, bon 
M. brome 

l. m. d'ol 

Ment. bon.. 
Irfent. boD 
M. brome 

, M. bronze 

M. d'nrgent , 
. Cilsûon. 



Un* ÀLinUB^THlDt 



DESIGNATION 

I PKODDITS I^^ENTés. 



JOVBKBT 

Jorsox (Emile) 

JCLIKK et compagnie. 
JuLLiEN ( Vemie ). . . , 

JDI.IBH1IB 

JtmoT 



Draperie 

, EchtfBod* 

. Ganbelfili «fÉcoHc 

, Produiti chimiqnei 

, CoHeiiiïm 

, Peinture inr porcelaiiie 

, Chileicftchemireiet bindoiu.., 



Raulegk 

KaysbII (Xavier) 

KcBUARkc , . 

Kettsk-Uoveh 

Kettihser père ei Gis. 

KinaTBin 

Klein père et fils 

KacHLiN frèrrt 

KacHLitc-ZrBOLKn 

KoniAi 

KoSKi 

Kbbbz 

ECMieOELITIi:! et Ax 



. R. ro. d'or. . 
, M. d'argent. 
. Ment. boa.. 

L. m. bron. 

1. m. d'.rg. 
. Ment. boa,. 
. M. brome. , 



K 

Horlogea 

Guimganis , etc 

Montres 

Appareil contre Tincendie.. . . 
Prodnili cbimtqiie» 

ImpreBiioni lur tiams 

Orf^Tferie 

Outils..: 

Macbines 

Reliure... 

Piano carrt! 

iDttnunentf de pjche et de chtue. . 



. darg. 

■ Ment. bon.. 

,. d-arg. 

. Cilalbn 

. Mcni. b 

d'argenL S 
. M. d'urgent. 
. .McDl.bon.. 
i. d'or.. 



Mcnc bon. . 
Ment. bon. . 



KMuiNn IMicroicope».., 

KDRn ITemiDre d* la i 



, M. brome.. 
. Citation. . . 



DES FABRIGAim IT DBR' AITUTKS. 



DESIGNATION 
I MtODOtTS nitEKTis. 



[UB ROSSE- Job EST. '. 
lUBonsiimEi 

LàcARXiiu 



LÀCnAnssAOB 

hàtionK 

UlCODR 

I^CHOIX ùh 

Lacuoix frèreB et La- 

ItUABREGCIB 

UkFOn 

LâOBAUBE 

Urasssb 

lAtcaiL 

Uiwi. 

L«iiiÉ (Pierre) 

Lall^ (De) 

t-LACOT . . 



, Cbiadronnerie 

. Draperii 

. Cbaoïiare 

, CAchemire* et tÏMoa hindooi. . 

Caivrei pour racnlnref 

CDÏTres iftirës a.a ban 

. Charme 

Cible» en fer 

Grsvnrcasar bail 

Armes à maio.. 

Sucre de beUeraye 



Papiers 

Fera 

. OntiU 

. Horlogerie. .,..,.. 

. Taille-crayon,,.... 

, Cbemm de fer 

. CArlons de bareaa.. 
. Gclaline... ....... 

, Ballenr. 



Lautj 



■ili 



, Ment. hon. 

, H..<i'argeD 

. M. brome. 

. H, brome. 



■nmaii 

■An i 



. M. broue.v 

. Meot. b. 

. Menl. hi 

■ 

. M. brome., 

, Ment. bon.. 

. Ment. bon.. 

. McnC. bon.. 

, Citation, .. 

, Cilalion. . . 

, M. d'argent. 1 

, Citation. , 

, M.broDEe 

. Citation, , 

. Menl. bon 

. CiUtion . 






9BS 



L18T& ÀUViUlSTiaUS 



NOMS 
de» 
AmVtTU ou FABlICAIITf. 



Lambert 

Lamt 

La» 

LAKOE-DamoinLiM. • . 
I4AIKILOI8 ( VenTe ). • • « 
Laicglois V. . « « 

LAjriEL-FoilTAiNS. . • . . 

LAlflfd 4 

Laplacb (De) «. 

LAFOifra* «••..•»•••, 
Lapovte éf corapagtie. 

LiAFREVOTtl! . 

Labdin MrtBé , . 

I^AJMSUESB cadet 

LAECuàsE fils aînë. . . . 



DÉSIGNATION 



Fioette, drognet. 

Objet! eo zmc. 

Appareil pour le gas* » • • . . 

Porcelaine dare,^* »•••••••.«... 

Ca^nm géognsfibAifamé, «*••• 

Toile ëcme., •••.••«.*••«•.«., 
CoatellerieM. . « • • • 

a apiciv* • •••••••••••••••• «#••• 

CoQtelIerîe • 

■CUuM, yis, etc • 

Guitares... . .. . , 

Fiithibet 

Cuirt « . 

Cuirs. 



«•*•••••••.• 



mSTNICTIOIf 

obtenue. 



Citation. .. 
Ment. bon.. 
Ment. bon. . 
R. m. d*arg. 
R. m. broo. 
M. bronxe.. 
Ment. bon. . 
Citation . . . 
R. m. d*or. . 
R. m. broB. 
Citation . . . 
Ment. bon.. 
R. m. cl'arg. 
R. m. bron. 
Ment. bon.. 



LâANABé et VsNTOuiL-jTour et fourneau pour retirage de 
LAC..,. j la soie.... 



Ment. bon.. J3 



a. I 



5 
9 
S4 
36 
38 
43 
14 
IS 
28 
19 
8 
29 
10 
95 
S6 



Laboche CM-) iAppareiUeconomiquespo.rIe.mif. j^^^^^^ ^^^^^ 



I nages 



Laiiochefoucault(Duc ) r««j„ 
J>«) ( 



Lakue 

Lasallb et Belloc. . . 

Latte (Tb.) 

Latdkk et compagnie . . 

LAVDAir. 

Laugieb père et fils 
LAORXifr 



4» 



Noir animal 

Cbeminëes 

Draperie , 

Papiers , 

Piston dé macbine à vapeur. 

SaTons 

Tapis ras...'. 



M. d'argent» 

Citation . . . 
M. bronze. . 
Citation . . . 
M. d'argent 
Ment. bon. . 
M. d*argent. 
M. d'argent. 



17 

36 
31 
5 
98 
94 
35 
99 



UBS fabrigaKtb IT DEB ABTISTES. 



,1 NOMS 


DÉSIGNATION 
DBS PRODUITS paénnrfe. 


<il.Wn.r. 


il 

■i 


i( 

1 
II 

ù 


! 






Meut. bon.. 
Ment. bon.. 
.Ment. bon.. 
Citation... 
R. m. broD. 
R. nj. d-arg. 
Ment. bon.. 
M. dor. . . . 
Citation. .. 
Ment. bon.. 
Ment. bon.. 
M. bronip.. 
Ment. bon.. 
M. Jargent. 

M. d'or.... 
Cilïlion . . . 
R.m.darg. 
Meol. boa. 
M. brome-L 
Citation... 
M. bronae.. 
R. m. d'or.. 
M. bronte.. 
Ciution . . 


94 

i^3 

468 

an 

370 
594 

aoï 
laa 

197 

Ï76 
506 
87 
172 
187 
381 
104 
147 
S&9 
143 
167 
SS8 
48 
136 
IftO 




UonEKT 






UOKENT 






UriiEJ<T(VenTO.--. 

UtllN(CIittrrc8) 

Utmle-Capel 


DUTCI 




CnirïTprnis 

Marbres. 


•|^ 










ta„ 


Rouet 




tvnjiiiL 


Cbarme 




Cl:;:::: 






■•— » 

l'VBiOKD et Lanob 

l«»ŒtrF.et Thibault.. 


Tulles 




Faîeiicedure 

Ouuia 

OrKvrerie 




Lmscn 




UawN 




L«ClA,B (Jean-Bapliate) 














^«c 

^««^ac 


Impressions inr (issu 


' 




I«I.W„ 








'*0>.llMin(Didi«r)... 













LISTE ALPHABKTIQUB 



DESIGNATION 



Leci-biire (JeuD -Pierre 

Lbclubs-Biard 

Lbcoigneux 

Lecomtb et CAjimoT. 

Lbcoq 

Lecodtubier 



Levadcbedx 

Lefbbvbb 

Lefebtke traé. . . 

LEFEBrnS-BoiTEI.. 

LEFEfiVBB (Tbéopbifc) 
compagnie 

LiEFiBOBE 

If pésURE 

IaeÈvxe 

Iapèthe, 

I^FOKT (lud.-Tbëop.). 

LbfbAhc (Alexandre). 
L|[pEBTii. frèips 



Etoffes de colon 

Coutils ^ndc barre 

Fera 

Services dsmaasés 

Cartes g^ographiqaes 

Cuivres eaiBmppg 

Draperie 

Machine It cîntrw les cercles.. 

Fourrures 

Bitume biiupbalte 

Laves cmaillifes 

Objets en brome 

Chepeaux' de soie 

Hërinos 

Cardes 

lelies et blondes 

Serrurerie 

Cotle et gëiatine 

FIAtea, clarinettes 

Plie pour aSler. 

Etoffes en laine peignée 

TnJies 

Orffivrerie 

a bisonnes 



. Citation . 

. M. bronze 

. Cîlation. .. 

. Cilalion... 

. Ment. hoD.. 

. M. d'argent. 

. M. d'argent. 

. Henl. hou 

. Citation. . 

'[citation.. 

. B. m. d'arg, 

. M. brome,. 

. Ment. bon.. 

. M. brome. . 

. M. d'urgent. 

. M. bronze.. I 

. Citation 

. M. bronze.. 

. B. m. bron. 

. Citation . . . 

. M. d'argent. 
. M. bronn?.. 



DES FAIRIGANTS ET DEB ARTISTES. 




AND père et Rl>., 
OB d'Anizï 

lADIER et DAVSAi 

iTREfGaillai 
[le et J. Hanodin 

»T rrérea. . . . 

B(MM.)---' 

■i • 

Kii>a 



iDalramenu de nutlhéDialiqaes M. d'argent. 

Gravare en caractèrei d'imprimerif . Ment. bon.. 

Laioe ËWe , 

Cotons 6Ws , 



fer... 



Cauleut'B vitrifisblea, 
CoQserralron det^lii 

Gants de loie 

Poriea dVcIiue 

Fontaine.) - . . 

Bijouterie dorée 

Servielles blanches 

Armes à main 

Cnirs k ragoira 

Calicots 

Peanx tannées 

Ontils. 

Appareil poor cuire le pain... 

Clous 

Broenrd d'or et d'argent 

Etoffe commune 

Peudufe 

OniiJ*...' 



(CilalioD. 



dJTg. 

d'arg ■ 



M. bronze.. 
Ment. hon. . 
Ment. ban. . 

Ciution. . . . 
R. m. brou 
Ment, hon.. I 
M. bronze.. 
M. Jor. . . . 
MenL hon. . 
Citution... . 
M. bronze.. 
Ment. hon.. 
R. m. dWg. i 



Ment. bon., i 
Uent. bon. . 



XLWl 



USTR ALPHABBTIODB. 



NOMS 

de* 

ARVUTi* oc PABBICAMT8. 



DESIGNATION 

D£I VA0MJ1T8 PE^UflTÉS. 



UISTIXCTIOM 

obtenue. 



UONAAD. 



Lbpagb. . . . , 
Lbipaul. . . . . 
Lepacte fils, 
LEavkif . • . . . 
Lequin 

LfiBSBOURS . , 

Lbrolle. . . , 

I 

Leroux. ... 



Leroux-Dufié 

Leroy« 

Leroy (Louis), 
Lbeot-Picard 
Le8Achi£ 



Levage, 



Î Charrue 
Batteur pour les graios. ...... 

Armes k main 

Serrurerie 

Horiogerie 

Serrurerie ......< 

Serrures à la Bramah 

Instruments d*optiqne 

Objets en bronze 

Produits pharmaceutiques.. . . • 

Raffinerie de sucre 

Rubans de coton 

Montres 

Draperie. , 

Gravure de cachets, etc 

! Tours et filières 
Filières à tarauder « 



Cois cravates. 



l^SBué [Reliures 

LbSOÛEF de PjiTIONY 

(Mn*) 

I 

Lbsty 

Latarb (M°»)....... 

Lbtizbramd 

LtfruRci 

Lbdtnrr et compagnie. 

LbV AILLANT i,, 

LnvÀiukuR 



i 



Mégisserie 

Chapeau de paille fine 

Alênes. 

Cdorilere 

Mousseirae 

Produits pharmaceutiques w. 

Outfls ' .. 



» Citation. . • . 

R. m. d*arg. 
R. m. brou. 
R. m. d'arg. 
Citation. . . . 
Ment. bon. . 
M. d'or,. , . 
M. d argent. 
M. d'argent. 
M. bronze.. 
Ment. hon.. 
M. bronze.. 
M. bronze. . 
M. bronze.. 

M. bronze.. 

M. bronze. . 

Citation. . . . 

Ment. bon.. 
Ment. hon. . 
M. bronze.. 
Ment. hon.. 
R. m. d'or.. 
R. m. bron . 
Citation. . . . 



h 

■1 ® 

M CL, 



il1 



ï 



i 
182 ^ 

13$ 

91 
266 

93|] 
246 1 1 

143 II 



347' 
330 
133 

278 
49 

419 
jll7 
(2451 

446, 

4e« 

263 
138 
85 
3ld 
173 
348 
103 



II 
If 
I 

li 
I 
II 

n 
M 



I 
II 
\i 
I 
I 
1 



VES FAIMCAHTS » DU UITIBTBB. 



DEâIGNATiON 

•méMiEKTis. 



. TiuDB imperméabies. ■ 
. ChBiniaéeg 



iQl lithoTde 

. Tapis pour meubles. . . 

Impreasions sor tiuus. 

, Coile-forte 

e de betleravei.. . 

, Agendiu, portefeDillei 
. Soies fiMcR. 



mpegnie. 



. Gravarc ei 

lOntilï pour U gravure 

(PoinfODs pour U ijpographie.. 
. flubïDa de iîl de CDian 

[""J ' Fleuri arlîficiellei i 

Tapis pour meuUei 

rèrei jchilea. 

Marbrerie*. 

UoM&itie> 



. M. bronze 
. Meni. bon.. 
. Ment. hoD.. 
. Hem. boa. ■ i 
. CtuiiaD.... 
. M. broDïc. 



. MenL boa.. : 
. Ment. hoD.. '. 



. Ci talion. 
. H. d'or. 



. Ment. bon.. 
. CiistioD 



. H. bronze.. 
M. broi^e. . 



USTI ALPHABETIQUE. 




M 

Havbr (Veuve] iPapien fàait jM. (fargeoLlS 

Muimixit SI [MonsieliDës JM. d'argent. [1 

|Bonlang à écrans.. 



MACSliitB 

(Bonlona dans 

Maory IMinége pour élever !ei e 



UllLLT. . 



Mai LLiiiD-S Ati N 9 (M™) ) 

(Scies circulaires. 

iPaui toupeu. . , . 
CuiiB ■ rosaira.. . 

Hainot I Peignes \ tisser.. 

Haioon centrale di 
délention, àGsillon. 
Maison 



|M. bronze.. 
. [Uenl. bon.. 
}M. bronze.. 



911 |l 



nde 



jTresics en failSt poor chnpea 

[Brelelies nonqninettci 

{Toile de ménage 

ToUedecDtoD ...-■■ 



HaItbb (Joiepb) 1 Laine 

MALAa etBABiri Tapit 

MalbIpiue I Éuni 

Malbzieux frères etHo- 



Talie». 

iPlomb 

{Pompe borne 

1 CbroDomitre jMent bon.. M 

Cardes Im. d'argent i 



Citation.... 


490 


Mont. bon.. 


3SS II 


Ment. ban.. 


13T 1 


Ment. bon.. 


Î07 1 


Ment. bon.. 


150 1 


Ciuiian.... 


ISO i 


M. d'argent 


10 V 


R. in. bron. 


Sf 3 1 


M. bronze.. 


lis n 


M. d-argenl. 


171 I 


Citiition.... 


6 
313 



ET DBS ARTISTEM. ' 



DESIGNATION 

DBS PAOnUITS PB^SNTM. 



(*0,il.).. 



Mu^liiuea 

es liiJiogniphiqacs 

Encre UiliOfTiphiqae 

Lithogniphie. 

Châles 

OuliU 

Bijouterie de deui! 

Joaillerie en BInui 

Cire il cacheler 

Reliarea 

lÉtani 

Alênes 

Globes geograpiiîijiies 

Tapisserie à relief. 

R^eistres 

Pierres prdticnses factice» 

Budeor mécsoiquc 

Transport sur pierres graphiques. . 

Pluies, clarineltes, elc 

IFers 



il 



Ment. hoQ. . 
M. bronze.. 



[Portes d'e'cluic ea 
frères 1 Chiiea Impriméa i 



fer... 



M. brome.. 


Stiâl 




4«1 


M.brooic.. 


^ 


CiuiioQ.... 


104 


Cilalion.... 


lâG 


M. brome. . 


ai 


Ueul. bon.. 


161 


R. m. brod. 


358 


HeoLbon.. 


«7 


M,. broDïc. 


113, 


Meni, hon. . 


«5i 


R. m. d-arg. 


8-1 


M. brome.. 


43ô 


HeDt. boD.. 


i35 


Citation 


4j0 


R.n.. bron. 


160 


M. d'urgeul 


180 


Menl. boD. . 


483 


MenLbon.. 


433 


M. brome.. 


999 


. 


3il 


M. d'or.... 


111 




SOC 


...... 


9â 



LISTE ALPHABETIQUE 



NOMS 

d«8 



AlTIflTm ou FABBICARTS. 



Martin et Horrer . . . . 

Masquilisr. ........ 

Massât «. 

■ 

Masse.. ;...,... 

BIasselin frères 

Massin 

Mathevon et BocvARO 

MATBEYrHuMBERT. . . . 

Mathieu 

Mathieu 9£ Dombasle 
Mathieu-Mieg et ûls. . 

Mattler 

Mauprivez 



DÉSIGNATION 



DES PRODUITS PRESENTES. 



Calicots 

De.ndromètre. . . . i 

Coutellerie 

Pcaax de veau tannées. . 

Rubans de fil 

Laines. .< ^ ^ 

Brocards d'or et d'argent. 

Couverts en fer. 

Pendules 

Charrue 

Tapis pour meubles 

Maroquins 

Calorifères, cbeminëes... 
(Outils divers 






Mauquette 

(Outils pour laminoirs. 

Maurice-Collin I Dentelles brode'es.. . . , 

Maurin , Brenot et 
Meillo:«as. ..... 



Pointes de Paris. 



Mayer 

MCNTZER. 

MlÊNYER 

Mercier fii*. ....%. . 
Mercoiret '. . 

MiRICANT 

Mbrkél 

Mbrls et Malartic. . 

MSRLBY-DuOIf 



Cols cravates . . 

Quincaillerie 

Machine à pulvériser.. . . 
Soies grèges et organsins. 

Rubans cordons. 

Couteilcrie 

Allumettes et briquets. . . 
Teinture de casimir. ..... 

Armes k main 



SISTIlVCTlOir 



obtenae. 



Citation... . 
Ment. hon. . 
Ment. bon.. 
M. d'argent. 
M. bronze., 
M. 4'argent. 
M. d'or .... 
Citation. ^, . 
M. bronze,. 
M. d'or .... 
M. bronze.. 
R. m. d'or.. 
Ment. hon.. 

Citation... . 

Ment. bon.. 

Citation... . 

Citation. . . . 
R. m. bron. 
M. d'argent. 
Ment. bon.. 
M. bronze. 
Ment. hon.. 
Ment. hon.. 
Ment. hon. . 
Ment. hon.. 



ta 

o 

0. 



1£ 

â2 

2â 
13 
1 
IS 
10 
21 
IG 
22 
36 
31 
10 
lli 
19 

8: 

10 

18: 
111 

131 

tsi 

137 



DE8 


FABRICANTS ET DBS ARTISTES. 




U 


dci 


OÉSiGNATION 

I>M PBODBITS PRÙENTds. 


oblUBC. 


'H 

— T 
W i 

"\ 

'if 
SÎ4 i 

il l 

m 

330 
41l' 
»ï , 
109 

1G3 
S73 
U# 
477 ti 
178 i 
'H 
390 

m M 

333 h 

3iS il 

ai-G il 

7â I 
IS u 


— ^ - ~ 


... „,, 


Mcnt.hoT... 
M. d'nrgrnt. 
Men(.hoo.. 
M. d'arget-l. 
Mcnt.l,on,. 
Ment. hou.. 
Citatino...., 
Ment.hoo.. 
M. d'argent. 
R. m. d'are. 






rnB et Durand... . 


Penux de monton lanntf m.. 


, 












MDna. Vali.be « 








-*'''"=f«l«' 










R. m. darg. 


, 








Citfllien. . . . 
Citation 






»(Ch«rlcB) 

iCMathien) 






M. brome.. 




R. m. rt'arg. 

Ment. hou.. 
M. bronw.. 
Ment, hon.. 
Ment. bon.. 
Ment. hon.. 
M. brome.. 


>AIII>'BlL1.inGE . . . 


Cordes en m^lal paur pianos. 

lampes , 

ConierïBtioo de» aUmenU 


...tC„.V.A..... 










;es .« fond«riM de 






' 



HisocoR 

MoLHEK frèrei 

MOLUBR 

MdNSÂUaN 

MditoiN. 

HOMUavcEiu frères, . 
MovHiai-JosEHr. . , . 
MaNKOt-LB-BoT.. . . . 

MOKTADDON 

MaiMnoRT. 

MaRYCULFlBIl 

MoMTMuiEi. et Lan D RAY 

MoHAND et SOOUKT.. . . 
MOBEAU 

MobelCM™) 

MoRET et Gompagnia.. . 

MOBIN 

MORIZE 

MdRTEI.iQUE 

MosselhAnn 

MOUIKG frère» etPAULY 
MtJTK^..... 

MgTHEi frèrei 

"fjf- 

UaiIÇHn. fib 



LISTE ALPHA BStlOUB 



DESIGNATIO.N 



ig»ni8 

Modèlei pour étirer le : 
Pleurs artificifllcg . . . . , 

Scie» 

Oatils 

Quincaillerie.. 

Laine» 






ReMOMs.. 
Peaux de 

Papiers 

Inilruincnls de chirurgie, 

ipresEions en relief s or 

Virole hriaée panr battre 

Corsets 

Fiiidelin 

Fourneaui,, 

Caulellerje 

Coalenrs vîtriliablei 

Zinc lamintf, ...'..,..., 

Velours lëgen., 

ChroDomèirei. 

Batteur m(!CBDii|ae 

Lithographie 

Tr^filtrie 



Ment, bon 
M. dnrgcnl. 
Cilaiion,... 
M. bronze.. '■ 
Ment. bon,. 
M. bronze.. 
Citation..., 
R. m. dor.. 
Citation.... 
M. d'argent. 
Ment, bon 
Citation. . 
M. d'argent. 9 
M. bronïc. 
Citation.... 
M. brnnit', . 
Ment. bon,. 
M. brome.. 
Citation... . 
Citation. . . . 

n. m, d'Hrg. 
Mcnl. hon 
M. d'or..., 
M. d'argent. 
I. d'i 



arg. 
1, d'or.. 



I>E 


FABUUUN-ra itT LES ABTisrEs. 






Li 


NOMS 


DÉSIGNATION 

OES PCODl'ITS I-nÉSENTÉS. 


"ir 


Il 


f 


MotCHOT 




Citation. . . . 
Citation-... 
M. bronic. 


338 
3li 
S3 
932 

Gr 

Î7i 
1S5 

40 
iSî 

378 
301 
44G 
387 
340 
S5 
74 

â74 
384 
2G4 
964 
134 
337 
91 




MotlOENOT-REltTIIIEn. . 




1^ 










MOURET et VelLO- 


Tréfiierîe 


R. m. d'arf. 
Menl.hoTi.. 
M. broDïe.. 
R. m. iiron . 


,, 


Moi-HdTCtGieilKEN... 

Mol-ton et Jossacue. . 

MuEL-DoUBLiT 


, 




, 


Fers 


■' 


MuG»™ 




M. brome.. 


j^ 


MDH.KR 




^j 


Mcr.i.CT 








MULLES, BOVCKARD, 

OusiN et compagnie. 




M, hronie. . 
M. d'argeul. 
R. m. d'oTg. 
R.m.fûr.. 

.Ment. hou. . 
R. m. Jor.. 








HcRET DB Bonx 

Mdsseac Ot HOITIS... . 


Draperie 

Limua 

N 


■'■ 




Porcelaine dnre 




Nathan, Bekr et Tre- 






M. d-argen.. 
Mem.liDii.. 
Ment.h<.n.. 
Ment. hou.. 




Naiba» frères ... 

KaVaroh-Juiiy 
















,, 









uv . 












KOMS 


DÉSIGNATION 

DES PKQBt'ITS PHnse.fTRS. 


"ir 


ï.l 
■? 

199 
J41 
353 
158 

ri 

73 

m 
■-45 
sor 

261 
36 

456 

45S 
3S9 

loi 

300 
IIJ 
59 


i 

ri 
II 

il 

a 

:r 

? 
î 

ï 

î 




Niaii-TELLiEH 

NÉBON jtane..,, 


Rouage» de voilnro , eic 

Impressions «ur foulards de soie. . . 
Impressions sur foulards de colon. 


Mtnl.ijou.. 
R. m. d^arg. 

Ment. bon.. 
R. m. bron. 
M. bron«.. 

M. bronw.. 
CitiiiW... 
R. m.brnn. 

Mciil-bmi.. 
Citation..^. 
Ment. 1.ÛD. . 










Nicon (Clande-Fran- 
çois) 




Violons, dW... clc 




N1C01.A8 




NiOT cl Chaffonkl. . . 




























NOBMAKDi.i frère». . , , 


Cheveui.. . . . . 


Ment, [ion.. 










^'ouBT frère» 




McDl. bon. . 
McnL bon.. 














NoiiànBiind 

N«Ct L01IGAC»E 




Citnlion. ... 











Ment. Tioa.. 
R-w. d'or.. 
M. bronze.. 
R. m. d-arg. 


&4 ■ 

wj il 

61 'i 
350 11 










OiMl^D-P4t.ATIEBK. . . 

OBia., 


Dnperie 









DBS FABRICAVTB CT DES AttTISTEB. 



DESIGNATION 



DsKOItD 



^»W- 

RtOBiT et Sebrb 

PjGBS.CChwIea) 

PlGÉS ûl9 et CDmpagni 
SlioaoN (Charles).. . 

Palissaui 

Puxv jenoe et fîls. . . 
lUUdlT 

Pàmieh , 



Pjisbodcke 

P«pavoi.-Îe 

P*ffi- ....:... 

Piïis frères 

Pmis 

P*BtiniN el.pACWELS. 

ft^guiH ^Tlie'odoi^c]. . 
PxtMizm y.,.. '._... 
Pati» 



Tissus de f oit 

Bijouierie dorée 

Poteries en grès fins... 



Fers, 



P 

Archets 

CouTcrnireB. 

Châles pour rcEpoitutioi 

Ganta, de soie 

Fera 

CnJinaiiicre à rider:. . . . 
Tombereau me'caTiique. . . 



Lampe) . . . . 

Velours 

Conlcars lineg. ... , 

Typographie 

Rubnns de cardes... 



Tapis 

nic]ut-s 
Ohjets en < 
Pluqne.... 
Cuveiles ii 



Mcnl. h 00 



.McnI.fioii.. 
M. d'argent 
Menl. bon.. 
Mcnl. hou.. 
M. bronae.. 
Cilalion . , , 
M. brome.. 
M. brouze.. 
M. d'argent, 
M. brome.. 
M. <ror.... 



M. brome,. 
..m.d'nrg. 

Cilsrtjga. , . 



4ri 



'! 



LH" 


USTE ALPHABETIQUE 








KOHS 
if 

tITWTM OD Tàa*IO.*-n. 


DESIGNATION 

DES PaODLlTB PHliSEST^S. 


.„,.„.. 


■3 




Patuklb, Lupin et com- 




Horeconc. 
M. d'argent. 


G3 I 

130 1 

j«r , 

m 11 

09 > 

1031 ^ * 

4731" 

9371" 

toai 

134 1 
83 „ 

aas ji 

33 1 

77. 1 
348 t 
165 1 

135 H 
138 i 
407 11 








f*" 

IPatm» elBoRAN 

Paven elPmisoT 

PATENHEVILLBet tJOE- 

"^ 

pECBlKiT 

pEC«DBBÉv 

PEKII-T, GrENOUILLET 
■ etCON»TAKTIN 

pEttN , Behthakd et 




Tapis et cordagea iTalofs 


M. brome.. 
Ment. hon.. 
M. brome., 
M. Jnrjent. 
Citation . . . 
Citation . . . 
Ment, bon.. 

Ment. bon.. 
CiUtion. . . 
H. brome.. 

M, Ironie.. 
M. d'argent. 
Citation. . , 
Cilfllion..! 
M. brome. 
R. m. d-WR. 
M. brome.. 
M. brome. 
Citation . . . 
Citation... 
Ment. bon.. 
























Grandes machines - 








TiMoidoKie.... 




Pelletier 

Pepik 


Aiguirie» 
















I^RIRK ( AugDitin ) « 


MerijioB 

Impressions 8Ur tisiiu 




Fxriez-Fatieei 

I^rin-Lbi'age 

P^RMOT 


















"f": 


Bijouterie ,.■ ,■ 



DBS FABBICAMTp |;T PE8 .AAITMTES. 



PESIG NATION 

R PSiiSKDTés. 



DIT DE JPTSHPS. 
;.«OD(l.EI.-AlI.). 

CHEi. (Comte de). 
CBEL (Comle de). 

MoNSAi;<T 

«EUT. 

•(Le) 



luiprcMions rar tiMiu 

Horlogerie. 

Harhines 

EipBgnolcneB 

Typographie 

Toile eitra-Sne 

Marbres ;....... 

Colle de gélatine. 

Peries fanues... 

Tlicmiopode on biin de pieds. , 

FiliPcre 

Caracicrcs d'imprimerie 

Nappes 

Rivpli , 

Teinture en bleu 

Modèles de machinea 

FerbUnlerie 



Tableilerie 

Flcnrcu. ., 

Objets en brome... 
Cirtes géographique 



. Hors» 

. M. d'argent, i 
, R. m. d'or, . 
, M. d'argent. 
. Ment, hon 
. Ment. bon. . 
. Ment, bon 
. Cililion . 

i. d'arg. : 
, Ment. bon.. 
. Citation. . 
. Citation. . 
. Citation. . 



. Citation. 

. M. d'or. . 

. Ment. lion.. 

. M. d'argent. 

. M. bronze.. 

. M. bronzr. . 

. Menl. bot 

. M. bronii 

. M. d'argent. ■ 



UITB ALPHA B^TiaUK 



DESIGNATION 



hl^DAMA^ 

!*ii«B 

?IBBItOI< 

PlKBJjOT. 

PlS&sgH et Tbohae . . 
PtBtttrirt» 



PlLLlOlC 

Pi H DM jeune 

PiMOUTT ain^ 

PiKOitT ( Proiper ) . . . 

PlMET 

PlNSOnNlèHE 

PlOT et NOHNON 

PlTAT 

Planchoh 

PLAnTEVIGNE 

Platitiek ' Basrb l 
compagnie 

Pl^ATASEL Cl PaVSN. . 
PLEMIOUX 

Plevel et compagnie. 
Pley£I> et D[Ei 



C!.iile«, lisausrat 

Presses lilbogmphiqaEB. . 

Armes ^ inaiu 

Fera 

lUlsen fer 

(Grandes machines 

Cuivres 

Plaque! d'argent. 

Uioefilec 

Impressions sut tissns. . ■ 

Draperie 

Cuivres estampes 

Draperie 

Prodnils cbiniii]iies 

Charrue 

'Voie dite nautique. . 



. Peluche de ioie 

. Pélrin mécanique 

. Couverlares commltDM.i 



. M. d'argeiiL 

. M. broi 

■ M. bronze.. 

. M. bronze. 

M. d'oi 

. MeoLt 

. Citalion. ,, 

, M. d'argenl. 
argenL 

. M. brome. 

. M. bronie. 

. M. d'argent 

. Citation . . , 

. Cilalioa. . 

. Citalion. . 



. M. d'argent. 

. M. iTargenL 
. Ment, bon.' 



■ M. d'argent S 
. Ment, hoo.i 



DES PABltlCA^TS -tr "Ott Ak^ISTES. 



DÉ9I(JnJïTI0X 



cl compagai. 

[ GompagOin. . 
el'fil , 

:■ {Comte HÉ 

K") 



Pi'oduila chimiques 

Coule an TÏtriGablfi.. 

Pierrea prccieiues faclicM... 

Portes iTcGlases en fer , 

Tailcs â voiles 

Cotons nUf 



Tapis de table 

Onvrages de tour 

Roue hj'drauliqne 

Florence, miircelrTie... 

Pcadnlos 

Plomh 

Farines de le'guinei 

Horlogerie de pi^ciiion 

Cacfls, flanelles, elc 

Toiles inclailiquea 

Fils et tissus de cacbemire...i 

Enclumes, élaux 

Bî[ontBne dor^e 

Bas ei gants en fil d^Coa».. 
Armes k main. ,,,..,.. 



, B.m. d-arg. ; 

, Ment, hon,. 

, Ment.'IiDn.. 

. M. bronze.. 

. M. d'argent, 1 

. M. d'orgeot- 

, Mei^ bon. . 

, R. m. d'or., 

. A. m. d'kTg. 

. Ment, bon, . 

. Mcnl. bon.. 

. Hoiaconc, 

. M. d'argent. . 

. R. m. d'oi 

. M. iTargenl. 

. Ment. hon.. i 

. R. m. brou. : 

. CilDlioE 

. Crliilioii 

. M. d'argent. 

. Citation. . 

■ il. bronze. . i 



l'o-j-Hon;, Chuizikb ei 

.jattp^gDir; 

;P)>|iIUAt (CfioTl.-Avg.) 

'POBWIW-DUBOÏ 

iPoEil-lGNOT père et BU. 

PooMHsl 

FouKcnAsSE, 

PnADTER-AnnoT 



Pbavabt. . 



PRHTOST ( Alcxandj-c- 
Lotrfi). 



PïBVîi'at 

Pmt^ET.....;. 

PnovBST. 

PrUs-Gri ho n pn El 

PircET 

ifty^C..).... 

QUE^EDEV 



Uïj-IK AI.I'tlAUKTlUUj; 



DESIGNATION 



Tisanii de soie 

Chenil ni; M ticanomiqnFs 

Toile» de Guinée 

Oulils 

Couverture! 

Vi 

Contïllerie 

CoDtelIerie 

Rubans et g^one 

Modèles de charmes 

Laine fll^e 

Modèle de ballant de métier,. . 

Typographie 

Solo grèges 

Bijouterie 

Titans damaués en lu.Ine 

Tissu de soie 

Bijouterie en Ter 



a 



. <B>tleur mécanique... 
IMarbineimiou^c... 



. M. broni 

. Ment, lie 

. M. dWgc 

, M. d'arjreul. 

L. d'arg. 
M. bronze 
Citation. . 

. CiiSlion. . 
. M. hronie 



. Mcnl. bon.. î 
. Ment, h 



m. hrOti. ' 
. Mciti. han.. 



jR. m. bron.|3eO|l 



Jm. hronic.^lSSji 



DES rABBlCAHTB ST DES 



DESIGNATION 



Ardoise» 

Pain de pomm 
Marqueterie. . 



Citation. . . 

MSDl. IlOD.. 

M. bFonie.. 



(") 

et Roii. , 



. ICha! 



-cille», 



ICbïrraa 
Machine à moudre... 

Peodulei 

Outils 

Caonichonc 



Draperie 

Echappernenia pour herioge.. 
Cliapeani en feutre 



SMlCHON. . ^ 

{«^^■aliopf . de 



"igams 

Machine pour cordage... 
Cylindres de laminoiriS. . 



Aehtomèti 
Perraqaes 



. I M. d'trgei 
'JR.m.d-Brg. 

M«nt. bel 

CiuuioQ. 



Um 



M. d argeul. 
Ment. bon. 
M. broDzc. 
Cilïtion. . 
M. brome. 

Ment. bon. 
R. m. bror 
M. d'argeut. 
M. brotiic. 

M; d'argent. 
McDI. h on.. 

Citation. . . 

d'or.. 



873 


id 


103 




sto 




4t 




379 




814 




IG7 




35S 




78 




lei 




300 




fI6 




341 




465 




93 




19V 




469 




74 





[ ALPHABETIQUE 



ReNIITTE 

Renodier 

Renou 

Resu. aine 

Bevsillac 

RevSRCSOK (Pbuï).. 
Ri\m. 

Riv, 

Retbaitd frèrp» 

RlCHARU 

Ricuaud Cl compognir 
Richard et Qubsnel. 
RiCBBT 

VcnCBAT 

Rl'EVSSGC 

RiEflTOnr pt LÀssÈRi;, 

RlMBAl'TBinc.. 

BiMBADT JCUIIO 

RlSLED (MBtbÎBo],. . . 



. OuliU 

. Tuiles 

. Couverlnreiriobjeueni 

. Coutellerip 

. Peaux de chnU, clc, cor 

. «uincfliUîric 

. Cuivre en fi^uilU 

. Cbslea bourre dGioie.... 

. Gré» fin 

Tiiius de cachemire . . . ■ 
ChAIes de eaclieniire. . . . 

. SucreB raSinée 

. Bi|niiteric dnrc'c 

;. Papiers 

, Faute en brome 

. Coutellerie 

■'Rubans (le gaie 

, Voilurp-mrsnT«-b»lance. 

. Caraclèrct.J'ÎDiprnnerie.. 

. Papiers pchiU 

. Papiers peinla.4 

. Serrurerie 

■ Cnticod. ., \ . . . 



. Citation. .. 

. Citation. . . 

■ Citation. . . 

. Ment. bon.. 

. MenJ.bon.. 

. Mcnt.hon.. 



, M. dor... 
Ment. bon. 

JR.m. <ror., 

R, m. brou. 1 
. M. d'argent. ! 
, M. d'argent. 
, Ment, l 



. M. d'argent. 

. Ment. bon.. 

. Ment. ban.. 

. M. brante. . 

. Ment. bon.. 

. Cftattun . . . 



I 



DES FABB1CANT9 ET DES ARTISTE. 



DESIGNATION 

1 pnéSEKTÉK. 



. Cratiilcs cl inadrai 

. Canevas en fil 

. Pcadulca 

1 Rubans de gâie 

, Montre en cristal 

. .-ermres . , 

, Parapluies 

, Fils de lin 

Corsets 

. Marqueteries 

. Moulnrea et tabès en enivre. 
, Tspia genre turc 

Denidles noires 

Lilhographie 

Machines divereca 

Cbupenux de soie. .......... 

tsi Dmemcats moidêai^i., •. . . . 

-POUCBET, . . . Impressionî sur tissas 

[ V*). ; Pompe lanngieDDe.. .- 

( Marbres poar labiés rondei. . , 
(Tabletterie de marVe--- • ' • ■ . 

L Ircrei Aigniiles 

Toiles mëtalliqnes ^,: , 



; ScHWiLGi;É. 
et Blahchet. 



. CitaiioD. 

. M. d'argent. ; 

. M. d'or..' 

. M. brame 

. Menr.bon 

. R, m. daVg, 

, Crtalion. . . 

. Citation. .. 

, Ment. bon.. 

, M. bronze. . 

. Citation'. . . 

, R: m. darg. 

■ M. bfonïe. , I 

. Ment, bon.. 

M. d'or.... 

. Ment. hon.. 



. K. m 



d«rg. . 



. M. d'argent. I 
. M, bronîe.. ' 



. M. bronte.. 
B. m. for.. 



LHTB ALPHABETIQUE 

DÉSIGNATION 



ROTB at Bavvbt. 

B0XT]il 

ROUAIX, IlABOTEAII cl 

impigoie 

BT Cl compagnie. . . 

RourrET 

RouFrtBR cl Charbon- 

MBAU 

RoniiEtTAK 

ROQHBSTAN jcDne 

B0DBSEAC-BillLI.AND. . 
HOUMKI. '. . . . . 

Rocra8Bi.tT ( Anlaine). . 
RoussiN 

ROUBTIC 

Rouvris et Michel. . , 

RoDViilE-CABANIS. . . 

Roux cadel, Rigaut ci 
compB|i)ic 

Roui (M-") 

ROUI.COMBET CECOmp. 

Rovi frères 

RonvER 

RufFiÉ père 



Appareil de Roth 

Appareil pour II. fkbricBlioD du 

I Machines k Ckrder 

[ Mnrbrci 

|Cuiri 

jOulil» 

[Éuux, toan 

I Sucre de betteravei 

RcgiUrei 

Cire a cacheter 

Toile blanche. . . . 

Pelil rcveili 

Praperie 

CoutElIcrie 

Dm 



'Pe"e 

Etairu ponr meublei. .. 

[Cbilei de aoie, iric*!. , . 
[Soiei ùlies 

Chûloi 

CblUcs diverf 

Pcrlea fanaiei 

Pau» 



M. d'argent 
H. bronie.. 



Mcnl, boi 



Citation. . 

Citolion, . 



Mcn 






Ment. bon,. 
Menl. bon. . 
M. broBic.. 

M. d'irgeol. 
Menl. hoi 
M. d'or.. 
K. m. d'arg. 
Ment. bon. . 
Ment. bon.. 
M. dargenl 
M. (fargont 
MeaL bon., 

R.m. d'or.. 



DES FABBICAMTS ST DCf ARTISTES. 



DESIGNATION 



. PyrçLecbnlc^... 



M. bronze.. 
Ment. hoa. . 



. .jCauIeilerie.. 
'^'jchiiles varie 
.iFlUdelIn.. 



gme I 

UC(t-CAZKAL-x:(r 



. [Hdpes H m^Muîque. 

u.lÉUhi en renïlle 

■(Glaces 



DL IToilcs méiitlliqaei.. 

rimN(FBb.BE)lGlacea 

"""r:'-*"':^ 

I Maustelines 

Païbn et Bd- i l^ag"'' 

(ProduLls chimiques. 

■l NoTEB [Organsin» 



H, d'argent. 
Citation. ■ . 
M. d'or.... 

R:^. (Tor.. 



M.broQïe.. 


Meui.I>oD.. 


R.m.dor.. 


M. d-ftrgcnt. 


a. m. d^arg. 


M. d'or.... 


M. d'or.... 


M.broDie.. 



LISTK ALPHABET! au K 




Saka (M"'). . 



Sasgb 

Sansot 

SAnaeiT 

Sabsenaï (Comlene).. 

Saulhier (jRcqncs]., . 
Sadhisii 

SAVTKL-CoaOKT 

Sautier 

Savabësse, de PefU . . 
Savaresse, de tievera. 

Savut deBazac 

Savoir 



hialrumcnti de chirurgie 

Pleurt nrttficiellci 

Monirta.. . . 

Ëliïii en feni[(e , 

Chapeaux... . 

Briijaes 

Mnslics , 

Muchïaci. 

.Machines 



Pinceanic. 

Soiu oDïrëc» 

PnillDlia d'or eX d'nrgrnl.. 

Cordée harmaniqliei 

Cordes hiinnonic|Uci 

Veloun 



Sat-Abnadd 

ScHiHPLEn 

Schi.umbebceb(N.)'- • 

ScHLDMIIEIIGEIt , STEI-I 

En el compagnie , . . ' 



ËtoDeg ponr meubles.. 
Remise fa neur des hnbi 
FiisdecolDD 






compagnie. . 

&CHIXMBEBGEB(DaiUcl) | Impi 

H et compBgniE...i "P' 

I 



CsIicoU, perches.. 



. M. Iironie. . 
. Crtacion . . . 
. Ment. hon.. 



. Men 



lion,. 



, M. brome.. 
. M. d'or.... 
. M. d'argeot. ' 
. MeoL bon.. 
. M. brolae.. 
. M. bronie, . 
. Cilalmn. .. 
. H. d'argenl. 

H. m. bron. 
. Citalinn. . . 

Hora eoQC. . 

Menl. bon.. 
.' Ciuuion. . . 
m. d'or.. 1 

H. m. d'arg.j 

, M. d'argent, i 
. M. d'urgent. : 
, M. d'or.... i 



DES PABHICANTS ST DES ARTISTES. 



Chaux hydraulique..' 

FoaiTDTes • 

Transport but pierres graphiques.. 

Tapis cîr^a.. 

Idlhographie 

Coloiuûlés , . 

Grandes machines 

Atlas géographique 

EspngiiolcHcs et flanelles 

Tiaaus de soie., 

CoQTcrture en linc. ............ 

Lampes 

Reliures. 

Étoffe fonl^e 

Cbilcscacbcmireetbindoni. 

Cërase ■, 

Restauration des gravures. ....... 

Coutellerie ......■>. 

Instruments de chirurgie. 

'■■'pitow... 



H. brome, . 
Ment. hon. ■ • 
M. broDM.. 



M. brome.. 

M. d'argent. 1 
M. bronze. . 
Ment bon.. 
Citation. . . 
M. d'argent. 
M. d'argent. 
Citation. , 
Ment. bon.. 
M. brome. - 
M. d'argent 4 
Ment. bon.. 
M. bronze.. 
Uent. hqn.. 
M. bronte.. 



'ICotoniUel... 



LUTK ALPHlBiTIOtm 



DÉSIGNATION 

( PRODUITS PRÉSENTA g. 



Soci^Tid'Impbf.. 



Bronze laminé.. 



ociETE dci papeler 
dnMaraliEtdeSim 



P»pi6« 

TMe» 

Fers-blancs . . 



SauniB.*.. . 
Soleil père . . 
Soleil fili... . 



R, m. ifarg. 



fil 



il de plisre 

d'optique. . 

SO.OKT. lO'i'' /""I"""" " 

\ yé^ita.MX 

SoiCPAIKAC.... 

SoBBL 

.SoirCHOK. 

SOCDBT 

SotfPFLETO 

SoviLLtan. . , 

SouLlS a,\aé 

SouTAiN ( Jcut-Cttnde ) 

Soyez, Feoit-Lor et 

Dwjaudihi. . . ..... 



Draperie 

Fonmetox.. 

Teinture d'^toffci 

Matière plulîi|iie . . . , 

CMIei ihibft «I b»Drre de loie., . 

Coloni liféi. 

Alëpiae et iitiRi ooira 



I 



M. bronze.. 


4 


i 


Ment. bon.. 


364 




B. ra. d'ttrg. 


ih% 




Menl. hon.. 


i5S 




1 Citation. . . 


139 




M. brewe.. 


64 




Ment. Bon.. 


316 




R. m. d-arg. 


936 




Citatien. ,. 


79 




M. d'argent. 


989 




Ment. bon.. 


369 




M. d'argent. 


98 




Citation. . . 


147 




M. d'argent. 


Tt 





9BB PÀBUCANTS BT DBS jLHTrSTEB. 



DESIGNATION 

i PRODUITS PBisSNT^S. 



Serrurerie 

Calligraphie 

Puitalona, guêtres 
Quincnillene 

Fen 



Draperie 

Sermrerie. 

Pompes 

Preuei à haife.. 

Machine à vapeur 

Inatruments pour deaiiiier. . 



. Ment, lion.. 

. M. brome.. 

. M. bronze. . 

. Meut. hon.. 

. M. broDEC.. 

, R. m. d'arg. 

, Menl. hou.. 

, Citalian. . 

M. d'or. , , 

. iHent. hon. 



I359| I. 



. . [Phares 

.|pani 

. I Cartes géographiques 

,f™" 

(Cylindres pour 

Outils 

, . CBlIigraphie 

, . Appareîli à air chaud. 



. M. broQie.. 
. Citation. . , 



. rs] 



, M. brome.. 

M. bronze.. 

, Menl. hon. . 



■1 " • 

uoo 



. Meut. hOB, . 
. M. d'or..... 
. HortcoBc. 



USTB ALPHABEHanE 



DESIGNATION 



iï^ 



Tehtsais et Jacqi'eai 
Tebwacne- Païeman 

(V) CIPOUBHIEII. 

Tessk-Pbtit : 

Tessigr pcrc et fils c 
Zetteb 

Tesson frèrej 

Tbxier [Victor) 

TEYSSiKn-Ducaos.. . . 

Tbzenas-Balav 

Thélu 

Thibaudet 

TaiBAULT 

TaiEHnv-MiEO 

THiLOBien et Serku 

TaiHio» 

Thdhan» 

Thomas ficrei 

Thomas et Dïcoloiy, 

Thomiue 

TuouPSON 

TnONKELlER 

Tbodrv «1 compagnie. 
TKDlUEft. 



Butùtes 

Colona filles 

Coloni ùiéa 

Guingnms, madras.. 

Colle» fortes 

Pierres faciiccs 

Gravure...... 

Soies lik'cs 

[lubans de gaze 

Ëspagnolelte 

Tampons dlasliques.. 



aeEicter 



Ressorfs.. . 
Tissus do SI 
Marbres... 



Grandes mncbincs... 

Fers 

Pompes aph^riqnU". 



. M. d'argent, 
M. brame.. / 

. Ment, bon., 

. Ciiaiion. , . 

. Ciiaiion. . . 

. M. d'or 

. Mcnl.'hoil.. 

, Mcnt.lioD.. 

, Ciiaiion. 

, Ment, hoi; 

. M. d'argent. 

. M. brome.. 

. Mc>it.hi>D 



d'iirgen(. 



Des 


fabBicamts et des artiste». 






LXZf 


dri 


DÉSIGNATION 

»ES PROnt-llï PR^SKSTÉS. 


«blcnac. 


il 

44! 
408 

473 
fi9 
70 
398 
iG4 
178 
124 
344 
198 
121 
145 
93 
102 
101 
30 
370 
3il 

lao 

SIG 
466 
388 
183 


f 






Ment. bon.. 










M. brome.. 
Ment. lion.. 
M. d'argent. 
M. brome.. 
Ment. bon.. 
M. d-argcnt. 

M. brome.. 
Ment. bon.. 
M. brome.. 
Mcnthon.. 
R. m. bron. 
Ment. bon.. 
Ment. bon.. 
Mcal. bon.. 
Ment. bon.. 
M. d'argent. 
B. m. bron. 
M. brome. . 
R. m. bron. 
Citation. .. 
MenLbon.. 






HAND.QlJlLLEECl 


CLtt[cB de laine et bindoua 




Verres de moQlres.. . 


T^MartiDJeteomp. 
r, CHASTELLtfic el 






' 




V-Gdvon 








BouBsoic. osciliomèlre, etc. 

Conlcllerio 




ïAW^pèrcc.fii... 


























Couiellerie 


^ 










Citation. .. 
Ment. bon. . 


y^i'^" 







USTK ALPBABBTiaDE 



DESIGNATION 

1 FBODVITS PKilCKTÉS. 



TRlisERT 

Troost 

Trotot père et Ëts. 
TaOTaT-LAToucHE. 

TSDCPEL. 

Tkl'et et BiAaez.. 

TnUON et AtlDlBEBT 

ToLot 

TCR et compftgnie . 

Tubbé 

TORIOIT , 

TtJBQVAN 

UnMRHEfDBR et 1 

Valet-Cohnieh. ... 
Valet cl Huseat.. 
Vai,uit. 

VAIXAI'-I.E-Hoif D . . 

Vallbrï , 

Vjj-iia 

VALLBTfill.. 



.rdii... 



Cors, hautbois, etc.. 
Fils et tissus de cache 

Bonne (crie orientale.. 
{Ddche» 
(Bu, gants, bourre de 

Tisins de coton 

Papiers 

Flûtes 

GanUdesoie 

Velours pour giI«U.. , 

Métier a ch&fes. 



Objets CD branxc 

Ornements moalés 

Draps pour lu troupe 

Tissus de colon, eolonnude. i 
PulTi'risaiion des bois de leinl 

Draperie , , . , 

Basins, loilec de cot«n, elc,.., 



. M. broni 
. MenLio 

Ment bon. . 

Ment, h on. 

, Citation. . 



. tA. d'argent. - 
. Ment. boD. . 



I. brome. . 
, M. dargenL 2 
. Meut. bon.. 
. M. bnnxe.. 



DES FABRICàHTB ET DM AKtIBTBB. 



DESIGNATION 
nés pRODcits piiésKNTES. 



Valhh père et fils. . . , ■ 
ViLLOR (Pierre) ■ 

VAUTKOïEN, CCTKLIKBJ 

( compagnie., ..-.., I 
Vatier aîniî 

V4CCBELETCM.elM"«). 
I VADTIUt 

Vautisr ( Victor ) 

Vaybon 

VàltE, HOCLEK, COB- 

KOULS et compagnie. 
VsBDET frères 

VlKIllER 

Vil 1TB 

VaiufAr 

Vbksepct 

V«T»AI 

ViALAÎni! 

VlDALlN 

ViDECOCQ et CODRTtHS . 

Vmocq 

VlENSOt 



Table de grani t 

Conlelferie 

Coutellerie 



Fers etamës.. . . 
CauT er cures. . . . 

Coulelierie 

: joute rie en ftcii 
is de femme.., 

Eipagnoleltes . . 

Soies elée» 

Caoutchouc. . . , 

Modèle de batlci 

Cimenl litlioïde 

Plaque' d'argent 

Fers 

Pendules 

Teininrc d'iiofifca 

Voiles, e'cbarpes en di^ntelle.. 

Papiers de rarcle' 

Cheminées ëconomiqaes 



r mécanique. . 



. R.M. d-srg. 

. MenLhon.. 

. M. d'or 

I, bronze. . 
. MeDt.hoD.. 
, R. m. d'erg. 
. Ment. bon.. 
, Ment. bon.. 
. M. bronze.. 
. Al. d'argent. 
. M. bronze., 
. M. d'argent. 

^L bronze. . 

R. m.d'arg. 

M. bronze.. 

Ment. hon.. 
. B. m. bron. 

. Citation. . . 
M. bronze. ■ 
. M. d'argent, 
'argent. 

. Citation. . . 
. Citïlion. . . 
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LISTE ALPHABETIQUE 



DESIGNATION 



VjGiER frères 

Vicnat-Chovet . . . . . 

Vibay-Faube 

VlKCMT 

Violaine (de) frèrea 

VlOLABD 

Tl0i.IT 

Violet et Jeuffrali 
Violet et Monpelas, 

VlOLLE f[!s 

V1RE8ENT frircfl 

Vivii». 

Votsiir c( compagnie, 

VoLAND 

VovLAKD (Louis).. . . 
VaiCNAcLT et Di 

VOILLAUME. 

VUILLAMT 



Tapis de foji 
Polcric 



Draperie.. . 
Savons 

Dijo«.crio en 

Plomb 

Bulacéa... 

Creusets 

PComb 

Violons, etc, 
Loioe ûlée., 
PoéUa 



Me ni. hoT. 

. M. broDie. 
, Citation. , 

M. cTnrgcot. 

Cilatîoo... 
. Ment. lion.. 
, M. brnnie. . 

M. bronze.. 
, Citation , . . 
, M. Iii'onzc. . 
. Ment, lion., 
, Mont. hon.. 
, Ment. hon. , 
. M. d'argent. 



, lUU FAiUCiNTfl BT DBS ABTl^TElf. 




KESiEi (Pierre) 

.REK (Jean).... 
NBK ei Makbon 

KEIl 

MUODGii...... 

*B 

iHBT-NAnaoBm 

TS, Whiglet fils 
npagnie 

detCMN.).... 

NEK-HOCHETETT 
HET 

OWSDN, Bl'SSEL 



Sioffs écma brochés 
Colons etéi 

lIoriogEB 

Orfèvrerie 

CoU, brutellej 

CiiflpeBul 

compenM 
Draperie 



e de soii 
Plumes ï écrire... 

CnlIigTftphi» 

CareeU 

MeableB 

Glabes en relief. . 



Tulle 

Peintarei imilunl le mu-bre.. 

ObjeU en brome 

Tali[eu«rie 



M. bronic., 
M. bronze. 

n.. d'arg. 
Ment. Iinn. 

M. d'or 

- '''«rg' 
Ment. bon. . 
MenL tioD.. 
M. bronze.. 
M. d'argenl. 
Cilation , . . 
Cllation. . . 
Ment. bon.. 
R. m. d-arg. 
M. brnuzc.. 
Ment. bon.. 
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LXXVI LISTE ALPHABETIQUE DSI FABRICANTS ET DES AHTiSTBS. 



DESIGNATION 



WlHNEN 

WiiHicK-DoMia 
(M-) 



Haolboi) el bossaiu . 
Broderie! 



Yvkh (Praiper) |Guingaiiis.. 



ZeaBLAAS I Cire à cacheter . . 

Zdbek et compagnie. . . | Papien p«iiili.> . 



M. brome.. 
Menl. hoD.. 



, ICiution. , .13601 ti 
.|M.d'er.... S31 



r D£ LA LISTE ALPHABU TIUDB. 



RAPPORT 

DU JURY CENTRAL 



SUR LES PRODUITS 



DE L'INDUStRIE FRANÇAISE 

EN 1834. 



CHAPITRE PREMIER. 

LAINES ET LAINAGES. 



PREMIERE SECTION. 

LAINES. 

La variété du sol y des aspects et des climats permet 
à la France d'élever avec succès les espèces de bétes à 
laine qui réclament les nourritures et les sites les plus 
différents. La France^ à cet égard, est plus heureuse que 
beaucoup d'autres contrées où les agriculteurs les plus 
habiles n ont pas pu naturaliser, dans toute sa pureté , la 
race des mérinos. Aujourd'hui cette race est parfaitement 
acclimatée dans fouest , le centre et fest du royaume. 

Dans un grand nombre de nos départements, surtout 
ceux où les mérinos prospèrent avec plus de difficultés , 
on peut propager avec succès la race des moutons à 
I. 1 
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{aine longue , cet ëicment de richesse agricole si pré- 
cieux pour la Grande-Bretagne et la HoUuide. 

JusqU a c^ j0ur nous nous scmiines horpés à de^ ten- 
tatives isolées , afin de propager et d'acclimater les mou- 
tons à longue laine , c est-à-dire à laine lisse et lustrée, 
propre au peignage, et telle que lexige la fabrication 
des étoffes qui ne doivent pas être feutrées. 

Dès lâ279 de très-beaux échantiflons de laine lisse 
française figuraient à l'exposition ; ils étaient présentés 
par M°® la comtesse d}x Cayla, MM. le vicomte de 
Turenne, Hennet, ie vicomte Sosthène de la Roche- 
foucault , Bernard de Sussy et Selïière de Meflo. 

Le jury regrette vivement qu'en 1 8 34, les riches pro- 
priétaires qui y par de nombreux sacrifices , ont multiplié 
sur notre sol les bétes à laine lissè et lustrée, n'aient pas 
envoyé l'échantSion de ces laines à {'-exposition. 

La bergerie royale d' Alfprt a seule exposé des échan- 
tillons de laines lisses ; ils attestent le zèle du gouverne- 
ment pour accélérer une acclimatation que les amis de 
l'agriculture et de l'industrie nationale appeflent de tous 
leurs vœux. 

Espérons qu'à l'exposition de 1839, c'est-à-dire apréà 
quinze fins d'essais , les résultats obtenus dans lés d^>ar- 
tements à soi plantureux, humide et fort, seront tels qu'on 
doit {es attendre de noâ riches propriétaires, et tels que 
les rédament les besoins toujours croissants de nos fabri- 
ques de tissus à {aines peignées. 

I{ a fa{{u cinquante ans d efforts et de persevéàuice 
pour acc{im9ter et propager avec étendue {es moutons 
mérinos dans un nombre de départements qui par ma{- 
heur est encore trop restreint, ma{gré {es avantages im- 
menses qu'ofirait à {'agricu{ture {'éducation de cette espèce 
d'animaux domestiques. 
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Deux espèces de progrès sont paiement à remarcper ; 
ie premier, c est la multiplication de grands troupeaux à 
laine mérinos superfine; le second, c*est{a multiplication 
des métis, dont ia laine de finesse moyenne est obt^iue 
par le croisement des plus beaux béliers mérinos avec 
les brebis indigènes. Déjà , dans le centre et vers le nord 
de la France , les espèces nationales sont presque coiôplé^ 
tement r^éuérées ; ies premiers tjrpes, avec leurs défauts 
oiçaniques et leurs {aines grossières , ont disparu pour 
faire place à des générations mieux conformées et dont 
!es toisons réunissent {'abondance à {a beauté. 

Cette amé{ioration s*est a{{iée à tous {es perfectionne- 
ments de f agricu{ture moderne , asso{ements savamment 
combinés/ suppression des jachères, prairies artificieflies, 
ei^prais abondaîits, produits végétaux p{us variés et p{us 
riches : tds ont été les résu{tats de cet ensemb{e d'inno- 
vations, pour tous {es départements qui, dans un certain 
rayon , entourent ht capita{e. 

Nous ferons comprendre à tous nos concitoyens Tini- 
portance des résu{tats obtenus dès à présent, {orsque nous 
{eur dirons, d'après {es p{us habi{es fabricants deLouviers 
et de Sedan , que nos bonnes {aines intermédiaires offrent 
une réunion de qudités qui {es rendent préféraMes aux 
phisbeOes {aines d'Espagne ! Progrès immense, si {'on 
songe qa i{ y a peu d'années on osait à peine p{acer, à côté 
de^toisoniS de {a Péninstde ibérique, {es toisons super- 
fines des mérinos natundisés en France. 

H faut maintenant propager sur toutes {es directions , 
et partictdièrement dtr nord au midi , cette mapche pro- 
gressive dont {es conquêtes seront à signa{er dans {es ex- 
positions prochaines. 

Par CCS dévdoppements gradûé{s , {es {aines de finesse 
moyenne continueront à devenir p{us abondantes et 
I. 1. 
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moins chères ; ce qui permettra d'offrir aux consomma* 
teurs des tissus plus doux , plus chauds , plus moelleux 
et plus bri&ants , à des prix qui chaque année deviendront 
moins élevés. 

Pour ces laines moyennes , dont le produit est incom- 
parablement plus grand que le produit totai dès laines 
superflues 9 nous avons à manifester les mémesVegrets que 
pour les laines lisses et lustrées; dies ne figurent plus à 
l'exposition , malgré tout fin térét qu aurait eu f industrie 
française de juger par leurs résultats ies croisements 
des plus beaux mérinos avec les races indigènes forte- 
ment caractérisées du Berri , de la Normandie , de la Pro- 
vence, etc. 

Espérons qua l'exposition de 1839, les agriculteurs 
répondront à fappel que nous leur faisons maintenant, 
et qu ils s apprêteront dans {'intervalle à présenter des 
produits remarquables à la fois par le bas prix et la bonté : 
nous le demandons au nom des consommateurs de la dasse 
moyenne et des classes ies moins aisées. 

Par les progrès que nous signalons comme accomplis, 
et par ceux que nous appelons de tous nos vœux , f e^èce 
de moutons qui produit la laine commune ou grossière 
doit diminuer et disparaître enfin du sol français ; le com- 
merce nous fournira ce qu'il nous faut de cette espèce de 
laines pour des fabrications particulières; et ce produit, 
que nous achèterons aux peuples dont l'industrie est dans 
l'enfance , nous l'échangerons pour des tissus enrichis par 
la main-d'oeuvre d'une iridustrie perfectionnée.^ 

D'après l'exposé qui précède , on voit que le jury n a 
pu prononcer que sur des échantillons de la seule e^èce 
de laine ondée ou mérinos superfine. 

Avant 1823, aucun produit de toisons françaises ne 
figurait à l'exposition : il y eut ensuite d'exposés, 



hors 
coneoars 
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En 1823 8 échantillons ; 

En 1827. 15; 

En 1834. •. . 18. 

Ce dernier nombre est encore bien peu considérable 
pour rimportance d*une telle espèce de produits. 

EXPOSANTS HORS DE CONCOURS. 

MM« Perrault de Jotemps et Girod de Exposairu 
L^AiJV^ directeurs de rassociation de ^e 
Naz^ 

Deux fois, en 1823 et 1827, les jurys centraux ont 
décerné la médaifle d*or aux directeurs et fondateurs de 
cette asisociation. 

Maintenant Tun des propriétaires du troupeau de Naz, 
le colonel Félix Girod, est membre du jury central. 
Pour ce motif ^ nous plaçons hors de concours une asso- 
ciation qui , par la perfection toujours croissante de ses 
produits, s*est placée hors de comparaison avec ses con- 
currents. Nous devons en même temps rappeler à la 
reconnaissance nationale les services qu elle a rendus 
depuis 1827. 

Déjà le troupeau de Naz compte trente-cinq ans d exis- 
tence. Toujours reproduit par lui-même , ii possède au- 
j|^ourd*hui cette ancienneté , cette constance de sang , si 
précieuse aux yeux des éleveurs les plus éclairés; il pré- 
sente actueilemçnt un des- types d'amélioration les plus 
par&its et les plus efficaces, pon-seulement en France, 
mais dans les deux hémisphères. Les plus beaux produits 
nationaux ; dont nous allons énumérer les droits et les 
récompenses , sont issus du troupeau de Naz , ou perfec- 
tionnés par son secours ; ii a fourni des colonies au Wur- 
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Exposante temberg, à l'Autriche, à la Suède ^ à la Crimée, et jus- 

hora 
econcotiri. 



^^^ qu aux possessions britanniques de la NouvelIe-GaOes. 



M. le vicomte Perrault de Jotemps et ses a&sociës, 
MM. Fabry fils et Girod de TAin , ont &it paraître un traité 
sur la laine et les moutons. Ce livre résume toute lexpé* 
rience acquise par les auteurs ; il offre une analyse pro- 
fonde et neuve des propriétés de la laine , des rapports 
qu*ont ces propriétés avec Torganisation de Fanimaî qui 
ia produit^ avec les circonstances de sa vie ou de sa 
diététique, et des rapports qu'ont ces mêmes proprié- 
té3 avec les besoins de la fabrication; vient ensuite 
lexamen des travaux qu'exigent les toisons, ia tonte, le 
lavage, le d^raissage, fassortissage, le triage et la vente. 
Cet ouvrage , traduit sept fois , en cifiq langues étran- 
gères, a fait apprécier aux éleveurs la haute impcnrtance 
d'étudier les laines; Favant^e de perfectionner }a toison 
dans toutes ses parties , afin d'obtenir lors du triage , la 
plus forte poroportion possible de première qualité; la 
néqsssité de tenir un compte ouvert par animal, afin 
qu'on distingue cdui qui cause de la perte et celui qui 
donne du bénéfice. Ces préceptes et ces exemples ont 
paiement fait école. 

Aujourd'hui le troupeau de Naz compte 2,500 têtes, 
ses laines égalent en finesse les pius belles de h Saxe , et 
remportent sur cdHes-ci par le nerf et la force. Les colo- 
nies de ce troupeau sont maintenant répandues dans 
beaucoup de départements ; elles peuvent fournir plu^ 
de 1,000 béliers à la reproduction, ce qui suffit pour 
féconder 1 00,000 brdbis. On voit par ià combien pour- 
rait être rapide la propagation de f espèce la plus perfec- 
tionnée : il ne manque plus que les efforts intelligents et * 
les sacrifices judicieux des propriétaires agricoles. 
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RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 

M, le vicomte de JaIssaint; troupeau de lUpper 
Beaulieu ( Marne ). * "J^'« 

M. le vicomte de Jessaint avait tiré son premier 
troupeau de la bei^erie royale de Rambouillet, com- 
posée d'animaux de haute statufé. I! avait ensuite ex- 
trait de Naz un second troupeau composé d'animaux â 
petite taîBe et à toisons superfinc». Les toisons entières 
et en suint qu'expose M. de Jessaint proviennent en 
partie de la race de Naz , en partie du croisement de 
cette race avec celle de Rambouiflet. Elles sont remar- 
quables pour leur grande finesse et pour leur égalité. 
Les béliers sortis chaque année des bei^eries de 
Beaidieu ont améSoré notablement un grand nombre 
d'autres troupeaux dans le département de b Marne et 
les départements circonvoisins. 

Les succès obtenus par M. de Jessaint^ la direction 
exceHente qu'il sait donner aux efforts des popriétaires 
qui rédament ses exemples et ses leçon», lui méritent, 
avec de n6uveaux éloges , le rappel de la médaille d'or 
qu'il a reçue en 1827. 

M. le comte Héracle de Polignac, à 
Outrelaîse, département du Calvados* 

M. fe comte H. de Poligriac a reçu la médailfe d'or 
en 1823, rappelée en 1827, et rappelée de nouveau 
en 1834, pour la constance et les soins avec lesquels- 
il Ofitretient sa vaste exploitation de troupeaux à Iaines< 
superfines, dans une partie de-ïa France où seul il, pré- 
sente au même degré ce genre de mérite. 



a 
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RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

fc^ëdainc ^* G^Anneronj troupeau de Bussy-Saîilt- 
tfargent Geopge, près Lagny, département de 

Seine-et-Marne. 

Pour la seconde fois^ M. Ganneron expose les toi- 
sons superfines du troupeau qu*il a créé par des extrac- 
tions des bergeries de la Malmaison ^ de Perpignan , 
d'Aiies et de Rambouiliet, Le troupeau compte aujour- 
d'hui 1^575|ianimaux^ élevés avec un soin parfait, en 
des bergeries habilement disposées. 

On doit à M; Ganneron un râtelier portatif, qu*on 
dresse sur des supports fixes et scellés, et qu'on peut 
employer double ou simple, en le posant au milieu 
de {a bei^erie ou contre ies murs. Par le moyen de 
crémaillères, il s'élève ou s'abaisse à la portée des 
agneaux ou des grands animaux. 

Les résultats obtenus par M. Ganneron le rendent 
plus digne encore de la médaSIe d'argent qu'il avait 
reçue en 1827. 



>^^ 



' NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

Nouvencg M. Dupreuil; troupeau de Pouy (Aube). 

d'argent. Ce troupeau , qui compte environ trente ans d'exis- 
tence, s'élève à 3>400 bétes; il n'est pas seulement à 
remarquer comme un des plus nombreux que la France 
possède. 

Depuis plus de dix ans, M. Dupreuil s'occupe à 
l'améliorer par des soins assidus autant qu'éclairés : il 
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a successiv^nent tiré ses béliers améiiorateurs de la 
bei^rie royale de Rambouillet, de la bergerie saxonne, 
importée par le célèbre Temaux , et de la bei^erie de 
Naz. Dès à présent, ii fournit au commerce une pro- 
portion considérable de belles primes. 

Il a fait construire à Pouy d^immenses bergeries pour 
y tenir réimi son nombreux troupeau. Cest un établis- 
sement modèle, qui fournit aux propriétaires du pays 
d alentour des exemples et des étalons d'une race per- 
fectionnée. 

De semblables titres auraient, aux expositions pré- 
cédentes, valu certainement à leur auteur une récom- 
pense ^u premier ordre; mais le jury de 1834, dé- 
sirant relever de plus en plus le prix de cette haute 
distinction, na cru devoir accorder que la première 
médaiOe d'argent à M. Dupreuil, qui, jusqua ce jour, 
ne s'était pas présenté dans ies grands concours de l'in- 
dustrie nationde. 



Nouvelles 

mëdaiiies 

d'argent. 



M. Moet; troupeau de Romont, dépar- 
tement de la Marne. 

Le possesseur de ce troupeau marche sur tes traces 
de M. le vicomte de Jessaint, établi dans son voisinage. 
Les animaux de choix qu'il élève avec des soins extrêmes 
proviennent originairement des bergeries de M. le duc 
de MontebeQp ; il en a successivement amélioré la race 
avec des étalons tirés de Rambouillet et de Naz. Son 
troupeau se borne encore à 260 animaux. 

H expose plusieurs toisons très -remarquable pour 
leur finesse et pour leur ^[alité ; elles sont accompagnées 
de quelques échantillons de laine dégraissée à fond, et 
même peignée, qui se font admirer pour leur beauté. 
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Nonvelfes Cest en triomphant d'une foule de difficultés locales 

dS" nt ^^ ^' ^^^ ^ P^ S élever à ce d^rë de perfection^ S'il 
avait obtenu de pareils résultats sur un troupeau plus 
important^ le jury n'aurait pas hésité à lui décerner la 
médaille d or ; cette seule considération ie détermine à 
voter seulement la Botédaifle d'sffgeat. 

* 

M. Joseph Maître; troupeau de la Vil- 
iotte (Côte-d*0r). 

M. GoDiN aîné; troupeau de Châtiilon 
(Côte-d'Or). 

Dans Torigine^ ces deux troupeaux nen formaient 
qu'un seul. II y a près de six ans, c^ui-ci fut recruté 
par un nombre considérable de brd:)is et de béliers ame- 
nés de Saxe en France par MM. Maître et Godin , qui 
s'étaient associés afin d'opérer cette importante intro- 
duction. Quoique plus tard ces deux agronomes aient 
séparé' leurs intérêts et divisé leur troupeau y le jury , qui 
leur reconnaît les mêmes droits pour des services iden- 
tiques , n'a cru devoir faire à leur sujet qu'un seul rap- 
port , en faisant toutefois remarquer que le troupeau de 
M. J. Maître s'élève à 1,500 têtes, et celui de M« Godin 
à 550 seulement. 

Quoique la France possédât , dans les beiles races 
rendues françaises depuis trente années, des qMalités au 
moins égales à celles de la race si célèbre de ia 3axe, 
une importation noBodbreuse de cette dernière espèce 
n'en était pas moiiœ un service essentiel rendu à f agri- 
culture autant qu'à f industrie française. Des comparai- 
sons fructueuses sont toujours le résultat de l'éducation 
des variétés les phis précieuses d'animaux; elles font 
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naitre de nouvelles idées et dissipent des préjuges per- Noordiet 
nîcieux. Les exposants ont croisé la race saxonne avec la ^i^*^ 
plus befie race espagnole, léonaise; ies toisons des métis 
sont magnifiques. 

On reconnaîtra le prix de semblables importations, 
si Ton réfléchit que jusqu'à ce jour MM. Durbach de 
Tarbes et Temaux sont , avec les deux exposants que 
^nous signalons ici , les seuls qui aient encore introduit 
en France la race électorale de Saxe. Le jury souhaite 
vivement que leur exemple soit imité ; mais il exprime 
le vœu que le choix des animaux soit fait avec une 
habileté soigneuse et sévère, en faisant constater authen- 
tîcjuement la constance des types. 

Les toisons exposées par MM. J. Maître et Godin 
sont remarquables par leur douceur et leur extrême 
finesse. H serait dès aujourd'hui difficile de reconnaître 
si, depuis leur importation en France, les animaux 
saxons de ChàtiUon et de la Yiïïoté se sont améliorés 
par la reproduction. Rien ne peut faire douter que le 
zèle et les soins édairés des deux propriétaires ne ré- 
pondent à leurs espérances sous ce point de vue. 

Le jury décerne à chacun d'eux une médaille d'argent. 

M. Monnot-ub-Roy; troupeau de Pontru , 
département de TAisne. 

Dqpuis plus de dix ans , M. Monnot-Ie-Roy s'occupe 
avec zèle et constance d'améliorer son troupeau, qui 
compte aujourd'hui 500 betés, croisées avec des béliers 
deNaz. 

Les toisons qu'il a présentées ont attesté les progrès 
qu'il a faits; ^es justifient Testime dont ses produits 
jouissent dans le commerce. 



IS 
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NonTeUe% 
mëdaifles 
âiWgtnU. 



Le troupeau de M. Monnot-Ie-Roy présente une 
bergerie modèle aux agriculteurs du département de 
rAisne et de la Picardie ]en génénd. H mérite la mé- 
daille d'argent. 

M. Massin^ chef d'institution ^ à Paris; 
troupeau de Vaudepont, département 
de TAube. 

M. Massin expose de fort belles toisons , qui provien- 
nent, du croisement de ses brebis avec les béliers de Naz. 
II apporte des soins éclairés et vigilants à Téducation de 
ces animaux^ ainsi qu'à la tenue de sa bei^erie; il ob- 
tient des résultats de plus en plus remarquables. Depuis 
quatre années il a redoublé d'efforts, que le succès a cou- 
ronnés : le jury le juge digne de la médaiiie d argent. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 



MëdaiHes j^^ C AILLE i troupeau de Varastre , dépar- 

de bronze. ^ *- 

tement de Seine-et-Marne. 

Les toisons en suint exposées par M. CaiHe, bien 
qu elles n'atteignent pas les premiers degrés de finesse et 
d'égalité, montrent cependant une amélioration déjà 
remarquable. La laine est de très-bonne nature, eile mé- 
rite lestime dont elle jouit dans le commerce; peu chaînée 
et d un rendement avantageux , elle atteste les soins que 
M. Caiile apporte dans la tenue de ses bei^eries. Le jury 
décerne à cet exposant la médaille de bronze. 
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M. Houtteville; troupeau de Saînt-De- Mëdaiiies 
nis^TAcIou , département de la Seine- 
Inférieure. 

Ce troupeau, très-estimé, compte 700 têtes. Les 
toisons qu*il a fournies pour f exposition se distinguent 
également par leur bonne nature et par leur finesse. 
Leur amélioration graduefle est due au croisement avec 
les béliers saxons. Ces premiers résultats , dignes d encou- 
ragement, méritent la médaille de bronze. Que M. Hout- 
tevifle persévère pour obtenir des produits de plus en 
plus remarquables , il est sur la voie , et des récompenses' 
supérieures couronneront ses efforts aux expositions 
prochaines. 



MENTION HONORABLE. 

M. Louis Graux ; troupeau de Mauchamp^ Mention 

T f . . T I» A • honorable 

département de 1 Aisne. 

Nous avons distingué les toisons en suint et les mèches 
lavées que M. Louis Graux a présentées, comme pro-. 
venant d'une variété de production qu'il observe depuis 
peu d'années sur quelques individus de son troupeau y et 
dont ils'efforce de fixer le type. II donne le nom de laine^ 
soie à cette production , qui ne doit jusqu'à présent être 
considérée que comme accidentelle; elle présente, ainsi, 
que son qom Findique, un caractère soyeux, lisse et 
lustré fort remarquable, qui la rendrait éminemment 
propre au tissu des plus bdies étoffes rases. Le jury forme 
des vœux pour que M. Graux parvienne à produire avec 
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Mention pius de constance et plus abondamment cette variété 
honorable, précieuse. On doit jusque là suspendre tout jugement dé- 
finitif. Mais lesefibrtsetresprit d observation de M. Graux 
lui méritent dès à présent la mention la plus honorable. 

• 

SECTION II. 

FILAGE DE LA LAINE. 

Ici nous commençons Texamen des travaux de f indus- 
trie manufacturière; ces travaux appliqués au filage delà 
laine offrent deux arts bien distincts par leurs procédés et 
par les difficultés qu*ils ont à vaincre. 

L'objet du premier est de filer la laine qui doit être 
cardée, pour fabriquer des étoffes garnies et fortifiées 
ensuite par le feutrage. 

L'objet de la seconde est de filer une laine qui doit être 
p^gnée 5 pour fabricpier des tissus ras, ou b chaîne et la 
trame conserveront leur apparence. 

Le filage des iaines cardées, qui sont les laines ondées 
ou crépues , était beaucoup plus facile à pratiquer par 
des procédés mécaniques; c'est aussi le premier que Dou- 
glas et Cockerill aient introduit avec succès en 1 803 , 
dans lès atefiers français et belges, par des moyens qui 
présentent beaucoup d'analogie avec fe ^ge du coton. 
'^"Le filage des. laines peignées réclamait des procédés 
entièrement nouveaux. 

Lôrs de Fexposition de 18t9, îe jury central s'expri- 
mait ainsi, page 6 du rapport général : « H est exact de 
ii^àire qu'on ne connaitquant à présent /aune manière 
'< certaine, aucune machine qui ait exécuté le peignage en 
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« grand. Lahimp^gnëe est remiseàdesfileuscs au rouet, 
« qui la convertissent en fH. » 

Cependant , dès 1 8 1 1 , M. Dobo mettait en activité 
dans la fabrique de M. Temaux, à Bazancourt , la machine 
à filer la laine peignée qui a remporté le prix de la so- 
ciété d'encouragement en 1 8 1 5, et la médaifle d argent 
en 1819. 

De 1 8 1 9 à 1 823, cet art fit des progrès sensibles. Des 
médaifle^ cTor furent obtenues par MM. Dautremont et 
Doyen ,^ qi3d profitaient déjà le n° 60 pour la chaîne y et 
le n^ 100 pour la trame, dans leur grande filature de 
Viflepreux (Seine^t-Oise); par MM. Lemoine-Desmares, 
à Sedan , et Pouparrf de Neuflize, à Mouzon , Angecourt 
et Neuâize, département des Ardennes. 

En 1 827, les thdslissements de M. Poupard de Neu- 
flize offiraient 9,000 broches pouvant filer par jour 
145 kSogrammès de laine pe^ée; ces fils, formés de 
faine mérinos, étaient pour le jury central un objet 
cTadmiration. 

n est en effet incomparableinent plus difficile de fiier 
Se mérinos peigné que la kihe longue et lisse, telle que 
la foumissetlt les beaux troupeaux- d'Angleterre; mais, 
comme oh ra vu dans la seetioii précédente, ie nombre 
des aniïnatix'à' fongue laîne, lisàe et lustrée, est encore 
chez nous extrêmement inférieur- aux besoins de notre 
sigricultnre. ' . 

VpHà ce 'qui : contraint notre industrie à peigner la 
iaipe méritios , pour nos étofies rases-, t^es que les tissus 
appdés spécialement merinàs, les serges, etc. 

Cest surtout de 1827 jusqu'à 1 834 que les filateurs 
fran<^s ont obtenu des résultats remarquables , avec les 
laines peignées. Ces résultats assurent h supériœîté de 
nos tissus ras sur les tissus étrangers de même espèce. 
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Nous rendrons sensible ce progrès en comparant fex- 
portatîon de nos tissus de laine ^ pour 1827 et 1832. 

TISSUS 1>B LAINE CARDEE. 



\ 



1827. 1832. 

Couvertures G40,9â0 1,459,360 

Draps 14,584,158 18,383,788 

Bonneterie. 1,398,134 1,793,306 

16,633,303 31,634,354 



^ TISSUS DE LAINE RASE. 

Casimirs de laine , tissas me'rinos . 3,363,8 1.8 7,405,743 

Pour une foule d^étofTes nouvelles on a mis en usage 
la iaine peignée. II faut citer au premier rang nos tissus 
mérinos , dont la supériorité ^ur les mérinos ang^is est 
aujourd'hui bien constatée. 

Aussi maintenant sur' 157,569 kilogrammes de tissus 
mérinos exportés, la seule iV^^gleterre en absorbe 62,74 3, 
qui se vendent avantageusement sur ses marchés (Tableau 
général du commerce de la France avec les puissances 
étrangères , pour 1832). 

C est avec les fils de laine peignée que nous fab^iqupns 
les caçliemirienneSy les bombasines^ les aiépines^ etc.; 
c'e^ encore à la laine peignée que nous devons les tissus 
appelés thihet, qui remplacent avec une extrême éco- 
nomie les fils de cachemire dans la fabrication des ch^es. 

Pour exprimer en ternies positifs les progrès du |ilage 
des Liines peignées , nous dirons quen 1827, le n,^ 80 
paraissait le plus haut degré de finesse auquel on pût at* 
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teindre, et qu a fexposition de 183 4, f industrie s est éle- 
vée jusqu aux n^' 1 1 et 1 20 , obtenus sans beaucoup de 
difficultés. Une plus longue expérience , une aptitude plus 
exercée, ont permis aux ouvriers de produire davantage 
dans un temps donné; il en est résulté depuis sept ans 
luie baisse graduelle dans le prix de la main-d'œuvre; on 
porte jusqu à trente pour cent cette baisse , et cependant 
ïa journée du fileur s'élève encore, suivant son habiîeté, 
depuis trois francs jusqu'à dix francs i ... 

Nous craignons qu'on exagère en affirmant que de- 
puis 1 8 2 7 les progrès du filage ont décuplé îa consomma- 
tion des {aines peignées en France; mais tout démontre 
un très^rand accroissement dans cette consommation, et 
dans la valejir nouvefle donnée à nos laines indigènes, 
qu'à force d'art, aujourd'hui, l'on assujettit' également 
aux préps^rations du peigne et de ia carde. 



MÉDAILLE D'OR. 

M. Eâgène Ghtolet, filateur, à Paris, Mddaine 
rite de Charonne, n** 151. ^^""^ 

. Cet habile filateur à présenté les assortiments les 
pius: remarquables : . 

' « t? Uae série de fils de laine peignée pour chaîne de 
tîasiis mérinos, mousselines de laine, etc., depfuis le 
. n* 30 juaqurau n^ 7S , c'est-à-dire depuis 42,000 mètres 
jusqua 106,000 mètres par kilogramme; 

2t rUne :sérîe.<Ie fils du méfange, 3 de laine et 2 de 
. 50tey -appelé iAti^^^/lpour trame et pour chaîne ; 

3^ Dés fils douHés et retors pour chaîne^ d'urte sitpé- 
I. s 
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Médaille riorite remarquable. Ces fils ont été le sujet de l'examen 
^^^' le plus scrupuleux ; ib sont produits par des métiers de 
320 broches, que M. Griolet a le pranier adaptés à 
ce genre de fihture. 

Le développement des travaux de ce fabricant en 
atteste le succès , comme il en accroît f importance. 
En 1827, M. Griolet, avec 20 ouvriers et des métiers 
pour 800 broches, ne livrait par jour à la consom- 
mation que 15 kilogrammes de fils; en 1884, il em- 
ploie 150 ouvriers, fait agir 10,030 broches, et file 
par jour 250 kilogrammes. Un fiieur et deux rattacheurs 
lui suffisent pour conduire à la fois deux métiers, ayant 
chacun 320 broclies. 

Supérieur peut-être aux Anglais pour la filature de 
la kîne fine , il livre joumdiement à la consommation 
des fils n"" SO"*/^; tandis que nos rivaux ne dépassent 
pas leur n** 60, qui correspond au 50"*/„ français. 

Ses fils thibet, iaine ^ soie, ont un brillant et une 
netteté remarquables. Cette combinaison pr^entait des 
difficultés considérables vaincues avec tant d'art, qu'il 
est tout à fait impossible d'apercevoir qu'il y a mâange 
de matières premières essentieflem^dt différentes. 

M. Eugène Griolet a fondé plusieurs établissements 
qui complètent son industrie. A Sommières, départe- 
ment du Gard , il occupe 300 ouvriers au peigm^ de 
fa laine; à Crevecœur, à Samois, deux cents métiers 
fabriquient pour son compte des mérinos et des Xilous- 
■$e{ines de laine. En définitive, ce manufacturier, «ikné 
d'un vrai génie tl'entreprise, occupe seul environ i,500 
ouvriers. 

En 1827, M. Griolet avait obtenu la médaille d'ar- 
gent. Depuis cette époque, il a fait faire des progrés 
immenses au filage de la laine peignée. La finesse , la 
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r^[ularité) la beauté de ses produits sont incontestables. 
Pour de tds services et pour f importance de ses établis- 
sements, le jury lui décerne la médaille d*or. 



Médaille 
cTor. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 

M. Louis- Alexandre Prévost, filateur, MëdaiHcs 
à Paris, avenue Parmentier, n*^ 9. ^'argent. 

En 1825, ce filateur obtint la médaille de bronze 
pour réalité de ses fils de laine peignée. Depuis cette 
époque, il a fait beaucoup de progrès. Ses fils réunissent 
maintenant la force à Textréme finesse ; ils sont unis et 
bi^i glacés, ils offrent au fabricant de tissus la garantie 
dTune excellente confection. 

Les qualités de ses produits et l'importance de son 
établissement lui méritent la médaille d'argent. 

MM. Camu (lis et T. Croutelle neveu, 
fiiateurs, à Pont-Givart, près Reims, 
département de la Marne. 

Ils ont exposé des fils de laine catdée , pour lesquels 
ils ont atteint un d^é de finesse d'autant plus digne 
d'adoqratîon que ces fils conservent, avec une grande 
éffiïté, toute la force désirable pour la confection des tis- 
sas. Lasériequ ils présentent va du n"" 1 6 au kilogramme, 
en gros, pour draperies, jusqu'au n"* 120 pour étoffes 
de fantaisie. Ce niunéro pour la laine dc%raissée Cale- 
rait le n** 150 au kilogramme. Le jury pense qu'on n'a 
nulle part d>tenu ce degré de finesse avec la laine cardée. 

3. 
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MëdfaiHcs Un tel pn^rès a puissamment favorisé les dëveloppe- 
d argrcnt. ^ents de la ^brique de Reims , dont les étoffes itères 
ont pour première condition de succès et de prëféreace 
la perfection du filage. 

L'établissement dont nous signalons les produits 
occupe 300 ouvriers; c est un des plus grands de France: 
il a répandu Faisance dans le pays pauvre oit il est situé. 
A tous ces titres réunis y le jury décerne la médaille d'ar- 
gent à Fassociation de MM. Camu fifs et T. Croutelle 
neveu. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

MëdaiUcs M# VuLLiAMY, fiiatcur, à Nonancourty 

département de TEure , 

A présenté des assortiments de (ils confectionnés à la 
mécanique, avec la laine longue d'Angleterre, tandis que 
le peignage est encore fait à la main. Ses produits sont 
d'une grande linesse et son établissement est conduit 
avec habileté. Le jury lui décerne la médaille de bronze. 

« 

MM. Gaigneau frères 9 à Essonne (Seine- 
et-Oise). 

Ces fabricants exposent un assortiment de diverses 
sortes de laines très-bien ouvrées ; toutes ont été pei- 
gnées à la main et (ilées à la mécanique, les unes pour 
les tapis et les lacets, les autres pour la passementerie. 

Après beaucoup d'essais longs et dispendieux, ils 
sont parvenus à faire avec les laines longues ang^ses^ des 
fifs retors et gazés propres aux lisses de peigne. Cest 
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unç conquête sur f industrie de la Grande-Bretagne, qui Mëdaiifes 
nous fournissait exdusivement cette espèce de fiis; con- ® rmae. 
quête importante surtout parce que le cordonnet retors 
et gazé reçoit actuellement un emploi plus varié. Par ses 
combinaisons avec des fils de laine cardée, et même em- 
ployé comme trame avec une chaîne en soie , ce cordonnet 
a produit des échantillons qui promettent beaucoup d ap- ^ 
plîcations nouv^es et des succès futurs au tissage. 

Le jury décerne à MM. Gaigneau la médaille de 
bronze. 



MENTION HONORABLE. 

M. FlOMS-DeLAUNOY, à TurCOing. dé- Mention 

T -mr r honorable. 

partement du Nord , 

Expose deux paquets de laine longue peignée et filée 
aux n"*' 50 et 60. Ces fils ont de la consistance et de la 
régularité. 

CITATIONS FAVORABLES. Citations 

fayorabies. 

MM. Le Grand père et fils, à Fourmy, 
département du Nord. 

Ces filateurs de laine peignée ont présenté plusieurs^ 
échantillons d'un grand degré de finesse. 



MM. Dubois et compagnie, à Louviers, 
département de TEure. 

Fils de laine cardée, les. uns en blanc, les autres 
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Citatioiu teints en diverses couleurs; ils sont r^fuliers et cTune 
favorables, finesse convenable pour les étoflfes drapées. 

M. PiMON jeune , fabricant d^indienne , à 
Darnetal (Seine-Inférieure )• 

Il &brique aussi des fils en laine cardée blanche. Ses 
procédés de filage^ sans graisser la laine avec de f huile , 
ont appelé fattention du jury. M. Pimon prétend y 
suppléer en faisant subir à la laine une espèce de trans- 
sudation qui permet au corps gras intérieur de se ré- 
pandre à Textérieur des brins de laine. Ce procédé ne 
serait applicable qu'aux laines blanches ordinaires; les 
hines fines et ies laines de couleur soumises à cette 
transsudation devraient encore être graissées. M. Pimon 
affirme qu'il en résulterait toujours une économie de 
moitié sur la consommation de f huile. L'expérience rei- 
térée de cette innovation pourra seule en faire apprécier 
f avantage. 

Les fils de M. Pimon sont d'un numéro fort bas, 
qu'exige la fabrication des draps écrus destinés à l'im- 
pression. Ces fils sont bien confectionnés. 

M. Pimon sera récompensé d'une médaille d'aliment 
pour l'ensemble de ses produits, et surtout pour ses fa- 
brications d'indienne. 

M. Desvignes-Duquesnay, à Roubaix^ 

(Nord), 

Expose deux paquets de fils teints , mi-partie de laine 
et de coton. Ces fils ont paru dignes d'être cités avec 
éloge. 
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M. Pequin, à Hacheloup (Vendée). ciutioM 

Deux écheveaux de laine teinte bien filés ^ quoiqua 
bas numéro. 



favonblts. 



SECTION III. 

TIS8U8 DB LAINE, POULES ET DRAPES. 

Les progrès d'une riche industrie, désirables dans tous 
les temps, sont surtout remarquables lorsqueDe a depuis 
beaucoup d'années atteint un haut d^ré de perfection ; 
t^ sont les progrès que nous avons à signaler dans la 
fabrication des draps français, depuis la dernière expo- 
sition. 

A qualités égales , ces draps sont généralement à meil- 
leur marché qu en 1827; cette réduction de prix a d au- 
tant plus de mérite, qu a I époque de la dernière expo- 
sition, les matières premières coûtaient moitié moins 
qu'aujourd'hui ^. Nous sommes heureux de pouvoir dire 
en même temps qu on n a pas opéré la baisse des produits 
en réduisant les salaires des ouvriers. On a respecté ce 
salaire. 

Pour obtenir de pareils résultats , ii a &ilu réunir un 
emploi très-intdQigent des forces motrices , à I adoption 
de machines mieux conçues et moins dispendieuses, ma- 
nœuvrées avec plus d'habileté, adaptées en plus grand 
nombre à des usages plus variés ; ajoutez l'application de 

1 En 1636 et ISS'T les laines mérinos avaient epronvd une baisse 
considérable; elles coûtaient eu suint 3 francs le kilogramme; en 
1833/ la même laine se vendait 3 francs 40 centimes. 



î4 CHAPITRE I. — LAINSS ET LAIHAGÈS. 

la vapeur dans les difTërents apprêts ; ajoutez une produc' 
tion plus considérable, laquelle diminue la proportion 
relative des frais généraux ; enfin , cette production aug- 
mentée y opérant sur les mairchés une concurrence jJIus 
active et réduisant les bénéfices du fabricant aux moin- 
dres termes possibles. 

Aujourd'hui Ton évalue à plus de 400 miHions^ le 
prix des lainages de toute sorteé Dans Timmense mouve- 
ment de ce vaste capital , malgré les secousses éprouvées 
par le commerce après 1830, les difficultés que nous 
venons de signaler, et les efforts qui les ont surmontées , 
ont eu lieu sans que l'industrie ait à déplorer beaucoup 
de catastrophes importa^ntes. 

INDUSTRIELS HORS DE CONCOURS. 

Industriels M. TeRN AUX , aîné. 

^" Nous manquerions à nos devoirs si nous ne tendions 

coDcoars. pas un légitime hommage à la mémoire dun fabricant, 
célèbre par ses travaux , et Tun des bienfaiteurs dé Fin- 
dustrie française. 

M. Temaux a reçu la médaiHe d'or aux expositions de 
l'an IX , de Tan X et de 1 806 ; 

H était membre du jury central à l'exposition de 1 8 1 9 ; 
II obtint de nouveau la médaille d'or aux expositions 
de 1823, de 1827. 

^ En évaluant approximatÎTement à 35 millions le nombre de béCes 
à laine et leur toison à 6 francs, valeur moyenne, le prix total des 

toisons sera de 210,000,000^ 

Capitaux employés à la fabrication 170,000,000 

Importation de laines étrangères 20,000,000 

Total 400,000,000^ 



» 
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Ainsi y durant' un intervalle de 3 fr années , dans six ittdtutrMî 
expositions consécutives, M. Temaux a mérité six fois ^^ 
la récompense du premier ordre. II nest aucune paHie coneom^ 
des Ëd>rit;ations dont {a laine ou le duvet de cacfaiemire 
sont la matière première, qu'il nait plus ou moins per^ 
fectionnée. Son nom même est devenu celui de. plu- 
sieurs genres de tissus dont il était rinventeui". II se 
plaçait à la tête des manufacturiers promoteurs de toutes 
les améliorations industridOies, dans ses importantes fa- 
briques de Louviers , de Sedan , de Reims et de Ver- 
viers; dans ses atdiers de Saint-Ouen, etc. 

Lorsque Napoléon visita les villes industrieuses de 
l'ouest et du nord de son vaste empire, surpris de se 
trouver en tous lieux au milieu des fabriques fondées par 
Temaux, Napoléon, s'écrie avec admiration : « Mais je 
i( vous trouve donc partout avec vos travaux ! » et sou-» 
dain il attache lui-même sa croix d'honneur ^r la poi-* 
trine du grand manufacturier. 

M. Temauic concevait le commerce avec là même 
étendue que la production. II avait fondé des comptoirs 
dépendants de sa maison centrale, à Cadix, à Livoume, 
à Naples, à Saint-Pétersbourg; il envoyait jusque dans 
flnde des navires chaînés des produits de ses ateliers; 
il envoyait en Asie chercher la race précieuse des chè- 
vres du Thibet, pour la naturaliser en France. 

Lies deux fabrications qu'il a contribué le plus à 
perfectionner,- Ie$ tissus mérinos et les châles français, 
ont obtenu )a supériorité sur les produits du même 
genre chez tous les peuples européens, même chez les 
An^is. L'^exportation de ces produits surpasse aujour- 
d'hui la valeur de dix millions, et comptait à peine 
pour un million il y a vingt ans. 

La production pour les usages nationaux, et surtout 
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lAdltttcrieb pour la consomination des classes inférieures, doit à 
^^ M. Ternaiix des résultats bien {dus oonsidërahles. 

concovn. Cet homme , que h patrie a sans cesse trouvé fidèle à 
faooomplissement de tous les devoirs publies et privés, 
f un des généreux promoteurs de renseignement popu- 
laire, cdui de tous les industries qui, par fensemble 
de ses travaux, a le phu augmenté la richesse nationale, 
le bien-étre des dasses inférieures et le revenu du trésor 
public, qui perçoit diaque année plusieurs miiiions 
sur la partie des arts dont on lui doit la ci^éation ou le 
développement, cet homme, atteint par ie malheur 
dans sa vieiiïesse, stoïque avec modestie, a voulu vivre 
sans auicun faste dans ses derniers fours , afin de laisser 
une mémoire irréprochable. Cest à la patrie qu ii appar- 
tient de rendre aux eniants de f iflustre manufacturier 
une parcdie des richesses qu*il a fécondées sur notre sol ; 
la reconnaissance nationale serait heureuse de voir un 
tel devoir accompli par le gouvernement et par h i^ida- 
ture. Cet acte de gratitude serait le noUe complément 
des récompenses décernées en 1834 aux bienfaiteurs 
de Imdustrie fi:ançaise. 

L. Cunin-Gridaine et J.-B. Bernard , à 

Sedan ( Ardennes )• 

Après avoir obtenu la médaille dor en 1823, et le 
rappel le plus honorable de la même médaille en 1827, 
cette maison se retire aujourd'hui du concours , parce que 
son chef, M. Cunin-Gridaine, est membre du jury central. 

Le jury de 1 823 plaçait dès cette époque au premier 
rang la fabrique alors connue sous la raison Laurent , 
Cunin-Gridaine et Bernard. 

Ces manufacturiers ont créé deux établissements , dont 
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tous les mécanismes sont mus par des machines i va« induttrid* 
peur; rfanportanoe et ia perfisction de leurs produits leur ^^ 
consemtnt le plus haut rai^ dans Findustrie de Sedan, concourt. 

Jh produisent annu^ement près de 1 00,000 aunes 
d'étoffes , dont les prix s*âèvent, pour les draps , de 19 
à 70 firanos, et pour les casimirs, de 11 & 14 francs: 
ils iq^rovisionnait à la fois la France, f Aflemagne et 
ritafie; tk font vivre 1,200 ouvriers. 

On doit surtout des âoges à MM. Cunin-Gridaine et 
Bernard , pour le 2^ patriotique qu'ils ont mis à dé- 
montrer TexodEfence des laines surfines , produites par 
les troupeaux français de Naz, de Beaulieu, etc. Leur 
Ëd>ricatîon savante a mis de pair les toisons de ces trou- 
peaux, avec les plus beaux produits des bergeries Recto- 
rales ^ la Saxe. ' 

MM. Cunin-Gridaine et Bernard ont expose deux 
places de Casimir bleurdair et bleu-foncé , dont le reflet 
est d'une extrême richesse. Cette couleur a cela de re- 
marquabiie qu'die est obtenue sans indigo , par un pro- 
cédé nouveau qu'on doit à MM. Merle et Malartic. Un 
tel résidtat est d'autant pfais admirable , qu'on a fait 
choix de casimirs très-forts et d'un tissu trés^erré, pour 
qu'il y eut à vaincre les plus grandes difficultés de 
teinture , rdativement à la parfaite ^iité de la tranche : 
ces difficultés ont été surmontées avec un succès complet. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 

MM. Frédéric Jourdain et Riboulleau , ^ ^*pp«ï 

- ' de médailles 

à Louviers 9 département de lEure. (for. 

Dès 1819, M. Riboulleau père a fondé la première 
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làaf^A &brique à laquelle vint s*associer, en 1 8 1 4 , M. F. Jcmr- 

^^ "trtF ^** ^^^ > ^^ gendrei Hs obtinrent ensemble la médaine 
*. dWcin 18 19/et h croix d'honneur pour M. Ribotifleau. 
En 1823 ) M. F. Jourdain, devenu seul titulaire de la 
maison qui lui devait im nouvel et grand essor , obtint 
la confirmation delà médaille dor pour sa fabrique , et 
pour lui la croix d'honneur. En 1 827, il mérita la même 
confirmation de la médaille d or ^ que le jury, de 1834 
lui conféte à f unanimité. M. F. Jourdain , qui s est as- 
socié ses beaux-fi'éres , MM. Riboi^eau,"^ pour sa &brî' 
que , mue par la machine à vapeur, possède trois grands 
établissements hydrauliques réunissant une force de cent 
chevaux ; il en fonde un. quatrième plus vaste encore. 
II occupe déjà plus de mille ouvriers ; iors des crises 
commerciales , ii a fait de courageux efforts pour leur 
conserver du travail. M. F. Jourdain réunit à' ia fois la 
perfection des procédés pour obtenir les tissus de la plus 
grande beauté, et Fétendue des opérations qui constitue 
en définitive f importance commerciale. II livre annudle- 
ment à la consommation 4o à 50,000 aunes de draps 
d'espèces très- variées, draps proprement dits, cuirs de 
laine, étoffes de goût, établis à des prix gradués, suivant 
les qualités, de 22 à 60 francs. Il a mis ses soins cons- 
tants à suivre les perfectionnements de la fabrication 
des draps. Aucun manufacturier n a contribué au même 
degré à reconquérir , pour la ville de Louviers , la haute 
réputation dont elle jouissait autrefois sans partage. 

Parmi les plus beaux produits exposés cette année 
par MM. F. Jourdain et Riboulleau , nous avons surtout 
admiré leurs draps bleus extrafins , fabriqués les uns en 
laine électorale de Saxe, les autres en laine de Naz. Ces 
derniers donnçnt des résultats au moins aussi satisfaisants 
que les premiers. Le rappd de la première médaille d*or 
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appartient de toute justice à MM.- Jourdain et Riboul- Rappel 

MM« Bacot, père et fils, à Sedan , dépar- 
tement des Ardennes, 

■ • . * 

Ces manufacturiers ont obtenu les mêmes récom- 
penses aux mêmes expositions que MM. F. Jourdain et 
Riboufleau ; seids,àSédan , ils ont obtenu la médaille d*or 
en 1^19^ et deux rappels de la récompense du premier 
ordre, en 1823 et 1827 ; enfin, MM. Bacot, Jourdain 
et Riboufleau ont obtenu la croix de la légion d'hon- 
neur, pour avoir poussé le plus loin vers la perfection les 
industries respectives de Sedan et de Louviers. 

L'établissement de MM. Bacot a pris des développe- 
ments de plus en plus étendus ; il occupe aujourd'hui 
près de 700 ouvriers. Les draps et les casimirs qui sor- 
tent de cet établissement méritent tous les éloges qii'e 
peuvent comporter ces deux genres dé fabrication ':' ifs 
justifient un nouveau rappel de la médaifle d*or. 

MM. Louis-Robert Fla Vigny et fîlsf, à 
Elbenf. 

On voit des manu&ctures s élever comme par enchan- 
tement, acquérir tout à coup une grande renommée^ et 
disparaître ensuite avec la même promptitude, en- ne 
Jaissantquun souvenir éphânère. : ' / . : 

D'autres fabriques , au contraire, fondées sur des bases 
modestes, mais solides, se développent par degrés sage- 
ment calculés , améliorent à la fois leurs procédés et leurs 
produits , obtiennent de plus en plus la yogue et l'estime, 
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Bipptl pour conserver longtemps ce qu'dies ont été longtemps à 
dewtfuflM conquérir. 

Tel est le caractère des progrès de la fabrique de draps 
établie par MM. Flavigny. Dès 1 80 1 , ils obtenaient une 
première médaifle de bronze. 

Pour leurs draps communs ^ ia mention honorable , en 
1802, et pour leurs draps fins , k médaille de bronze ; 
nouve&e médaifle du même ordre en 1 8 1 9 ; au milieu 
d'un concours tout autrement difficile ^ en 1827, ils 
recevaient la médaille d*or, pour la beauté de leurs draps 
superfins confectionnés avec nos laines françaises les plus 
parÊutes ; et pour le mérite d*avoir, des premiers avec 
M. Tui^is, fait uss^e des machines d'Angleterre et de 
Bdigique, destinées à la pr^aration dés laines ainsi qu'à 
l'apprêt des étoffes. 

Le jury de 1 8 34, prenant en considération et la vaste 
étendue des opérations de MM. Flavigny et la perfection 
croissante de leurs produits, accorde à leur maison le 
rappd de la médaille d'or. 

M# Guibal-Anne-Veaute, à Castres, dé- 
partement du Tarn. 

La famille des Guibal est, pour la ville de Castres, 
comme celle des Kœchlin pour la ville de Mulhouse; 
c'est elle qui r^résente en qudcpie sorte toutes ies su- 
périorités qui caractérisent la fabrique de leur oit». A 
toutes {es expositions, depuis Tan -x (1 80 1 ) jusqu'à 1827, 
nous voyons des médailles d'aigent ou des medaiflesd* or 
accordées à queiqpe maison Guibal. 

CeOe d' Anne-Veaute obtint , pour ia premi^ fois , 
une médaille d'argent en 1819, la médaille d'or en 
1 823 , et le rappel de cette médaille en 1827. 
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Ces distinctions sont méritées a deux titres : d'abord Rappel 
pour fa grandeur de rétablissement qui les a reçue», ^"^ 
et qui , dévdoppé par degrés, n'occupe pas moins de 
1,000 ouvriers; ensuite pour avoir transporté dans le 
midi de k France les procédés et les perfectionnements 
des Êdiriques du nord , appliqués aux laines produites par 
nos départements méridionaux. 

M. Guibal- Anne-Veaute s'est fait une réputation spé- 
ciale par sa £sJ)ricatioa des cuirs de faine ,. dont il est en 
quelque sorte le créateur; les draps amazone, et les ca- 
simirs garance qu'il expose en 1 884 ont réuni tous les 
suffrages. 

MM. Chayaux frères, à Sedan, dépar- 
tement des Ardennes* 

MM. Chayaux frères ont obtenu successivement, fa 
médaiQe d'argent en 1 8 1 9, fa médaifle d'or en 1 8 23, et 
le rappel de fa même médaille en 1827. Ils possèdent 
une des manufactures les plus coiisidérab^ de Sedan , 
dans faquelle lis emploient plus de 400 ouvriers, à fa- 
briquer des draps de qualités variées, comprises entre 
ies prix dé 2% à 48 francs. Les premiers, pour confec- 
tionner des drapeaux moihdres prix, ifa ont eu Fheu- 
reuse idée d'employer fa faine ordinaire de France et tes 
bouts de faine appdés corons , bouts qu'on n'employait 
pas autrefois en France, et qu'on vendait aux Bdges à 
vil prit. 

Les fabrications de MM. Chayaux ne faissent rien à 
désirer pour les qualités solides et pour fa beauté ; ^es 
méritent toujours ie rappel des distinctions du premier 
ordre accordées en 1823 et 1827. 
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B«pi?fï,;i JJIM. Dannet père et frères, à Beaumont- 
* ffon 1 ie^Roger, département de TEure. 



,; .., ' r 



'Le ^ère de MM. Dannet a fondé, vers 18 1 2 ^ la su- 
^eiïiié fabrique de Beaumont-ie-R(^er; il a mérité suc- 
cessiv^emënt paria beauté de ses produits, obtenus avec 
le mode de fabrication qu on suit à Louvieï^, la médaille 
d'ai^ent en 1 8 1 9^'et la médaille d'or en 1 823v 
i:') Poitnés à «cette- excellente école, MM. Dannet frères 
onttFamporté leur industrie à Louviers, ctt restant asso- 
'déii de la maison fondée par leur père.. Les draps qu ils 
ont exposés justifient à tous é^rds la réputation qu'a- 
vaient acquise les produits de Beaumont-Ie-Roger : le 
juiy. central confirme, pour l'exposition de 1834, la 
médaille cT or accordée dès 1823 aux produits de la mai- 
son Dannet. 

» 

MM. Aube frères et compagnie , à Beau- 
mont-Ie-Roger (Eure). 

En. 1827, MM. Aube, nouveaux possesseurs de la 
manufacture fondée par M. Dannet pèfe, reçurent la con- 
firmation de la médaille d'or, accordée au fondateur de* 
cet établissement en 1 823. Ils ont exposé.cette année des 
. drapis bleus dont la perfection a fait juger que leurs au- 
teurs méritent encore le rappel de la récçmpense du pre- 
mier ofdre. ' . 

NOUVELLES MÉDAILLES D'OR. ' 

Nouvelles MM.' Berièchje Lambqujn et fils, à Sedan, 

médailles ' t ^ x 'x T A J ' ' 

d'or. » . departemeiit des Araennes^ 

Nous avons maintenant à lidndre compte des produits 
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exposés par des fabricants qui^ s'clevant par d^rés au- NonTelIes 
dessus d'eux-mêmes, méritent aujourd'hui de prendre m^^**» 
place au premier rang et d'obtenir pour la première fois 
la médaille d or. 

Dès 1827, en accordant à MM. Bertèche-Lambquin 

la médaiiie d*argent^ le jury prédisait les progrès futurs 

de leur maison, laqudle occupait déjà 300 ouvriers, et 

présentait avec de^ draps fort remarquables , de la laine 

fiiée à un d^pré de finesse qu a cette époque on n avait 

pas encore surpassé. 

Aujourd'hui, MM. Bertèche-Lambquin réalisent les 
espérances que leurs premiers succès avaient fait naître ; 
ib ne se sont pas contentés de pixnluire avec perfection 
dans un seui genre , ils ont diversifié les espèces d étoffes 
qu'ils ont imitées de la France et de fétranger. Cest par 
là qu ib ont pu présenter cette année 1 une des expositions 
les plus variées et les plus riches qu ait offertes la draperie. 
Parmi leurs produits les plus admirés , il faut citer : un 
î drap couleur de grenat , teint en laine; des draps bleus , 
pare^ement teints en laine et fabriqués avec les toisons 
supo&ies de Naz et de Saxe ; enfin , des casimirs teints 
en laine et d*une beauté parÊûte. 

En donnant aux genres de leur fabrique une extension 
nouve&e, MM. Bertèche-Liambquin n'ont pas aban- 
donné Fancienne &brication qui fait la renommée de 
1 Sedan, cdiedesdraps et descasimirs noirs; àcetégard 
I encore ils soutiennent le parallèle avec les fabricants du 
/ premier ordre. Tels sont les titres sur lesquds le jury s*est 
fondé pour voter à ces habiles fabricants la première des 
'Nouvelles médailles d*or quil accorde en 183^. 
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NûttTeHes MM. Chbfdrue et Ch AU VREULX , à Elbeuf, 
"d'or/* département de la Seine-Inférîeure. 

Nous aimons toujours à signaler les progrés et les 
honneurs successivement obtenus par ces maisons sages 
et solides , dont la fortune est fondée sur des bases qui 
leur permettent de s élever jusqu au plus haut d^é. Telle 
est celle de MM. Chefdrue et Chauvreulx qui, dès 1823, 
obtenaient la médaille de bronze, en 1827 la médaille 
d argent, et qui conquièrent aujourd'hui la médaille d*or. 

Une activité rare, une fabrication variée dans ses pro- 
duits et soigneuse dans l'exécution , une vive ardeur pour 
rechercher et mettre en pratique les inventions et les 
perfectionnements dans les procédés ; tels sont les élé- 
ments de succès des fabricants dont nous attestons la supé- 
riorité. Ils ont fabriqué tour à tour les articles de nou- 
veautés, les draps fins unis ou mélangés; enfin, depuis 
plusieurs années , ils sont arrivés à ce degré d'éminence, 
que leurs «produits égsdent en beauté, quand ib ne les 
surpassent pas, ceux qui, dans les expositions précé- 
dentes , ont fait décerner la médaille d or à leurs auteurs. 
. Aussi l'exposition de MM. Chefdrue et Chauvreulx 
est en même temps une des pbiis complètes et des plus 
belles. .Elle réunit des draps depuis 16* francs jusqu'à 
48 francs l'aune, avec un grand nombre de qualité en 
traordinaires , toutes remarquables par leur réussite, et 
consciencieusement proportionnées à leur prix. Qu'on 
ajoute à ces ti3sus le drap zéphyr et le cuir de laine, 
le Casimir ^et l'imperméable, alors on concevra dans 
leur ensemble les produits d'une de ces maisons que 
caractérisent l'activité, l'esprit inventif, l'amour des pro- 
grès et le coura|[e entreprenant de la fabrique d'EIbeuf. 
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MM. Victor et Auguste GRANDiN^àËIbeuf, NonvcUcs 
département de la beine -Intérieure. jor. 

Cette maison, fondée dès 1814, parait pour la pre- 
mière fois aux expositions; elle y prend une place du 
pranier ordre. 

Ce qui concourt à justifier cette récompense , c est le 
talent commercial de MM. Grandin , c'est l'importance 
de leurs établissements et I étendue de leurs spécula- 
tions, qui en font aujourd'hui la maison la plus consi^ 
dérable d'EIfteuf. 

Leur manufacture a pour force motrice celle de trois 
machines à vapeur , équivalentes ensemble à Faction de 
soixante chevaux. Ces machines servent en même temps 
à chaufTer dix chaudières et vingt cuves ; elles donnent 
encore le mouvement à 80 métiers pour ie tissage. II y 
faut joindre 150 métiers ordinaires de tisserands; enfin 
la fabrique entière occup^annuellement 1,000 ouvriers. 
Pour correspondre à cet ensemble de moyens, MM. Gran- 
din possèdent tous les procédés de fabrication écono- 
mique usités en Angleterre ,' où M. Victor Grandin est 
sflé les étudier afin d eji gratifier la France. Tels sont les 
nouveaux métiers pour préparer et filer la laine , une fou- 
lerie perfectionnée, de meilleurs moyens de dégraissage, 
un a]^reil de chauffage à vapeur pour la teinturerie, etc.. 
Quant aux spéculations commerciales , MM. Grandin 
ont, en 1826, expédié pour la Chine 5,000 pièces de 
drap; en 1828 et 1829 ils ont renouvelé leurs expor- 
tations, dont ils ont été payés , à Calcutta ,' par des retours 
dethés et dmdigo. L'un deux, en 1829, accompagna 
dans FAmérique du Sud une expédition de draps , qui 
provenaient de leur fabrique, et montait à 600,000 fr. , 
I. 3. 
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NoQTelIei pour commencer, avec ces pays , des relations qui , de- 

d*or. puis, nont pas ete discontinuees. En 1 833 , us ont fait 

une expédition pour rAmérique du Nord , ou la draperie 

anglaise obtient des bénéfices immenses , et jusquà ce 

jour exclusifs. 

MM. Grandin embrassent toutes les fabrications de 
draps. Ils ont exposé 32 pièces qui diffèrent de prix 
comme de qualités ; les unes comme étoffes de luxe , les 
autres, comme très^pparentes , seront rechercliées pour 
la consommation de tous les rangs , depuis les classes 
opulentes jusiqu aux classes les moins aisées. Variété né- 
cessaire surtout pour satisfaire aux goûts, aux besoins si 
divers des nations et des dimats étrangers. 

MM. Lemaire et J. Randoing, à Abbe- 
vîlie , département de ia Somme. 

Ces honorables fabricants sont , à titre de successeurs, 
les propriétaires de f ancienne et grande manuËurture 
fondée, en 1665, par le Hollandais Van Robais, appelé 
par Colbert pour donner à la France la &brication des 
draps fins , façon de Hollande. Les possesseurs de ce 
magnifique établissement sont en même temps filateiirs , 
tisserands, foulonniers et teinturiers. Ils occupent 700 ou- 
vriers, consomment annuellement 55,000 kilogrammes 
de laines , et produisent à peu près autant d aunes de 
draps , dont la valeur varie dans tous les prix intermé- 
diaires entre 18 et 35 francs faune, suivant iesdegrës 
relatifs, soit de force, soit de finesse. Cette variété se 
retrouve dans les pièces présentées par eux à Fexposition, 
et toutes sont remarquables par une excellente fabrica- 
tion. Leurs cuirs de laine à 5/4 de large, leurs draps 
lisses, les uns en bleu de roi, les autres en cx>uleurs de 
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modes y et leurs imperméables, soutiennent hmiorable- NouTettei 
ment la concorrencè avec !es tteillenrs produits d*EIbeaf ^^^^^ 
eldeLouvier». *^"' 

MM. Licmaire et Randoing , comme ayant suivi tous 
les progrès qui caractérisent aujourd'Iiui les fabriques 
françaises du premier ordre, méritetrt d*obténflf, de pair 
avec cdBeB<i , ia médaifie d'or. 

MM* JuLiBN, GuiBAL le jeune 9 et eoitf- 
pttgnié, à Ctfstresy département dû 
Tatrn* 

Voici f une des plus andenned mâilblls piy>Spërésf de 
la ville de Castres et la seconde des Guibai qui se rend 
digne de la récompense du premier ordre, après avoir 
obtenu la récompense du second ordre aux expositions 
de 1801, de 1806 et de 1819. Durant un laps de 
quinze années, ils séloignèrent ensuite des expo6itA>iik, 
mais sans ralentir leurs efforts pour vaincre les difficoltâf 
de leur époque et de leur art : ils reparaissent maint&r 
naiit avec des titres nouveaux. lis consacrent tous leurs 
soins a la (àlmcation exclusive des draps mazône ë| 
cuii^ de laine, dans les prix de M à 34 francs. Ils* en' 
livrent ani|ueQement 1,500 demi-pièces au commerce; 

Leurs cuirs de laine réunissent ia forcé à ia sbttptesse, 
et joignent au mérite d*un drap croisé le ^acé brilknt 
(f un dfsf iisse ; ainsi ia finesse de ia ôroisure de ce cbap 
est parfaitement indiquée, sans néanmoins être saiiiahte. 
Des produits aussi remarquables sont très-recherchés du 
GOflunerce. 

Cette noove&e récompense dw premier ordi'é accordée 
à la vifle de C>astres doit être Un encourssigement pour ie 
midi de h France, dont Iles ressources mahufacturiëiies, 
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Nouvelles $i grandes en elies-mémes , peuvent reœvoir de vastes 
"î-f « développement» et reconquérir ropufcnce qu'eut jadis le 
commerce de cette partie du royaume avec les pskysdii 
Levant. V - 

• Ces faits et ces expériences montrent en même temps 
tout cç qu il y a d'erreur dans la pensée que le nord de la 
France peut avoir des intérêts de fabrication dont le midi 
serait privé. La liberté du travail et I égalité des droits 
entre tous les départements comme entre tousies citoyens 

toit conduire, dans un temps prochain, au nivdilement 
es grandes industries entre les principsJes régions de 
notre pays^ et présenter des motifs de rapprochement et 
de concorde^ au lieu de sujets de scission et d'anarchie. 
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RAPPEL DE MÉDAILLES D'ARGENT. 
de^ëd^ifles M;* CiiENEVièRE , à Louvicrs, département 

d'argent. 'île ï'EurC. 

iC^ fyii>f:ic9ni distingué se livre avec succès à ia conféc- 
tiQn.4e^.étoires de goût, jaspées ^miile-raies, à côtes stiil-' 
lant^^ etc» U a présenté des draps bleu de roi, cotés à 
SO fr^^t f<^rt^bien faits. Le jury confirme, pour 1 S34\ la 
médaiiie d*arg€»it donnée à M. Chenevière en 1 827. 

• r 

MM. Desfresches père et fils^ à Ëlbeuf 
( Seme*-Infërîeure ). 

Us fabriquent exclusivement des draps destinés aux 
officiers de toutes armes. Leur exposition oflfre une va- 
riété de draps et de couleurs> remarquables pour leur 
bonne exécution et leur solide teinture ; qualités qui jus- 
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tifient la préférence accordée , pour ce genre de draperie , Rtppef 
à ces Ssibricants distingués. Ils avaient obtenu la médaille jf^ 
d*argept dès 1823 , rappelée en 1827; ils méritent 
qu elle leur soit confirmée pour 1834. 

MM. Legrand^ Duruflk et Foure, d*Ëi- 
beof ( Seine-Inférieure ). 

Hs ont pr^enté cinq pièces de drap ordinaire , une de 
cuir de iainte; une de drap zéphyr, une de Casimir à côtes. 
Par ces produits ^ d*une bonne qusdité, établis à des prix 
modérés , les exposants prouvent qu ils fabriquent ^vec 
un ég^l succès les divers genres de draperie , et qu ils 
continuent à mériter la médaille d*ai^ent que leur avait 
donnée .le jury de 1827. 

M. Muret de Bort^ à Châteauroûx 
(Indre). 

La grande manufacture de M. Muret de Bort fabrique, 
à peu de chose près , exclusivement pour les officiers et ies 
sous-officiers de toutes armes , ainsi que pour les em- 
ploya des douanes. Ses draps et ses cuirs de laine' 
fouissent d'une estime très-méritée ; ses draps garance, 
vert et bleu, sont en bonne laine, dun tissus serré, 
forts et d une ÊJ)rication qui garantit un long usage. 
Nous ne pensons pas qu il soit possible de mieux faire 
en ce genre. M. Muret de Bort mérite plus que jamais la 
médaille d*ai^ent décernée en 1823 , et rappelée hono- 
rablement en 1827. 

MM. Stephann Thys et compagnie^ à 
Bulh (Haut-Rhin). 

Leur établissement est considérable : il réunit toutes 
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Rappel leg macbines nouvelles propres à la fabricatioii ëcono* 
^11^^ mique du drap^ et produit annudlement 2,500^ i 3,0dO 
demi-pièces de drap , cuir de laine , zëphyr ou (feuble- 
broche y à des prix, gradués depui» 1 5 fiisqu a 40 francs. 
Les produits qu'ils ont exposés, faits avec une laine 
choisie , sont d*une fabrication censbie nci eqse et pro- 
curent un long usage aux consomnatewrBw Le jurjr con- 
firme à MM. Stephann Thys et compagpiîe ia nftédaille 
d*ai^(ent obtenue en 1823 et 1827 par 14. MattiniThys, 
dont ils sont les successeurs. 

MM* Badin père et fils,^ et Lambert , a 
Vienne (Isère)* 

Ils ont exposé des cuirs de laine et des castorines de 
14 à 21 francs y parfaitement confectionna Le» mé- 
langes 9 les couleurs et les apprêts en sont Êuts avec un 
soin remarquable. Ils sont les fabricants les plus considé- 
rables de Vienne y et ieur manufacture réunit les meil- 
leuvesL madiines connues pour ce genve d'industrie. Le 
jury leur confirme h mëdai&e cPafgent, accordée en 18S3 
et rappdée en 1 897. 

M« JANflSNy.à Sedan (Ardeimes)» 

M. Jansen est un habile fabricant , dont les casimirs 
blancs et lès casimirs de couleur sont d*uoe grande fi- 
nesse , d*un tissu régulier et serré. Ses couleurs sont 
égdes et vives. « Les casimirs qu'il a présentés en 1 827, 
«disait le jury de cette époque, surpassent par leur 
« perfection tous ceux que Ion a faits en France jusqfi*i 
R cette époque. » 

Le jury de 1 834 le juge toujours digne de la médaille 
d'argent qu'il a reçue en 1 827. 
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Rappel 

MM^ Flotte frères, à Saînt-CIimîan, ^«"^«"««ïc» 
département de VHérB.uit^ ^^^ 

Ont exposé des draps ëcarlate, des draps yert de Saxe, 
des dnps do BérsA (mahout) qu'ils expédient dans iè 
Levant. Leur manu&ctwre, très^ncienne , occupe 300 
ouvrÎBrs i leur fabrication est bdie , et ieor teinture ne 
iause rien à désirer. Le jury leur confirme la médailfe 
d*argeDt qu'ils ont obtenue dès 1 8 1 9. 



NOUVELLES MEDAILLES D'ARGENT. 

MM. Raulik père et fik , et 1>urotoire , Mëdaiiies 
à Sedan ( Ardennes)^ *'^^*^"^' 

Leur manu&cture , une des {Jus anciennes et des plus 
renommées de Sedan , Êiit travaiHer 300 ouvriers ; la &- 
brication de leurs draps noirs, écaiiate et cuir de hine, est 
exc^ente. Ilsemplpient avec talent la matière première, 
et comme as- donnent à cbaque nuance de laine une des- 
tination-spéciale y ib obtiennent dans leurs tissus une ré- 
gularité constante. Hs Ëtbriquent annueflement de 600 à 
700 pièces , estimées à f égd des produits les plus renom- 
més. Le jury de 1834 pense qu'ils font pour le moins 
aussi bien que les fabricants du même genre, précédem- 
ment récompensés par h médaifle d'or. Néanmoins, 
obligé d'être plus difficile à proportion des progrès de 
Fart, le jury de 1834 se borne à décerner la première 
médailfe d'argent à MM. Raulin et Durôtoire , qui , dès 
1 8 37, avaient obtenu une distinction du même ordre. 
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Mëdailltf 

«Targent. MM* ViOLET et Je^ffrain, à Louviers, dé- 
partement des ^ITEure. 



. Od ont expose des draps bleu de roi, dèsdraps Terts 
en laine , d*une fabrication remarquable ; compares avec 
d'autres draps d*un prix égal et. du même genre, ils sont 
mkuxglacés^ ils offrent un grain plus serré, ils ont un 
d^é marqué de supériorité. Les produits de MM. Y ioiet 
et Jeufirain se distinguent par une régularité par&ite. 
Leur établissement n occupant que 300 ouvriers, et ne 
produisant par an que 20 à 24,000 aunes dans un seul 
genre, nest placé qu*au second rang, à Louviers. Le 
juiy leur décerne la inédaifle d'ai^ent.. . 

MM. Poitevin et fils , à Lotivîers , dépar- 
tement de i'Eure. 

Us occupent 1 20 ouvriers et fabriquent anhûeflement 
1 2,000 a,uttés;de drapi|, entre les prix de 24 à 50 frahc3. 
Ceux qu*ils ont exposés étaient rémarqUsfbîeâf par leur 
beHe fabricàtioTi' et iéttf bonne qudité ; la teinture en est 
riéfae et bien nourrie; ils sont destinés géné^emént pour 
ia consommation de la capitale, ce qui démbntre Testniie 
dont ils jouissent aux yeux des consommateurs édairés. 
Le jury décerne la médaille d*ai^ent à MM. Poitevin . 

M. Lecouturier, à Louviers, départe- 
ment de TEure. 

Cet habile fabricant a présenté, dans les prix de 16 à 
18 francs, des draps bleu de roi, et des draps yevti 
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parfaitement teints en ïaine , et qui sont tfune beauté re- MëdaîKes 
marquable pour des prix aussi modérés. Faire aussi bien , "*««"*• 
et surtout à si bas prix; livrer chaque année 24,000 ^unes 
à ia consommation des dasses moyennes , c est un vrai 
service national. Le jury le récompense par la médaille 
d'arg^it. 

t 

MM. Germain 9 Petit et compagnie, à 
Louviepgydépai^tement de.rEùre. : . i 

Ces manu&cturiers occupent 500 ouvriers; ils ex-- 
port^it à f étranger une partie de leur vaste fabricatioi), et ' 
soutiennent aitdehors avec avantage ia concurrence avec' 
nos rivaux de Be^que et d'Angleterre. Afin d'atteindre' 
ce but, ils ont fait tous leurs efforts pour perfectionner' 
les qualités d'un em|doi générai , et les mettre à la portée 
du pfus grand nombre des consommateurs) par ia modé- 
ration des prix : ii -est impossible de faire mieux et nloins 
cher. Le jury r^rette que d'aussi habiles fabricants n'aient 
exposé que des draps destinés à l'exportation ou à l'im- 
pression. Ces idraps'v teints en pièce , sont éminemment- 
distingués par ia beauté des nuances , ia fermeté du tissu y 
ia supériorité des apprêts , et surtout par les prix , puisque 
les draps écadate et les cramoisis n'excèdent pas ies prix 
de 16 francs iaune, à 5/4 de iai^. Cette fabrication ;. 
quoique spéciale , est fort importante ; piusieurs parties 
des sâSies de i'exposîlion sont ornées de tapis et de meu-' 
bies imprimai sur ies étoffes que nous signaions. Ce sont 
MM. Crermain et Petit qui-en ont introduit ia confection , 
à Louviers , dont iis ont accru par ià ies moyens de pros- 
périté. Le jury décerne ia médaiiie d'argent à ces habiles 
manufacturiers. 
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MédàîHe* Mm Labros9E-Jobert^ à Sedan y départe- 
^*'"^*°'* ment des Ardennes. 

II Êdinrique spécialeaient iesi étoffes lisses et croisées, 
connues sous le nom de coatings, castorines , vigonimes, 
azorines, alpagas , etc. Ces tissus, dune grande sou- 
plesse , d une exécution qui ne laisse rien à désirer, variés 
par ieu^ (jiialités, et (fuit prix modéré, Soiit faits en 
laine de Biérinos, eti befeuze de caebémiie, et duvet de 
cachemire, matières que M. Lal^osse-Job^ mélange 
avec beaucoup de talent L'azorine est une exceHente 
étoffe &/4, croisée, à longs poils, &ite avec feé jarres'ou 
débris de cachemires, Âmi Tindustrié ne tivaît aucun 
parti avant que Ternauk eût imaginé cette étoffe sdide 
et très-chaude, à très-bon marché, perfectionnée i^ar 
M. Labrosse-Jobertr Cedernî^ a conduit pendant i & ans 
les falnriques de ce grand industriel , son onde ^ dont il 
fut successivement Féiève et Tassocié. Le jury iuî dé- 
cerne la médaiSe d'atgeilt, 

MM« PioT et NoN'NON y à Sedtoy dépaiv 
«émeut des Ardemite». 

Ils élisent pour fa première' fois , et prennent rang 
parmirfes producteurs distingués de cette febriqtte céIM>re. 
Leurs draps noirs, dune bonne qualité , sont recheiK^hés 
dans ie^commerce. Lejury central aiteti^rqué-, dàtfsFex» 
position de MM^ Piotet Nonnon ^ un- drap z^ît^ Mea , 
teint en* laine,, et un zéphir noir à' 4/^ dé ixfgBj d'un^ra' 
d*ttne extrême finesse. Ces deux pièces, ayant chacune 
7,000 fds de chaîne, présentaient des diffieuilésKeamt- 
sèment surmontées. Il est impossible de produire Une 
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étoflfe plus soyeuse , plus souple et plus agréable ; quoique Mëdaîllei 
très-Iëgére, «fie est d*un exceDent usage ^ garanti par le ^*>'g^^« 
nombre extraordinaire des fils de sa chaîne ? un pareil 
succès assure à ce genre de produits une grande con- 
sommation. Le jury décerne la médaille d'argent à 
MM* Pîot et Nonnon. 

MM. Bridibr-Chayaux 9 père et fils, à 
Sedan , département des Ardennes. 

Ils possèdent un grand et magnifique établissement 
hydraulique , dans iequdi ils ont réuni tous les moyens 
d'économiser sur ia &brîcation. On a surtout distingué les 
draps y les casimirs et ies alpagas qu'ils ont exposés. Ces 
tissus, d'un prix modéré , sont remarquables parleur 
apprêt briflant et très-soyeux. En 1823, MM. Bridier- 
Chayaux avaient obtenu la médaiOe de bronze; ils mé- 
ritent aujourd'hui la médaifie d'ai^ent. 



M. Aroux^ à Elbeuf 9 département de I9 
Seine-Infërieure. 

Ce fid)ricant parait pour la première fois aux exposi- 
tions. Ses tissus , faits en laines de France ou de Saxe , 
première qualité, sont d'une beauté remarquable, et 
jouissent d'une grande faveur dans le commerce. Le drap 
grenat et le drap bleu qu'il a présentés peuvent soutenir 
la concurrence avec les meifleurs produits du même 
genre ; néanmoins les prix de M. Aroux sont modérés : 
son dâ>ut dans ie concours général 'est digne de la mé- 
daifie d'argent. 
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Médailles j^f ^ Sevaistre-Turgis , à Ëibeuf « dépar- 

d argent. • . f . ' * 

tement de ia Seîne-Inferieure. 

II expose une série de draps lisses et d étoffes nouvelles 
d une fabrication régulière et belle. Dans ces tissus , le 
coton, et la soie, mélangés avec goût, se marient agréa- 
blement et donnent des produits d un prix très-bas : ses 
étoffes à cotes et ses étoffes jaspées resteront dans la con* 
sommation. II occupe déjà près de deux cents ouvriers, 
et son talent industriel lui promet un grand avenir. Dès 
à présent, le jury lui décerne la médaille d*argent. 

M. Chêne viÈREs, à Elbeuf, département 
de ia Seine-Inférieure. 

D*abord associé de MM. Desfrèches, il est fondateur 
d une manufacture qui , depuis trois ans, a pris beaucoup 
d extension. II fabrique plusieurs genres de draperies, 
les cuirs de laine , les draps lisses et les étoffes pour pan- 
talons ; la variété , le bon goût de ses étoffes , leur as- 
surent un placement facile. Les innovations qu'on doit à 
M. Chenevières ont donné la plus heureuse impulsion 
à d'autres manufacturiers , et développé sa beHe- réputa- 
tion : il mérite la médailie d'argent. 

M. Charvet y à Eibeuf, département de 
ia Seine-Inférieure. 

Ses draps lisses sont bien confectionnés et'dun prix 
modéré. M. Charvet s adonne spécialement à fabriquer 
des étoffes de fantaisie. Celles qu'il a présentées sont re- 
marquables pour le goût des dessins , la pureté du tissu , 
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la variété des dispositions. Comme imitateur et comme Médailles 
inventeur, il est égdement distingué; son talent s'élèvera *'g®™^- 
bientôt aux premiers rangs. Le jury lui décerne la mé- 
daille d*ai^ent. 

MM. Auguste Delarue frères, à Elbeuf, 
département de la Seine-Inférieure. 

Us ont exposé des cuirs de laine 5/4, très-forts, au 
prix.de 1 5 francs faune, et d une excdiente qualité. On 
a remarqué surtout des draps de billard , dont la fabri- 
cation les occupe spécialement. Ils livrent à 34 francs 
l'aune ces draps, larges de 7/4 , d'une grande finesse et 
d une exécution parfaite ; ceux qu ils cotent à 60 et 70 fr. 
réunissent tous les genres de mérite. Le jury décerne la 
médaifle d argent à MM. Delarue. 

MM. D ASTIS et fils , à Savelanet , départe- 
ment de TAriége. 

Ils sont au petit nombre des fabricants du Midi qui 
depuis peu d années ont fait de grands progrès. L'éta- 
blissement hydraulique qu'ils ont créé présente toutes 
les machines avec lesquelles un fabricant habile peut 
réunir au bon marché la solidité des produits. Ils livrent 
à Paris des cuirs-de-Iaine et des casimirs larges de 5/4 , 
aux prix de 1 6 à 23 francs. Ces produits, très-recherchés, 
soutiennent avantageusement la concurrence avec ceux 
que fournit le nord de la France. En 1819, MM. Dastis 
ont obtenu la médaiQe de bronze ; leurs progrès depuis 
cette époque méritent celle d argent. 
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« 

Mëdaine* M. RousTic , à Corcossonne , département 

M. Roustic a présenté des draps et des cuirs de laine 
noirs, larges de 5/4 et d une excellente confection : ils 
réunissent à la bonté de la matière première le mérite de 
la teinture et la beauté des apprêts. Cette fabrique, une 
des meilleures du midi de la France , est , par Fëtendue 
de ses travaux , au rang des plus importantes. Le jury 
décerne la médaille d argent à M. Roustic. 

MM* Armingand^ Mingaud et compa- 
gnie, à Saint-Pons, département de 
fHérauIt, 

Ces manufacturiers font des exportations considé- 
rables dans les échelles du Levant, pour lesqudles sont 
destinés leurs produits, qui s'élèvent annudiement de 
45 à 50,000 aunes. Ils ont exposé des draps vert-éme- 
raude, jonquille, écaiiate; tous sont teints en pièce ^ 
riches en couleur, i^ers, dune habile confection, et 
très-recherchés des Orientaux. Les prix des draps 5/4 
sont fort modérés : ils commencent a 8 fr. 50 cent. , et 
n'excèdent pas 13 francs Faune. Cette industrie est faite 
pour exciter un grand intérêt. Le jury la récompense 
par la médaille d'ai^ent. 



RAPPEL DE MÉDAILLES DE BRONZE. 
ieSalL M. Gastine, à Louviers, département de 

de bronze. TEure» 

Les draps qu il expose font regretter qu il ne veuille 
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pas donner plus d'extension à sa fabrique. Le jury lui Rappel 
rapp^e la médaîDe de bronze, qu il a reçud en 1827. ^JÏ m!^* 

MM« Garisson , oncle et neveu , à Mon- 
tauban (Tarn-et-Garonne), 

Ont exposé des espagnolettes et flanelles ayant 5/8 de 
large, aux prix de 3 fr. et de 5 fr. 50 cent. Faune. Ces 
prix modérés et la bonne qualité des tissus attestent que 
MM. Garisson méritent toujours la médaille qu ils ont 
obtenue en 1819 pour ieiurs draps unis et croisés. 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. Leroy -Picard, à Sedan (Ardennes), Ncavene» 



Fabrique des draps de fort bonne qusdité, aux prix 
de 18 à 26 francs faune. 

Le piiy hii .décerne la médaille de bronze. 

M. Waïunet-Nanquette , à Sedan ( Ar- 
dennes). 

Ses draps noirs sont bien confectionnés, et ses casi'- 
mîrs légers y de diverses couleurs, sont bien réussis. 
Le jury lui décerne la médaille de bronze. 

M. Fayard, à Sedan, département des 
Ardennes, 

Expose pour la première fois. Sa draperie est faite 
avec soin, en bonne matière, et ses prix sont modéra. 
I. 4 



médailles 
de bronze. 
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aédl^M* M. Jayal, à Elbeuf, département de ia 

de bronze. Scine-Inférieure , 

Expose des cuiis de laine 5/4 d*ttne âbrication fort 
soignée ^ d un tissu remarquable pour la finesse du croisé 
et la modération des prix. M. Javal est appdél prendre 
un rang distingué dans f industrie qu^il exerce. 



MM. Trotot père et fils , à Sedan , dé- 
partement des Ardennes. 

Draps noirs 9 cuirs de {aine et casimiirs de fantaisie , 
fabriqués avec habileté. 

M* Antoine Rousselet, à Sedan ^ dépar- 
tement des Ardennes. 

II a beaucoup agrandi le cercle de ses travaux depuis 
quelques années. Ses draps noirs sont très-déliés^ fort 
apparents y et prescpe tous destinés à Fexportation , 
qil'on ne peut trop encourager. 

M. Bahbier, à Eibeuf, département de 
la Seine-Infcrîeure. 



Ses draps , en laine de France et d* Aliem^^^ne , sont 
fabriqués avec soin. II a présenté un drap granité, dun 
beau tissu y dyne grande fermeté, quoique fait avec les 
bouts de (H ou déchets , et ne coûtant que 1 4 fr. faune. 
Cet utile emfrfoi des déchets trouvera des imitateurs. 
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MM« Gaudechaux frères, à Nafioy^ de- ^^^ 
partemeiit de la Meurthe* de bronze. 

Cette fabrique fait annu^ement $00 pièces entières, 
dans les prix de 10 à 18 francsTaune, etdebonnecjualité 
pour ces prix modër&. MM. Gaudechaux possèdent une 
autre Murique à ESbeoi. 

M. Baux afné, à Maa^met, département 
du Tarn, 

fiantes croisées lisses en 5/8 et 5/4 , à 3 fr. 50 cent 
et i 1 ^ francs faune. E&es sont en beiïe matière et d*une > 
exceHente fabrication. 

M. Odoard-Falatieux, à Vienne, dé- 
partement de Ilsère. 

Cuirs de laine 3/4, depuis 13 jusqua 32 francs 
Faon^ , et d*uûe bonne qualité , rdiativement à leur prix. 

MM. Gabert fils aine et Genin, à Vienne, 
département de Ilsère. 



Leur fidbrique est récente. Hs ont exposé des cuirs 
isûe à 16 et 1 7 francs raune, dont la bonne febrication 
proi^et des succès rapides à cette maison. 

M# Jfdëi^ Desmahes , à Vhre , département 
du Calvados* 

Dnps trârn en ianiie 5/4 , bien fabriqués , dune riche 

4. 
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NouTcIles nuance, dune fort belle matière et dun bon inarchë 
mëdaiiiet remarquable. 

MM. Mathieu Mieg et fils, à Mulhouse, 
( Haut-Rhin )i 

Draps écrus surfbidës pour rouleaux et tabfes d*im- 
pression. Us sont excellents, d^une parfaite égalité de 
force et de largeur, bien glacés à ia surface , et d*un tissu 
d*une extrême fermeté. Larges d un peu plus d une aune, 
ils coûtent de 20 à 24 francs, suivant leur d^é de 
force. 

MM. Margot et Mathieu , à Nancy, dé- 
partement de ia Meurthcé 

Draps noirs à 12 francs 50 centimes Faune, draps 
bleus et cuirs de laine aux prix de 1 5 et 1 6 francs 75 cent., 
en bonne iaine et bien fabriqués. 

MM. Barbet et Fournier, à Lodève, dé- 
partement de l'Hérault. 

Ils fabriquent annuellement 70,000 mètres de draps 
aux prix de 6 francs 50 centimes à 8 francs 50 centimes 
le mètre; ils emploient 350 ouvriers. Leurs draps de 
troupe sont d un tissu serré , bien foulé , et garantissant 
un excellent usage. MM. Barbet et Foumier font aussi de 
bons cuirs de laine 5/4. 

M. Vi VIES , à Saînte-Colombe, sur i'Héry, 
département de TAude. 

Cuirs de laine dune fabrication régulière, avec em- 
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ploi de matières d'exœliente qualité ; les mélanges sont Noik? elles 
bien fondus , et leis nuances bien exécutées. ^ iSoiiw. 

MM. MouissE et compagnie, àLimpux, 
département de TAude. 

Cuhrs de laine 5/4^ d'une fabrication remarquable et 
d un prix modéré. Les mélanges et les, couleurs attestent 
autant de goût que d'intelligence. 

M. PiNÉT, à Quillan, département de 
TAude. 

Cuirs de laine 5/4 à 20 francs, bien fabriqués et mon- 
trant des progrès aans un endroit où jadis on employait 
très-mal la laine. 

MM« Vene, Houler, Cormouls et com-* 
pagnie, à Mazamet, département du 
TarQ. 

Espagnolettes 5/8 et 5/4 en bonne qualité , pour des 
prix modérés. Ces étoiles ^ d*ime grande consommation 
pour la dasse la moinsaisée, ont reçu des perfectionne-» 
menfs« 

M. Courte j AIRE, à Carcassonne^ dépars 
tement de TAude. 

Draps de billard 7/4 à des prix peu élevés; ils sont 
d'une exceHente qualité, d*ime nuance belle et r^ulière; 
150 ouvriers fabriquent annuellement 350 pièces en- 
tières de ces draps. 
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Han^dto M« SoMPAiRAC ^ à Cenne-Monestiers , 

• hnm». A produit un cuir de laine 5/8 à 4 francs Faune; ce 
drap; fait avec des déchets, est bien cof$éy pnc^mel w 
bon usage , et prouve Fintelligence du fabricant. 

Drap lisse 5/4 à 7 francs y et cuir de iaine à 1 francs j 
d'uQ^ bonne £aibrication et d%ne$ détre ancouragés danft 
rînteriât des das$es inférieures. 

M. Silvestre-Barthes , à Saint-Pons, 
département de THërauIt. 

Draps I^ers , d'une filature fine, en violet , ëcaiiatje et 
diverses autres nuances. Ces draps, destinés à Fexporta- 
tk>n , sont teints en pièce , et cotés a des prix très-bas ;' de 
8 francs à 1 9 francs. A ce dernier prix , on remarcpEiait un 
drap bleu d*une beHe fabrication . 



MENTIONS HONORABLES. 
Mentions ]ji^ Odiot , à Louvîers , département de 

lonorablef. -•__ ' ' * 

rËure. 

Fabrique de draps bleus , verts : établissement qui com^- 
mence et qui prendra bientôt un rang distingué , digfit 
de l'ancien associé de M. Dannet. 

MM* Vallès frères, h Elbeufj départe- 
ment de la Seine-Inférieure ; 

M. Béer, à Eibeuf, département de la 
Seine-inférieure. 

Draps de bonne qualité courante à des prÎY moiàçé^ 
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MM. Gaudechaux frères et Picard, 4 ^ 
Elbeuf, 

Qui ont obtenu h mëdai&e de bronze pour leurs pro- 
duits de Nancy. 

]|f M t Dbscouis-Bourhonnbt et compagnie, 
à Louviers, et à Paris, place des Vic- 
toires, 6. 

Ils font fabriquer à façon ; donnent JL filer la laine y in- 
diquent avec leur numéro le genre de draperie qu ils 
^weu{«it obtenir. Bs augmentent ainsi la production. 
Sieurs draps sont faits aTec soin. 



IMLM. GuiLLOT aine, Chapot et compa^- 
gnie, à Vienne, département de Tlsère; 

MMtBERTHAunfiJs etMANiGNET,àVienne, 
département de Tlsère. 

Cuirs de laine de 1 2 à 17 francs , et de bonne qualité. 

M. Mandoul, à Carcassonne, départe- 
ment de VA^de. 

Draps d une bonne fabrication courante et d*un prix 
modéré, 

M* Barjon BÎnéj à Vienne, département 
de FIsère* 

Drap d un croisé ouvert pour filtrer la co&e , les ma- 
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Mention» tières employées au coilage et à ia cuve dans la pape- 



6 « ^* 



MM. RiEUTORT et Lassere^ à Limoux y 
département de TAude. 

Cuirs de laine 5/4 à 1 8 francs ; castorine à 1 3 francs 
5 a centimes y dune fabricatîoh régulière et de bonne 
qudité^ ' 

MM. JouRDAN frères, à Lodève, dépar- 
tement dé l'Hérault, 



I •• • • 



. ^.!^f'o9ït, présenté qu une pièce de drap bleu 5/4 au prix 
de 11 francs 50 centinp^es^ ^n mente a fait.r^pretter 
I*exiguité d'ime telle exposition. 



. " '• 1 . « , 



M. yALLrAT, à Lodève, département de 
THérauIt. 

* • 

Draps pour la troupe^, à 6 francs 8 centimes le i^étre^ 
en bonne matière et bien fabriqués; 

M. VioLLE fils, à Dijon, département de 
la.C^e-d'Qr.: 

Bonne draperie à des prix remarquables poivieur mo- 
dération \ drap3 et castorines 5/4 à 1 et 1 2 francs. 

M« Germain , à Moutiers , département dé 
la Moselle. 

Fabrique de 140 ouvriers; draps de garance pour la 
troupe, dune bonne qudité courante, dans les prix fixés^ 
par le ministère de la guerre. 



* ^ 
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M. Thélu , à Aumale (Seine-Inférîeure). ^Mentioiur 

' ^ / honorable». 

Espagnolettes croisées bleues 5/8 et 5/4 y aux prix de 
5 ^ 1 2 et 1 5 firancs. Cette étoile, bien fabriquée , en bonne 
matière, sert surtout à nos marins; très-souple, die se 
prête à tous les mouvements du corps , et présente f avan- 
tage des flandOies de santév 

M. Simon, à Nancy (Meurthe), 

A ipcéseaié ïéXoSe fàxàée la plus commuile, mais la 
plus économique de toute f exposition; eHeà 5/4, elle 
est corsée, et se vend 2 francs 2 5 c. à 3 francs I*aune. Faite 
en grande partie de poils de chevreau , mêlés avec de la 
laine commune , elle sert aux capotes des prisonniers ; 
les taifleurs iemploi^it à la doublure intérieure dçs cols 
d^habits. L'exposant pourrait, sans augmenter sensible- 
ment le prix , améliorer la qualité de ce drap , en écartant 
les parties ies plus jàrreùses. H en fabriqué anïiudBement 
de 4 à 500 pièces. 



CITATIONS FAyORABLES. 

MM. Tertrais et Jacqurau , à Tours , citation» 
département d'Indre-etriLoire. ^^^^ 

Castorines en l/2 aune et 5/4, à6 fir. 50 c. età 16 fr.; 
draps à 14 fr., le tout d'ime bonne fabricatiôii. • 

M. Th. Lutte , à Châteaux-Renaud y déf 
partement du Loiret..: .' 

Draps écrus pour impression d 'indiennes, d une bonne 

qualité. 
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çiiBfhM Mt Lambert, a Saint-Lô, département de 

la Manche» 

Finettes çt droguets à chaîne en coton ^ à tissu fort efl 
d*un prix modéré : se consomment dans certaines parties 
de la Bretagne. 

MM. FouRNEL Brochay, à Lisieux, dé- 
partement du Calvados* 

Frocs de bonne qualité, molletons renforeës et d*un 
prix modique. 

M« DuvAL Lbbec I à Lisieux , département 
du Cidvados. 

Espî^olettes bien confectionnées. 

Mm BsLS^iCARD, à Limoux, département 
de l'Aude. 

Cuirs de laine 5/4 et castorines, d*un tissu serré, à 
mélanges bien fondus; bon marché. 

M..SEirRE Tain^^ àSM^^t-Quire, départe- 
ment de TAriége. 

&pagiipl^ttes eX âane{fes^ de (j^lités proportionnées 
aux prix de vente. 

M. P0RTAL9 à Montanban^ département 

de Tarn-et-Garonne. 

Cadia, flaneSes» espagnolettes 1 à bon marché » con- 
sommés spécialement en Bretagne. 



<•■ ' 
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M, Lbnêve, à Vannes, département du ff^^^Tes. 
lifarbilMm; 

M. GuiN , à Vannes , département du Mor^ 
bihan^ 

Éloffis ûomaittiie croîaé^ft tiréç à poîl, ppwr h dsusae 
pauvre du Mo]i)ibftn » vu ^on bpa pm : ce$t te ipotif ptiîr 
lanthropique de la citation favorable. 

M. BoYEm, à Limoges 9 dépArtement de la 
Hai^te-Vîenne. 

FhiieOes de qualités variées, et caairerturas. 

M. NoziBRES aîné, à Castres , département 
du Tarn* , f 

FHpseHefinerinoi, çtoflfe d'y!! piî^ très-modérë ^^ais 
qu on n^a pas perfectionnée. 



■>» > - j " - 



SECTION îv. n^ 

TISSUS DE LAINE ^KON^FOULlêSjÇoXTTL^GEREïfENT'pOULiJs^. 

SANS ÊTRE DRAP1SS. 

- ji 



Les étoffes non foulées conservent les dimeosiôiiùi 
^*^es ont en sortant du métier; les étoffes légèrement 
orapées perdent très-peu de leurs dimensimis et de leur 
conâstance primitive. 

Ces tissus sont fabriqués en laine pure , ou seulement 
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avec une trame de laine sur des chaînes de soie , de fil ov^ 
de coton. Cestia laine peignée qui sert ici presque uni- 
verseQement; la laine cardée ne sert qu'à quelques étoffes 
légèrement foidées ou tissées de deux manières diffé- 
rentes. 

Le tissu mérinos conserve le premier rang, pour la 
généralité de son usage en France , et pour f importance 
toujours croissante des exportations , qui s'élevaient 

En 1827, à.. 2,300,000fr.^ 

En 1832, à.. 7,400^000 

En 1827 , ia fabrication du mérinos en France, con- 
centrée dans les petites fabriques aux environs de Reims; 
et qui produisait annu^ement pour 15,000,000, s'est 
étendue en d'autres parties du royaume par fa création 
de vastes établissements. ^ 

Au premier rang, parmi ces nouveaux établissements , 
se place la manufacture de M. Paturle, au Cateau, dé- 
partement du Nord. 

Les mérinos n'avaient plus de progrès à faire quant au 
tissage ; mais il n'en était pas de même quant au filage, 
fait primitivement à la main , ce qui ne permettait pas 
des assortiments complets de fils par£ûtement ^ux , pour 
les plus beQes fabrications ; de là ces barres et ces chan- 
gements de nuances ^ cpie ie défaut d'égsdité des fils rend 
si safflants àla teinture. Pour obviera ces inconvénients, 
un grand nombre de bonnes filatures à la mécanique 
pour la I^ne peignée ont été fondées , et se sont agran- 
dies dans ces dernières années. Elles ont permis aux tis- 
serands de s'approvisionner, sans perte de temps, en fils 

' ■ ■ « * 

1 Dans ces chiffres on comprend sans aucune analogie les casimirs. 
ex]porté9 ipdtir âne TJtAisiu' très-minime. 
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parfaitement uniformes jusque dans ies numéros les plus 
âevés. C'est par là cpxon a pu midtiplier la production 
et présenter des tissus complètement réguliers, qui re- 
çoivent les teintes les plus unies , même dans les couleui^s 
ies plus daires. 

Le tissu le plus employé par les consommateurs , après 
le mérinos y est la napolitaine , simple toile en laine 
cardée; sa M)rication noQre aucune difficulté à vain- 
cre , le meilleur marché des laines , {^extension perfec- 
tionnée du filage sont ies seuls éléments de ses progrès 
futurs. 

Tandis que les Anglais cherchaient le ton mat et sans 
ràlet^Ie toucher doux et souple de nos mérinos, nous 
faisions nos efforts pour donner à notre industrie les 
tissus ras et brillants de leurs laines longues et lus- 
trées. Les fabriques de Paris , de Roubaix et de Royen 
ont imité les stoffs broches de F Angleterre ; mais le prix 
de la matière première ne permet pas de faire descendre 
ces produits dans Féchelle de la consommation aussi 
i^asqu^en Angleterre. Les Français nont pas été seide- 
ment imitateurs; ils ont fait de nouveaux tissus de laine 
brochés comme les stoffs, mais sur des fonds beaucoup 
I^ fins et plus I^ers , lisses et satinés : telles sont les 
terrines, les DonorMaria, etc. , exposées par M« Au- 
Wt. On a fait aussi des étoffes brochées plus épaisses 
pour .manteaux de dames : eHes ont été très-recher- 
chées. 

Une autre importation de Findustrie anglaise enrichit 
aujourd'hui la nôtre; c'est celle des damassés pour meu* 
Mes, en laine longue et lustrée. Cette étoffe, pour le 
briHant, Téclat , la richesse des dessins , et surtout la so- 
lidité , remplace avec économie les damas en soie. 
Leiastingou satin de pure laine, autre imitation de 
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la Grande-Bretagne , a fait nue toncOfrenct redootafcfe \ 
la circasâienne^ ëtoffe à chaîne de ccton avec traîne de 
laine lisêe et lustrée. Tnrcoing et Itotdbait fabriililelit en 
grand cé genre de tisâtts. 

Amiens était, de temps immémorial , en posaesàittû de 
fabriquer les iJépines , tissu croisé dont la chaîne est en 
toîe grége et la trame en iaine. Ce tisâu teint en noir s'ex- 
pédiait en grande quantité à rétranger, et surtout en Es- 
pagne. Notre commerce avec ce pays ayant été cFabord 
interrompu, puis très-restrémt, H a faBu revenir au 
marché de Fintérieur; il a suiQ pour cda de varier les cou- 
leurs de Talépine. Bientôt la fabrication d* Amiens est de- 
venue pîus importante et plus active qu*^e ne fêtait 
fivec ses produits teints en noir : aujounThui Falépine 
fait partie pour ainsi dire obligée de rassortiment de tons 
ie& magasins de nouveautés. 

Substituez la chaîne de soie cuite à ceHede soie gr^ , 
et vous aurez la bombasine , le châlis uni et satiné , la 
popdine , etc. Avec le métier à la Jacqnart, on a broché 
sUr ces tissus des dessins du meifleut goût et de Teffet le 
plus brillant. Pour caractériser chaque modification de 
ces produits de fantaisie, les fabricants ont épuisé !a 
technologie orientale : de là les Pondichéry, les SoUant" 
paris , les Sumatra , les Golcond^ , etc. , que jamais 
flnde n*eut la pensée de Êibriquer. 

Afin d^obéir à la Uiode , qui s'^oignait du genre sim|de 
et demandait à f impression des dessins à efiets , de cou- 
feurs vives et brfflantes ; afin de satisËiire en même temps 
au goût chaque jour plus prononcé des dames françaises 
pour {es étoffes de {aine, on a fabriqué des mousselines 
et des jaconats en pure laine , dont les noms rapp^ent 
les tissus and{ogues en coton. Ces étoffes , adoptées pour 
les châ{es et pour les robes, ont fait travai^er un grand 
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nombre d'âtdiers nouveaux d'impression , à Paris et dans 
aibaidieife. 

La plapan des tisMs que nom venons d*énmnërer 
pris naissance^ et les autres ont acquis un grand dëve- 
f oppenkmt dc^pnis la d^nière exposition. Ha ont complété 
TensenAIe des produits qui rendent la laine également 
ihidKspensable pour les vêtements d'hommes et de fem- 
mes , non-seulement en hiver, mais en été. Ces innova- 
tions réunissent fes avantages de la salubrité, de Féco- 
nomîe ^ de ia beauté. 



EXPOSANTS HORS DE CONCOURS. 

MM. PATURLEy Lupin et compagnie , à Expoiants 

1^ V horede 

Irons* concours. 



*tement du Nord , et particulièrement Tarron- 
de Cambrai y s'est enrichi depuis quinze ans 
d'un genre d'industrie dont la ville de Reims avait pont 
ainsi dire le monopole : nous vùfdùns parier du pei- 
gnage , de la filature et du tissage des laines de mérinos. 
Cest à Fépoque où la fabrication des batistes, qui fut 
longtemps une source de richesse pour le département 
dtt Nord^ perdait de son activité et laissait tant de bras 
inoocupés^ que MM. Pàturie, Lupin et compagnie fon- 
dèrent un établissement au Cateau pour la fabrication 
des étoffes de faines panées. 

Cette industrie, inconnue dans le pays, prit un dé- 
^vvhppemfent rapide. Aujourd'hui la manufacture de 
MM. Patttrie, Lupin et compagnie est une dei plus im- 
portantes du royaume ; et la première dans son genre. 
Deux machinée à vapeur à haute pression construites 
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fopoflftnts en Angleterre^ fune de la force de 50 chevaux et f autre 

lion de 
concours. 



honde Je 20 , servent de moteur pour les filatures. Lep fils soni 



convertis en tissus dans les campagnes environnantes, el 
produisent par jour environ 2,400 aunes d'étoffes d^ 
divers genres. U n'est presque aucune commune, depuis 
Soire-ie- Château à Marchienne et de Valenciennes i 
Bohain ( Aisne )> qui ne profite des bien&its que répanc 
dans le pays cette industrie opulente. 

Lie succès d'une aussi vaste entreprise et les nombrea 
ouvriers de MM. Paturle,. Lupin et compagnie, on 
attire dans les alentours de la circonscription que nou 
venons d'indiquer une foule de fabricants de mérinos. 
Enfin cette industrie y naturalisée dans le département 
du Nord , remplace avec avantage la mise en œuvre du 
lin et de la fabrication des châies brochés , dont la dé* 
cadence menaçait de ruine une portion considérable de 
ce beau département. / 

MM. Paturle, Lupin et compagnie ont exposé, 
comme échantillons des produits de leur vaste étabiîs- 
cement : 

Des laines peignées > 

Des laines filées, 

Des mérinos à chaîne simple et double^ 

Des bombasines. 

Ces articles , et notamment les tissus , ont été distin* 
gués par leur régularité, leur finesse et leur beauté : on 
a surtout admiré le mérinos qui présente 4 croisures 
par millimètre; on n'avait rien vu d'aussi fin. 

La manufacture de MM. Patuiie, Lupin et compagnie 
consomme annuellement 400,000 kilogrammes de laine 
lavée; efle emploie 6 à 7,000 ouvriers, dont 1>000 dans 
l'intérieur de h fabrique. 

Prise sur le dos du mouton , la laine subit dans leurs 
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ateliers toutes I^ opérations qui précèdent et accom- 
pagnent sa transformation en tissus. 

Une grande quantité de leurs produits s'exporte dans 
les Pays-Bas, l'Angleterre, Fltalie, FAmérique; ils y 
soutiennent dignement Thonneur de la fabrique fran- 
çaisç. 

-Le jury se serait empressé de reconnaître des titres 
aussi bien établis par la pluâ honorable des distinctions, 
si le chef de cette maison ne s'était mis hors du concours 
comme faisant partie du jury. 



Ëxposaulft 

hors d« 
concours. 



RAPPEL DES MÉDAILLES D'OR. 

M* Rey, à Paris , rue Notre-Dame-des- Rappel 
Victoires, n" 26. av. 

M. Rey n'est pas seulement un célèbre fabricant de 
châles de cachemire. Il expose une belle collection d'é- 
toffes à chaîne de soie avec la trame en laine , unies , bro- 
chées, rayées^ à carreaux : tissus qu'il a fait connsutredans 
le commerce sous les noms de Pondichéry, Sumatra, 
châlis, Golconde, etc. 

M« Rey prend place au rang des fabricants qui ont fait 
avec le plus dç talent les mélanges de soie et de laine, d'où 
résultent ces tissus élégants et variés dont l'usage s'est 
répandu considérablement depuis la dernière exposition. 

Le jury, prenant en considération les travaux et les 
succès de M. Rey, lui confirme la médaille d'or quil 
obtint en 1823, et. qui ne pouvait pas être rappelée en 
1827, parce qu'alors M. Rey faisait partie du jury central 
<fe Fexposition. 



\ 
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NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 

Nouvelle MM. Eggly^ Roux et compagnie , à 
(Tor. rue des Fossés-Montmc^rtre , n** 4. 

Ils ont exposé des mérinos doubles pour redingotes , 
des étoffes brochées pour manteaux^ des tissus à chaîne 
de soie et à trame de laine , unis et brodiés , lisses et croi- 
sés y parmi lesquels on a distingué le tissu de satin , muni 
d une petite armure employée pour mietn lier Fétoffe et 
pour la rendre plus propre à recevoir la broderie; enfin 
ils ont présenté des châles imprimés sur les divers tissus 
de leur fabrique. Ces produits, au goût qui séduit les 
yeux , réunissent la science de la fabrication , qui com- 
mande f estime des connaisseurs. Ils avaient obtenu la 
médaille d argent en 1 8 2 7 ; le jury de 1 8 3 4 leur décerne 
la médaille d*or. 

MëdaiHc M. Griolet, à Parfs , rue Aibouy, n* 1 1 . 

Avec les produits de son excellente filature, M. Grio- 
let tisse le mérinos et les étoffes appelées Thihetj qui sont 
un mélange de laine et de soie. II a déjà la médaille d'or 
pour ses travaux de filage ; les tissus qu'il a présentés 
ajoutent à ses titres pour cette récompense du premier 
ordre , que nous rappelons ici. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

Rappel M. Henry aîné , à Paris , rue Poisson- 

c médaille .^ n < « 

cTargciit. iiiere , n 13. 

En 1 827; il obtint la médaille d argent pour des tapis- 



SECTION IV. --* TlSaUSOE. LAINE NON FOULES y etc. 67 

séries eo iaim. U a continué defiuis, avec succès, lexpioi- Rappel^ 
tatîon de ce genre, dont ii avarié ies dessins* En 1 834, *^*j"n^/ 
il en a prjésenté les modèles dzms des meubles tout farts : il , 
a de i^us expose une tenture en damassé de laine , dans le 
genre anglais et d*iui très-bel effet. Le jury confirme sa 
médaille d'argent , et prendra de nouveau son industrie 
en considération lorsqu'il s'agira des lits en fer. 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

M. PiÉDANNA , à Paris , rue Neuve-Saint- NcaveUc 
EuStacne, h** 44. d'argent. 

£a 1827, on avait donné la médiàlle de bronze à 
M. Piédânnâ comme fabricant de châles. En 1834, il 
jMrësente une collection de châles faits en laine et en 
duvet de cachemire , à des prix modérés , et d'une bonne 
&brication. 

M. Piédanna se livre avec succès à la fabrication de ses 
châles en laine pour Fexportation ; c'est le meilleur symp- 
tôme de supériorité commerciale. 

n a surtout réuni lés suffrages par son alépine noire 
superfine et par ses beaux tissus appelés Pondichéris, 
qaà sont à chaîne de soie , à trame de laine, et teints en 
diverses nuances. 

Ces tissus sont dassés dans le commerce français parmi 
ies meffleurs de leur genre. Ils méritent la médaille d'ar- 
gent. • 

M. Louis - Alexandre Prévost, à Piàrî», 
avenue Parmentier, n° 9. 

II a reçu la médaille d'argent comme fdateur ; les 

5. 



Mëdaiiiv 
d'cnscin!)l< 
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Médaille beaux tissos qu'il a coofectionnés avec les produits de sa 

reniemble. fifature ajoutent encore à ses titres pour mériter une 

distinction accordée à lensemble de ses travaux. 

MëdaiiiM M# Croco , à Paris , rue Paradis-Poisson- 
^e^^^' nière, n*" 30 bis. 

II s'est fait remarquer par la diversité des tissus à chaîne 
de soie et à trame de laine qu il a présentés à Fexposition ; 
on a distingué ses châles légers en gaze , et d autres tissus 
en pure laine y imitation anglaise désignée sous le nom 
de Tartan, On a surtout apprécié sa riche variété d'é- 
toffes à manteaux , brochées soit à une couleur, soit à 
plusieurs ; il offrait, entre autres, un tissu triple -pour 
manteau , qui présente à la fois un dessus en laine broché 
en soie y une doublure en soie adhérente à l'étoffe, et 
dans l'espace intermédiaire, une espèce de ouat^ formée 
avec de gros lils de laine. Le jury lui décerne la médaille 
d'argent. 



MÉDAILLE DE BRONZE. 
Médaille M, Lac ARRIERE, à Parîs, rue des Fossés- 

de bronze. ^^ . 

Montmartre, n^ 8. 

II a présenté des tissus de cachemire , des tissus hin- 
dous simples et renforcés , des bombasines noires fort 
bdies destinées à f exportation ; tous ces objets sont dune 
bonne febrication : ils méritent la médaille de bronzé. 
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CITATION. 

MM. Payenne VILLE et Quéval , à Rouen citation 

Fabriquent des circassiennes, des lastings, des casi- 
mirs bine et coton , et des reps. 



TISSUS DE LAINE RAS. 



MÉDAILLE D'OR. 
M. Louis AuBERT , à Rouen ( Seîne-Infé- Méduu< 

X ^ d'or 

neure j. 

M. Aubert se place au premier rang pour Fart avec 
lequel il met en ceuvre la laine peignée longue et lustrée 
sans mélange. Ses étoffes brochées pour robes et pour 
manteaux , ses damassés pour meubles y sont distingués à 
la fois pour le bon goût des dessins et pour la perfection 
du tissu, n ne s*est pas moins distingué dans ta fabrication 
des côtelés de laine pour pantalons. Entreprenant, habile, 
heureux y il a marqué tous ses essais par des réussites 
oomptttes. Même en empruntant aux Anglais le damassé 
de laine et le stoff, il a su créer de$ genres tout à fait nou- 
veaux pour manteaux et pour robes. Signalons ses tissus 
brochés sur fond lisse et satin, appelés Ueurrines et 
Dana-Maria , imités du stoff, mais plus souples , plus 
I^[ers , plus brillants : ils répondent mieux aux besoins 
de la dasse moyenne et de ia dasse opulente. Ce manu- 
facturier consommé traite en grand tous les genres qu'il 
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Klcdaiile 
d'or. 



entreprend ; il possède deuK vastes établissements j f un à 
Rouen , Tautre à Lieurrey, département de fEure^ ren- 
fermant 250 métiers à la Jacquart; il emploie de plus 
150 métiers en Picardie , autant à Rouen et dans les en- 
virqns. II y a deux ans , il appliquait au tissage du coton 
tous ses métiers ; mais à peine eut-ii aperçu Fcintraine- 
ment des consommateurs vers Fusage de la laine, qu*îi ré- 
solut de travailler exdusivement cette matière première , 
si féconde en transformations utiles , et si propre à satis- 
faire aux besoins les plus 3imples comme aux exigences 
du luxe. La fabrique de Rouen lui doit maintenant une 
industrie nouvelle, inconnue avant lui dans cette viHe, 
et qui compte déjà plusieurs imitateurs. 

Teïs sont les nombreux titres de M. Aubert à la ré- 
compense du premier ordre. 



t i 



MÉDAILLES D'ARGENT. 



Médaiiies ]|f^ Jean-Casse, à Roubaix, département 

d argent. . . * ■ . 

du Nord. 

4 

Il est un des fabricants auxquels on doit le plus d efïbrts 
et de sacrifices pour conquérir sur I* Angleterre une indus- 
larîe qui manquait à la France. Ses beaux assortimients 
d'étoffes à gilets , dites poils de chèvre, i^;aient pour ie 
goût et pour la perfection du travail ce que nos rrraux 
font de plus remarquable. II a fait cesser la contrdbande 
de ces. tissus qu il sait reproduire en les égalant, n a par^- 
I^nent imité des anglais le drap de laine damassé pour 
meubles. Sa manu&cture occupe 120 métiers a la Jac- 
quart. H e3q)Ioite encore une fabrique assez importante 



' 9BCTIOM lY. — TISSUS DE LiLINB RAS. 71 

de tulles de coton ; H est créateur d un atelier pour les Médailles 
apprêts , dont H a fait cession à Fun de ses parents. Tant *''g«»^- 
d'activité^ d'habileté, de succès, justifient la médaifie 
d'argent décernée à M. Jean-Casse, par le jury de 1 834. 

i. ■ ■ ■ 

MM. Soyez , Feuilloy et Dësjardins y à 
Amiens y département de ia Somme. 

Ds ont exposé des idépines noires 4/4 , de qualités va- 
riées , et des satins noirs ; ces tissus sont exclusivement 
destinés à l'exportation , ce qui démontre leur exeeïïente 
&brication et leurs. prix modérés. -Le jury, pour encou- 
i*age^ de semblables succès, les récompense par la mé- 
daille d'ai^ent. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE* 



M. Désiré de Buchy, à Turcoîng, dépar- Rappel 
tement du Nord. "deïroDxî 

Q a présenté des satins dits circassiennes, d'autres 
satûis jaspés coton et fil, d^ croisés tjout fil; ces articles 
sont (Tune excdiente fabrication. Le jury confirme la 
médaille de bronze obtenue en 1827 par M. de Buchy. 



NOUVELLS MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. Prus-^Grimonprez^ à Roubaix^ dépar- Nouvelle 
tèment du Nord. d^^^n" 

Ses tissus damassés de laine pour meubles, teints en 
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Nanvelîe» dîfTërentes couleurs , avec des dessins varies , ont obtenu 
le br*onic ^^ suffrage du jury, qui décerne à cet exposant la médaifle 
de bronze. 

M. Wacrenier-Delvinquier, à Roubaix, 
département du Nord. 

II fabrique des stoffs écrus brochés sur chaîne simple. 
Cest une difficulté vaincue que d'exécuter avec r^ularité 
sur chaîne simple des tissus de cette espèce; tandis qu'on 
n'employait ordinairement que des chaînes doubles; par 
là f on diminue sensiblement le prix de f étoffe. Cest ce 
mérite que le jury récompense par la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mention! M. Cuvru-Desurmont, à Roubaix^ dépar- 

tement du j\ ord , 

A présenté des minorques, espèce de serges en laine 
peignée, bien tissées et d'une grande régularité. 

M. MiLLON-M ARQUANT, à ReiiRS, dépar- 
tement de ia Marne, 

Çî'a mis à f exposition qu'une coupe de voile écrue. Ce 
tissu présentait de grandes difficultés. Oh n'a pu le ûdre 
qu'avec des chaînes filées a la main et choisies avec le soin 
le plus minutieux : sa finesse et sa régularité sont remar- 
quables. Cet article était autrefois un grand objet d'im- 
portation pour f Espagne : on ne peut qu'applaudir à des 
efforts qui tendent à nous rouvrir cette source de ri- 
chesse commerciale. 



/ ^ 
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CITATION FAVORABLE. 

M. Isidorfe-ThéophHe Lefort, à Roisei^ citation 
arrondissement de Péronne (Somme), f^^oï-'^i^?- 

Couppns d étoffes en laine peignée, et tissus de coton 
brochés à ia Jacquart. 



TISSUS LE6EHEMENT FOULES ET NON DRAPÉS. 



RAPPEL DE LA MÉDAILLE D'OR. 

M, et" M^ Hbnriot frère et sœur, à R^ppci 
Reims , département de ia Marne. ^« médaiH< 

* d or. 

Qs ont exposé : 1° des flaneiies croisées et lisses, en 
isûne peignée; 2** des flanelles dont la chaîne seule est 
peignée, ces tissus coûtent de 4 à 9 fr. ; 3** des mérinos 
à chaîne double et simple; 4** des napofitaines; 6** des 
casimirs de fantaisie. Par ïa beauté et par fa constante 
i^^ulartté de; leurs étoffes, ces manufacturiers justifient 
^ haute réputation dont ils jouissent depuis longtemps 
^ dans fe commerce. Dès 1827 ils avaient obtenu la mé- 
daille dor; Je jury ia leur confirme pour Texposition 
^e 1834. ' ' ' \'\' . 



NOUVELLE MÉDAILLE DOR. 

^M. Henmot aîné et fils, à Reims, dé- ^^^^J* 
partement de ia Marne. <ror. 

As ont exposé des flanelles de santé , lisses et croisées , 
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Nouvelle d*une beauté remarquable; le jury signde avec intérê 
™^'A' ^ ïcur assortissement cTétoffes de fantaisie , casimirs à mifl< 
côtes.^ étoffes jaspées ou chinées, toutes d'une parfaite 
, exécution. Nous formons des vœux pour (me ces habile 
manufacturiers trouvent dans leur viOe natale de nom 
breux imitateurs. Cette viiïe redeviendrait alors la fabri 
que des étoffes de nouveauté, queQe faisait autrefor 
avec tant d'habileté. On doit à MM. Henriot un moyer 
ingénieux pour constater le nombre des fils de laine dans 
toute: espèce. de tissus. Les prud'hommes de Reims ont 
adopté ce moyen de reconnaître les infidélités des tis- 
serandst 

Dés 1827, MM. Henriot aîné et fils avaient obtenu la 
^édaîHe d'argent ; le jury leur décerne la médaille d'Qr. 



.«Il I ' 
•i . 






f. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 
Médailles 'M« HjBNRiOT: fiis ^ à Retiiis , département 



d'argent. 



dfé îâ Mariie. 

' 'H traite avec' succès tbus îès articles propres à la fa- 
brique de Reims. Le jury signde spécialement sa fla- 
nelle extrafîne, Aile flanelle sèche, ainsi <^ un nouvel 
article appelé médulienne, vrai stoff uni de laine rase, 
sans mélange de soie dans la chaîne , qui pourtant est 
très-fine. II a pareillement présenté des châlis (tartans] 
Imités des Anglais et fort bien fabriqués. La fabrique ai 
Reims doit à M. Henriot fiïs d'utiles innovations. lî mé- 
rite h médaille d'ai^ent. 



SBCTION.IV. "^ TlSfliJg MiRlMO». ' 75 ' 



• •»••■ • 



J. .'!.. 



MJM[. BBN€)itT^' ^Ai^QT et îeompagnie ^ à ^^^^ 
Reims 9 département de ïa Marnei 

Cette association , recommaDdable sous tous les rap- 
ports , met en oeuvre avec un égal succès la laine peignée 
ou cardée ; >èHe ekcdBe a fsibnc]^ër les tissus disses , tels 
que les napolitaines et les mousselines de laine. Voilà 
lés tiorts' de MM. Malôt et comp<^(é^4 la médaflle 
d'argent. '• ■ 






M. Allàrd-Decorbte , à Réîms, dépar- 
tÇfl^w4:.4e=ïa.M^ 

'Ses flanelles "sont estimées dans le commerce^ ainsi 
que ses napolitaines, qu'il a rendues plu.â économiques de 
6 à 8 pour cent en* les tissant en gras. Pour arriver à ce 
résultat, il faflait vaincre des difficultés qu il a surmontée^ 
avec habileté. Lé jury. lui décerne la médaille d argent^ 



A 
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RAPPEL DE MÉDAilLË D'ARGENT. 

MM.. FouRNiVAL père et Ms, à Rethel^ Rappel 
département de la Marne. %'^rg^ 

Hs ont exposé des échantillons de iaine peignée et 
filée, soit pour chaîne , soit pour trame , et des mmnos 
^Âs^avec les produits de ieur filature. Ils avaient obtenu 
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Rappel dès 1823 la médaffle d'argent; ils mëritent quelle le^ 
dWent/ ^^^ confirmée par les progrès que , depais eeftte époqa 
3s ont fait faire à leur industrie. 



• ; -î 



• # / 



MÉp, AILLES DE BRONZE. 



... •; i 



dî'Sr^Dzc ^ DAUPpiNoy -PÉRARD , à Wes , départe^ 

ment de la Marne , 

Est justement estimé pour ses fabrications de tissus 
ras. H n'a présenté qu une pièce à Texposition : c est un 
tissu mérinos écru^ d'une finesse remarquable , puisqu'il 
pOre 32 croisures.pa^ centimètre. La laine peignée. qui 
forme la chaîne et:Ia trame est filée au petit rouet à la 
piain: c'est un chef-d'oéuvre de fabrication rare dans h 
commerce. 

M. Lefeëvre aîné, à Cires -les -MeHo, 
département de fOise, 

Fabrique les tissus mérinos avec les produits de se 
filature , d'une finesse moyenne et d'une bonne qualité 
Le commerce prend souvent pour régulateur de ses pri) 
les produits de M* Lefebvre, tant il les estime. 

MM. TiSSERANT, QUILLIER et TOUSSAINT 

à Meilo, département de TOîse, 

Filateurs et tisserands du même genre que M. Le 
febvre aîné , qu'ils égaient aujourd'hui , quoiqu'ils soient 
encore moins généralement connus dans le conunerce 
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itm PÉRIEB, à Vîteaux, département de wëd""" 

,_^'_ ae broDte. 

ia Côte-d'or, 

Â le mérite d avoir introduit dans la Boui^ogne un 
aouveau genre de febrications , et de tirer sur place parti 
de la production locale. Ses tissus mérinos sont bons et 
bien confectionnés; son coutil-mérinos pour les panta- 
lons en est une heureuse modifîcation. 



MENTION HONORABLE. 

MM. DuTERTRfi frères, à Dinan (Côtes- 
dù-Nord ). 

Tissus à chaîne de fil et à trame de laine peignée , 
iisses et croisa; tuyaux en fil sans couture, pour les 
pompes à incendie; tissus en coton et fil, teints en ga- 
rance. MM. Dutertre espèrent faire adopter ces derniers 
tissus pour la troupe , comme pantalons d*été. Us sont 
bons, forts , et d'une teinture solide ; mais leur prix , trop 
peu différent de celui des pantalons de pure laine, est un 
<^l>stade firrave à leur adontion* 



Mention 
honorable. 



/ ' t . ■ .' 
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CACHEMIRE ET SES IttlTATLON^. 



SECTION PREMIERE. 

FliAGE. • f - 

Depuis 1627 les progrés du filage sont aussi gnmds 
pour le duvet de cachemire que pour la/ toison des b^tes 
à laine; cest au perfectionnement des moyens méca- 
niques qu*d &ut rapporter ces progprèa^ Âilîoilrd'hiu Ton 
file avec pins de régularité , Ion obtient pitis de nerf et 
d^égalité non-setilement pour iea ntiraéros. dont on fiiisut 
usage il y a sept ans^ .mais des numéros bâau(Soâp pfats 
élevés y et ces produits sont exécutés avec: une diminution 
de 25 à 30 pour cent sur les pm de 1827. H a fidlu 
d'aussi grands résultats pour que les tissus «de cachemire 
soutinssent la concurrence contre les tissus nouveaux ^ si 
variés et si nombreux, obtenus par le mélange de là laine 
et de la soie , à des prix de plus en plus économiques. 
En définitive, les filatures de duvet de cachemire se sont 
multip&ées. Comme elles travaillent à la fois pour les 
fabricants de cachemire pur ou de cachemire mélangé 
de bourre de soie, cest le châle hindou, ia masse de 
leurs produits est plus considérable que jamais. 
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RAPPEL DE MÉDAILLE DORy 



■. ♦ '. 



M. HiNDENi#AN6 fils aine, à Paris, rue, des^ de^!!^ne 
Vinaigriers, n^ 15. dw. 

Cette fabrique conserve toujours la place ëminente 
quelle a conquise dès 1823. Pour constater la qualité, 
supérieure de ses fib, même dans les numéros les plus 
éiev^, die a fait tisser une coupe de cachemire avec de 
la chaîne simple n** 130 et de la trame n"" 228 : rien 
n'est plus beau que ce tissu. Les produits de M. Hinden- 
hng ont réuni tous les sufirages^ et le jury de 1 8 34 lui 
confirme, comme celui de 1827 , la médaille d'or qu'il 
aivait précédemment obtenue. 



Nouvelle 
médaille 



NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 

M. Bebtry, à Villepreux, département 
de Seîne-et-Oise. dw. 

'En commençant par être simple ouvrier^ M. Biétry , 
grâces à son esprit d'ordre et d'économie^ à ses efforts 
persévérants , à son génie industriel , prend aujourd'hui 
place aux premiers rangs parmi les filateurs de cache- 
mire. Depuis 1827 sa fabrique offre un accroissement 
considérable et s'est de plus en plus élevée dans l'estime 
des connaisseurs : il ne méritait encore que la médaille 
d*argent à cette époque; il est digne aujourd'hui de la 
mécbijle d'or. Le jury la lui décerne en faisant appel à 
f émulation^ à l'espérance de tous ses anciens camarades, 
les ouvriers français,. 
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CACHEMIRE ET SES IMITATIONS. 



/ 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 



de^mëdlliîe ^^* P^^iNO frèrcs, à Parîs, rue Poisson- 
d'argrent. nièrc , n** 21. 

Ils ont exposé des fils simples de cachemire, n**' 50 
à 60 9 comme types de leurs fabrications courantes, et 
n"" 1 00 à 1 25 , doubles, Élisant en simple 200 à ^50. 

Us ont produit un assortiment de tissus en cachemire 
de 22 à 100 francs faune, teints en diverses nuances. 
Leur établissement à la Ferté-Bemard occupe 700 ou- 
vriers, avec un moteur hydraulique de 60 chevaux : ils 
filent aussi la iaine longue et fine. Ils ont obtenu la mé- 
daille d'argent en 1827; ils la méritent plus que jamais 
par les progrès qu ils ont faits depuis cette époque. 



Nouvelle 
médaille 
^argent. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 

• * 

M. PossoT , à Paris , rue des Vinaigriers y 

n" 19. 

Sa filature est fort estimée ; elle est ré^Iière, nette 
et brillante. II a présenté des tissus très-unis et bien épe- 
luchés; il excefle surtout dans les tissus blancs : le 
jury lui décerne la médaifle d'argent. 



MENTION HONORABLE. 
ii«n "r^ w M. Troost, à Paris, rue du Temple, n* 1 1 2 . 

Filature peu considérable , mais bonne^ et tissage ré- 
gulier^ qui ont de la douceur au toucher. 
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SECTION IL 



CHALES. 



La fabrication des châles appelés cachemires fran* 
çats offre deux divisions essentiellement distinctes; Tune 
marquée, par la nature du travail , f autre par ceHe de la 
matière. 

Par le procédé des Indiens, tous les reliefs se font au 
fuseau, à lepoulin, d'où provient ïe nom d^époulinage. 
Le châle français se fait avec {a navette, au lancé de 
cet instrument. 

Tous nos fabricants de premier ordre savent faire, 

tous ont fait le châle indien par Tépoulinage. Mais il 

restait à remplir une condition , celle de Féconomie dans 

la main-d*œuvre ; cette condition avait suffi pour motiver 

' f abandon de cette méthode par tous nos fabricants, à 

f exception d'un seul qui, luttant contretous les obsta- 

V des, a su créer un assez grand atelier pour atteindre 

i le but essentiel de l'économie , même en employant ia 

i méthode orientade. 

i Un fabricant lyonnais a conçu Fheureuse idée d'unir 
I a 1 époulinage les effets du métier Jacquart ; ses châles , 
\ imités en ccîa du vrai cachemire, n'ont pas besoin d'être 
découpés à l'envers. Mais il existe une grande différence 
entre les deux procédés. Dans ie travail indien, la fleur 
et le fond se font au fiiseau, par le moyen d'un cro- 
chetage qui les rend pour ainsi dire indépendants de la 
d^e. Dans le travail lyonnais, ia mécanique lève les 
% de la chaîne, !e fuseau broche et la fleur est iiée à la 
<^hame par les coups de trame lancés dans toute la lar- 
I. 6 
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geur. On épargne ainsi beaucoup de main-d'œuvre ; on 
fait illusion à lœil , et les châles qu on obtient ne coû- 
tent guère plus cher quau lancé. Ce procédé cependant 
est borné dans les effets qu'il peut produire ; mais c* est 
un premier pas dans une voie où îon doit espérer de 
grandes améliorations. 

Quant aux châles faits au lancé, par {application de la 
mécanique au découpage des fils superflus de la trame, 
qui constituent f envers du broché, f on donne à ce genre 
de tissus une souplesse, une légèreté toutes nouvdies : un 
tel perfectionnement en a multiplié Fusage. 

Considérés relativement à la matière, les châles fran- 
çais offrent trois classes bien distinctes, appartenant aux 
fabriques spéciales de Paris, de Lyon et de Nimes. 

Paris confectionne le cachemire français proprement 
dit, cdiui dont la chaîne et la trame sont en pur jfil de 
cachemire. Ce châle reproduit avec fidélité les dessins 
et les nuances du châle indien sur lequel il est calqué i 
Tillusion serait complète si la vue de lenvers découpé ne 
la faisait cesser. Quels que soient la richesse du dessin, 
orienta, la variété , Téclat , les oppositions des couleurs , 
Fouvrier parisien peut tout essayer et réussir à tout. S* ml 
ne connaît plus de bornes à ses succès, comme à ses term- 
tatives, cest que la fabrication a reçu, depuis quelqu^^ 
années, des perfectionnement^ essentiels. D*heureus^ 
innovations dans la disposition des métiers et lapplic:^- 
tion du système de Jacquart, une mise en carte mier^MX 
entendue, ont permis de réduire la moitié sur les coaps 
de trame, et tes trois quarts sur te jeu des fils de chain^) 
de manière à pouvoir exécuter des dessins d^Une seule 
répétition, ayant 130 centimètres, sans plus de frais, 
qu'il n'en avait coûté précédemment pour un dessin <1^ 
26 centimètres. 
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Le cjbale hîndou, qui se &brique légalement à Paris , 
ne se distingue du cachemire frahçais que paria chaîne 
qui est en (3 bourre de soie, matière plus^ facile à travailler 
et plus économique. On ajoute à cette économie en di- 
minuai]it ie nombre des couleurs et dotmant une moindre 
réduction au tissu. Les résultats de ce bon marché sont 
une préférence générale, en France, sur le châie de 
laifie, quîna plus guère que la ressource de f exporta- 
tion : cette exportation surpasse annueflement ia valeur 
de 2,500,000 francs. 

' Lyon a fait les plus grands progrès dans la fabrication 
des châles. Cette viiie a créé les châles bourre de soie; 
elle excelle dans le tissu des châles thibet, où la trame 
est un mélange de laine et de bourre de soie ; elle exécute 
aussi le châle hindou , qu elle imite directement. 

Nhnes a fait d'autres progrès non moins dignes d*é- 
loges. On ne saurait pousser plus loin Tart de produire 
des effets avec des moyens simples et peu coûteux : cest 
cet art ingénieux qui rend les produits de Nîtaes si propres 
à des exportations chaque année plus considérables. En 
même temps , cette ville rivdise avec Lyon et Paris pour 
la consommation intérieure, tantôt par des genres simples 
et de bon goût, tantôt par des genres à effets, heureuse- 
ment combinés. Mais son caractère, et son grand moyen 
de séduction seront toujours le bon marché. Elle emploie 
pour ses châles la bourre de soie pure, le thibet et le 
cpton ; m petit pombre de seç fabricants fait encore des 
châles en laine, pour l'étranger et pour qudques dépar- 
tements. 

Si Ton compare dans son ensemble la fabrication des 
châles enl827etl834,on reconnaîtra ses vastes pro- 
grès, manifestés par la perfection du travail et par ra- 
baissement des prix , qui , dans les qualités égaies , sont 

6. 
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descendus de 30 à 40 pour cent depuis sept années. Si 
les prix indicateurs de chaque fabrique sont restés lés 
mêmes y c'est que les produits correspondants sont beau- 
coup plus riches et beaucoup plus beaux. 

Parmi les industries qui font honneur à ia France ^ la 
fabrication des châles est une de celles qui peuvent, à 
juste titre y nousjnspirer ie plus d'orgueil. Dans toutes 
les parties du monde, sans en excepter TAngleterre, 
nos châles français obtiennent la prëfér^fice sur ceux 
des peuples rivaux. 

EXPQRTATION4DES CHALES : 

1831. 1839. 1833. 

£n laine 1,863,147^ 9,0'70,9â6^ 4,319,601' 

En duvet de cachemire. 433,410 655,200 609,900 

En bourre de soie .... 24'/,520 

En fleuret 401,856 351,159 408,894 

Totaux 9,945,933^ 3,117,978^ 0,333,385' 



FABRIQUE DE PARIS, 



d'or. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 
de mëddles ^* Armand-Samson Bosquillon , à Parfe. 

Son nom se rattache avec honneur à ia création du 
châle de cachemire en France. Sans jamais ralentir son 
zèle, il a provoqué, encouragé tous les perfectionne- 
ments, les a fait mettre en pratique, et par là s'est 
maintenu toujours à la hauteur des progrès* H exploite 
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avec succès tous les genres de châles qui caractérisent Rappd 
la Êi>riquède Paris ; il occupe le premier rang par Tim- ^* n^<ï"^^«' 
portance de ses productions et Tétendue de son com- 
merce à f intérieur ainsi qu'à Fétranger. 

La médaille d or qu'il obtint en 1 8 23 lui fut rappelée 
en 1827, ie jury la confirme en 1834. 

M. Rey y à Paris , 

Justifie toujours la haute réputation qu'il s'est acquise 
dans la fabrication des châles cachemires. C'est surtout 
vers texportation en Allemagne que ses travaux sont 
dirigés et ses avantages certains. Ses châles , pour le fini 
de Texécutiou , ne laissent rien à désirer. 

H fabrique en gfand, avec un succès qui ne craint 
aucune concurrence , les étoffes sur chaîne de soie ou de 
coton avec trame de laine. 

M- Rey reçut en 1823 ia médaille d'or, pour ses 
châles. En 1827, s'il n'avait pas été membre du jury 
central, il eût obtenu le rappel de cette médaille; le 
jury de 1834 confirme en faveur de M. Rey la récom- 
pense du premier ordre. 

M. Deneirousë, à Paris. 

Ce fabricant conserve sa place éminente parmi ceux 
^auxquels sont dues des améliorations importantes dans 
ie travail des châles de cachemire : telle est l'application 
d'un perfectionnement d'encartage aux châles faits au 
lancé, méthode qui, mettant le dessin dans un rapport 
exact avec le croisé, offre de plus une imitation parfaite 
de la cote et du grain des châles de l'Inde, méthode au- 
jourd'hui généralement adoptée. M. Deneirouse fait con- 
naître , cette année , une nouvelle disposition de carte 
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Rappel qui ^ par son siiion en dia^nale y figare d une manière 
de mëdaiHcs pj^^ parfaite encore le trayail indiem G>mme e!fe per- 
met le broché pour les fils les plus postj die assure une 
économie notable. Ce manufacturier affie à la science de 
{a fabrication le bon goût du dessin : son étabiîssenient 
est considérable. 

En 1827, il avait obtenu la médaille d*Qr en société 
avec M. Gaussen; ses nouveaux succès méritent que 
cette haute distinction lui soit confirmée. 

M. Gaussen (François), *à Paris, place 
des Victoires, n^ 2. 

Ce qui caractérise le talent supérieur de M. Gaussen \ 
c est la hardiesse de ses compositions , Téclat^f harmonie 
de ses couleurs et lart de produire de brillants effets. En 
se pliant à la mode^ il semble la dominer : ses produits 
ont une vogue si grande , qu'on regarde sa fisibrication 
comme la plus considérable de Paris , et par conséquent 
de la France. 

L'ancien associé de M. Deneirouse mérite, au même 
titre, le rappel de la mé;laille d'or, qu'ils avaient ob- 
tenue par indivis en 1823. 



NOUVELLES MÉDAILLES D'OR. 

NouveHe» M. J. GiRARD , à Sèvrcs, département de 
dor. beine-et-Uise. 

Pour le travail et pour la matière , M. Girard repro- 
duit complètement le châle indien; lui seul se livre 
exclusivement à cette fabrication ; fui seul a résolu le 
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gnuod {NTO^ème commercial qu elle présentait : faii;^ Ngavelfci 
aussi bim <l^ l^ Indiens et vendre à m^iflew parch/^. "^^^^ 
Lçjii]^ dëdbr^qU/aM. Girard atteint ce doyble but. 
Ije^ijl^pl^ longs et carrés qu il a présentés le démontrent. 
Hs çnA s^T 1^. châle ^idien Tavantage d*étre tissés .$ws 
coûtâtes, d'une seide pièce , et de reproduire ^ute la 
variété^ tout le relief des. cpuleurs orientales. Ce qui i:eiid 
SCS succès plus précieuK encore , il n emploie d^ns sq^ 
ateliers que les dasses les moins aisément employées : 
les femmes et les enfants , dont il fait lui-même l'éduca- 
tion industridie. En vain la loi prohibait le cachemire 
indien , la mode s'insurgeait contre une prohibition que 
la contrebande avait toujours Fart d'duder. Aujourd'hui 
ces beaux tissus entrent librement, pourvu qp'ïs .payent 
un .juste droit; mais le fabricant français peut aujour- 
d'hui livrer des châles aussi beaux ^ à meilleur marché, 
tout en donnant du travail au sexe , à l'àge les plus faibles. 
Par ce triomphe, qui comble i'une des jbcunes de 
notre iinckistrie nationale , M. Girard a repd^ doublie- 
ment so^îce à son pays. Afin d'obtenir un tel résultat^ 
il a dû prodiguer des efforts opiniâtres et longtemps 
continués. Dès 1S27, il avait obtenu la médaifle -d'ar- 
gent; depuis cette époque , il a perfectionné $es procédas 
et beaucoup diminué ses prix. Maintenant il est très^^^e 
de la médaffle d'or. . 

M. Frédéric Hëbërt, à Paris, rue du 
Mail, n^ 13. 

Un goût sûr, qui n'exclut pas ta hardiesse; qui^ pour 
copier le châle indien , discerne habilement ce qu'il faut 
emprunter et ce qu'il faut abandonner ; une rare entente 
du coloris, une connaissance approfondie des procédés 
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NouYcfles de fabrication , tels sont les titres qui placent {'exposant 

™tfor *^^ ^ "^S'*® ^® ^^ P^^ habiles rivaux. Cîette justice, le 
commerce la lui rend, par f estime qu'il fait de ses pro- 
duits. M. Hébert a su se créer un genre par une meifleure 
mise en carte, et, pour le goût comme pour le fini de 
Texécution, sa fabrique fait école. Ajoutons qu afin de 
conquérir tous les sufffages, il s'est contenté de présenter 
ses produits courants, et n'a fait aucun chef-d'œuvre de 
circonstance. 

En 1827, ii avait reçu la médaille d'ai^ent, le jury 
de 1 834 lui décerne la médaille d'or. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 
Rappel MM. B AYLE et Jardin • à Parîs , rue des 

de médaille ^ ^ ' 

d'argent. Fosses-Montmartre^ n* 6, 

Fabriquent les châles cachemire français et châles 
hindous, en s'efforçant surtout de faire descendre les prix 
à la portée de la classe moyenne. Pour atteindre ce but, 
ils ont des premiers introduit le métier Jacquart en Pi- 
cardie , où sont leurs ouvriers. Loin de copier servifc- 
meht les dessins de l'Inde, ils en inventent. Ils n'ont 
youlu concourir qu'avec leurs produits ordinaires. Hs 
méritent de plus en plus la médaille d argent qu'ils ont 
obtenue en 1823. 



^»^ 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

Nonveiiet M. Jean-Louîs Arnould, à Paris, rue des 
tfîîgeï Fossés-Montmartre, n" 7, 

Elève et successeur de M. Lainné, il a sur-ie-champ 
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Édt prendre un grand essor à cette maison qu'il a refevée; ^^^^* 
Pour la variété, le bon goût, Tieiécution parfaite; sed dPwttctnt. 
châles jouissent d'une très-haute estime dans l'opinion 
des connaisseurs. S'il continue de justifier ies espérances 
que font naître ses premiers succès , à là prochaine expo- 
sition, 'd méritera la récompense du premier ordre. Dès 
à présent, il est digne de la médaille d'ai^ent. 

MM. Chambellan et Duché , à Paris , 
rue des Fossés-Montmartre, n^ 8. 

Ces jeunes fabricants , dès leurs premiers efforts , ont 
approché des succès obtenus par ies meilleures maisons, 
pour le goût , pour la bonne confection de leurs pro- 
duits , et comme conséquence , pour Tèstime et la vogae 
commerciales. En augurant mieux encore de l'avenir, le 
jury leur décerne aujourd'hui la médaiHe d'argent. 

M. DouiNET, à Paris, rue Neuve-Saint- 
Eus tache, n*" 29. 

M. Douinet obtint en 1 8 2 3 la médaifle de bronze, qui 
fut honorablement confirmée en 1827, pour ses châles 
de laine et de cachemire. Les châles qu'il expose prouvent 
ses nouveaux efforts , d'autant plus heureux qu'ils offrent 
des qualités amâiorées, jointes à des prix modérés. Le jury 
lui décerne la médaifle d'argent. 

M. Tiret et compagnie, à Paris, rue des 
Fossés-Montmartre, n*" 19, 

M. Tiret, qui s'est livré très-jeune à Fétude des procédés 
de fabrication, les dirige avec une habileté rare; il s'est 
heureusement servi de ses talents pour propager dans la 
Picardie toutes ies améliorations qui pouvaient résulter 
du système de Jacquart , et d'un montage de métiers per- 
fectionnés. Ses produits habituels sont le châle de laine 
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^onv6iic<i et ie cbéle hiodou, dont i| fait accroître la vogue par une 
J^™^ excellente oonjfec'tioii : il mérite la ;nédaille d'argent. 



MÉD AILLES DE BRONZE. 

Médailles M. Albert Simqn et compagnie , à Paris ^ 

rue des Fossés-Montmartre, n® 2. 

II fabrique Te chàle cachemire, le châle hindou, et 
plusieurs articles de nouveautés , dont la laine et le duvet 
de cachemire sont les matières premières : ces produits 
montrent les ressources de son talent industriel. 

M. JuNOT , à Paris , rue Neuve - Sûnt- 
Eustaclie , n^ ;6 , 

Fabrique le dhâle cachemire et le chSîe hindou , qu*fl 
exécute avec un succès remarquable : il exiéi^te une ma- 
chine de son invention qui promet d*heureux résultats. 

MM. Manuel et Mac aigne , à Paris , rue 
Neuve-Sain t-EustacIie , n* 5, 

Confectionnent le châle cachemire , et plus spéciale- 
ment le châle hindou , moins coûteux et plus durable. 
Le châle noir à longues palmes et riche galerie, dit obé- 
lisque , quils ont exposé, montre leur succès dans ce 
dernier genre. 

MM. Gagnon et Culhat, à Paris, rue 
Neuve-Saint-Eustache , n° 2 à. 

Successeurs , il y a quelques années, de M. Cc^gnon , 
qui reçut en 1 8 2 7 la médaille de bronze , ils ont parfaite- 
ment soutenu la réputation de leur prédécesseur. Us mé- 
ritent la même récompense. 
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M. Jean-Baptiste Goure ^ à Paris , rue Mëdaiiieg 
Neuve-Saint-Eustache , n® 8. 

II fabrique le châle cachemire pur et le châle hindou ; 
il réussit dans les deux genres d'une oianière satisfaisante. 
M. Gouré, qui reçut une mention honorable en 1 827^ 
obtietlt aujourd'hui ta médaille de bronze. 



«< 



MENTIONS H^ONORABLES. 

M. FouQUET aîné, à Paris, riie des Fossés- Mentions 
Montmartre , nM 5. honorables. 

n oblique les châles cachemire d un genre simple ; 3 ' 
s'est fait connaître avantageusement par lès écharpes ca- 
chemire. Mentions honorables en 1823 et 1827, con- 
firmées aujourd'hui. 

MM. FouRNffiR frères , à Paris , rue 
Netrve-Saint-Eus tache , n"* 6. 

Depuislongtemps connus comme directeurs de grandes 
fabriques de cachemires français , ils ont pris une part 
efficace aux progrès de cette industrie : ils continuent ces 
services dans rétablissement qu'ils ont formé depuis pour 
leur propre (l^mpte. 

M. Eugène Crespin, à Paris, place des 
Victoires, n® 11, 

Fabricant , dont les débuts promettent des succès pro- 
chains. 
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FABRIQUE DE LYON. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 
lemëdaiiiet ^* ^^^^9 ^ Ly OH , département du Rhône « 

^^^' C'est à M. Ajac que la France doit Tinvention des 

châles en bourre de soie , imitant le cachemire. Créateur 
de cette active et riche industrie dès 1 8 1 4 , ^ il a con- 
tribué plus qu'aucun autre à la perfectionner, et ses élèves 
mêmes sont devenus des maîtres. Ses châles I ont em- 
porté sur ceux des Anglais , en Belgique , en Hollande , 
en Allemagne y en Russie et même en Angleterre , non- 
obstant un droit d entrée de 25 pour cent. Ses produits 
exposés cette année ont mérité ladmiration publique 
par leur variété , leur bon goût et leur exceflente exécu- 
tion : quel que soit le nombre de ses imitateurs , il ne con- 
naît pas de supérieur. 

EÏi 1819, il a reçu la médaiUe dor, confirmée par 
les jurys de 1 823 et de 1827; le jury de 1834 confinne 
de nouveau cette haute et juste récompense. 

MM. d'Hautencourt , Garnier et com- 
pagnie, àLyon , départementdu Rhône. 

Imitateurs et rivaux de M. Ajac , ils se font distinguer 
par leur bon goût et par leur excellente exécution. Ils ont 
produit un châle de couleur fantaisie, broché au lancé, 
dont une partie figure à I endroit et i'autre à I envers. Ce 
genre tout à fait neuf offre {avantage de montrer, lorsqu'on 
le porte, le dessin dans son entier : ce qu on n avait ob- 
tenu jusqu ici que par des rapports faits avec des coutures. 
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Ib ont triomphe parfaitement des grandes dif&coltës que RH>pel 
présentait ce genre de tissus , iequei démontre f esprit in- ^* ^^^^^ 
ven tif de ses auteurs. 

Le jury confirme à MM. rfHautencourt, Gamier et com- 
pagnie, la médaille d*or accordée en 1 8 2 7 à MM. Balme , 
(i*Hautencourt et Gramier. 



NOUVELLE MEDAILLE D'OR. 

se M. Paul Reverchon et frères .à Lyon, ^^.V*,?* 
département du Rhône. «ror. 

Cette maison , par f excellente fabrication de ses châles 
boiirre de soie et par Timportance de ses afiàires^ tant à 
{'intérieur qu'à Fétranger, s'est placée au premier rang. 
EUle possède au plus haut degré Fart de bien nuancer les 
dessins de ses châles, dont f exécution, sous tous les 
rsipports, est parfaite. Disons aussi que cette maison a 
plias qu aucune ailtre contribué, par son exemple, ses 
conseàs et ses perfectionnements, aux progrès d une in- 
dLustrie, l'une des plus belles de Lyon : ia fabrique des 
chifes bourre de soie , thibet , etc. 

Mm. Reverchon , qui reçurent en 1827 la médaille 
^'^ent^ ont droit maintenant à la médaiUe d'or. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 

^ÏM. Roux, CoMBET et compagnie, à Mëdaines 
Xijron, département du Rhône. *'^*°^' 

Us ont exposé des châles longs et carrés, de nuances 
^^ï*îées , bien dessinés et d'une excellente exécution. Par 
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MëdâHfés f emploi simultané de la mécanique et de I epoulin , ils 
â'érgeHi. ' ^^ j^roduit des cbàles dont le travail imite celui de ilnde, 
et qu on n a pas besoin de découper à Tenvers : innova- 
tion heureuse, surtout par la voie qu elle ouvre à de plus 
granâs prc^rès ; elfe mérite ia médaille d'argent. 

MM. Grillet et Trotton , à Lyon , dé- 
partement du Rhône. 

Ces tnanufacturiers ont donné une impulsion nouvelle 
à }a fabriqif e ^e Lyon , en copiant directemait le cache- 
mire indien, au lieu d'imiter le cachemire français. Us 
font preuve de goût dans le choix des dessins, et d'habileté 
dahj^ f exécution. Leurs -châles carrés, remarquables sous 
ées deux flbints de vue , 6nt réuni tous les suffrages. Que 
lèiir màisôti , nouvelle encore , continue ses. progrès, et 
S^ns la pretnière exposition ils obtiendront la médaille 
di!i'premiérbrdpe;iéjiiTyIeurdécemeIamédaifled'argent. 



.•iii 



■ y « 



MM* Gblosi et Ferribre, à Lyon, dépars 
temeht du Rhône. 

Ils S'appliquent spécialement à fabriquer le çhâle hin- 
dou : leurs produits , qui rivalisent avec ceux de Paris , 
font éprouver à ces derniers, sous le rapport des bas 
prix , une dangereuse concurrence. Leurs châles se dis- 
tinguent également pour I# bon goût et l'exécution : dans 
l'intérêt des dasses moyennes , le jury leur accorde la mé- 
daille d'argent: . . 

M. DamiIion, à Lyon, département du 

Rhôneé / 

Ses chàles, carrés et ïongs, sur fonds noir, jaune, vert, 
rouge , blanc , etc., rayés ou semés à rosaces, se distin- 
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guent par la richesse du dessin, Féclat des couleurs et la MëdaîHe 
sûreté de rcxécution. Ses produits sont très-appréciés par argent 
le commerce ; il mérite la médaille d aident. 



' j 



MÉDAILLES DE BRONEE. 

1 

MM. BOiaivEN frères • à Lyon. Mëdaiiiei 

•' de bronz4 

Dans letLii bhâles destinés à Fexport^tton , ils s effor* 
çaiënt d'unir îédat et lefTet à Féconomie ; en ti^Taiflaixt 
pour rifitérieur, ils ont pdus soigné leur fabrication, tout 
en GOâservant des prix modérés qui rendent leurs châlés 
accéssiLÏés à beaucoup de consominàteurs. 

MM. LuQUiN frères , à Lyon. 

Cette maison, récente encore, se fait remarquer par 
un goût assez sûr ; la richesse dés couleurs et la bonne 
etécuti<m sdnt ies gages de don avenir. 



MENTIONS HONORABLES. 
MM. Charles Pages et compagnie, à Mentions 

■■ , . 4 ^ '^ . honorable 

Lyoi^. 

ChâifS lofags et carr^ à dessins ivâri^s^ . d^stinç^ ^ Tes* 
portation. . . . ; ,. 

M. Claude CocQ^ à Lyon. 

Ch&Ies Taries de fonds et de dessins , d une bonne 
fabrication. 
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FABRIQUE DE NIMES. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 
Rappel MM^ Sabran père et fils, et Raynaud, 

emëdaiiles ^ t^ta /#^ tx 

dor. a Nîmes (Gardj. 

Cette maison y fune des plus anciennes dé Nîmes ^ 
maintient sa réputation par I exceflence de ses produits, 
qui sont des châles ^mitant le cachemire;, avec un mâange 
dje bourre de soie et de laine , ou de pure bourre de soie ; 
car MM. Sabran traitent tous les genres, depuis le plus 
simple jusqu'au plus riche. Le jury leur confirme la mé- 
daille d or qu'ils avaient obtenue en 1 8 2 3 . 

M. CuRNiER et compagnie , à Nîmes , dé- 
partement du Gard. 

Parmi les industriels infatigables qui , depuis qud^ues 
années , ont fait prendre un si grand essor à la fabrique de 
Nîmes, aucun ne pourrait réclamer une part plus ample 
et mieux méritée que M. Cumier, et pour I^ artides dont 
il est inventeur et pour ceux qu'if a perfectionnés. Tou- 
jours ses produits ont été distingués comme types d'une 
excdiente exécution. Sa fabrique, l'une des plus impor- 
tantes , embrasse tous les genres et du tissage et de Fim- 
pression ; c'est ce qu'attestent la richesse et la variëtë de 
son exposition. 

n était, en 1 823, associé de M. Sabran , dont la mé- 
daille d'or vient d'être confirmée. Le jury de 1 834 étend, 
par un acte d'équité, la même confirmation aux travaux 
de M. Cumier. 
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. NOUVELLE MÉDAILLE DOR. 
M. Rouviere-Cabanes , à Nîmes, dëpar- noutcHc 

^ ^ T #^ T médaille 

tement du Gard» a-or. 

-*~ 

Cette maison, ancienne déjà, compte parmi celles 

qui font prospérer à Nimes la Ëibrication des châles, 

soit par ses inventions , soit par ies perfectionnements 

quelie a communiqués , soit par l'impulsion que donne 

au commerce ia masse de ses produits vendus pour 

fintérieur et pour Fétranger. Ses exemples ont suscité 

de nombreux imitateurs. Ses châles variés, thibet et 

bourre de soie 4]4 , 5/4 et 6/4 , réunissent au plus haut 

degré le double mérite de l'excellente exécution et du 

bon marché. A ce titre seul il mériterait ia médaille 

d'or. . 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'AftGENT. 

MM* Roux -Cadet, Rigaut et compa- Rappd 
gnie, à Nîmes, département du Gard. ^^.™^^^^^^^^^^ 

Ces Êd)ricants filent ia soie qu'ils emploient aux châies 
brochés ; ils font des châles itnprimés sur diverses étoffes, 
ainsi que le tricot uni ou damassé^ pour gants et pour 
mitaines. Ils ont un égal succès dans tous ces genres, et 
leurs produits sont justement appréciés par ie commerce. 

M. Roux-Cadet, chef de cette maison, obtint en 
1 823 la médaille d*argent; ie jury la confirme en faveur 
de la nouvelle société. 



I. 



Ci 
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# 
i 

NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

''»"\*"*» MM. Barnouin et Bureau, à Nîmes, dé^ 

médailles -g r^ t 

d'argent. partemeiit du Gard* 

Cette maison créée récemment s est placée de suite 
dans un rang distingué , par des produits de bon goût et 
du meilleur travail : eQe réunit les genres simples et les 
genres riches. La première , elle a fabriqué le cachemire 
pur, à Nîmes y en composant elle-même ses dessins. Son 
exposition de châles boprre de soie, thibet et duvet de 
cachemire , présente un exemple remarquable des pro- 
grès récents et rapides qu à faits la &brique de Nîmes. En 
attendant un plus bel avenir encore pour celte maison 
naissante, le jury lui décerne la médaille d'argent. 

M. SotJLAs aîné, à Nîmes, département:, 
du Gard. 

Parmi les industriels qui font donner à Nîmes Féloge 
de travailler à bas prix et bien , M. Soulac se distingue 
comme habile compositeur de dessins et comme fabri- 
cant expérimenté : il sait imiter les genres riches avec 
économie. Sa fabrique de châles thibet et bourre de soie 
est une des plus importantes de Nîmes; il mérite ia 
médaille d'argent. 

MM. Roux frères, à Nîmes , département 
du Gard. 

Ils travaillent beaucoup pour exporter, et surtout en 
Hollande. Ils excellent à nuancer leurs châfes avec des 
couleurs vives et tranchées, bien appropriées à leur des- 
tination. Leur industrie égale leur habileté. Us ménitent 
la médaille d'argent. 
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^. Japqfie3 Brquss¥;| à Wi^çs, fiépartet. ^^l^-* 

m^nt du GArdy dvrgent. 

Expose ane coliection de châles fond plein, uni, 
ou rayé à rosaœs, qui frappent par leur richesse et leur 
éclat ; il exceQp $iirtoi(t à pf pduire de$ effets avec des 
moyens économiques. I) mepte I^ médaille d'argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLES DE BROtl^ZË. 

MM. Martin frères ^ à Nfmes (Gard), Happei 

.Us traitent les genres les plus vanés : chaies thibet , de bronze. 
fonds divers et à rosaces; cliides imprimés , mignonettes, 
nanfcinettes et autres tissus de soie et coton ; peluches 
pour cjiapeaux. Tous ces produite sont d une bonne exe- 
cutiqn. Le jury de 1 834 confirme pour MM. Martin la 
médaille qu'ils avaient obtenue en 1823, et qui fut 
rappelée en 18S7. 

MM* BousauET-Dupoi^Ty à Nîmes (Gard). 

Châles thibet, châies bar^e à franges , châles mérinos 
aVec bo|Ddures imprimées, fichus en crêpe, étoffes à 
gflets. Ces produits méritent que Ton confirme à M. Bous- 
qaet49HpeBt ia médaille de bronze qu'il obtipt en 1 8 2 7« 



1 ^ • y 

NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. AURIVEL aîné, à Nîmes (Gn,rd)# Nouvelles 

médailles 

Il expose de^ chSies Q/4 bourre de soie , à fond plein , de bronze. 

7. 
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NonveHcs ^ni. Ha, le premier dans Nîmes, fabrique le chaïe de 

médailles • . «i i. • i* r r .• i^ • r 

de bronze. *2i'"® ; Il en a multiplie la consommation , en faisant des 
châles avec la chaîne en laine et la trame en coton : ce qui 
produit un tissu peu coûteux , accessible aux classes les 
moins aisées. 

MM. BouET et RiBËs, à Nîmes. 

« 

Cette maison^ établie depuis peu d'années, a bien 
signsdé ses débuts : on a remarqué la bonne fabrication 
de ses châles, qui commencent à 6 francs et n excèdent 
pas 36 francs. 

M. Antoine Conte, à Nîmes. 

Châles fantaisie et thibet, en 4/4, 5/4 et 6/4, de- 
puis 8 fr. jusqu'à 55 fr.; fichus-gazes, de 3 à 8 fr. 7a 
douzaine ; tissus de soie et coton, à 1 fr. Tous ces pro- 
duits joignent au mérite du bon marché celui d*une exé- 
cution aussi soignée que le comportent d*aussi bas prix : 
la consommation en est très-grande. 

Honneur à MM. Bouet et Ribes , Antoine Conte .et 
leurs dignes émules de Nimes ! voilà des fabricants utiles 
au peuple. Nous avons presque à nous excuser de ne leur 
avoir accordé que des médaifles de bronze. 

MM. Deveze fils et compagnie , à Nîmes. 

Us fabriquent avec, succès les châles riches et variés, 
en bourre de soie, thibet, hindou, etc., à fonds unis, 
semés ou à rosace, remarquables par le dessin , Ten tente 
des couleurs et la bonne fabrication. 

MM* Coumert, Carreton et Ghardon- 
NAUD, à Nîmes. 

Cette maison , fondée depuis un an , imite le genre de 
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Lyon ; ^c offre des produits estimables , et mërited être Nouvelles 
encouragée, médaîHcs 

^^ de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

IMM. CoLONDRE frères , à Nf mes. 

Mentions 
3MM* GeVAUDAN-BrUGUIÈRE et COmpa- bonorables, 

gnwy à Nîmes. 

HMEM. Fabrëgue-Noury et compagnie , à 
Nîmes. 

lAM. NouRY frères , à Nîmes. 

IMEM. CoLONDRE (Jean) et Prades^ à 
Nîmes. 

MM. Galland et Ducamp^ à Nîmes. 

.Les produits.de ces exposants se sont fait distinguer 
par les- caractères qui rendent spécialement recomman- 
dables les ^briques, de Nimes^ Feffet^ futilité^ le boa 
marcI^é. 



^ 



.:<A, 



CHAPITRE m 



SOIES ET SOIERIES. 



SECTION PREMlÊkÉ. 



SOIE GRBGB ET SOIE OUVREE. 



Le juiy n a pu s empêcher de remarauer que la pro-* 
duction des soies était loin a être représenta à iexpo- 
sition, avec la richesse quelle pouvait déployer. 

A peine <|iii^qîies échantmoîis de soie ont-ib été pré- 
sentés par les départements du Gard , de Flsère et de la 
Drôme ; f Ardècfa^ c&mpvb deux exposants > VftUdâle un 
seul y et les Boucbss^u-Rbôttè lauicuti. 

Sans doule y psut là suppression du droit d*elltré6 Sér 
les soies étrangères , le prix des soies nationales se tt^v^ 
d'autant abaissé; mais une compensation est offerte à 
ce sacrifice par h liberté d'exporter les soies indignes. 
Ajoutons que Favantage obtenu parle fabricant de soieries 
françaises augmentera probablement le travail de nos fa- 
briques , et par là réagira plus ou moins en faveur de nos 
producteurs de soie, qui doivent en définitive concevoir 
des espérances plutôt que des craintes. 

Dans le département de FAin s'opèrent des planta- 
tions nombreuses de mûriers ; le département de Seine-et- 
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Oise voit prospérer les plantations et la magnonerie de 
M. Cftmine-Beauvais. Lors des expositions précédentes , 
on ftirût remarqué les produits des départements de {*ÂI-' 
iîer, du Jura, et même du Bas-Rhin. De tels faits prou- 
vent que les trots qUahs du sol français peuvent admettre 
la culture du mûrier et Féducation des vers à soie ; mais 
cette! culfore et cette industrie seront toujours plus avanta- 
geuses dans la moitié méridionale du royaume. 

La soie Manche, cette espèce précieuse im|)ortée de 
fa Chine en France , augmente ses produits avec rapidité. 
Boui^-At^entri et Roquemaure offrent les plus belles 
nuances; les Cévennes et ia Provence s efforcent de les 
produire : bientôt les soies de Nankin et de Novi ne pour- 
ront soutenir la concurrence avec cette espèce de produits 
de phkn en pfug améliorée par f industrie française. 

L*usage des appareils à la vapeur tt*a point encore fait 
difcparftitre complètement les anciens procédés plus coû- 
teux et moins par&its ; cela se remarque surtout dans tes 
pBys ée petite culture , où les propriétés sont très-morce- 
iéei ; là chaCttA exploite sa réccite et fife ses ccicons, dont 
ia niasse est ti*op peu de chose pour permettre ia dépense 
cPun tippacteil i k vapeur. L^imperfectiofi des soies filées 
avec Taide des foiutieaux tsdés produit un dé&ut inhé- 
r«n€ auit pacotiflei ; c^est Tirrégularité qu on reproche 
«snctNre si justement à beaucoup de nos soies méridionales. 
Pour remédier à cet inconvénient, H faudrait, dans 
les pays de petite culture où ie mûrier est généralement 
Jiiafifé^ dès âpparètfs publics à la vapeur qui fileraient 
successivement les cocons des particuliers y avec l'mii- 
formité et ia perfection qui sont si fort à désirer, et qui 
donneraient une valeur nonvefie aux soies des petits pro- 
ducteurs : Ë*e^t une idée que nous recommandons à ia 
phifattthf(^^ des citoyens édairés. 
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Si nous avouons avec sincérité ces imperfections qui 
nuisent encore à la production de nos soies en beaucoup 
de iocalités , nous proclamons avec une vive satbfaction 
la supériorité d'un grand nombre de filatures françaises ; 
nous citerons , dans le Gard , Âlais y Ganges , Anduze et 
Saint- Jean; dans fArdèche, Privas, Aubenas; dans la 
Drôme, Saint- V^ier et Romans; dans Vauduse, UsUe- 
Cavaillon, Bofléne, Orange et Vairéas; dans lesBouches- 
du-Rhône, Salon , Pelissanne et Roquevaire. Dans tous 
ces lieux on trouve des établissements qui chaque jannée 
mettent en usage des perfectionnements nouveaux ; beau- 
coup de filateurs adoptent les procédés depuis peu dé- 
couverts pour faire disparaître le mariage des bouts et 
renouer ceux qui cassent à la roue. Avec ces moyens on 
parvient à ne laisser au moulinage qu'un déchet de -j 
à 1 pour cent. 

L'organsinage a reçu des améliorations importantes 
en qudques localités; dans TArdèche il est supérieur 
à celui du Piémont; les filateurs de France à Dieu-Ie-Fit, 
à Cavaiflon, à Lisle^ à Orange, ne connaissent pas de 
rivaux en Italie. 

Depuis 1 8 1 9, le filage des déchets, frisons ou bourre 
de soie pure ou mdangée, a pris un grand développement. 
On le doit à Femploi des fils tirés de ces matières pour 
la confection des châles et des chap^ux. Cette industrie^ 
pratiquée aujourd'hui dans un grand nombre d'atdiers , 
rivalise heureusement avec les produits étrangers ; cepen- 
dant il reste beaucoup à faire pour obtenir un filage égà» 
lement parÊiit de numéros de plus en {dus élevés. On 
augmentera , par ces progrès , la valeur de la matière pre- 
mière et les encouragements qui doivent multiplier^ avec 
la culture du mûrier, l'éducation des vers à soie. 

Renouvdons notre vœu qu'aux expositions futures» 
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les soies françaises, amélioré^ encore, figurent avec toutes 
leurs variétés et leurs perfectionnements. 



MÉDAILLES D'OR. 

M. Chartron père et fils, à Saint- Vallier, Mcdainet 
département de la Drôme. ^®^' 

Us ont obtenu des médaifles d'argent aux trois expo- 
sitions précédentes ; leurs filatures et leurs atdiers de 
moulinage à Saint-Vaflier, à Saint-Donat*Ie-Roman , oc- 
cupent 300 ouvriers ; ils ont encore un établissement de 
tissage pour le crêpe ou mousseline de soie qui fait tra- 
vaifler constamment 300 ouvriers. 

Cette industrie prospère depuis 40 ans dans la même 
famîHe^ qui présente f exem^de rare d*une fabrication aussi 
persévérante et rédlement complète , depuis le filage du 
cocon jusqu*à la teinture de la soie et jusqu'au tissage. Us 
ont perfectionné toutes ces branches de leur industrie; 
le jury leur décerne la médaille d'or. 

M. Teyssier-Ducros , à Valleranque , dé- 

du Gard. 



Ses soies blanches joignent à l'éclat de la nuance la 
perfection du fH; elles présentent toutes les combinaisons 
de brins, depub 2 jusqu'à 24 cocons. Pour obtenir avec 
une grande r^ularité le fil à 24, il divise les cocons en 
cases dans la bassine. U fabrique des soies ouvrées pour 
tufle qui sont d'une grande beauté; ses poils sans apprêt 
sont travaillés avec soin. 

M. Teyssier-Ducros a re<^u deux médailles d'argent en 
1 8 23 et en 1 8 2 7 ; ses nouveaux progrès^ la grandeur de 
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Médaille son établissement et son importance coibùierciaie mé» 
^^' rilent la médaille d'or. 

M. hiovDy d'Annonay, département de 
TArdèche, 

Les mateaus , trame blanche^ présentés par M. Lioud^ 
réunissent à la bonté de la soie Fédat de la plus belïe 
couleur ; eile surpasse en blanchisur la soie type de Nan- 
kin ( elie a tout le nerf , toute la régularité qu'il est pos- 
sible àé souhaiter. Sans doute les cocons d'où provient 
cette soie dnt une grande part à cette perfection ^ à la-^ 
quéHe contribuent le choix de la graine , ainsi que les 
soins et la propreté de i'éieveur; mais le dimat^ ie sol 
qui produit la feuille, b pureté de l'eau qui sert au filage 
sont les causes principales de cette admirable siipériorité. 
TcJs sont les avantages des localités d* Annonay , de Boui|^'^ 
Argentai^ de Roquemaure, de Mon&ucon, de Sauve» 
terre, etc. Dans ces locaii^, ia graine ne s'abâtardît 
jamais I cite conserve sa pureté native, et de tous ies 
pays à culture de mûriers, on vient. y chercher deà 
graines pour améliorer, ou créer la production des soies 
blanches; 

Les ateliers de M. I^ioud fournissent annu^^ent 
près de 100 kilogrammes de cette qualité supérieure et 
trop rare encore. Le jury lui décerne la médaiHe d'or. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'ARGENT. 
Rappei MM. DoBLÊR père et fiis^ à Teiiay f Ain). 

d'argent. Us exposent une série de fils thibet (soie et feiin^ , ou 
duvet dé chèvre) en flottes et bobines, depuis le n* 3Si 
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ius<^\iau n® 80. Ces échantillons sont filcîs avec une net- Rappel 
télé, une roulante remarquables. En 1827, MM. Do- ^^^^f^l^ 
bler obtinrent la niëdaitle (Targent^ qu'ils méritaient pour 
b bonié de leur^ fabrications et la grande étendue de 
leurs travaux y îi employant pas moins de 350 ouvriers. 
Ils méritent encore la médaille du second ordre. 

« « - 

MMw Lardiiv frères^ à Saint- Rambert, 
départemeAt de i'Aîn. 

Va possèdent un établissement où 200 ouvriers ^nt 
hobitudlèmeot employés ; ils ont présenté des flottés de 
fil thibet n^ 104. Ces fiis ont été distingués pour leur 
finesse, leur netteté, leur solidité; ils attestent les pro- 
grès de BQf; Lardin depuis 1827, épdquë à laquelle ils 
reçurèht la knédaffie d'argent. Le jury la leur confirme. 

Blllt. Eybiieux, Faure et cotnpagnîe^ à 
Saîtlans^ département de la Drôme. 

Us ont l'èçù la médaille d*argenl en 1 8 1 9 et 1 8 2â ; ils 
emploitot 1 50 ouvriers , et mettent en œuvre dans leurs 
ateliers tous fes débris de la soie et des soieries , depuis la 
âécùfàpàte des châles, jusqu'à la bourre îa ptus fine, lis 
soht inventeurs dans leurs procédés de fabrication ; ies 
fîian^eAts qiii cotdnisent fes filés de soie disparaissent en 
gtSifiébè partie par ces procédés. Grâce à la simplicité de 
leurs inbyenis, ils établissent à bon marché des fils appro- 
priés à tous les genres de tissage. Us méritent plus que 
jamais la médaille d argent. 
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NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT- 

Nouvelles ]||, Camille Beauvais , Hux Bergerfes, 
d'argent. ( beine-et-Oisc j. 

II a présenté des soies blanches à 3^ 4, 5, 6, 7 cocons^ 
nerveuses, régulièrement filées et d'une couleur avanta- 
geuse. C'est le produit des 40,000 mûriers qu'M a plantés 
et des vers qu'il élève. II a construit des magnoheries 
vastes et bien disposées, aérées et chaulTées suivant un 
système nouveau, supérieur aux anciens procédés. Par la 
combinaison de courants d'air libre et d'une chsdeur cons- 
tante , portée au d^ré nécessaire à chaque époque, il pré- 
serve les vers des miasmes et desnudadies qui les attaquent 
dans les dimats chauds; enfin , il file à la vapeur. 

M. Camille Beauvais offre à Fagriculture de la France 
septentrionale un magnifique exemple qui , nous l'espé- 
rons, ne restera pas stérile. Le jury lui décerne la médaifle 
d'argent ; s'il continue à marcher avec les mêmes succès 
dans la route qu'il s'est ouverte, il aura droit, lors de la 
première exposition , à la récompense du premier ordre. 

MM. Verdet frères , à Le Buis ( Drome ). 

Ces expo^nts sont en même temps filateurs et mou- 
liniers ; leur établissement est fort ancien \ ils ont des 
premiers adopté le procédé de filage à la vapeur inventé 
par M. Gensoul. Les soies grèges qu'ils filent, les trames 
et les organsins qu'ils moulinent ont un grand degré de 
régularité. Ils méritent la médaille d'argent. 

MM. Barral frères, à Crest (Drôme). 

Ils ont exposé pour la première fois des échantillons 
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"Organsin à flottes croisées, fabricpees avec les soies Nouvelles 
gr^es de leur filature. La netteté du brin , la r^Iarite ^^^"^"^' 
du filage et du tors, attestent la bonté de leur ouvraison : 
<:'est une des fabriques les plus estimées. Le jury leur dé- 
cerne la médaille d'argent. 

M« Hiiarion Meynabd, à Vairéas, dé- 
partement de Vaucluse. 

H n a présenté que des soies doupions , mais d une 
qualité si supérieure qu elles rivalisent avec les soies fines 
du Levant et des Calabres. Ses doupions sont filés avec 
le {dus grand soin et dune finesse a laquelle on n*était pas 
encore parvenu. M. Meynard file habituellement 1,500 
à 2,060 kilogrammes de ce genre de soie : il mérite la 
^onédaine d*ai|[ent. 

M* GuiLUNY, à Nyons (Drôme), 

A perfectionné le filage et le moulinage. On lui doit 
ia machinje qu*il a nommée régulateur-transposant , 
pour donner aux flottes de soie une longueur déterminée ; 
procédé qui sera très-utile aux fabricants , trop souvent 
victimes d'infidélités dans les diverses manipulations de 
teinture et de mise en mains. Les ouvraisons de M. Guil- 
iiny jouissent d'une réputation bien méritée. II reçoit la 
médaHIe d argent. 

MM* Watts, Wrigley fils et compa- 
gnie, à la Ferté-AIeps (Seîne-et-Oise). 

Le bel établissement dont ils sont créateurs prépare 
la bourre de soie avec des machines et des procédés em- 
pruntés à l'Angleterre, et qui font travailler 250 ou- 
vriers. Ils façonnent annuellement 20,000 kilogrammes 
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Noiirellfs de spia filëe. Paris, Amiens, Lyon et Nimes emploient 
^mtoT ^^ produits purs ou mélangés avec de la laiae; ils riva- 
fisent avAnt^ïgwsement avec cetix ie f Angleterre. Le 
jury di^oeme à MM. Watts et Wrigl^ la médaille d'ar- 
gent. 

MM. PESPiOMA^-PpMT et FLAMANPf 4 

Saint-Rambert ^ dép^rtemfdpf; de TAin , 

^posept pour la première fois 4^ fils thibet, depuis 
li? 11^ 1 3Q |iisqu*à 240 f n^ajgr^ I^ur ténuité , ces Si^ ^^okr 
pliant tofit^ les conditions de solidité néce^s^res au 
tiissage. M. Desromaz-Dqjat a dirigé f établjsseiqçnt 4*aH- 
très fabriques du même genre formées ai|¥>nyfrons de 
SaintfRan^bert ; il ^t doué d'm) génie ipve^tif. Jjb filage 
des fi-isons avec la laine lui doit de grands progrès. H est 
digne de la médaille d'argent. 



e^^ 



RAPPEI, DES MÉPAII^L^S DE BliQNZE. 

i^pp<^i M. Pei^a^our. à Tain . département de la 

emédaiiies ' t\ ^ ' 

de bronze. JUrome, 

li obtint en 1 823 la médaille de bronze , qu^ii mérite 
jjus que jamais; il a présenté de$ soies gr^es à 3 et 4 
cocons y remarquables pour leur légèreté. 

MM. Sambu€ et Noyer , à Dieu-flei-Fit , 
département de la Drôme. ^ 

Mcipe gfsif re fie mérite que I^s deux exposant qui sui- 
vent : cpni^rmation d/ç la médaiQe d^ bronze accolée eti 
1 823 et rappelle en 1 827. 
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NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

Nonyelfe 

MMiiNoYEafrèreSy àDieu-Ie-Fit, depar- de bronze 
tement de laDrôme; 

MAI» BoxNEFOY et compagnie , à Dieu-Ie- 
Fit 9 département de la Drôme. 

Une mëdaifle de bronze est décernée à chacune de ces 
£d>riqueSy pour leurs trames et leurs organsins, d un fdage 
nerveuXy d*un moulinage et d*une netteté remarquables 
dans leurs brins divers. 

M. Sautbl«Coront , à Lyon^ départe- 
ment du Rhône. 

Soies ouvrées pour crêpes et marabouts. Les soies ova- 
lées de M. Sautel-Coront, préparées pour crêpes et pour 
marabouts ; présentent une variété de tous les titres des 
soies et des difierentes ouvraisons quelles subissent; ce 
travail atteste à la fois des soins et du discernement : la 
médaille de bronze. 

M« Hamelin, aux Andelys^ département 
de TEure. 

^ n £^rique des soies à coudre de différentes couleurs ; 
c'est une industrie nouvelle dans cette partie de la France 
et remarquable par ses produits : la médaille de bronze. 

M. Alphonse Chardin , à Paris. 

Ses soies à coudre et ses soies à broder se distinguent 
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Nouyelles par ia beauté de la couleur et la régularité de I apprêt ; 
dèbroM son établissement occupe 300 ouvriers: la médaille de 
bronze. i 

MM» BoucoiRAN et Bruguiere y à Nîmes, 
département du Gard» 

Série d échantillons , depuis le cocon jusqu a la soie 
à coudre perfectionnée. Toutes ces ouvraisons sont faites 
dans leurs ateliers qu'ils dirigent avec intelligence : la mé- 
daille de bronze. 

M. Clément Brière, à Paris j 

Carde les frisons ou côtes de soie avec un rare succès. 
C est une industrie nouvelle exploitée pai* un procédé 
récemment découvert. M. Brière se borne à préparer ia 
matière première du filage. Ses barbes de fantaisie sont 
d une blancheur éclatante et d une grande pureté; on n*y 
trouverait pas le plus petit bouchon : la médaille de 
bronze. 

MM. Brissot oncle et neveu, à Crest, 
département de ia Drôme. 

Ils filent les fantaisies jusqu au n** 180, avec des ma- 
chines auparavant employées pour le coton. Ce change- 
ment d*appIication est une conquête en mécanique; elfe 
étendra f emploi des frisons filés : ia médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES- 

Mentions MM. Mercier fiïs , à Crest ( Drôme ) , 

honorables. -. » \ . 

Pour ses soies grèges et ses organsins ; 
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JkMl. Prinsac, à Saint-Étienne-de-BouIo- ^JJ^"*Ï"/^ 
gne, département de fArdèche, 

Pour ses soies grèges fines; 

. Berger y à Hières^ département de 
riàère , 

Pour ses soies grèges, à 7^ 8, 9^ 1 cocons ; 

. CouRNiER, à CroIIes, département de 
liseré , 

Pour ses soies grèges ^ jaunes et blanches. II a présenté 

^ox échantillons de soie à petit guindage. La gommure 

i réunit les bouts n a pas permis au jury de faire les 

:xpériences nécessaires pour juger de la facilité du dévi- . 

^e. Q engage M. Cournier à continuer ses essais; leur 

^^ccès complet aurait beaucoup d*import^ce et mérite- 

^>^^it à la prochaine exposition une récompense distinguée. 

IMM. Roux cadet 9 Rigot et compagnie 
à Nîmes* 

Ces fabricants de châles et de tissus pour Timpression 
présentent un échantiiïon de soie, poil jaune et blanc, 
filé dans leurs ateliers. Cette ouvraison , faite avec soin 
«t propreté, est digne d'encouragement. 

M. GuémN, à Honfleur, département du 
Calvados , 

Expose un échantiiïon de soie récoltée à Honileur, 
des gants et des bas faits avec la même soie. 

I. 8 
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Mentions ]\f^ Troupel , entrepreneur de ia maison 

de détention de Montpellier, départe- 
ment de THérauIt» 

Déchets de soie cardés, et fils de fantaisie. 



SECTION II. 

SOIERIES. 



Au nom seul de ia magnifique industrie dont nous allons 
rendre compte, l'imagination nous transporte dans la cité 
qui nous place au premier rang parmi les peuples habiles 
à mettre en œuvre la soie. La ville de Lyon , sa grandeur 
et sa richesse , son génie et ses malheurs, semblent s'iden- 
tifier avec les arts dont nous avons à signaler les chefs- 
d œuvre. Nous laissons a la politique le soin d'expliquer 
certaines causes de perturbations et les scènes sanglantes 
qui s'en sont suivies. Cependant nous ne pouvons dé- 
tourner nos regards d'un motif réel à des souffrances ,, 
exagérées par le langage des passions, mais trop graves 
pour les laisser inaperçues. 

A Lyon comme à Paris, les dépenses municipales onl 
été graduellement augmentées, sans prévoyance de 
l'avenir; des dettes considérables ont été contractées; 1/ 
a fallu par des octrois aggravés avec rapidité solder les 
dépenses du présent, et servir les intérêts des prodiga- 
lités du passé. La vie par là devint plus chère; il aurait 
fallu, pour que le sort de l'ouvrier restât le même, ac- 
croître pareillement le prix de la main-d'œuvre. Mais 
alors Lyon ne pouvait plus soutenir la concurreiKe pour 
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« 

ces tissus sinçiples^ unis^ légers / dont le bas prix fait le 
mérite. 

En mène temps, des rivaux sobres et pauvres, vi- 
vant au sein de fa campagne , à iabri des charges ur- 
baines^ se sont multipliés dans le canton de Zurich pour 
la fabrication de ces tissus. 

II n a donc plus été possible de fabriquer dans Lyon 
les soieries unies et légères, sans abaisser le prix du travail 
jusqu'aux limites qui font toucher à la misère. 

En des temps calmes et paisibles, sans pousser à la 
révolte contre la nécessité des choses, les ouvriers 
comme leurs chefs auraient compris qu ii filait trans- 
porter cette industrie misérable, de la ville à la campagne , 
afin de rétablir Tégalité des avantages entre les Français 
et les Suisses. 

Paris même eût offert l'exemple de cette division des 
industries dans la riche fabrication des cachemires. Tous 
les travaux qui réclament une haute intelligence, un 
talent ciièremént payé, sont accomplis dans la ca{Ht2Je; 
mais les travaux plus faciles de filage et de tissage sont 
aooocnplis dans les campagnes de la Picardie. 

Depuis les scènes sanglantes de 1831 et de 1 834 , la 
peur a produit, comme conséquence, la division du tra- 
vail, division que la prudence aurait du réaliser par pré- 
vision; les départements des Hautes-Alpes, de llsère et 
de f Ain se peuplent rapidement d'ouvriers qui fabriquent 
les tissus unis et légers. Ainsi dégagée d'une industrie 
qui cessait d'être avantageusement praticable dans ses 
mars, Lyon reste sans rival pour les fabrications les 
plus riches et les plus variées. 

Des compensations sont actuellement offertes à cette 
vfflc, par la création d'étoffes nouvelles, et par le déve- 
loppement soudain de quelques genres exploités déjà.. 

8. 
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La fabrication des peluches pour chapeaux^ încon' 
nue il y a cinq ou six ans, et depuis empruntée à F Al- 
lemagne 9 occupe actuellement un très-grand nombre de 
bras. 

Cependant/ qui le croirait! ce nest pas la main- 
d œuvre souffrante des tissus unis et légers à laquelle il Êiut 
rapporter les coalitions ^ les révoltes et le sang de février, 
de mars et d'avril 1834; c'est à la fixation des prix de 
cette industrie nouvelle, croissante et profitable des pe- 
luches, pour laquelle une assurance mutuelle de cons- 
pirateurs industriels ne votdait pas permettre l'inévitable 
fluctuation des salaires, occasionnée par le niveau si va- 
riable des commandes et des prix du commerce. 

Une autre industrie présentç à Lyon des ressources 
croissantes. Le velours léger, qui rivalise avec celui de 
Hollande sans f imiter complètement, est devenu Fob- 
jet d une fabrication trè^-importante. Il y a quinze ans , 
Ton ne comptait que 1,500 à 2,000 métiers consacrés 
au velours; on en compte aujourd'hui 4>ô00, mais 
beaucoup sont établis hors de la ville. 

Une extension considérable est donnée à la confec- 
tion des étoffes à gilet , façonnées et brochées , suivant 
une grande variété de genres ; ces produits , qui jouissent 
au jourd'Iiui d'une ei^tréme faveur, mettent en . activité 
beaucoup de métiers. 

C'iest surtout l'impression qui procure aux ouvriers 
un accroissement de travail. L'activité la plus remar- 
quable anime cette branche d'industrie. Les fabricants 
lyonnais se sont adressés d'abord aux usines de l'Isère , 
bientôt devenues insuffisantes; il s'est élevé de nom- 
breux ateliers d'impression dans la ville et dans son voi- 
sinage. Les produits que nous signalons ont mérité leurs 
succès par une exécution hardie, par un dessin large, 
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à effet j à couleurs vives , habilement tranchées et sa- 
vamment opposées. 

Lia &bricàtion des tissus façonnés a fait d*heureux 
efforts pour étendre le cerde de ses débouchés : loin de 
se borner aux produits de luxe et d'exportation , eile a 
profité de la mode, en France , qui dédaif^ne aujourd'hui 
le simple et i'uni , pour faire entrer ses i)eatix produits 
dans la consommation générale. A chaque ^isoii d'au- 
tomne, e&e sait varier habilement ses armures, pour 
donner à ses produits I attrait de la nouveauté. 

Sansi dissimider les dangers d une concurrence étran- 
gère, chaque jour plus habile et plus active, il ne faut 
pas fermer les yeux sur les ressources immenses de la 
fa brique lyonnaise, sur f imagination fertile et le bon goii t 
Je ses artistes , sur Tart qu'ils ont de devancer ou de sa- 
tisfaire la mode. L'ouvrier lyonnais est d'une habileté, 
d*iine adresse et d'une intelligence incomparables: né, 
pour ainsi dire, sur le métier, il en conçoit toutes les res- 
sources ; il n'est pas de fabrique où l'homme ait plus de 
Valeur par lui-même, il n'en est pas où la capacité de l'ou- 
vrier soit plus appréciable et mieux appréciée qu'à Lyon. 
La fabrique d'Avignon , contente de la part qu'elle 
s est faite, s*occupe peu d'innover; eïïe borne son indus- 
^ au tissage du florence et de la marceline , en y joi- 
gnant le foulard écru pour l'impression ; mais elle n'ia pas 
<fe rivale en France dans le genre qu'elle a choisi. L'é- 
ti^er ne lui fait de concurrence redoutable que dans 
les bas prix ; car, pour les qualités moyennes et fines , elle 
conserve la supériorité. Deux fabricants que nous aurons 
3 Signaler ont heureusement tenté i imitation des velours 
deCrevdft; c'est une véritable conquête sur l'étranger. 

Nîmes confectionne peu d'étoffes de soie pure en au 
^*ge, mais beaucoup pour foulards et pour cravates , qui 
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sont {objet d'une exportation considérable ; ce qui prouve 
c[u a cet égard nous soutenons avantageusement ia con- 
currence avec TAn^terre. La Ëibrique de Ntmes excelle 
surtout à mélanger la soie pure avec ia bourre de soie et 
le coton y 4*oii résultent des produits peu coûteux el très- 
apparents. ISlie rivalise avec Lyon pour les soieries im- 
primé^ , ouvrées, à bas prix et à effet En 1827, eHe ne 
comptait qu un atdier pour Timpression ; maintenant efle 
en compte dix qui prospèrent par le bon goût du dessin 
et par le talent de varier les fabrications. 

Aujourd'hui la fabrique de Nîmes occupe 8^000 mé- 
tiers et 2 Ô5OOO travaifleurs pour les seids objets de tissage 
et d'imjNression. Si cette vifle obtient enfin des eaux abon- 
.dantes , son industrie prendra par ce bienfait un nouvel 
essor. 



INDUSTRIELS HORS DE CONCOURS. 
L MM. Grand frères, à Lyon (Rhône). 

^ ^Qj.g MM. Grand , par la perfection des produits qui leur 

[e concours, ont valu la médaHie d*or en 1819 et la confirmation de 
cette récompense en 1823, se sont presque mis ctans 
I*impossibi^té de se surpasser eux-mêmes. Les ms^ni- 
fiques étofiès pour tenture qu*ils ont exposées cette fois^ 
et qui sont destinées , les vnes pour la chambre de la 
Reine , les autres pour Fbôtd de viDe de Lyon , prouvent 
qu'ils sont toujours dignes de la distinction du premier 
ordre. 

II. M. Savoie et compagnie ^ à Lyon. 

Un velours ponceau , dont i endroit offre une grande 
réduction, et I envers un satin ; combinaison qui présen- 
tait de grandes difficulté. 
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Industriel 

IIL M. TURBÉ , à Lyon. dei^an 

Bel assortiment de velours façonnes pour gilets, et 
variés dans lears qttaliles comme dans leurs disposi- 
tions. 

Les pnxluGtions très-distinguées de ces trois maisons 
auraient obtenu des récompenses, siis avaient pu con- 
courir;, mais leurs produits, présentés trop tard, n ont pas 
été predablement examinés par le jury départemental 
du Rhône. Le jury central r^ette que cette condition 
indispensable les ait exclus du concours. 



i»V< 



RAPPEL DE MÉDAi;.LES D OU. 

MM. Ollat et Desvernay, à Lyon Rappel 
(Rhône). ^''"dw"' 

Magnifique assortiment de tissus de fantaisie. Gazes- 
marabouts découpées, brochées, à riches dessins; mousse- 
fines brochées en soie et dorure , pour robes de bal ; gazes- 
marabouts imitant la dentelle et les pierres fines , pour 
coifFures et pour modes , dont les dessins sont d'un bel 
effet; écharpeset châles tissus, grenadine-cristal; mous- 
selines de soie chinées et brochées; écharpes à^ tissu dia- 
phane , brochées en soie et dorure; châles unis, tissus à 
cordonnet de soie. 

MM. Ollat et Devemay dépensent chaque année plus 
de 300,000 francs en frais de main-d œuvre, et réunis- 
sent ainsi la grandeur des opérations à l'excellence du tra- 
vail ; ils méritent la confirmation de la médaille d'or qu'ils 
ont obtenue en 1 8 2 7 . 



lâo 
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Mensions 

eztraordi- 

naîret. 



MM. Lemire et compagnie y à Lyon ^ dé- 
partement du Rhône. 

Ils ont exposé des brocarts d or et d'argent , des damas 
et des velours façonnés pour ameublements, de riches 
satins brodés pour robes de luxe. Tous ces objets attestent 
dans leur genre la supériorité de la fabrique lyonnaise. 
Le jury de 1 834 confirme à MM. Lemire la médaified or 
quils avaient obtenue en 1827, comme associés de la 
maison Cordier et Lemire. 



Nouvelle 

médaille 

d'or. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 

MM. Mathevon et Bouvard, à Lyon 
( Rhône ). 

Brocarts d*or et d*ai^ent pour tentures et pour orne- 
ments d'émise y étoffes de soie pour meubles; satins 
façonnés et riches pour robes , châles de satin brochés et 
nuancés avec goût. 

On a surtout admiré parmi les produits de MM. Ma- 
thevon et Bouvard , un tissu de brocart or et argent , 
broché en chenifle , d*une beHe fabrication , ainsi qu ime 
tenture brochée , or et soie , nuancée , avec le portrait du 
Roi et de la Reine, dune grande dimension. Le jury, 
devancé par Testime générale du commerce, accorde 
à MM. Mathevon et Bouvard , une médaille d or : ils 
avaient obtenu déjà la médaille d'argent, en 1823 et 
1827. 
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ISI 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

MM. Didier, Petit et compagnie , à Lyon 
(Rhône). 

Ornements d'Oise , . ëtofTes pour tentures et pour 
robes brochées nuancées. On a surtout remarqué, 1 ** deux 
chasubles en brocart d'ai^ent et d'or, à grands dessins re- 
levés en bosse , confectionnées pour le Mexicpie ; 2* une 
étoffe pour meubles , or et ai^fent , imitant la tapisserie , 
destinée pour la Grèce. MM. Didier et Petit fabricpient 
aussi des rubans gros de Tours , brochés et nuancés , pour 
ceintures, à dessins très-riches. Le jury central de 1 834 
confirme la médaine d'argent qu'ils avaient obtenue en 
ï S27. 



Rappel 

de mcdaiiii! 

d'argent. 



Nouvelles médailles dargent. 

^M« P0TTON9 Crozier et compagnie, à 
Lyon (Rhône). 

Ds fabriquent , avec un rare d^ré de perfection , di- 
verses étofiès pour robes, en gros de Naples, en satin 
façonné et liseré. On a surtout distingué, dans leur bel 
assortiment , rétofie double, appelée sylphide, imitation 
parfaite d'une gaze brodée, posée sur une étoffe de soie 
unie, d'ime coideur différente; ce produit, d'une exécu- 
tion difficile, à le mérite du bon goût et jouit d'un grand 
succès. Le jury décerne la médaille d'ai^ent à la maison 
de MM. Potton , Crozier et compagnie , I une des plus 
considérables de Lyon. 



Nouvelles 
mc'dailles 
d'argent. 
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médl£ MM. Besset et Bouchard, à Lyon. 

argcn . Châles de satin remarquables pour leur exécution et 
pour la beauté dès t;ouIeurs ; ces châles sor)t d une grande 
conisommation dans l'Amérique du Sud. Étoffe pour 
rideaux, en satin broché -, sans envers.. Echantillon de 
velours moyen âge , fond satin façonné , velours et liseré. 
Cette dernière étoffe est faite par un nouveau procédé, 
^ moyen d une mécjanique à jabat combinée avec le mé- 
tier Jacquart. Ce systèmé.ingénieux est applicable à tous 
les velours brochés, à tou&Ies satins façonnés sans envers, 
ayant une grande dimension^ Bs ont expos^ ie modelé de 
leur mécanisme. Ces exposants sont trës-dip;nes de la mé- 
daille d'argent. ; . 

MM. Gamot frères et ëggena, à Lyon 

(Rhône). 

Gazes ^ fichue, chàfçç, éptaarpes de fantaisie. Ces tissus 
brochés et imprimés sont d'un fort bon goût. On a re- 
marqué surtout une écjiiarpe brochée faite au moyen d'un 
battant-brocheur importé d'Angleterre et combiné avec 
ie métier Jacquart; d'oîi résulte beaucoup d'économie 
dans la main-d'œuvre* . • 

. MM. Gamot et Eggena sont les premiers qui , dès 
1 827 , aient reproduit l'impression 9ur la soierie ; leurs 
tissus , d'un prix modéré^ ont un grand succès à l'étran- 
ger. Le jury leur décerne la médaille d'ai^ent. 

MM. BuREL^ Beroujou et compagnie^ à 
Lyon (Rhône). 

Etoffes pour ornements d'église , pour ameublements 
et pour gilets; satins richement façonnés. Dans leurs 
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produits il faut signaler spécialement un brocart dor Nouvcllei 
etJargent, à soie nuancée, d'utie grande perfection "J^^^ ? 
pour le goût et pour le travail. 

Ces habiles £sd>ncaiit& avaient obtenu ia niëdaifle de 
bronsse en 1827 ; ils méritent aujourd'hui la mcdaifle 
d'argent. 

M. Ducarue, alcyon (Rbône). 

Vdfours grenat d*une beDe réduction , étotfesrarmures, 
pour robes, d'un. effet très-agréable et d'une excellente 
exécution. 

Le jury décerne la médaifle d'argent à M. Ducarrc 
qui, depuis longtemps, est renommé pour la beauté de 
étoffes. 



MM. CiNiER et Fatin, à Lyon (Rhône). 

Étofies pour ornements d'^;Iise , châles en soie, liserés 
^t brochés, imitant la dentelle et la broderie ; satins nuan- 
cés pour robes. Tous ces produits sont remarquables 
par leur bon goût et leur exécuticm; les prix en sont 
très-modérés et leur assurent un grand débouché dans 
f Amérique : ils méritent la médaille d'ai^nt. 

Mm. Servant etOGiER^àLyon (Rhône). 

Variété remarquable d'étoffes à gilets en soie pure, 
soie et coton ; soie, laine et coton , fabriqués avec habileté. 
Mm. Servant et Ogier ont pris une grande part au déve* 
Io]^pement si considérable qu'a reçu, depuis quelques 
années, ce genre de fabrication : le jury leur décerne ia 
niédaille d'argent. 
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Nouvelles MM. Pl AT AREL et Pa YEN y à Paris (Seine ]. 

mëdaîiies „ ^, . , ^ ^ 

d'argent. Hs fabriquent des peludies cardées et 'tondues de di- 
verses couleurls , les unes pour chapeaux et les autres pour 
n^anteaux. Les chapeaux faits en peluche sont I^ers, 
très-apparents et d un prix modique. MM. Platarel et 
Payen filent eux-mêmes les déchets de soie qu ils em- 
ploient pour leju^s pduches que recommandent une belle 
fabrication et des couleurs de nuances pures : ils sont 
dignes de recevoir la médaifle d argent. 



Médailles 
de bronze. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

MM. Pellin, Bertrand et compagnie^ 
à Lyon (Rhône). 

Fichus y écharpes et châles de soie façonnés, unis et 
imprimés; étoffes brochées pour robes qui se vendent en 
grandes quantités à Tétfanger, à cause de leur bas prix et 
de leur bonne fabrication : la médaille de bronze. 

MM. Belly-Luizet, à Lyon ( Rhône )• 

II a, lun des premiers , introduit à Lyon la fabrique 
des tulles-bobin de soie^ industrie qui^ depuis trois ans . 
a pris le plus grand essor : aussi les Anglais, qui rem- 
portent pour les beaux tulles de coton , ^;cèdent à I egani 
de nos tulles de soie. II se fabrique actuellement à Lyon 
pour près de 2,000,000 fr. de cedemier produit dont plus 
de la moitié s envoie à f étranger. M. Lui^t, à la fois 
fabricant et mécanicien , a contribué considérablemenl 
au progrès de cette industrie. Le jury lui décerne h 
médaille de bronze; 
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MENTIONS HONORABLES. 

# 

M. Louis BÔNNAUD. à Lyon (Rhône). Mentions 

•^ ^ ' honorables. 

Marcelines diaphanes , gros de Naples façonnés imi- 
tant le tulle, pour la confection des ombrefles; fabrica- 
tions soignées. 

M. Gantillon, à Lyon (Rhône). 

Etoffes nouvdies brochées pour ameuble|pent et ten- 
ture, imitant le fini de la gravure, par des procédés que 
M. Gantiflon prétend être nouveaux. Le jury croit de- 
voir attendre la sanction de f expérience pour accorder 
à cet exposant une récompense supérieure. 

■ 

MM. MossiNG frères et Pauly, à Putte- 
lange, (Moselle). 

Vdours I^er, imité de Crevdt; peluches à chapeaux 
fcien fabriquées : prix modérés. 



FABRIQUE D AVIGNON. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 
MM. Thomas frères, à Avignon (Vau- Nonveiie 

T \ médaille 

Cluse ). tfor. 

Ces fabricants occupent près du quart de^ ouvriers 

quemploie là fabrique d'Avignon; ils font mouliner, 

teindre, dévider et tisser la soie. Leurs produits habi- 

^els, les florences, jouissent d une haute réputation. Ils 



Nouvelle 
' me'daille 
d'or. 



lie 
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fabriquent des soieries à grandes largeurs pour cravates 
et pour impression. Avignon leur doit les perfectionne- 
ments de son industrie ; ainsi , les premiers dans cette vilfe, 
ils ont obtenu le nbir-Meu bon teint. Le jury leur dé- 
cerne la mëdai&e d or. 



Nouveïïe 
mëdaille 
d'argent. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 

MM. PoNCET frères, à Avignon, dépar- 
tement de Vaucluse. 

Florences et marcdines d une bdie &brication , d'un 
prix modique et d une grande consommation ; c est un 
objet capital pour la fabrique d* Avignon. MM, Poncet 
ont exposé des échantillons de garance en poudre. Leur 
fabrique est une des plus importantes d'Avignon. Le jury 
leur décerne la médaille d'argent. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 
MédaiHc» M. Pamart ( Hîppoly te) , à Avignon ( Vq^u- 

de bronze. -. \ ^ * ^ 

cluse ) ; 

MM. Faure et Duprat, à Avignon ( Vau- 
cluse )• 

Velours façon de Creveït, très-souples et d*une bdle 
réductÊon , à des prix f(wrt modérés. Cette fabrication , 
récente dans Avignon , peut prendre un grand dévelop- 
pement. Nous avons longtemps tiré d'Allemagne fe ye- 
' fours lëger^ dont la consommation en France est assez 
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considérable; Avignon et Lyon parviendront à nous Médaille 
affi<anchir de cette dépendance. Nous accordons la mé- *** ironie, 
daifle de bronze aux deux maisons d*A vignon qui , les 

premières 9 ont travaillé pour rendre ce service à notre 

pays. 



FABRIQUE DE NIMES. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 

IMIM. Durand, Bouchet et Hauvert, à 
Ntmes (Gard). 

Fichus, châies, écharpes en soie; foulards et châles 
de satin imprimés. Tous ces produits sont remarquables, 
non-seulement pour la bonté du tissu, mais pour le goût 
pur des dessins et la vivacité des couleurs. 

Lactivité, Fesprit d'entreprise égalent le talent de 
MM. Durand, Bouchet et Hauvert; ia fabrique de 
Nhnes leur doit Fintroduction des tondeuses , celle des 
découpeuses, et beaucoup d'autres perfectionnements, 
soit dans les procédés, soit dans les produits. Pour leurs 
travaux dépendant du tissage, ils emploient 388 ouvriers, 
et So pour les impressions; enfin f économie de leurs 
opérations est telle qu'ils ne redoutent, sur les mar- 
chés étrangçrs, la concurrence d'aucun peuple. Le jury 
les juge dignes de la médaille d'or. 



Nouvelle 

médaille 

cTor. 



MÉDAILLE D'ARGENT. 

MM. D^HoMBRES et compagnie, à Nîmes 

(Gard). 

Mouchoirs de soie et fantaisies, très-variés dans leurs 



Mëdaillc 
d'argent. 
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MëdaHie dessins ^ aussi distingues par leur pureté que par ia vi^ 

d'argent yacité de leuts nuances. 

La teinture et f impression sitir étoffes de la feibrique 
de Nhnes doivent une partie de leurs progrès aux ef- 
forts de MM, d'Hombres; des premiers dans cette ville 
ils ont fait usage de la vapeur. Ils livrent annuellement 
au commerce une grande masse de produits^ remar- 
quables pour leur bas prix. Le jury leur décerne la mé- 
daille d argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 

^ ^Pj^î, M. PuGET, à Nimes (Gard). 

de médaille - ^ V / 

de bronze. Florences légers, très-bien fabriqués; ficifus et cliâles 
façon de foulards imprimés, sur dessins composés avec 
art. Ces articles , dont le bas prix étonne , sont fabriqués 
dans la maison de détention de Nîmes. Médaille de 
bronze en 1823, rappel en 1827, confirmation en 1 834. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

N^5^f"" M. CoMBiÉ-RossEL, à Nîmes (Gard). 

médailles ' ^ ' 

de bronze. Fichus, écharpes, gazes et marabouts unis et impri- 
més, étoffe-gaze imprimée, peluche à chapeaux. Tous 
ces tissus, à bas prix et confectionnés avec une connais- 
sance parfaite deâ procédés de fabrication , méritent la 
médaille de bronze. 

MM. Daudet, Queirety et compagnie, 
à Nîmes (Gard). 

Foulards imprimés , à tissus d une belle fabrication ; 
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foulards garance pour mouchoirs de poche, objet nou- NouycHes 

mëdaHIei 
de bronze. 



veau datià ia fabrique de Nîmes; mouchoirs tissus "*^^*^^** 



cTor et de soie, &çonnés, destinés surtout pour Alger, 
^ Tunis et Maroc, Tous ces produits sont bien fabriqués ; 
ceux de ^ntaisie, avec de bons dessins, et des couleurs 
qtii réunissent fédat à la solidité. Ces fabricants oc- 
cupent 150 métiers, et pouf f impression 50 ouvriers. 
Le jury leur accorde la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

M!M. Rou viER et Michel , à Nîmes (Gard). Mention» 

^ ' honorables. 

Étofl^ pour meubles, appelées imberlines-fleuret 
^t. imherUneS'Saiinées, depuis longtemps fabriquées 
avec succès pat* cette cette maison. 

^M • Daudet af né et compagnie ^ à Nfmes 

(Gard). 

Mouchoirs, foulards et cravates en soie, imprimés 
^t Ëiçonnés, en taffetas noir uni. Bonne confection , bon 
Soût, bas prix, et grand débit en Amérique. 

^» Daudet jeune y à Nîmes ( Gard )• 

Fotdards satinés et sei|;es imprimées , remarquables 
pour four belle qualité et leur bon go^lit d'impression. 

M. S A Y- Arnaud, à Nîmes (Gard). 

Etoffes pour meubles, dites imberlines, soit à fleuret , 
^t satina, d'une belle exécution. Ces produits sont 
<fun grand débit dans les campagnes. 

I. 9 
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i 

«ei.tioi.s ]||]jf . QEhhY frères , à Nîmes ( Gard ). 

■ honorables. ' \ / 

Aasortiment Tarie de niouchoîr»^ze^ en coton, re- 
marquabies pour leur be^ brix et leur I^èretë. lis sont 
l'objet d'une fabrication très-coi7sidërabIe. 

M« Gaidan (George) 9 ^ Nîmes (Gard). 

Cravates en soie et foulards imprimés, d'une bonne 
confection et d une heureuse variété de dessins. 



* 



i» 



SECTION III. 

/ 

RUBANS ET PASSEMENTERIE. 

La France possède iine grande supériorité sur Fétrangç 
pour ces deux genres de fabrications. C'est ce que de 
montre avec évidence le tableau de nos exportation». 

VALEUR DES EXPORTATIONS. 

1859. 1833. 

Rubans.. . . . , l . f 3,936,440* 30,735,520 

Passementeried'oroud^argtnt fiil^. 769,454 8.1 1,146 

dW ou d'argent faux 83,770 193,510 

1 . i M r '4f 0oif pureà 9^179,700 îfSÂtjQêt 

, de soie mêlée 953,685 945,365 

TO'^'AUX 9^,599,049* 34)868,541 

* 

L'exposition de rubans, en 1 834 , est b^ucoup phi 
riche «{U*e|Ie ne Tétait en 1827 ;,d{e a roérîté de plu 
nombreuses récompeiw^, 



-.*■ 



SECTION III. •— RUBANS ET PAS8EMENTBHIE. 



131 



MÉDAILLE DARGENT. 

]»€• Vignat-Chovèt, à Saint - Etienne MëdaiUe 
(Loire). ''"■'^*°'- 

Coflection de rubans pour chapeaux et ceintures. On 
a distingue surtout les rubans de taflfetas, impriiûës s»ut 
chaîne j avant le tissage, ce qui présente de grandes difii- 
ciiïtés d'exécution, tous les fils devant conserver pendant 
fe travail les positions relatives indiquées par le dessin. 
C^s nouveaux rubans, qui nont pas d envers, sont par là 
s^&périeurs aux rubans imprimés ; aussi ie goût élégant de 
F^£uis ies recherche avec empressement. On doit encore \ 
^ NI. Vignat des rubans-cordons brochés , pour ceintures, 
remarquables par leur force , la variété des couleurs , la 
l>eauté des dessins et le fini de l'exécution. Ces produit^, 
dignes-de la réputation dont jouit cet habile fabricant, 
nncritent la médaille d'ai^ent. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 



Al. DuTROU jeune, à Paris. 

Rubans moirés, rubans unis, façonnés et brochés, 
pour ceintures, parfaitement fabriqués, distingués en 
même temps par le goût et la variété des dessins , par 
1^ nuances et la beauté des couleurs. Honorablement 
inentionné dès 1823, M. Dutrou a beaucoup agrandi 
sa fabrique et perfectionné ses produits. Le jury lui dé- 
^^cnie Is nlédaHIe de bronze. 

9. 



Mëdailles 
de bronze. 
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Médaille. ^^^ Faure frèrcs , à Saint - Etienne 

OC bronze. / w • \ 

( Loire ). 

Rubans de gaze, de gros de Naples et de satin broché. 
Fabrication estimable ; dessins nouveaux et de bon goût, 
qui font rechercher les produits de cette fabrique en 
France et dans Fétranger : la médaiHe de bronze. 

MM. RoBicHON et compagnie, à Saint- 
Ëtîenne (Loire). 

Rubans de gaze découpés , remarquables par la I^è* 
reté et le bon goût des dessins; mais surtout par ieui 
bonne confection, qui justifie le suffrage des consom- 
mateurs : ia médaille de bronze. 

MM. CoLOMBET et Henri -Paliard, 

Saint-Etienne (Lt)ire). 

Rubans de gaze découpés, dont les dessins sont noL 
veaux et distingués; ces produits, bien fabriqués , soi 
recherchés : fa médaille de bronze. 

M. Bancel, à Saint-Chamond (Loire).. 

Rubans de gaze découpés , dont les fleurs sont enta 
rées d*un liseré noir quon applique après le tissage av^ 
le pinceau , ce qui donne plus de relief autlessîn. C* 
à M. Bancel qu est due Timportante fabrication des 
bans de gaze-marabouts , qu il s efforce de perfectionn 
Le jury fui décerne fa médailfe de bronze. 

M. Mehcoiret, à Sain to-Ë tienne (Loire 

Rubans - cordons pour ceintures , remarquables 





dt bronze 
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fetir force, qualité nécessaire à ce genre de produits. MedaiHei 

^« Mercoiret est breveté pour ie procédé dit du pas 

ouvert, qui s*apjdique au métier Jacquart et qui semble 

pfus avants^eux que tout autre pour fabriquer les rubans- 

cordoris. Ce procédé dépose des talents de M. Mercoiret 

<^oxiime mécanicien : la médaille de bronze. 

J^tt"" veuve C0NARD9 à d^Ëncourt (Eure). 

Rilbans et bretelles de fil et de coton , d*uiie exécution 
sc^îgnée et d une belle réduction. La fabrique de M"^ Co- 
'^^rd est f une des plus importantes du département de 
' -Elure; die emjdoie 600 tisserands, et produit annuelle- 
^^^cnt plus de 100,000 douzaines de pièces de rubans : 
t^ médaille de bronze. 



-ï^îIM. M AssELiN frères, à d'Encourt (Eure). 

Rubans de (il de lin de diverses laideurs et dune 
^ceOente fabrication^ qui s eiève annuellement à 30,000 
ouzainesde pièces : la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLE^. 

3l« Tezbnas - Balay , à Saint - Etienne Mentioni 
(Loire). '''^''*"" 

Rubans de gaze découpés, à dessins variés et bien 
nuancés} bomie confection. 

M. Leroy 9 à Thiberviiïe (Eure). 

Rubans de coton , A\\s percales , de diverses largeurs, 
bien exécutés. Fabrique annuellement 1 5,000 douzaines 
de pièces. 
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ÎSwm ^^* Loquet et compagnie, à Thiber- 

viHe (Eure). 

Très-bons rubans de fil et coton. Fabriquent annuel- 
lement 24,000 douzaines de pièces. 

MM. Doublet jeune jet Piquenot, à Ber- 

nay (Eure). 

Rubans de fil et bretelles en coton. Grand débit jus- 
tifié par la réunion du bas prix et dé la bonne exécution. 



'm tmm* 



CITATIONS FAVORABLES. 

ra^lrobïe». ^^* Rwiiond-Pbyret et Vbrgeat, à 

Saint-Etienne (Loire). 

Rubans de gaae façonnés , imitant ia blonde ; fabri- 
cation soignée , dessins variés et d*un effet agr^bie. 

M. MicOLON-LÊvANs , à Saïut- Etienne 

(Loire). 

Rubans de divers genres , dessins variés et d'assez bon 
goût. 

MM. Praeger .et compagnie, à Nancy 
(Meurthe). 

Rubans et galons* de soie pure , de soie et coton , noirs, 
noirs et blancs, pour border les chaussures. Tous ces 
produits sont d*une bonne confection. 

M. Guillemot, à Paris (Seine). 

Galons de livrée et de voitures bien confectionnés* 



CHAPITRE IV. 



TISSUS DE CRIN ET DE PAILLE. 



Depuis : quelques années, Tindustrie française Vest 
beaucoup occupée d'introduire dans les tissus de non- 
veQes matières premières. Les tissus de cria, sifiiples 
ou mélangés , nous offrent des progrès de ce genre. Ces 
étoffes, destinées à faire des meubies, ont le double 
avantage de la durée et de l'économie. On croyait d a- 
bord qtt*dtes ne potivaierit réCevoii' que dé petits dessins; 
eQes sont maintenant ornées de grands dessins damassés , 
de fleurs , de rosaces. Nous sommes devenus supérieurs 
aux Anglais dsns ce genre , qu'ils ont exploité si fông- 
tetilps. 

Un fidbricant a tiré le plus heureux parti d'une plelnte 
filamenteuse qui croit aux lies Philippines, et dont if 
parvient à faire de jolies étoffes pour* meubles, en les 
tramant sur chaîne de soie. 

Enfin nos tissus de paHIe commencent à prendre rang 
à côté des plus beaux produits de la fabrique de Toscane. 
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MÉDAILLE D'ARGENT. 



tfargent! M. Bardel (Eugènc), à Parîs (Seine). 

Tissus en crin , tissus en crin et soie , de différentes 
couleurs , avec dessins variés et d*une be&e cxëcation. 

Avec îabaca, plante de Flnde, M. Bàrdel ùbrkpe : 
V des étoffes façonnées, variées de couleurs et desti- 
nées aux chapeaux des daines; S"" des étoffes pour meu- 
bles , façonnées et imprimées , d'un bon goût et d*un bel 
effet. 

Tous ces produits ont le double mérite de la durée et 
du bon marché. 

M. Bardel reçut en 1823 une médaifle de bronze, 
confirmée en 1827; pour les progrès de sa fabrique 
agrandie et de ses produits perfectionnés^Ie jury de 1 8 3 4 
/iuî décerne ia médaille d'argent. 



«!»•< 



RAPPEL PÇ MÉUAILLE DÇ p^ONZE, 

Rappel nf^ JoLiET, à Parfs (Seîne). 

le médaille ' ^ ' 

de bronze. Assortiment varié de tissus en crin pour meubles , 
bien fabriqués , sur des dessins dun bon goût. Le jury 
confirme la médaille de bronze accordé^ en 1827 à 
M. Joliet. 



NOUVELLE MÉDAILLE DE BRONZE. 



M. Pavy (Eugène), à Paris (Seine), 

de bronze. Expose des tapis, des cordages, des cordons, des objets 



Nouyelle 
me'daille 
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de passementerie Êibriqués avec I*aIoës qu il tire de l'Inde Nouvelle 
et de f Afrique , et Y agave qu'il tire de l'Amérique. . d"bronze 

Les cordiges d'aioes , qui n'ont pas besoin d'être gou- 
dronnés et dont les fibres ont une grande force , pré- 
sentent des avantages pour la marine. Les cordons de 
covAenr pour ameublement et les objets variés de passe- 
menterie exposés par M. Pavy sont exécutés avec goût. 
Ses tapis, qui reproduisent le genre indien , sont d'une 
grande sdKdité. Le jury récompense par la médaille de 
bixMize ces nouveaux genres d*industrie, qui prennent 
une extension remarquable. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. MuGNiER ( Charies ) , à Gray ( Haute- Mentions 

' ' C3 A \ ^ \ honorable] 

Tissus de crin pour meubles y à grands et petits dessins 
varia de coideurs, biai fid>riqués et d'un effet agréable. 

]|f • Eland (Benjamin «-Claude)^ à Paris 

(Seine). 

Tissus de crin pur et tissu de crin et soie , pour meu- 
bles', variés de coideurs et de dessins. Fabrication soi- 
gnée, mentionnée honorablement en 1823 et 1827. 

Maison, centrale de détention, à Gaillon 

(Eure). 

Tresses en paille pour chapeaux de femme; divers 
ouvrage^ en paiile. Cette maison occupe environ 700 
détenus aux travaux de ce genre, à la bonneterie, à la 
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MtntioDt rouennerie> à la gan tarie. Gonfirmation de la meiiiion 
oMnblef. jiononiMe accordée en 1 827. 

M. BoucHET (Jacques), à Montendu 
(Charente-inférieure). 

Deux classes de chapeaux tressés en feuilles de iata- 
nier, semblables, selon M. Boucbet, à ceux donl on fait 
usage au Mexique ^insî qu a ia Havane , où ils se vendent 
le double du prix qu'il établit , 3 francs et 7 francs. Ces 
chapeaux , souples , légers et d un tissu fin , ipeuvent être 
avantageusement exportés en Amérique , à cause du bon 
marché. Mention très-honorabie. 

' M"* Letard (Adélaïde), à Alençon (Orne), 

Présente un chapeau de paille fine, imitant la paille 
dltalie, et pour la nuance et pour la rare finesse du tissu 
dont elle a perfectionné Tapprét et le Manchtment. Ces 
chapeaux sont confectionnés avec de très-belle paiHe, 
récoltée près d*Âiençon , et provenant d un blé d'Italie 
acclimaté dans cette localité. Encourageons cette culture 
et cette febrication par une mention honoraMe; dies 
seront dignes d'une récompense supérieure lorsqu'elles 
auront pris plus d'extension. 



CITATIONS FAVORABLES. 
Citations M, Pernot, à Paris (Seine). 

tissus tressés en paille de diverses couleurs, pour 
tentures et tapis ; produits bien exécutes. 



fRTorabies. 
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M. Desmons, à Paris (Seine). fa^ST,. 

Étoffes tressées en bois français et en bois étrangers de 
diverses couleurs, pour chapeaux da femme. Ces tissus 
peuvent convenir pour la province et pour Fétranger. 

M. Grem AUD ( Aimé ) ^ à Paris ( Seine )• 

Edhantiflons de tresses et tissus de paille de différents 
dessins, pour chapeaux de £emme ; assez bon goût. 

M. SoMONT ( Théodore ) , à Amiens 
( Somme )• 

Objets d'habillement en filament^ végétaux, impro- 
proment appelés crins-végétaux; cols, casquettes, bot- 
tines de femmes , pantalons , etc. 



\ 



CHAPITRE V. 



» FILS ET TISSUS DE CHANVRE ET DE LIN. 



Dans la période écoulée de ^1 827 à 1 8d4j^rindii!»trie 
(|ui met en valeur le chanvre et le lin nofllre que de 
faibles progrès. Elle ne peut espérer de perfectionne- 
ments que par une application plus habile et plus heureuse 
de la mécanique au fiiage , pour obtenir, avec une éco- 
nomie plus grande, des fils d'une égalité parfaite et d*une 
force considérable , proportionneflement à la grosseur de 
ces fils. Napoléon^ pénétré de f importance que présentait 
la solution d un tel problème , en avait fait I objet dun 
prix digne de lui : un miHion devait être la récompense 
d*une machine qui pût produire des fils de iin tels que 
les réclament les plus beaux tissus. Le prix n'existe plus y 
et le problème, en France du moins, nest pas encore 
résolu. 

Les Ânglaisont peut-être actuellement trouvé cette so- 
lution. Us comptent aujourd'hui trois grandes fdatures 
mécaniques, dont une, celle de M. Marshalt, est citée 
comme admirable par ses résultats, non -seulement dans 
l'emploi du iin , mais en donnant une valeur nouvelle à 
I etoupe que cet établissement fiie à un degré de finesse 
inconnu , dit-on , jusqu'à ce jour. Déjà nos fabriques du 
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'lord et de Touest font un usage considérable de ces fils , 

9%*on s'est procurés pour suppléer à f insuffisance de la 

^emidre récolte en France. La fabrique de Laval s en est 

^^irvie pour tisser des coutils, soit écrus, soit blancs, 

^^xssî parfaits que ceux qui nous viennent de f Angleterre. 

Depuis très-peu de temps, des (Hatures mécaniques 

*^ ouvdfles se sont élevées dans notre pays ^ quelques-unes 

^^^'^t déjà présenté des produits dont nous rendrons compte. 

-*^— e d^mrtement du Nord voit en ce moment créer un 

^^ vand établissement de ce genre , où Ton veut réunir les 

les pliis perfectionnées que possède f Ângle- 
i. Nous appelons de tous nos vœux le succès dune 
^leHe entreprise. 

Le tissage de la toile ordinaire, disséminé dans toute 
ïa France, se borne en général à satisfaire aux besoins 
^es loc^ità. Qudques tentatives heureuses ont été faites 
par la fabrique de Lisieux , pour s'ouvrir des débouchés 
dans îe midi. Le Finistère et les Cotes<Iu-Nord ont trouvé 
pour leurs toiles un plus grand nombre de consommateurs 
dans Fintérieur, et particulièrement à Paris. 

Les toiles de Beauvais,< demi-HoIIande, si belles, si 
briffantes et si fines, ont soutenu leur supériorité, mais 
sans obtenir une consommation plus étendue. 

Les batistes françaises qui ne connaissent au dehors 

nafle omcurrence , continuent d*être pour nous un objet 

d'exportation de 14, 15 et 16 miflions par an. Lart de 

Fimpression est venu donner Fattrait de la mode à ces 

magnifiques tissus , ce qui contribue à maintenir les ventes 

â Fétnmger ; ceïïes de Fintérieur sont à peu près restées sta* 

tionnaires. U faut en dire autant delà fabrication du linge 

de table , maigre les droits établis pour la protéger contre 

la concurrence étrangère. U est juste d'ajouter que Fusage> 

du fit^e de corps et de table en coton , par son bas prix , 



Médaille 
(Targent. 
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nuit considérablement aux tissus de chanvre et de lin , 
destinés au mém^ usage. 

Afin de montrer quds ont été les variations du com- 
merce des toifes de toutes sortes , nous nous contente- 
rons <fai rapprochement qui suit : 

* 

ANNEES. IMPORTATIONS. EXPORTATIONS. 

. 18W 37,884,761^ 30,033,634^ 

18S4«.« •••*«• aa»999,904 3a)601|175 

^8i5.. 39,587,7i3 36,366,706 

l'833.. 17,760,102 39,747,917 

' lé33 15,484,796 36,983,354 

Ces résultats nous font voir, quil y a dix, ans ^ tes 
produits fnmçais étaient de 15 millions inférieurs à la 
consommation. nationale 9 et quils sont aujourd*hui de- 
9 millions 1/2 supérieurs à cette consommation. 



I 



. r 



I '• • 



SErÇtlON PREMIÈRE. 

FILAQB b-n CBAXVMB KT.tIU.LIW. 



*»■»■ 



MÉDAILLE D'ARGENT. 

M* SAGlro ( Baptiste ) et compagnie , à 
Biblisheiiu ( Haut>-Rhin )• 

L* Alsace , qui $e$l placée au premier rang pour le 
fiiage des cotons superfins , ne pouvait rester en arrière 
pour le 6Iage du chanvre et du lin. 

Letablissement Saglio possède un moteur hyilrau- 
lique fort de 16 à 18 chevaux, qui Êiit agir 1^200 bro- 
ches de métiers continu^, avec tou^ les mécanismes pré« 
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paratoireSy et 50 broches à retordre; 60 à 70 feimnes Mëddllc 
et 20 à 25 hommes sont occupés tant à.ces travaux qu-au *^**ï*°*' 
peignage par les procédés anglais; la fabrique contient 
^n outre un atdier de tissage pour 70 métiers* 

Les produits sont des fils ayant depuis 10^000 mètres 
fi^ftsqua 60^000 au l/2 kilogramme^ et cotés depuis 
^ fr. 40 cent, jusquà 8 fr. 

Le jury trouve que ces produits laissent encore beau- 
oup à dé^rer ; mais il est difficile dobtenir davantage 
"un établissement qui ne comptait encore que six mois 
.^activité' lors de lexposition : un incendie avait dévoré 
«s premières constructions, qu'il a fallu refaire en entier, 
perapyérance et les premiers succès de la maison 
'^^iglio méritent la médaille d'argent. 



i^ »^i 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. Leclair ( Jt - B. ) , à Kaysersberg Mëdaiw. 

Nous avons encore ici les produits d une filature de 
lin^ à ia mécanique^ nouveHement établie; elle a pré- 
senté des produits depuis 1 6^000 jusqu'à 56,000 mètres 
le 1/2 kilc^ramîne. Ces produits sont un sujet d'espé- 
rance; ils méritent ia médaille de bronze. 

M. MoRBT et compagnie , à Moy (Aisne), 

Filature à la mécanique^ depuis 8^000 jusquà 
34^000 mètres le 1/2 kilogramme. 

Tissage: gros linons de fil et toiles d'étoupe; tapis de 
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Médailles pied Cil fil leinl, ayant 50 à 55 centimètres de large, au 
de bro«e. p^j^ j^ 2 fr. à 2 fr. 50 cent. Faune. 

M. Moret tire un excellent parti des étoupes et même 
des rebuts; ses toiles écrues sont à bas prix et bien con« 
fectionnées. Le fury lui décerne la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mentions M^. Blaize ( Joseph ), à Guînghainps 

(Côtes-du-Nord); 

M. DoNiOL >fiis, à Gninghamps( Côtes- 
du-Nord ) ; 

M. Beaghel-Sbrloot ^ à BaHIeuI ^ dépar- 
tement du Nord. 

Fils retors pour la filterie, en ^cheveaux^ en petites 
pelotes. MM. Doniol père et fils ont contribué au déve- 
loppement de cette industr^ par Tinvcntioa d^une mé- 
canique dont Tusage est devenu génénL Tous ces fabri- 
cants méritent fa mention honorable. 



CITATION FAVORABLE. 

fay^«Me ^* ï^^^^^ ^^^^ (JuKeii) , à Lâmothe (Côtes- 

du-Nord). 

Fils de lin filés à h main. Déjà cité en 1 827 pour ce 
, genre de produits. 



« 
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SECTION IL 

BATISTES. 



MÉDAILLE DE BRONZE. 

M™ veuve Terwangne-Paymans et Mëdaaic 
M. FouRNBER, à Paris, rue du Crois- ^'^'"°" 
BBnU n? 20. 

CoHection variée et d exœflent goût de l>atîstes 
iiEi primées^ à vignettes pour mouchoirs, à fleurs et 
dessins pour robes ; une batiste blanche ayant plus de 
69OOO fib de chaîne, tissu d'une beauté, d'une régu- 
larité remarquable. M- Terwangne dirige à Valen- 
ci^nnes Tachât des batistes, et M. Fournier dirige à 
I^sàiis les impressions. Avant les opérations de cette mai- 
soi!!^ Fimpresûon sur batiste était très - limitée ; elle 
I^OLM, a donne pour ainsi dire une existence nouvelle et 
biBaaooup d'extension, par la richesse des dessins et leur 
nc&ise en œuvre. Cette industrie est sans rivale à i etran- 
S^^* Le jury décerne une médaifle de bronze aux 
exposants, 

MENTIONS HONORABLES. 

!• MM. Toussaint père et fils, à Paris, ^g^^.^, 
l'ue du Gros-Chenet, n® 10; bonoraw^ 

ÏI*. MM. JoLLY et Godard, à Paris ^ rue 
de Clëry, n** 11. 

C!es deux maisons exposent des batistes écrues et blan- 
I. 10 
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Mention ches, OU imprimées pour mouchoirs et pour robes ; elies 
ont suivi les traces de ia maison Terwangne et Founiier. 



CITATION FAVORABLE. 
ciution MM. FoREST frères, à Paris, rue Coq- 

fayorabie. . »w / « * 

Hepon, n® y, 

Exposent une batiste de la plus grande beauté; le 
jury regrette de ne pouvoir récompenser Touvirier qui 
H fait?. 



1 I I w I <« 



SECTION III. 

tOlLBS FINES ET DE MENAGE. 



MÉDAILLE D'ARGENT. 

Médaille M. Carok-Langlqis , à Beauvais (Oise). 

d*argent. 

n est b seul qui pré8€nt€ des toiles demi-HoIIaiidle , 
&brique de Beauvais* Cette fabrique lui doit la substi- 
tution du peigne de cuivre au peigne de canne; inno- 
vation qui, tout en économisant la main-d'œuvre, donne 
à la toile plys de force et de régularité. On a remarqué 
parmi les produits de M. Caron-Langlois une pièce de 
U plui grande beauté. 

Il eicpose 9WÙ des moucboirs de fil , impriiAi^ en 
bleu; à double face, à Fimitation des foulards, M. Ca- 
ren-I^nglois, frbricant distingué de tapis, a reçu la 
médaille d'argent pour l'ensemble de ses produits. 
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MÉDAILLES DE BRONZE. 
M* Jacquemet, à Voiron (Isère). Medaiiiei 

' ^ ^ de bronzt 

ToHes.écrues Aji à 2 fr. 25 c, 2 fr. 60 c. et 3 fr« 
l'aune. « 

Les toiles de Voiron méritent leur renommëe. Pour 
en perfectionner le tissage M. Jacquemet fait servir un 
moteur hydraulique à mouvoir 34 métiers à tisser de 
M. Debei^e^ 3 machines à parer^ 3 cannetières^ im our- 
dissoir et un bôbinoir de 30 broches ; le système de pré- 
paration doit à ce manufacturier plusieurs perfectionne- 
ments. Le jury lui décerne la médaiflç de bronze. 

M. Baron-Dutaya , à THermîtage ( Côtes- 
du-Nord). 

Ck>upes de serviette^ écrues aux prix de 22 fr. 50 c. et 
24 fr. 50 c. très-bien fabriquées et d une qualité supé- 
rieure aux toiles ordinaires de Bretagne. Pour encourager 
les- progrès que ces produits annoncent i on accorde à 
M. Baron-Dutaya la médaiiïe de bronze. 

M. Constant Goupil, à Fremay (Sarthe). 

Toiles de bonne qualité courante , bien faites pour 
leur prix. M. Goupil possède une des fabriques les plus 
importantes de son département : la médaille de bronze. 

M« Guiller-Chardon, à Ecomoy (Sarthe), 

Expose deux pièces de toiles de chanvre en ^l^ et 7/8, 
d unequsdité parÊiite, très-durables et d un prix fort mo- 
dfré; Fane de ces pièces est tissée en fils blanchis. 
M. GuHler, qui a le premier introduit dans la Sarthe ce 

10. 
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liëdaîlles genre de fabricatîon , possède une fabrique considérable 
roni . ^^ jj^^ estimée : le jury lui décerne la médaifle de bronze. 

M. Joseph- Jean Bulet^ au Mans ( Sarthe), 

Expose un chef-dœuvre de bon marché : cest une 
toile J4y/4 en fil de chanvre ^ à 30 centimes i*aune. Cette 
toiie est propre à recevoir le papier collé pour tenture. 
Le jury s*estime heureux de récompenser cette industrie, 
quoique très-secondaire, et ce bon marché si remar- 
quable, par k médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 
MentioBB 31. Fauche , à Guerquesalle ( Sarthe ), 

Expose deux pièces de toile cretonne 2/d ; 

M. Petit-Monsaint, à Lizieux (Calvados), 

Une pièce nappe blanche 7/4 à 10 francs laune; 

M. David-Monsaint, à Lizieux (Calvados) , 

Une pièce de toile Manche 2/3 à 7 ifrancs ; 

M. Laniel-Fontaine , à Vîmoutîers 

(Orne), 

Une pièce écrue 9/4 de laiçe ; 

M. Foulon, à Saint-Martin-du-TiHeuI 

(Eure), 

Une pièce de serviettes blanches 2/9, dites Je Bernay. 

Tous ces produits sont bons et bien faits ; ib attestent 

les efforts des fabriques de Lizieux et de Vimoutîers pour 
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accrottre leur bonne réputation. Ces toiles sont con* Mention 
fêctionnées par des tisserands qui travaiDent pour leur ^no«^I< 
compte et vendues aux marchands qui les font blanchir 
et les versent ensuite dans la consommation. 

M. GuîHaume Leloutre, à Saint-Thé- 
gonnet (Finistère). 

Serviettes blanches S/8 ; toile 2/3> &\^ fleuret, extra- 
fine.^ 

M» DE Beignr et compagnie j. à Paris» 

Sacs et tuyaux en fil ëcru, sans couture; échantillons 
de toile extra-forte. 

I. MM. Legëntil frères, à Lavai, dépar- 
ment de la Mayenne : 

Collection de toiles bisonnes^ coutils écrus à bas 
prix , serviettes en fil ouvrées ;, 

II. MM. Boisseau père et fils : 

Toiles blanches > coutil-cuir extra-fort, coutil-course 
très-fin ; 

m. M. Duchemin-Pelmoine , à Château- 
Gonthier ( Mayenne ) : 

Toile fine à 8 fr. faune» 

Ces trois maisons ne fabriquent pas elles-mêmes; on 
les mentionne honorablement pour représenter le mé- 
rite des tisserands deja Mayenne, et pour reconnaître 
la bonne direction que ces maisons considérables im- 
priment à la fabrication des toiles. 
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Mention! ]jj^ j^ £Ui DE Perrochel ( Maximilien ) ^ 

noàorabies. / c< t \ 

à Fresnay ( Sartne ) , 

Expose une pièce de toile blanche extra-fine , laissant 
beaucoup à désirer pour la régularité du tissage; une 
pièce écrue , chanvre, de 4^000 fils de chaîne, pour 2/3 
de large; un échantillon de fil de chanvre de 181^440 
mètres au kilogramme. M a fallu vaincre Jextrémes diffi- 
cultéls pour obtenir ce degré de finesse avec une matière 
première aussi difficile à travailler ; la pièce de 4,000 fiis 
est un chef-d'œuvre dans son genre, et Tc^xceflent ouvrier 
qui fa tissée sera récompensé, comme artiste, par la mé- 
' daiiïe de bronze. On doit mentionner très-honorablemeat 
le zèle et les efforts de M. le comte de Perrochel. 

M« Berger-Deleinthe, à Fresnaj, dé- 
partement de la Sarthe. 

Un pièce de toile à 3/4 de large , au prix de 25 &• ; 
fine et bien faite; mais chère, et d*un emploi restreint. 
M. Berger avait obtenu la mention bononl)Ie en 1 827. 

M. Rousseau - Brilland , à ^ Fresnay 

( Sarthe ), 

Expose une toiie blanche, fao-ge de 3 aunes ; c est ub 
tour de force. Déjà mentionné honorablement en 1827. 

Maison de Charité de Saint-^Louis ^ à 
Vannes (Morbihan), 

Toile de ménage pour dr^, serviettes et chemises; 
bonne fabrication dans les qualités ordinaires^ 
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CITATION FAVORABLE. 

M. RiTiètts , à Magny-Ia-Campagne ( Cd- citatioa 
vados). 

Canevas, en fil^ propre à la broderie. 



SECTION IV. 

LINGE Dt TÀlLB. 



MM^nAl 



MÉDAILLE DE BRONZE. 

M. AuLOY, à Marcigny (Saône-et-Loire)* J^^^^ 

Serviettes et nappes en fil, damassées <, écnies et 
blanches; to3es écrues et blanches. Ce fabricant ^ ho- 
noré d'une citation en 1827^ a fait des progrès depuis 
cette époque : ses produits^ appréciés du commerce^ 
trottvent à Paris même un placement avantageui. Le 
jury lui décerne ia médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. Félix BiouB ( Basêes-Pyrénées ). Mention. 

N •^ / honorables 

Son linge de table se Êiit remarquer par là régularité 
du dessin , par la finesse et la souplesse du tissu. Les 
produits de M. Bégné sont fort estimés dans le midi. 



1 5f CHAPITRJB V. — FILS ET TISSUS DE CHAKTRBy étC, 

holÔ^bto. M. CoLLOT fils, à Saint-Rambert ( Ain ). 

Services de linge de table, assez bien Êibriouœj un 
peu légers; d'un prix modéré. 



CITATION FAVORABLE. 



ciution 1^31^ Lecomte et Cadinot, à Rouen 



( Seine-Inferîeur e )• 

Services damassés en fil et coton. 



I . . I 



SECTION V. 

TOILES X VOILES. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGÇNT. 

demëdliiie M. Le Boucher-Villegaudin père, à 
cTargent. Renncs (IHe-et-Vilaine )• 

Les échantillons de toile à voile qu'il expose méritent la 
confirmation de la médaille d'argent obtenue en 1 8 2 3, et 
rappelée en 1 8 2 7 . M. Le Boucher emploie de 3 à S 
ouvriers, qui tissent annuellement 80 à 1 00^000 mètres 
de toiles. La Bretagne lui fournit la matière première. 

■ I C I t l iW 
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NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT, ^^f^ 

cTargent. 

M""* veuve Saint-Marc, MM. Portieu et 
Tktiot aîné, à Rennes (IHe-et- Vilaine). 

Cette grande manufacture occupe 14 à 1^500 ou- 
vriers; elle a 1 70 métiers battants et 7 métiers méca* 
niques; efle n emploie que des chanvres français, tirés 
principalement de Bretagne et d'Anjou. Ses toiles à voiles 
. ont paru réunir au plus haut degré le mérite recherché 
dans ce genre de tissus. Elle avait reçu la médaille de 
bronze en 1823^ distinction confirmée en 1827. Le 
jury lui décerne aujourd'hui la médaille d'argent. 

MJM[. Poisson et compagnie, à Lander- 
neau ( Finistère ). 

X)ans leurs ateliers ils fabriquent: 1^ des toiles à 

toiles r^[ulières, fortes, serrées, en un mot excellentes; 

^^s ont satisfait au plus haut point à toutes les expé- 

^^^ces ordonnées a Brest par la marine royale, qui les 

^^CDpte pour types; 2** des serviettes écrues de 20 à 

^ l fr. la douzaine. Ils ont fait aussi des essais de toile 

^^^nche ^14 à 2 fr. 70 c. le mètre, fabrication nouvelle 

P^^xur la Bretagne. Le jury déclare MM. Poisson très- 

;nes de la médaille d aigent. 



MÉDAILLE DE BRONZE. 

ÏM. Desbouillons fils , à Château-Giroi^ dïfrÏÏL 
(lïïe-et- Vilaine ), 

Fabrique les toiles à voiles, pour la marine royale et 
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Médaille pour la marine marchande. Il a deux ateliers qui con^ j 
dehtoiùze. tiennent 76 métiers à tisser et confectionnent ^ avéi^'. 
200 ouvriers I 110 à 130 mille mètres de toile ^ ai 
nue&ement. M. Desbouillons réunit toutes fes opëj 
tionSy filage, dévidage, tissage et Uanchhnent Seft 
vaux et leurs produits , exposés pour la première fois, 
méritent dès à présent la médaille de bronze. 



SECTION VI. 

COUTILS. 



MÉDAILLE D'ARGENT. 

^tr^^t ^^* Delaunay et compagnie^ à Lavai 

(Mayenne). 

Ils fabriquent avec un grand succès les coatiis de fil , 
écruSy blancs ou jaspés, unis, retors ou satinés. Leurs 
produits égalent les plus parfaits de f Angleterre, as cmt 
contribué beaucoup à diminuer f importation des coutils 
étrangers. 

Hs tissent également une toile, soit écrue, soît 
blanche qui , pour la finesse , U régularité , ia beauté, peat 
rivaliser avec la toile de Hollande. 

L'exemple des progrès que ces succès attestent a 
trouvé dans la Sarûie de nombreux imitateurs. Laval 
est aujourd'hui pour la France la principale fabrique de 
coutils ^ grâce à Fimpulsion donnée par MM. D^mnay : 
ils sont très-dignes de la médaille d'argent. 

lo 1 • 
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MÉDAILLES DE BRONZE. Médaille. 

de bronze. 

M# Belliême, à Evreux (Eure)* 

G>utils blancs et decoulettr^ unis oa rayés , soit en 
fil pur, soit en fil et coton : bons produits d une des fa- 
briques les plus importantes de la Normandie* Lamëdaille 
de bronze. 

M, DE BucHY (François), à Lille (Nord). 

G)utils à pantalon en fil pur, blancs et de couleur, 
unis et façonnés, remarquables pour la régularité du 
tissage et le bon goût des dispositions. La médaille de 
bronze. 
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CHAPITRE VL 



COTONS, FILS ET TISSUS. 



Vers la fin de 1827 a commencé^ pour les mapafao 
tures qui mettent en œuvre le coton , f une des crises 
commercisdes les plus désastreuses et les plus prolongées. 
Une foule de filatures s*étaient simidtanément établies. 
' II s'ensuivit une baisse rapide dans les prix de tous les 
produits dont le coton est la matière première. Le crédit 
se retira des industries les plus souffrantes , ce qui doubla 
leur détresse : beaucoup d ateliers fermés soudainement 
occasionnèrent des pertes immenses. Ajoutez les orages 
politiques de 1830^ la fatale épidémie de 1831 et les 
troubles civils en plusieurs départements. Cest depuis 
depuis dix-huit mois^ au plus, que Tindustrie du coton 
a repris une marche prospère. 

De tels malheurs ont donné de graves leçons. Les fila» 
teurs ont été contraints de chercher en tout la jdus stricte 
économie^ de perfectionner^ de simplifier leurs procédés, 
et d'améliorer leurs produits^ pour ne plus travailler à 
perte, et mériter en tout la préférence des adieteurs. Ainsi 
les souffrances sont devenues le stimulant des progrès. 

On a considérablement accéléré la vitesse des mé- 



CHAPITRE VI. — COTONS, FILS ET TISSUS. 157 

tiers à filer, pour en accroître le produit, la main-d'œuvre 
restant la même. L'usage des bancs de broches a procuré 
plus de perfection dans le filage. 

En 18Sl7j le jury trouvait que les fils supérieurs au 
n^ 1 20 laissaient à désirer plus de nerf et de jégularité; 
aujourd'hui les meifleures filatures françaises produisent 
avec perfection des numéros beaucoup plus élevés. 

Dans ce laps de temps , lorsque l'industrie des cotons 
éprouvait d'extrêmes souffrances, elle exportait en Suisse 
et dans f Allemagne beaucoup de cotons filés en Alsace, 
<pjn soutenaient la concurrence avec les produits anglais 
se vendaient aux mêmes prix. 
Le seul département du Haut-Rhin compte environ 
40,000 broches pour filer annuellement 6,500,000 
^iiogranimes de matière brute, qui donnent 6,000,000 
« kifogrammes filés à tous les degrés de finesse. On 
"Value à 18,000,000 de francs le coton brut, et cette 
^^ïnatière prend par le filage un surplus de valeur égal. à 
7,000^000 ; moitié pour frais généraux et moitié pour 
de main-d'œuvre, laquelle occupe 18,000 ouvriers 
^e tout âge et de tout sexe. En quintuplant tous ces 
Nombres, on a la valeur approximative des produits du 
dage en fin du coton, pour toute la France : valeur dou- 
blée depuis quinze ans. 

Depuis deux années il s'est formé, surtout dans le 
nord de la France , beaucoup de filatures perfectionnées, 
pour filer les numéros superfins nécessaires à la fabrica- 
tion des tulles et des mousselines, qui ne s'opère plus 
exduâvement avec des fils anglais introduits en contre- 
bande : c'est un progrès remarquable. 

La pierre de touche d'une industrie se trouve dans 
faugmentation ou le décroissement de ses ventes sur îe 
marché libre de Fétrangen Nous dlons comparer les 



^ 
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Happel bonne cjualité ; mais ils filent principalement^ à des de- 
den^dailles g^ moins élevés, pour i emploi de leurs tissages et de 
leurs impressions, fis filent annudiement 250^000 Ici* 
logrammes. 

MM. Hausmann cd>tinrent dès 1 8 1 9 ia médaille (for, 
confirmée deux fois, en 1823 et 1827. Le jury ialeur 
confirme une troisième fois pour fensembfe de leurs 
travaux , surtout pour ceux de tissage et d'impresûon. 



NOUVELLES MÉDAILLES D'OR- 



NouTeiies M. Jacques Hartmann, à Munster (Haut- 

médaiHes m^J^ \ 

d or. / ^ 

A présenté des cotons fiiés jusqu'au n* 341 ; mais ses 
produits ordinaires sont compris entre les n"* 6 et 160, 
et regardés comme ayant des qualités supérieures par les 
consommateurs. 

L'établissement de M. Jacques Hartmann, conduit 
avec une admirable activité, compte 50,000 brochesen 
fin, dont les mécanismes sont en grande partie construits 
dans les ateliers de ce manufacturier. C'est la première fois 
qu'il expose, et dès son début il mérite la médaiQe (Tor. 

Ajoutons que MM. Hartmann ont en faveur du bien- 
être et de f instruction de leurs ouvriers une admirable 
sollicitude, qui na pas attendu 1830 pour lutter 
contre mille obstacles et pour en triompher; depuis 
cette époque , lorsque sont venus les jours de détresse^ 
ils ont fait d'immenses sacrifices afin de conserver à la fois 
du travail et du pain aux famifles attachées à leurs vastes 
établissements. 
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La filature dont nous signalons les admirabit a pro^ lUpp«f 
duhs est la plus considérable de France; elle met en jeu ^«™f^W«* 
55,000 broches en fin , dont à peu près moitié pour les 
numéros élevés. Ses mécanismes sont pareils à ceux des 
meilleures fiJ^riques anglaises. Le progrès de cet établis- 
sement depuis 1827 tient beaucoup à i expérience plus 
eonsommée dans la manutention , et surtout dans un 
choix plus habile et plus sévère des matières premières. 
La maison Nicoks Schiumberger possède un grand 
établissement de construction, justement estimé pour la 
précision des machines qu'on y confectionne ; ces ma- 
<^Kinei ont esseotiellement contribué à la renommée 
^[[ui'ont acquise les cotons filés de TAIsace. 

MMt Scbllimberger sont très-dignes que le jury leur 
Confirme la médaille dor quils ont obtenue en 1827. 

3%d[M* DotFus - MiJEG et compagnie, à 
Mulhausen (Haut^Rhin). 

La fflature de MM. Dolfus-Mieg met en jeu 26,000 
I^Toches de fin, oui produisent annuellement 300,000 
*c.îIogrammes de ni. C'est la première en Alsace où Ton 
employé la force motrice de la machine à vapeur; 
-He occupe quatre machines de ce genre et trois chutes 
^W, qui présentent une force totale de 120 chevaux. 
iNous louvoyons à la section des tissus la description 
dç$ ateliers complémentaires de ce grand établisse- 
ïnent dont Fensemble, travaux et produits, a mérité le 
^ppel de Ta médaille d'or. 

Mm. Hausmann frères, au Logelback 
(Haut-Rhîiï), 

Ont exposé des fils pour trame, n** 120, d'une très- 
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ï^PP«* entre les n**" 40 et 70 pour chaîne; mais à mesure que 
^é^zenu ^^^ numéros s*ëlévent au delà de cette limite les qualités 
diminuent y parce que leur fabrique n est pas organisée 
pour les grands degrés de finesse ,« et qu'il importe de 
rester dans les séries de numéros pour lesquels les mé- 
tiers qu'on possède ont été construits. Le jury dDnfirme 
à MM. Heilmann la médaille d'argent qu'ils ont obtenue 
en 1827. 

M. MiCHËLEz fils aine , à Paris ^ 

• 

A présenté: 1^ des cotons filés et retors pour la cou- 
ture et la mercerie ; 2" un assortiment très-varié de petites 
pelotes et de bobines de cordonnets , de lacets , etc., tant 
en coton qu'en soie; 3" fil retors à coudre, appelé// 
d'Ecosse, produit que M. Michelez a fait le premior en 
France, et! qu'il confectionne aussi bien que les Anglais. 
L'ensemble des produits de M. Michelez vaut environ 
1,200,000 fr. par année. Son établissement principal 
est à Lardy, près d'Arpajon. Le jury lui confirme la mé- 
daille d'argent qu'il a reçue en 1827. 

MM. ScHLUMBERGER, Steiner et Compa- 
gnie , à Mulhausen ( Haut-Rhin ). 

Filature de 10,000 broches, qui produit un très-beau 
fil pour fabriquer, dans le même établissement, des per- 
cales et des mousselines qui approchent des meilleurs 
produits d'Angleterre. Le tissage est la principale indus- 
trie de ces exposants , lesquels, pour l'ensemble de leurs 
produits, ont mérité la confirmation de la médaille daf' 
gent qu'ils ont obtenue en 1827. 
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NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

I 

St. Blot, à Douai (Nord), Nou 

A présenté des fils n®' 80 à 200 , pour la fabrication d'arg 
<Ju tiiflc. Ces fils ne laissent rien à désirer : leur qudiité 
doit satisfaire pleinement les tuHistes ; maïs il est à re* 
gretter que les prix n'aient pas été donnés. M. Biot oc- 
cupe de 350à450 ouvriers; il est un. des premiers qui 
^e soient complètement adonnés au filage pour le tulle. 
Le jury Fen récompense par la médaille d'argent. 

M. Tesse-Petit , à LîHe ( Nord ). 

_ « 

Coton filé retors, pour dentelle, produit d'une rare 
oeauté. S'il représente la fabrication courante de M. Tesse- 
Petît, il peut rivaliser de près, comme l'Alsace, avec 
* An^eterre. Son établissement ne compte encore que 
14 métiers et 90 ouvriers. Malgré ce faible développe- 
ment, le jury récompense les résultats obtenus par la 
'ï^édaille d'argent. 

^« Antoine Herzog, au Logelback 
(Haut-Rhin). 

Son établissement, qui compte 20,000 broches, a 
produit pour l'exposition des fils n"* 50 à 210 pour 
chaîne", et jusqu'à 300 pour trame; mais ii ne file ordi- 
nairement que des numéros beaucoup au-dessous de ce 
^^me. 

M. Herzog, qui fiit longtemps chef des travaux de 
Mm. Schlumbei^er, à Guebviller, doit à son mérite per- 
^nnel d'être aujourd'hui propriétaire d'un des beaux 
établissements parmi les plus estimés de f Alsace. Le jury 
^^i décerne la médaillé d'ai^ent. 

11. 
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ÏÏl£ ^^* ^* ^* Sellière et Provei^sal fiï 
dVgent. à Senones (Vosges). 

Cotons filés de très-bonne qualité^ depuis le n^ 
jusqu'à 227 ; mais les numéros supérieurs faiblissent mji 
peu , ce qu'il faut peut-être attribuer au choix trop ^eu 
sévère de la matière première. La filature de Senones^ 
qui compte 25,000 broches, Tune des premières qu'on 
ait établies en France, n'a jamais négligé les amé/io- 
rations gradueflement apportées dans cette industrie; 
elle est complétée par une excellente blanchisserie. Cet 
établissement a reçu la médaifle d'argent en 1^823, sous 
la raison de commerce Vautrin et compagnie; après avoir 
changé de main , il est devenu plus digne encore de cette 
récompense. Le jury décerne à MM. Seïïière et Proven- 
sal une nouvelle médaille d'argent. 

MM. TiTOT , Chastellux et compagnie , 
à Hagueneau (Bas-Rhîn), 

Cette maison a présenté des cotons filés de très-bonne 
qualité, ainsi qu'une chaîne parée à la mécanique, et par- 
&itement soignée; elle produit annuellement 120,000 
kilogrammes de fil; elle en convertit une partie en cou- 
tils et calicots fort estimés ; elle vend le surplus de ces fils^ 
sous les n^' 40 à 60, principalement aux ateliers deSainte- 
Marie-aux-Mines, qui leur donnent la préférence sur les 
autres fils du pays. Le jury décerne la médaille d'argent 
pour l'ensemble de ces produits. 

M. Dupont, à Troyes (Aube) , 

N'est ici mentionné que pour mémoire, à cause des 
cotons filés qu'il prépare pour sa &brique de finette, i^ 
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molleton , etc. Voyez section v, p. 185, sur FensemUe NoaTcUe* 
de ses produits. ^ 'f^g^T 



MÉDAILLES DE BRONZE. 
Itf. Camille-Bourcart, à Thann (Haut- Médailles 

-^ * • X de brome. 

Rhin )• 

li possède deux établissements^ comptant ensemble 
13^000 brochés. II a présenté du coton filé n"" 18^ fait 
avec du déchet, et néanmoins de bonne qualité. Ses fila- 
tures ont une réputation bien établie pour le n^ 30, 
chsune : la médaiQe de bronze. 

M* Gervais, à Caen (Calvados)* 

Fils gris-bleus n"* 50. II produit 3,000 kilogrammes 
par semaine, depuis le n° 15 jusqu'à 50, dun fil très- 
estimé dans le pays. Ses filés continus pour chaîne ont 
surtout une réputation que justifient les échantillons ex- 
posés. M. Gervais est à la fois habile mécanicien et bon 
filateur : la médaille de broiize. ^ 

M# Pierre Wacrenier, à Roubaix (Nord)^ 

A présenté de très-beau fil n"* 1 8 retors , pour tulle. "" • 

Le jury regrette de n avogr pas reçu de renseignements 
sur l'importance de la filature de M. Wacrenier, et lut 
décerne néanmoins la médaille de bronze. 

M# Pjériez-Favier, à LîHe (Nord). 

II a présenté des fils depuis le n"" 1 50 jusqu'au n"* 1 80 , 
qu'il vend aux fabricants de tidle^ en concurrence avec 
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Mëdaiiiefl lesifîJs an^îs introduits en fraude; il fabrique 100 kii. 
c ronxc. p^ semaine : la médaille de bronze. 

MM. Tessier père et fiis, et M. Zetter, 
à Saînt-Dië (Vosges). 

Fils n^' 36 à 60 de bonne qualité. C'est la seule maison 
du département qui réunisse le filage , la tenture et le tis- 
sage ; honorablement mentionnée en 1 8 23 , elle recevra 
la médaille de bronze pour ses tissus. 



MENTIONS HONORABLES. 

• , ■ ■ ■ . ■- 

Mentions Jjf* PoiTTEViN , à Tracv-ïe-Mont (Oise) , 

honorables. , . ^ ' 

Expose une chaîne en paquet , toute parée etiîssée, 
par un moyen nouveau qu il n'a pas indiqué : Mj, Poit-^ 
tevin était mentionné honprablement dès 1819* . . 

M, Chevalier, à Rouen (Seine -Infé- 
rieure), 

Bobines pour trames très-biep faites ; fil n^ 34 colié d' 
prix des plus raisonnables : objet essentiel. 



MM. Courmont et Godfernaux, à Wet^— 

zemmes (Nord), 

' Fils simples n** 1 80 et retors n® 1 56 , d'une bejle qua- 
lité, mais sans indication de prix. 

MM. Dauge et Jeuch, à Caen (Calvados}. 

Bons cotons filés en écheveaux juscpi au n^ 60 ; pré- 
parés pour coudre et broder. 
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Société^ ANONYME, à Nëgreviïïe (Manche), , ^*"^jjj 

Établissement dirigé par M. Arford; file principale- 
ment du n*" 16^ environ 200 kilogrammes par jour; 
d'une bonne qualité y qui se vend bien dans la Bretagne. 



•1 : 



CITATIONS FAVORABLES. 

• » . . 

M* SouTAiN ( Jean-Claude ) , à Saînt-Mi- ^^^^^^^ 
che! ( Meuse )• 

Cotons files pour broder. 

M. DÉVIGNES - DuQUESNAY , à Rourbalx 

Nord y 

Expose deux paquets de fils en couleur, moitié lainè 
et moitié coton. 

M# Ray-Anquetil , à Paris, 

Cotons filés, à bas pris, pour ia bonneterie et pour 
mèches. 

M* Bresson ( Claude-Léon ) , à Paris. 

Cotons filés pour la bonneterie et la passementerie. 

M* Dallas, à Toulouse (Haute-Garonne). 

Cotons filés de bonne qualité. 

Leclerc, à Metz (Moselle). 

Cotons filés pour broder. 

Legrand père fils , à Fourmoir ( Nord ). 

Cotons filés. 



/ 



\ 
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SECTION II. 

TISSUS DE COTON, 

Les progrès du tissage des cotons se manifestent 
depuis 1827, non par des inventions extraordinaires^ 
mais par un ensemble de perfectionnements secondaires 
qui y réunis, conduisent à de très-grands résultats. Les 
améliorations du filage ont été pour les tissus la cause de 
progrès immédiats. La multiplication des métiers méca- 
niques, leur meilleure construction, leur emploi mieux 
compris, ont rendu les opérations plus économiques et 
les produits plus réguliers ; par là s'est accrue la consom- 
mation de f intérieur, et la concurrence étrangère est 
devenue moins difficile à soutenir. Pour les percales et 
pour les jaconnats unis, on a fini par égaler en finesse,, 
en régularité, les produits anglais les plus parfaits. L ap- 
plication du métier à la Jacquart, qui s est répandue 
dans toi^te la France, a permis de brocher à peu de frais, 
sur des fonds clairs ou serrés, des dessins du meilleur 
goût. Le besoin d afficher du luxe à bon marché donne un 
développement extrêmement actif à la fabrication , nou- 
velle encore, des mousselines brochées pour ameuble- 
ments: avec une éco^nomie de moitié, des deux tiers, et 
parfois des trois quarts, elles reproduisent les plus beaux 
dessins de la mousseline brodée, et même en offrent de 
plus riches. 

La prohibition des mousselines suisses laissait un :vide 
dans la consommation française ; la fabrique d'AIençon 
s'est la première efforcée de le remplir. Tarare est en- 
suite entrée dans la même voie avec un plein succès. Ces 
tissus, plus serrés et plus épais , ne l'ont pas empêchée de 
continuer à produire ses mousselines grand clair, si 
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pippres à la broderie ^ et ses oi^andis unis ou façonnés, 
avec apprêt ferme ou souple , à f imitation de Tlnde. 
Tarare, excefie en ce genre. 

Chaque jour, en France , la ÊJ>rication du tufle praid 
une extension nouvelle , parce que chaque jour les usages 
du tulle se multiplient à mesure que son prix diminue. 
La broderie sait {approprier à mille usages, même à 
la tenture pour meubles. Déjà Ton évalue à 24 miflions 
la consommation du tuile en France, et maintenant il 
s'en vend à f étran^r pour près de 2 mi&ions. Les co- 
tons étrangers filés à numéros élevés, pouvant désor- 
mais entrer moyennant un droit , donneront des facilités 
nouveflesà cette fabrication, qui cherche encore dans la 
contrebande du fil anglais une partie de ses ressources. 
Une tefle facilité sera favorable au consommateur, et 
par conséquent à la consommation. 

Le blanchiment et I apprêt doivent être comptés parmi 
les améliorations et ies économies qu'on a , depuis la 
dernièr&ëxpositioA , apportés à f industrie des tissus. Ce- 
pendant beaucoup reste encore à faire. II est reconnu 
par les gens de fart et par les commerçants quelles An- 
glais, lorsqu'ils ont la supériorité, ia doivent moins à la 
perfection du tissage qu'au talent de blanchir, 4 apprêter, 
de parer leurs pièces de chefs élégants^- dé les bien plier, 
de leur donner enfin ce fini, cette dernière main ^ qui , 
sans ajouter à la valeur intrinsèque des marchandises, 
leur procurent l'apparence de la supériorité et cet aspect 
qui séduit le consommateur, surtout dans les pays étran- 
gers, où ces accessoires sont plus estimés. 

Le jury signale, comme une amélioration qui favori- 
serait la vente à Fétranger, Fusage qu'ont les Anglais de 
donner un aunage constamment égal aux pièces d'un 
même genre de tissus. Ils y trouvent pour le commerce 
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une économie de temps qui n'est pas à neiger : par 
exemple, une Ëicture de 1,000 pièces de calicot occu- 
pera deux commis pendant une journée pour en vérifier 
Taunage. Avec un système dlaunâge légulier, fa même 
facture serait &ite et reconnue en quelques minutes. 
Gonmae tout s'enchatne dans les arts industriels , farégu- 
farité de Tannage dé viendrait ime garantie de ia régu- 
larité des tissus; enfin les prix à tantda pièce seraient 
plus aisément divisibles en sous et^fndîcms <le sous, 
avec un aunage qui présenterait un nombre d'aunes con- 
venable et toujours le même. 



S ï< 



TI88U8 À JOUR, TULI,;KS DK ÏPOTOV. 

- La âd>rication.des tiédies de coton à fait les plus grands 
progrès depuis fa adémière exposition/ Le nombre des 
métiers s'est accru ^considérablement^ et les ouvriers ont 
appris à lei^ manœuvrer avec plusd'habileté. Lfes^fils , 'de 
mieux en mieux cràlectioiinés. dans nos ateliers^ sont 
pins égaux- et moins cassants ; ils ont occasionné moins 
de déchets et de peites de temps au tuHiste: 

Ces nombreux*, perfectionnements ^ sont écrits en 
chiflfres officiels dans lès états des^exportatien6•f^ançai8es. 

VALEUR DBS TULLES FRANÇAIS EXPORTES : 

Ed 1837 ' 981,600^ 

En 1832 1,712,800 

En 1833 2,087,600 

Les principales puissances auxqudies nous avons pti 
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vendre tiios ijtuiles , en libre conctûrence avec oeux def 
r Angtelerrei, sont : la Belgique, laî Holkndé , là Toscane, 
fËspagne etvCuba, lë Brésil, RiodelaPhta, le Cliiii, 
le Tlihiûqaej etc. 



1 . .1 



... ^. . 



RAPPEL Ï^EMÉD AILLE D ARGENT. • 

. ' j? ^.. :■■'.•■. ' •; ■ . ■'■ =' ■■:■•■■ 

MM> DABIiAUÏGA ESTABELIE- et ThÔMÀS- ^ Rappe! 

s -r^ . de médsLïWt 

SIN^aPariSi. . *-= d'argent. 

Les tidlei^ùnis ou brodés en bandes^, ou-firges; qùé 
£ibrj(|^€U3t à Dpuai ces exposants ^ leur ont valu la më- 
dalUe d argent .^n 1827;.I^:prQg]?ds qujis ont faits de- 
puis pette ;gpoque justifient ia ^^bnfiIanàtioil ^decettq 
récompense pour 1834. 



» 1 • 4 k • 4 ' 



NOUVE;i:^LES MÉPAILLES^ D'ARGENT. 



M.LEFORT (L.^.), :à Gi^iïd-Coiiéorih*', ^-^jj^^ 
près Rouen (Seme-Iiïférîéare), ' d'argent. 

Fabrication assez considéraHe' de tulles larges et de 
ti]dles en bandes, d'après le meilleur système anglais. Êes 
produits de M. Léfort ontle dôiAIe mérite de la bohn'è 
confection et du bon marché ; ri efet le successeur de la 
maison Sénéchal et compagnie qui obtint la médaille 
d'argent en 1 827 : lui-même la mérite en 1834. 

MM. Malezieux frères et Robert, à Saint- 
Quentin (Aisne). 

Us ont des priemiers introduit à Sàtht-Quentrn fâ' fa- 
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Noayeiles brication du tulle ; Hs ont graduellement augmenté le 

l^weent ^^^^^^ ^® ^^^^ métiers, et îîvi:ent maintenant au 
commerce par année poiir plus de 1,200,000 francs 
de produits. Leurs tulles, quils emploient spécialement 
à la broderie, donnent du travail à beaucoup. d'ouvriers 
des deux sexes. Ils ont exposé des aubes brodées à la 
neige et en reprise , également remarquables pour la 
beauté du travail et la modération du prix ; leurs tulles 
en bande , unis et brodés méritent le même éloge, Le 
jury leur décerne la médaille d'argent. 

MM. Leblond et Lange , à Paris* 

Ces fabricants sont mentionnés ici peur plusieurs 
pijèces de tulle dont la fabrication a mérhé les éloges du 
jury. Ces habiles industries recevront la médaille d'ar- 
gent pour les blondes qu'ils confectionnent. 



i MÉDAILLE DE BRONZE. 

d^bSe MMc WiDOwgON, BussEL et Bajley, a 

Douai (Nord), 

Leur fabrique de tulle occupe 25 métiers, une ma-- 
cbine motrice à vapeur, et 300 ouvriers. Les produit^^ 
sont d une excellente confection. Le jury les juge dignes^ 
de la médaille de bronze. 



CITATION FAVORABLE. 



Citation M. Renaud (Charles), à Candry (Nord), 

Mérite d être cité aVec éloges pour une pièce de tulle 



favorable. 
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ecrue 7/4 de large ^ aussi remarquable par sa bonne Citation 
oonfection que par sa régularité. ^^^^ 



SU. 

TI980S CLAIRa XT MI-CLAIB8, MOUSSELINES, ORGANDIS, etc. 

La fabrique des mousselines offre ^ quant au com- 
merce extérieur, un développement plus rapide que 
celle des tulles. 

VALEUR DES MOUSSELINES FRANÇAISES EXPORTEES: 

En 18S6 515,610^ 

C Eut*>Uii») Espagne, 

En i83« 1,163,890 srJfe is^tT,^:: 

\ Denx-SicileS) etc. 

En 1833 1,688,160 



I 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'OR. 

M, Leutner et compagnie , à Tarare R^pp^î 
(Rhône). d'or. 

Mousseline grand-clair, imitée de Tlnde ; mousseline 
imitée de la Suisse; organdi simple et façon de Tlnde, 
uni, rayé ou broché; jaconnats de toutes largeurs; ba« 
tistes d'Ecosse ; cravates. La maison Leutner continue 
d'exploiter cette riche variété de tissus , avec la supério- 
rité qui lui valut la médaille d or en. 1 8 1 9, et les confir- 
mations de 1823 et 1827. Le jury décerne en 1834 la 
même récompense à M. Leutner. 
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RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

Rappel MM. DocAGNE père et fils, à Paris. 

de médaille ' ^ 

d*argent. Mousseiines brodées pour meubles , parmi lesquelles 
on a distingué surtout un rideau, avec bordure brodée , 
et des bandes pareillement brodées^ bien exécutées et 
d un bon goiit. MM. Docagne reçurent en 1819 la mé- 
daille d'argent, rappelée en 1823 et en 1827. Le jury 
la confirme de nouveau pour 1834. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 
Nouvelle ]\|^ Madinier fils , à Tarare (Rhône). 

médaille - ' ^ ' 

d^argent. Il occupe un rang très-distingué parmi les fabricants 
de Tarare. Ses mousselines unies avec apprêt ferme ou 
souple^ ses organdis unis, rayés ou satinés, et ses cravates 
de mousseline, sont remarquables par la réunion des qua- 
lités qu'on désire dans les tissus de ce genre. Le jury 
décerne à M. Madinier la médaille d'argent. 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 
Nouvelles ]jf ^ S A L M o N ( Alexandre ) , à Tarare 

médailles / t> t a \ 

de bronze. ( Khone ). 

M. Salmon exploite avec succès tous les genres de 
tissus clairs et mi-dairs qui caractérisent là fabrique de 
Tarare. Le jury lui donne surtout des éloges pour lies 
efforts heureux qu il fait dans le dessein d'imiter la mous- 
seline suisse et de la remplacer dans la consommation 
française. Il mérite dès à présent la médaille de bronze. 
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MM- BoMPARD- LA- Ruelle et Olry, à ^ou^^^^^^^^ 

Nancy. ^e bronze. 

Les mousselines claires 4/4, 9/8 et 5/4 qu'ils ont ex- 
posées peuvent ri vdiser avec les bons produits de Tarare. 
Ib exploitent en outre une filature de coton, à moteur 
bydrauli(fue y avec une teinturerie de coton en rouge. 
L'ensemble de leurs travaux et de leurs produits mérite 
la médaifle de bronze. 



CITATIONS FAVORABLES. 

M. GuiLLE ( Auguste ) , à Saint-Quentin. ^^^^^^^ 

Broderies sur mousseline niyée à jour, dites entrer 
deux; elles imitent le travail à f aiguille et sont exécutées 
par le tissage. 

M. GossET (Noël ) , à Hombières ( Aisne). 

Mousselines brochées a» lancé par le simple tissage 
qui donne un produit sans envers imitant la broderie ; 
mousselines-laines. 



>i^^i 



SECTION III. 

TISSUS SERRÉS. CALICOTS , PERCALES , TISSUS BROCHES. 

Voici la fabrication la plus étendue et la plus riche 
parmi toutes celles qui mettent en œuvre le coton. Aussi 
le nombre des récompenses accordées à cette partie de 
Texposition a-t-i{ été fixé d après son importance. 
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RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 

Rappel MM. DoLFus , MiEG et Compagnie , à 
d^or. Muihausen (Haut-Rhin). 

A leurs grands ateliers de filage MM. Dolfîis, Mi^et 
compagnie joignent 300 métiers mécaniques à tisser et 
2,000 métiers à bras. Ils ont un atelier de blanchiment 
considérable, près de 400 tables pour Timpression et 

3 machines pour imprimer au rouleau. Afin d'exëcuter 
d aussi vastes travaux ils emploient, avec 4,000 ouvriers, 

4 machines à vapeur et 3 chutes d*eau, donnant la force 
collective de 120 chevaux. Les calicots, les moussdines 
unies et façonnées qu'ils ont exposés ajoutent aux titres 
de MM. Dolfus, Mieg, qui recevront le rappel de la mé- 
dailie d*or pour leurs tissus imprimés. 

MM. Hausmann frères 9 au Logelbacb 
(Haut-Rhin) , 

Ont exposé plusieurs pièces de calicots^ percales, mous- 
selines, jaconnats unis et façonnés. Ces produits contri- 
buent aux titres qui feront décerner à MM. Hausmapn 
le rappel de la médaille d or pour leurs belles impressions. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'OR. 

Nouvelle MM, Baumgartner ( Daniel ) et compa- 
""ïr."' gnie, à Muihausen (Haut-Rhin). 

M. Baumgartner poursuit avec constance , depuis plu- 
sieurs années, Fimitation des percales et des jaconnats 
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inglais de tout prix et de toute qualité : aunage^ ployage, Nouvelle 
Qumérotage , apprêts , finesse et perfection du tissu, tout "* j, *^ * 
est égalé pour chaque qualité. Parmi ses produits exposés^ ' 
sa percale n"* 4 8 et son jaconnat n^ 3*0 ne craignent au* 
cune comparaison avec? les meifieurs produits britan- 
niques, dont ils ne sauraient être distingués même par 
Foâ le plus exercé. Plus que personne, M. Baumgartner 
a fait cesser f entrée frauduleuse de ces produits étrangers, 
en la rendant sans bénéfice pour nos rivaux. En 1827, 
M. Baumgartner avait reçu la médaiUe d'argent; aujour- 
d'hui ses succès ont acquis de nouveaux titres à la recon- 
naissance nationale : le jury lui décerne la médaille d or. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

M.M. ScHLUMBERGER> Steiner et compa- ^we| 
gnîe, àMuIhausen (Haut-Rhin). dCgcnt/ 

Leurs calicots et leurs percales sont d excellente qua- 
lité, soit dans les dégrés ordinaires, soit dans les degrés 
superfins, que ces exposants traitent avec beaucoup de 
succès. Ils ont de plus le mérite de filer les cotons qu'ils 
emploient, et la régularité de leurs tissus atteste la bonté 
de leur filage. Ils méritent le rappel de la médaille d'ar- 
gent qu ils ont obtenue en 18^7. 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

MM. Picard jeune père et fils , à Saint- Nouyeiies 
Quentin (Aisne). t!!:^ 

Hs doivent être signalés parmi les fabricants dont les 
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médaillM* efforts Ont cu pour but de rendre infructueuse h contre^ 
d'argent, t^ande (les tissus de coton d origine anglaise. Leurs l)atîst)es 
d'Ecosse, leurs tissus façonnes^ soit avec apprêt organdi , 
soit avec apprêt an^is , leurs fentaisies à la Jàcquart , 
leurs cotelines , leurs jaconnats unis à rayures ou à car- 
reaux satinés^ peuvent rivaliser avec les modèles anglais; 
les dessins en sont d'un bon choix , et les prix modérés. 
Le )ury décerne à IVIM. Picard la médaille d'argent 

M. MiEG ( Charles ) ^ à Muihausea ( If aut- 

Présente une coflection de calicots et de percales^ dans 
tous les dc^és de largeur et de finesse ; les prix des pro- 
duits de cette fabrique très-estimée servent de régulateur 
pour les artides analogues. M. Mteg reçut en 1 S(37 la 
mention honorable ; ses efforts et ses succès méritent au- 
jourd'hui la médaiiïe d'argent. 



■^ 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

MédaiHes MM. TiTOT et Chastbllvx , à En^ishem 
■"""''""• (Haut-Rhin). 

Bonne filature et bon tissage de calicots lisses et croises^ 
de coutils, etc. Mention honorable en 1827;aujoar^ 
d hui médaille de bronze. 

M. Franck (Alexandre), à Mulhausen 

( Haut-Rhin )• 

II se livre avec succès à la fabrication des tissus croisés 
et brochés à la Jacquart; sa supériorité dans ce genre 
est reconnue , elle mérite la médaille de bronze. 
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[« CAZBfifAvE ^ à Nay (Basses-^Py rénées). ^l'^^H 

Calicot écru lisse et croisé ; bonne £a(bHeàtîon et bas 
[-ix. La fabrique de M. Gazenave possède un ittotêur 
^draulique, 60 métiers à tisser, 4 à parer, 3 à ouvrir, 
à dévider. Le jury, pciar ëiieôtiràgfer oèttè propagation 
industrie, peu commune dans le midi , décerhe à M. Ca- 
înave la médaifle de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

d. Hartmann-Wbis» ( Jacques), à Sônlz- Mention 
matt ( Haut-Rhiii )• 

• Calicots et percales de différents prix. 

MM. Truêt et BiAREZ , à Larai 

(Mayenne). 

Tissus de coton lisses et croisés , teints pour ddUl^Iure. 
lie coton est filé dans rétablissement. 



CITATIONS FAVORABLES. 
lu. CôTTAis , à Rouen (Seine-Inférieure), ciutions 

Tissus de coton à la Jacquart, pour meubles. 

W. CuRTEL, à Quers (Haute-Saône). 

Croisé de cotdn teint en noir. 

MEM. Lem ANT frères, à Bfamont (Meur the). 

Calicots bons et à pm modéré»; 

12. 
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avoTaWes, MM. Martin et HoRRER , à BlamoRt 

(Meurthe). 

Calicots 3/4 et 4/4, de 75 à 120 portées. 

MM. DuMONT et compagnie, à Paris. 

Madapolams ëcrus , bien fabriqués. . 

Maison de détention de Loos ( Nord )• 

Toile de coton très-forte. 

M. BouR , à Nancy ( Meurthe ). 

Cotons filés et madapolams confectionnés dans des 
ateliers que M. Bourg a montés depuis quinze à seize 

mois. ^ 

M. RisLER (Mathieu) , à Cernay. 

Calicots tissés à la mécanique. 

I. M. Leclerre ( Jean-Pierre) , à Roisei 
(Somme); 

II. M. Leclerre (Didier), à Roisei 
(Somme); 

III. M. Devrainne (Pierre- Michel^, à 
Roisei (Somme); 

IV. M"'' Beaudré, à Roisei (Somme); 

Étoffes de coton écrues, satinées et à rayures , avec 
dessins à la Jacquart; tissus qui se vendent beaucoup au 
marché de Saint-Quentin. 
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SECTION IV. 

GUINGAMS ET COTONNADES. 



RAPPEL DE MEDAILLE D'ARGENT. 

IM.Kayser (Xavier) et compagnie, à S^®- luppcî 

'b médaiil 
d'argent. 



Marie-aux-Mines (Haut-Rhin), de méddiie. 



Guingaros variés, madras, cotonnades pour la con- 
sommation intérieure et pour Texportation ; mousselines 
unies , dont M. Kayser cherche à fixer la fabrication dans 
son département. Tous ces produits, très-bien fabriqués, 
méritent de plus en plus la médaille d'argent accorda en 
1827. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 

MM. Blech frères, à Saînte-Marie-aux- Nouvelle 
Mines ( Haut-Rhin ). :^*^^*'": 

\ . / d argent. 

Guingams unis, rayés, à carreaux ; cotonnades variées 
de dispositions et de laideurs, madras et mouchoirs pail- 
laça, façon de Flnde : excellente fabrication. Le jury dé- 
cerne à MM. Blech la médaille d'argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 

M. Reber (J.-G.), à Sainte-Marie-aux- Rappel 
Mines ( Haut-Rhin ). 1?e w^^^^^ 

Guingams à carreaux d'une bonne confection. M. Re- 
ber mérite ie rappel de la médaille de bronze qu'il a reçue 
en 1827. 
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NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

rouvciie. MM. Tessier père et fils, à Saînt-Dié 

; bronze. (VpggèSj. 

GuîngainS; madras chinés , cotonnades rouges, cra- 
vates de percale, mouchoirs de poché en coton. Tous ces 
produits sont d'une bonne fabrication et d*un prix modé- 
ré ; tels sont surtout des mouchoirs de poche à carr^ux 
violets, a 1 franc 50 cçnt. ia douzaine, d*une grandeur 
et d*ufie <|ti^ité remarquable poiir un si bon marché : fe 
jury décerne à MM. Tessier la médaifie de bronze. 

M. YvER (Prosper),à Paris, rue du Gros- 
Chenet, n'' 2 bis. 

II a monté de nouvelles dispositions que relèvent des 
dessins heureux formés par des enlevages finement exé- 
cutés ; il vend beaucoup à I étranger. Sa fabrique est mie 
des plus considérables : le jury lui décerne la médaifie de 
bronze. 

M« BoBBB , à Rouen (Seine-Inférieure). 

Cotonnades dites rouenneries. M. Bobée est iW des 
plus grands fabricants de ce genre , qui tend de plus en 
plus à quitter son foyer primitif pour passer à Samte-Ma- 
rie-aux-Mines. M. Bobée lutte avec constance et distinc- 
tion, afin de conserver cette industrie à son département. 
Ses produits, tous bien confiectionnés et très- variés , mé- 
ritent la médaille de bronze. 

M, Gouel-Perrin , à Rouen (Seine-Infé- 
rieure), 

Cotonnades rouges grand teint fort estimées ; ce genre 
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tcjL^jliêiiitMi^fL d0s iifàcvités que Fésposaiit surmonte «tec Noétellêt 
succès : la médaille de bronze. méWHei 

de bronze 

2M, Le- Picard, à Rouen (Seine -Infé- 
rieure ). 

Siamoises 4/4 dune excellente fabrication et d une 
cMisonmiation impcmanlé quoique locale : la médaille de 
* bronze. 

ii/l. VA)L.LEE-LErRoN», à Rouen (Seîne- 
l9fér|eure)è 

Tissus de coton très^variés ; couttls de toutes ia^ears, 
Hiourseê ou fougères jaspés , rayés blancs ou à larges 
bandes pour iit; cotonnades de ménage 4/4 rètOfS jts* 
pées^ croisées de couleur; madapolams; lacets. Ces pro- 
duits , confectionnés aux environs de Coutances et de 
Saint-Lô , sont bien travaillés, et dun pri^ raisonnable : 
M. Vallée mérite la médaiHe de bronze. 

Mé Ca^nard^ è Rouen (Seine^Inférieure)» 

Rouennerie; M. Cagqand possède une grande expé- 
rience dans ce genre de fabrications , auxquelles il donne 
un développement considérable: il lutte encore avec 
succès contre h défaveur qui s attache à h rouennerie ^ 
<]ue f indienne remplace p^r d^és dans une foide 
d'usages : la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. Tricot jeune ^ â Rouen ( Seine-Infé- Memioii 
rieure j. 

Pagnes de coton 4/4 frangés, pour les colonies^ dis- 
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Mentions tiiigués par le jury; tissus, coton et soie^ moussdmes 
.onorablc. satinées, etc. 

M. PouLAiN-DuBOY et compagnie 9 àPon- 
dichéry (Asie). 

N Toiles de coton en bleu , dites guinées; produit d'un 

établissement mû par la machine à vapeur, et réunissant 
le filage , le tissage et la teinture. Le jury s'empresse d'en- 
courager ces produits par la mention honorable : s*il avait 
eu des documents certains sur leur bom marché relati- 
vement aux conditions de la production à Pondichéry, 
la récompense aurait été très-probabfement d'un ordres 
supérieur. 



CITATIONS FAVORABLES. 

citationg MM. MoHLER frères , à Sainte-Marie-aux- 
<*~ "* Mines (Haut-Rhin). 

Guingams chinés et imprimés. 

M. Risler-Reber 9 à Sainte-Marie-aux-' 
Mines (Haut-Rhin). 

Cravates et madras. 

M. Gauzy, à Montpellier (Hérault). 

Cotte-palis^ genre madras; mouchoirs de coton, fa- 
çon de Béarn , à 7 francs 50 centimes la douzaine. 
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SECTION V. 

3 SERRÉS. — ARTICLES X DOUBLURES | X PANTALONS , 

A LISERE.' ^ 



MÉDAILLE D'OR. 

Dupont, à Troye (Aube), Médaille 

lettes à yn et deux poils ^ depuis les qualités les 
rdinaires jusqu'aux plus befles; basins^ percales, 
3S laides à matelas ; coutils et satins de coton ^ en fils 
îs et retors, piqués, zébrés et à gros grains ; cette nom- 
î variété ne laisse rien à désirer pour la fabrication. 
Dupont présente aussi d'excellents coutils et satins 
. en fil blanc. Il a conquis sur F Angleterre un tricot 
les doubles , élastique à la fois dans les sens de la 
3ur et de la largeur du tissu ; 1 2,000 aunes de ce 
étaient prêtes à livrer aux gardes-du-corps en 
1 8 3 ; heureusement la mode des gants élastiques 
t à M. Dupont d'écouler cet approvisionnement, 
i^aste fabrique de tissage M. Dupont joint une fila- 
3nt il met en œuvre une partie des produits, f autre 
est vendue pour la bonneterie fine. 
>btint en 1 8 1 9 la médaille d'argent , confirmée en 
; le jury lui décerne la médaille d'or. 



MEDAILLE D'ARGENT. 

juillemet aîné, à Nantes (Loire- Më^aiHe 

pf . \ ^ d'argent. 

rerieure j. 

ettes de coton écrues, teintes et blanches^ de 50 



Médaille 
dargent. 
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h 90 centimètres de large; Uanelles rayées bleues e^= 
noires sur chaîne de fil ; son tissage est alimenté par umh 
filature que (ait moi|voir wie machine à vapeur de l'^ 
chevaux qui file 350 kilogrammes par jour; il fabriqua 

annuellement 5 à 6,000 pièces de futaine et de basin. 

et 150à 200 pièces de flanelle pour la consommation» 
de Tintérieur dans un rayon de 100 lieues. Le jury I^ 
décerne la médaille d argent. 



Médailles 
de bronze. 



MËDÂILI^ES DE BRONZE. 

M. Vallet fils, à Nantes (Loire-Infe- 
rieupe)# 

Toiles de coton blanches, bises et teintes, à petites 
largeurs; basins. Pour fournir à son tissage il possède une 
filature mue par une machine à vapeur qui donne par 
jour 250 kilogrammes. II fabrique environ 5,000 pièces 
annuellement et fait travaifler près de 400 ouvriers. Ses 
produits , d*une fabrication soignée , sont à bon marché ; 
ils méritent la médaille de bronze. 

. M. Leclusb-Biard, à Saint-Lô (Manche)» 

Bons coutils grande barre , 5/4 et 2/3 de large , en 
coton , en fil et coton , en fil pur. On doit surtout encou- 
rager la fabrication des coutils de fil que l'étranger nous 
fournit en grande quantité , c est pourquoi le jury dé- 
cerne à M. Leduse-Biard la médaille de bron^^. 



CHAPITRE VII 



TELLES, BLONDES, GAZES ET BRODERIES. 



SECTI/ON PREMIERE. 

DEHTBLLBS BT BL0NDE8. 



PPEL DE MEDAILLE D'ARGENT. 
BoNNAiRE et compagnie 9 à Paris ^ Rappel 

:>|»%p\ de me'daiife 

"' / d'argent. 

r fabrique est établie à Caen. Lsi beauté de leurs 
s est depuis longtemps admirée. Ils ont exposé 
[es , des châles , des mantilles et d'autres objets de 
)it en dentelle , soit en blonde , remarquables à la 
ir le goût des dessins et la délicatesse de f exécu- 
n a distingué particidièrement un vo3e noir à ré- 
uveau. Le jury confirme , pour 1 8 3 4 , la médaiQe 
t accordée en 1819 , et rappelée en 1823, à la 
Bonnaire. 



IVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 

Leblond et Lange 9 à Paris, place Nouvelle 

; Victoires, n^ 4, ™«'*^*'"f 

^ d argent. 

fabrique est, comme celle des MM. Bonnaire, 
à Caen. Ils exposent des robes, des voiles, des 



188 CHAPITRE VII. — DENTELLES, BLONDES, CtC. 

NouvcHc écharpes , etc. , soit en dentelie , soit en blonde , que le 
Swên? jury place à côté des plus beaux produits de ce genre. Ils 

fabriquent aussi des tulles bobins en pièces et en bandes. 

Le jury leur décerne la médaille d'argent. 

RAPPEL DE MÉDAILLES DE BRONZE. 
Rappel MM.ViDECOCQ et CouRTOis.à Parfs.rue 

de mëuaiileg t ^^ • o 

de bronze. ciu Caire , n 16. 

Ils on tieur fabrique à Méru^ prèsChantifly , département 
deï'Oise. Voiles, écharpes et pèlerines d*un bon goût et 
d'une belle exécution ; blondes en bandes très-recher- 
chées en Angleterre. L'établissement Videcocq él Cour- 
tois obtint en 1 8 2 7 la médaille de bronze , sous la raison 
Videcocq -Teissier; il en mérite la confirmation pour 
1834. 

Atelier de charité de Valognes 
(Manche). 

II a présenté un beau voile en tiille de soie noir, avec 
bordure et fond parsemé^ d'un effet agréable et d'une 
exécution très-soignéé. Le jury confirmé pour 1834 ia 
médaille de bronze accordée à cet atelier. 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 
NouveHes MM. Lefébure et sœups^ à Paris, rue de 

médailles • ^t'^,, ^o a ç^ 
de bronze. t/iery, D 42. 

Cette maison y qui tient sa fabrique à Bayeux^ pré- 
sente des dentelles et (les blondes à faune, des écharpes, 
des voiles , des pèlerines cl des mantilles noires destinées 
pour TEspagne. Ces produits sont remarquables pour ie 
goût et ie travail , ils méritent la médaille de bronze. 
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m. ViOLARD, à Paris, rue de Choiseui, '*»"^f"" 

n** 2 bis» de brooze. 

Sa fabrique est à Caen. Robes en blonde à riche bor- 
dure et à fond plein ; voiles , mantilles , dentelles à Faune 
de diverses largeurs^ mitaines sans coutures. A ces pro- 
duits très-distingués, M. Violard ajoute des dentelles, 
des cols et des mitaines , faits avec des fils de laine et des 
fils de cachemire ; ce genre de dentelle , d une fabrication 
fort soignée, a l'avantage de ne pas se froisser , Les dames en- 
deuil adopteront cette parure él^ante. Le- jury décerne 
à M. VioËird la médaille de bronze, 

M. Aubry-Feb VREL, àMîrecourt (Vosges). 

Dentefles variées de îargeur et de prix. La réputation 
des dentées (fe Mirecourt remonte à des temps fort an- 
ciens, et M. Aubry-Febvrel compte parmi les fabricants 
les plus renommés de cette ville, II mérite la médaifle de . 
bronze. 

M. RoGUES-RoussET,auPuy (Haute-Loire). 

DenteHes noires, dune bonne fabrication, d'un- effet 
agréable, variées dans leurs dessins, d'un prix très- 
modéré et d'une consommation considérable, en France 
et dans Tétrangéf. MVRogueS'^Rousset'ctccupe 1,000 ou- 
vriers; il méri^.Ia médailie.dp.brQivze. .- 

M. D VPQis (Jameg) , à Pari^ ^ rjie cjes Deux- 
Portes-§aint-Sauveur, n"^ 16. 

Sa falbriqué est au Puy, département de la Haute- 
Loire. Ses produits sont comparables à ceux de, Jl« R"û- 
gues-Rousset; mais il s'occupe plus particulièrement des 
blondes, quii fait très-bien, et livre à des prix mo- 
dérés, soit aux Français , soit aux étrangers. H mérité 
la médaille de bronze. 



190 CHAPITRE VU. — DENTELLES, BLONDES^ etC. 

NouTcHes ]|i^ Marie Hottot, à Paris « place de ia 

de bronze. BourSe, H^ 1 2 9 

Expose une robe et une ëcharpe de blonde blanche à 
dessins riches et bien exécutés, d'une rare élégance; une 
robe de blonde blanche avec dessins en couleur, imitant 
les fleurs naturefles, d'une fabrication soignée : ce pro- 
duit est destiné pour f étranger. La médaille de bronze. 

Mé Ch ARLiAT, à Paris^ rue Virienne, u^ 1 2, 

' Tient sa fabrique k Chantilly. Biorides fabriquées avec 
beaucoup de soin; rob^, voiles, cols, etc. On are- 
marqué surtout un voile à fond semé, avec bordure, 
riche en dessin d'un très-bon goût. Gazes brochées or et 
soie, dun très-bel effet. La médaille de bronze. 

M.CoNViLLE (Laurent), à Pans, rue de 
Grammont, n^ 3. 

Robes, châles, voiles, écharpes et mantilles en blonde 
blanche et noire, à dessina riches , variés et bien exëcafés. 
La médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mentions HospiCE d'AvraNches (Maucfie). 

Blonde en fil et en soie, à Faune, exécution so^ée 
et dessins d'un bon goût : mention honorable dès 1819. 

ËCOLE MANUFACTURIERE DE DiEPPE (Seioe- 

Inférieure). 

Dentdies bien faites et d'un prix très-modéré. Cette 
éccde, fondée en 1826 par spuseriptions voiohtaire»; > 
tiré de la misère beaucoup de jeunes persanrfes Minte- 
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nant habituées au travail ; leurs produits rivalisent avec Mentions 

' £ .. III 

ceux de îa Flandre. Le jury décerne avec une vive satis- '<*"®''*"*®^- 
Faction ses encouragements à fînstitution et aux élèves. 

M. Maurice-Colin, à Arras (Pas-de- 
Calais)/ 

DentdSes brodées en fil , remarquables pour 1 élégance 
jes dessins et le fini de Texécution. Ce sont les femmes 
ie la classe ouvrière d' Arras et des environs qui se livrent 
à ce travail; une matière première vftiant 50,000 francs 
devient en leurs mains un produit de 800,000 francs. 
M. Marnrice-Ck)iin occupe à lui seui flvs de 5 ouvrières. 

M. Vin ay-Faurb , au Puy ( Haute-Loîre ). 

Denteiles en soie et fil , d'une beHe exécution et dun 
prix modéré. 

M. Falcon ( Théodore ) , au Puy ( Haute- 
Loîre ). 

Dentelles blanches en fils de coton fournis par Lille , 
l'exceliente qualité. M. Fdcon, dont la fabrique nest 
établie que depuis trois ans, fait travailler 1,400 ouvriers , 
jivente ses dessins et dirige tous les travaux. S'il continue 
le tels efforts il aura droit à d'honorables récompenses 
[ors de la première exposition. 



CITATION FAVORABLE. 

M. Dupont, à Lille, département duNord. citation 

' ^ r favorable. 

DenteQes brodées en coton ; dessins gracieut;, boline 
etécution et prix modérés. 
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SECTION IL 



GAZES. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'AJIGENT. 

Rappel MM. DeLB ARRE fiïs et VÂTIN , à Pàrfs , rUC 

de Tnëdamc o * ' • -rx ' • ' • * a- 

d'argent. .. feaint-Denis, n 186. 

Gazes brochées pQurrobe^, écharpes^châies et man- 
tilles y très-bien ei^i^t^ , d apr^ dçs dessins variés et 
gracieux ; oesi produits sont en même temps remarquables 
pour ia modération des prix. Nous citerons particulière- 
ment une robe de gaze à tissu très-fin découpée à Tenvers, 
ce qui rend le brckîfcé'pïus solide et prévient Finconvé- 
nient de pelucher qu ont les gazes découpées à Tendroit: 
le travail de cette roj^ est parfait. 

MM. Delbarre fiîs et Vatin étaient depuis longtemps 
collaborateurs de M. Delbarre père, auquel ils ont suc- 
ciédé et qui reçut en 1 8 2 7 la médaille d'aiçent : les pro- 
grès qu'ils ont fhit Ëireà cette élégante industrie; I ex- 
tension dejeurs travaux et de leurs Vetttès àqit à rintérieur 
soit à rétrarigcr, houi^ détéfmthentà' fmir cohfirmer la ré- 
compense décernée' en 1827 à leur maison. 



B^Oi 



Nonvelïe 
médaille 
dargent. 



NOUVELLE MÉDAILLE D'ARGENT. 

MM. Germain -Thibaut et compagnie, 
à Paris, rue 

Gazes brochées à Fimitation de la blonde pour robes, 
mouchoirs, écharpes, mantilles et canezous , dune exé- 
cution remarquable , d'après les dessins les plus él^ants i 
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étofies satin oriental en soie et laine ^ unies et imprimées Nouvelle 
pour robes et pour châles ; mousselines thibet imprimées; îî ^*^ 
tous ces produits sont remarquables ^ et. leur ensetnble 
mérite la n^édaille d aident. 



MÉDAILLES DE BRONZE. ^ 

M. Hennecart, à Paris, rue Neuve-des* MëdaiUe* 
Mathurins, n° 17. <ï« ''«•o^ï*- 

Bd assortiment dega;^ brochées, à Tiûiitatian des 
blondes, pour robes; chàies, voiles, mantilles, édiarpes, 
etc. Ces tissus, réunissent tous les genres de lAérite qui 
justifient leur grande consommation, surtout à {étranger : 
richesse de dessin , excellence du travail et modération 
des prix. Le jury décerne la médaille de bronze à M* Hen- 
necart. 

M.. 3. D. Delbarre , à Paris, rue Maucon- 
seil, n® 5è 

Jolie coHection de gazes brochées, pour fobes, châles, 
^harpes, voiles et pèlerines, bien exécutées et de bon 
>[oût. On a distingué surtout une robe de gaze à bordure et 
fqnd semé , d un beau dessin et dun travail très-soigné. 
M. Delbarre est digne de recevoir la médaille de bronze. 

SECTION IIL 

BRODERIES. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'ARGENT. „ , 

Kappel 

MM. Chédeaux et C% à Metz (Moselle). demëdaHiea 

Broderies Sur mousseline et sur tulle, pour mouchoirs, '^ 
cols et robes , d un excellent travail et d'un très-bon goût. 
En témoignant toute son estime pour les travaux.de la 
I. ' * 13 
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^PP^ fâvk^.e^nçmm^ #t.de Is^ plus importante fjal^ique de bro- 
4Vi[^^* d^rifiç qiuiç J|.Ï4)mine ppssède, ie jury rend hommage aux 
^tff pri^etf du fondateur de cette maison^ M. Cl^emit 
ancien député, mort depuis. la. dernière exposition; il 
Frsince le comptait au non|J>re de ses industriels les plus 
éclairés, dç ces philanthropes Ie$ plus actifs et de ses meil- 
leurs citoyens. Sa famille continue à diriger les ateliers et 
ies 4deinpteirsH:^'iI a fondés à Metz^ à Nancy, à Lunévilie, 
àParis et à Lyon ; sans compter les travaux quefiefait 
eifiéciiter daas toutes les petites vifles des Vosges et de la 
MffUfih^i, l^S produits qu eUe obtient, très^rechercbésâ 
rintérieur^ ^'exportent surtoiut ea Anglet^rne, en Ës- 
p^i^^ w lUliCy en Russie si dsos ies deux Amériques. 
J^jary cooft^iBeàk maison Ghédeaux la mëdaîllequ*^ 
4r4fu0enl827. 

M. B ALBATRE aîné, à Nancy (Meurthe). 

Ses jirodenes sur batiste, sujr saouaseline et sur tulle, 
pour mouchoirs, cols et pèlerines, sont renaarquablés sous 
tpif^ jes rapports de i élégance, du bon goût et dutravaii. 
S^.inaisoç ^st une des plus importantes de Nancy ; efle oc- 
cupe «jt^granfl nomhred ouvriefs quelle a jsoiitepus, sans 
Téà^ctiQPi de salaires, dans les t^np s les plus difficiles : 
e{!e tire ses mousselines de Tarare et ses tulles de Siint- 
Quentin ; FAmérique et l'Angleterre sont au dehors ses 
principaux débouché^). Elfe tpérite, aux mêmes titres que 
îa maison Chédeaux , le rappel de la médaille d'argent 
• quelle obtint en 1827. 



, I .1. 



RAPPEL DE MEDAILLES DE BRONZE. 



i.' 



dessins £^ '.raur rsûr tioûiadinei 4)|t)derre'Sr en soie sur Rap 
tuQe et sur étofTe <je soie pour roBes^ ëcharpes et châles, l^ 

tâtoiion FCiKÉiir^ble à sèn' iïiimvtte^ tmjoaiidliui ^feeau- 
cpiup plps variée* II mérite ia confirmation de ji^ ^n^fàjiiiïïe 
de hroiàze'<pyA a:reçue IoiP6<ie Jfid^nière ei^sjit^a. ^\ 

M. Biais, ^Taris, rue du Pôt-'déi-Fèi^- 

Dentelles et broderiçs pour aubes et nappes d autel ; 
toyt ïe&gcdires a ornements d'égjiseiJbr'odës en or,rargent 
ou soie. Cies produits, remarauablës pour la richesise et te 
bon goût^ justifient le rappel de la médaille ne nrdnze • 
accordée éR .'^3^7 a M. Biai». 



■'i. 



NOUVELLES MÈtfAAi;-I^i6^ JE>E &RQ^?;E,! 

M./1ftû^»irJtssÉL,;a'']Siuhcy tMèurflièl ,Nouv. 

Ses broderies sur mousseline de Tarare pour robes et de bn 
fibhUs,fid^HMtg(iàtetteUH^É^iétésft>iit4i^^ TiiÀ»- 

gination dt Fârtiste^ âkisi qù% «es- oonSnaismioes <en i^ri- 
cation*.M.RufË.JussjeI emploie 600 t)uvriers disséniinés 
dans fes départements de la JVlejijjçtlie , des-yosges^; <fe 
la Meuse et. de k Hlaute-Marne..Le jury Ijui dçcerqe j^ 
médaiiie de bronze. ' 

MM. Mouton et Jos^acime, à Paris, rue du 
Mail, n° 25. . 

Mousselines brodées pour robes, mouchoirs, pei- 
gnoirs €^.pèlçirines^ remarqïiàbles^ à la fois poià* la éêU* 

cafesse du dessin et ie fini de Texécution. Ges fabricants 

« 

méritent la médaille de bronze. 



13. 



19C ' CHAPlrnS VII. — DENTBU.B8, BM>MI>ES, etc. 

MENTIONS HONORABLES. 

' * * > . * 

Mentions M. DoDERET (Françoîs) à Paris, rue des 
bonorabïe, Fossés-S^-Germaiii-rAuxeproîs , nM 4. 

Broderies sur diverses étoffes en or et argent , en nacre 
de perlés^ pour ornements d'église, coiiieines de mariage, 
écrans et bpurses. ib 

M"* Roux , à Paris, rue Vivîenne , n^ 7. 

Broderies sur tulie et sur étoffes de soie , pour robes 
et châles ; robe de satin noir brodée avec perles blanches. 
Exportation considérable en Angleterre et en Russie. 

M. BoNJBAN, à Nancy (Meurthe). . 

Mousselines brodées pour robes et fichus^ à dessins 
légers et à bas prix, qui conviennent pour les pays étran- 
gers, surtout pour r Angleterre et T Amérique, où Ton 
préfère des broderies moins riches, mais à bon marché. 

M"* WisNiCK-DoMÈEE, à Parîs, rue 
Neuve-desrBons-Enfants , n^ 5. 

Mousselines brodées au plumetis pour robes , mou- 
choirs et cols. On a remarqué surtout une robe choisie 
• par fa reine , pour Télégance de broderies parfaitement 

exécutées. 



CITATIONS. 



citttioM. ]j|n<f HussoN et Miston, à IVancy 

(Meurthe). 

Mçusselines brodées pour mouchoirs et pèlerines. 



.: t 



SECTION III. — BR0DBR1B8. 197 

Le nouvel établissement de M"** Husson et Miston me- Citation». 
ritera beaucoup plus par la suite. 

M. LEBAUBrY-BÈAUGmÊLtlt ^ à Caen (Cal- 
vados). , . 

Robes de tuHe bçodées. 

M. Dei^alande (Jean), à Paris, rue de 
Valoîs-Batave, n^ 2. . . 

Broderies PFjet argçn^t^si^ 4r^p> pour écuss€|ns;Mj{/ri.aj 
Broderies d V sur drap , JiBur habits nàilitafrcfii: ^^' ^ 

' ' •■ . ' 



<>., 






.'.. 'V,;!lJl ••») >HJ^fr 



''.<..' - •;! : ' ' * /:/» iL 



% 



.1 



• 



; f.-'-ï j. ,..•<.:■• '; /-.a/.oif .1/. "'".t' "' 






''il ï .;!.;:*. .l'/i.i - m* ' '•• • • •*'» 



FLEURS ARTIFICIELLES. •'"**'' 



'I ri-.. I 



»«4 



Leiëgante industrie des fleurs artificîelles s est fait 
marquecffMt: b^ VM^iité'liéê mttli^^^l^émiê^ë^'fpjt^^^ 



re- 



outVbiRfAW^êire ettjiloyrfs: 'On â fait, cè^^Uj paraît 
plus étonnant, des fleursavecla pâte des pains à 'cùthéfer. 
Les %ijrft,^,9tfq..ffiJi)]?^ a.Y^tagQ.,fiarM^^li«f^ d(es 
permettent de 'reproduire, avec une fidélité parfaite, 
les moindres détails des feuilles et des fleurs naturelles. 
Les autres matières premières sont réservée^ pour fes 
fleurs de toilette ou d'ornement. • 



MENTIONS HONORABLES. 
MendoBg ]j£^ MoNBARDON, àParîs, Tue Saînte-Aniie, 

lonorlibies. ^ ' * 

Pour ses fleurs artificielles en cire. 

. MM. Chagot frères , à Paris , rue Saint- 
Denis, n» 317. 

Pour leurs fleurs en batiste. 



/ 



CHAPITRE Vin. PLEURS ARTIFICIELLES. 199 

CITATIONS FAVORABLES. 

M,^^ Louis ( Lucile) « à, Pari^ 9 me de l'Epe- cîtationt 
ron, n° 9. 

Pour ses fleura en cire. . • . . 

M™* Sana, à Paris, rue Saint-Denis, cour 
Saint- Chaumont. ^ 

Pourae^ fleurs en pj^Ryn».,,,...,. y ,.; .. ;.) 
Pôur ses'àeprsie^pfoùtés. 
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CHAPITRE IX, 



COUVERTURES. 



Cette industrie conserve la sapërioritë qu'^e a pré- 
^ cédémment acquise. Efle ne peut guère espérer de pro- 
grès futurs /(pie par fèmploi de hôuv^ilés matières^ ou 
par Une réduction dans -les prix de la mai)i''d'oeuvre et 
surtout des manières actuellement empipy;4es« Cest de 
.ce côté qu*il faut appeler les efforts des agriculteurs^ 
des commerçants et des manufacturiers. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 
Rappel M. Bacot, à Paris,> rue de la Monnaie, 

de mëdaille • 

f argent. H® 26. ^ 

Ses couvertures en kine mérinos et en bourre de 
soie sont d une beauté remarquable , et lui conservent le 
premier rang parmi les manufacturiers qui s'adonnent à 
la même industrie. Outre les divers genres de couver- 
tures que réclame ia consommation française^ il fabrique 
avec beaucoup de 'succès ceHes qui sont destinées pour 
nos colonies des Antilles et potir la Nouvelle-Orléans. 
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■ii>- - i. 



ISOUVELLE MEDAILLE D'ARGENT. ; ,. 



» 



M. PouPiNEL , à Paris, rue Galande, n° 57. Nouvelle 

\ .7 ^ • r 7 ... mëdaine 

Lia &brique de M. Poupind est une. des plus considér d'argent, 
râbles ; il faut h^ àj.er pcmr la bonté du travail et la iUjOder 
ration des prix. Le jury décerne la médaille d'argent àdcal 
habiie manufacturier. 

MÉDAILLES DE BRONZE, .^ 

M. Berthier, à Paris, rue Sainte-Croix- MëdaHics 

♦ • • . . ' . de brome. 

de-la-Bretonnerie , n** 38. 



• ft i 



II fabrique des couvertures de coton à poil , et des 
couvertures brochées, piquées, dàtnasséés; son pâ}ué, 
bien fait et d'un prix modéré, pfoit être distingué. Le jury 
central accordela médaille de bropze à M. Bertbier. , 

M.Chapelon, à Toulouse ( Haute-Ga- 
ronne). 

II expose pour la première fois .des couvf rlbui^ da 
coton et de laine, bien fabriquées et d'un prix modéré; 
il mérite'dês à présent la médaille dé bronze. 



Ui. 






MENTIONS HONORABLES. 



MM. Aynard, frères, à Ambérieux (Aio). i,îi*^H«. 

Couvertures de laine de 16 à 22 francs : bonne fabri- 
cation* 



5tO% CHAiri^ftft >«« -^ ^^OVVB&fElIftBB. 

î!i?iV MM- A<^«Atiiî frèrcsy à Touniasr (Silone- 

et-Loire). 

■t '• / : ■ • ■ '■ . , 

.. II. ,.;,;..:< Couvet^rcs oecotoa, à chaînes croisées et lisses* Ces 



■ • 



MM. Pluquet, à LaivAoy (Nord); 

MM. Pa<^^1!; e^ SE^ft|E ^ ^ Ijf q^tpej^ier (Hé- 
rault). 

»i"nh ,f/ . ^Œiwv^rtbt* g6maMnei; torfi's bonnes. ' ' >< -^ , - ' 



M. Feugé-Fassard, à Troyes (Aube). 

;^Çj[fl^vçi:t;yre^de Wtop J^pqilet donnée», c{e'bonj^s 
(j^}jt;;^^cpwï^tcî8^ PWlf3 cfo3seslq; moins 9i3é^. 

M. LlàiAïàE-AlKWi ,"a Metz (Mosefle)'. ' ' 

i(J(ÀTv«rUMâi de inné, èrt^ quafita» è^hnires, d'uii 
prix modéré. 

Couvertujres cp^npiw^s ,, couYpftty;e3' QqrçQÇE^çles 
dites Thibaudes , faites avec des débris et des déchets 
dont on ne savait pas pr écé d emme nt tirer un bon parti. 
Ces couvertures ne coûtent que 5 francs; elles sont pré- 
cieuses potrrle^penpîe. ' ' 












i ^; 
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Nous rappellerons aux fabricants, av«c^ jiiryfe P82-7*,' 



la soie naturellement blanche ( soie« èin& y Çjk^ à iXscIat 

» 
• ..I*. ..*...- .1. ,j .•'.?;•«• , ','•! if.f • .*, '/iTfv - ' ■ 

!.«■ «|- ■' I.-. - ...• j 

— , !■■'•• i«i — T— rr-f -.•,;.;.. !i , j 4 : 

RAPPEL DE MÉDAILLE "d'ÀRgÈnT. 

M. Meyxa«^< (fj^e^Ji è.-^îwe» (^Wd). i^^Z&e 

Gants de soie à jour, richement façonnés; gants et jarirent. 
miMM'ftt- tilie.saBrtautwe:; aantB t^QàtùSà étMotàéiA ' '' ' , " 
Ces produits se font remarquer par isj, f}iie^4eI^7i)4iHe , 
parle bon goût etlav£gciété des depuis. 1^. ]V|[eynard,9b- 
titityëri^^ 19^ tfhe\tiéaaiffWa*aiiénty le furV 
pouf 1«3'4; • • ; 



N OB V8LIiE«* MÊ& AILLE S D'A RGÉÏ^T.' ' 

. <prftnls lolei soier chinés^ pour limndie; ganli* è^i *fil d'^ cPargcnt. 



.S04 ^APITRB X. — BONNETERIE. 

Nouyeiies cosse;«initons de soie à jour; bas de coton ordinaires, 

tfarcent* ^^^^^^^ ^* ^ JP^^ > ^^^ ^® ^'® > ^^^ ^" bouffie de 8oi«. Ces 
produits^ variés pour tous les degrés de finesse^ sont d une 
fabrication généralement sbigAée. Jif • Tur expose aussi 
des fantaisies cardées^ dune pureté remarquable. li oc- 
cupe , par ses diverses industries, lui grand nombre d*ou- 
. vricrs dans les diverses localités du département du Gard. 
lia successivement obtenu la mention honorable en 18 1 9, 
et la médaille de bronze en 1827. II mérite aujourd'hui 
la médaiSe d argent.. 

Mî^ PLÀNTiÊR-BARRp et Compagnie, à 

..' Nîmes (Gard). - - i • - ^ 

Bas" en bouti*ë de soie^ bas et gants en ^ië et coton, 

' bonnets dé soie. Ces prckluits^se recommandât parleur 

bas prix comparativement à leur bonté , ce qui justifie ie 

grand développement des exportations faites par cette 

maison. Le jury lui décerne la médaille d'argent. • 






'médailles DE bronze; 



M<$daHies M M.Bbnoit • père et fiis .à Saint-Jean-du- 
"*'•"""• Gai^(Gard). ■ 

«_ ,..f ■ ., 

ôânts et bas fie soie à jour^ en fil d'jËcosscet façonnes. 
Ces prodiiits sont retoarquables pour leur richesse et leur 
bonne confection. Ils méritent la médaille de bronze*. 

M. Gi^iUtf AIN (Pierre) , au Vigan (Gard)* 

Bonnets de coton ; bas de cotoiî à jour pour homme 

• et pour feniiiié.*On a surtout distingué Aes bas de èoton 

j . fins, soit unis, soit brodés, à très-bas prix et très-appa- 



• ■ • I t '"l 
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CIUl»ITRE X. — BONNETERIE. S05 

,1 . r ' I T Médaille» 

rents, ce i^ui en rend la consommation tort étendue. Le de bronze, 
jury décerne à M. Germain ia médaille de bronze. 

M. Deletoilé-Côquelle, à Arras (Pas- 
de-CaJaîs). 

Bas de fS et de soie, recommandabies pour te fini du 
travail, et pour la solidité. Les améliorations introduites 
dan^Ia fabrication des bas, par M. DelétoHe, consistent 
surtout dans fat diminution à trois mailles franches au lieu 
des deux employées auparavant pour fcH-mer le talon et 
le pied ^ ainsi que. dans f apprêt; ces innovations ajputent 
à la solidité comme à la beauté du tissu. M. Délétoile^ 
qui possède 130 métiers, fait travaiHer 180 ouvriers 
et 450 fdeuses. Il est digne de là médaille de bronze. 

M. ViGRY, à VonnéuîI-sous-^Biard, près 
Poitiers (Vienne)*. ^ 

Bonnets de coton à 10 francs la' douzaine; tricot en 
pièces, propre à la fabrication de ces bonnets, Êiit avec 
un métier circulaire. M. Vigry fait travailler habituelle- 
ment 200 ouvriers ; il file lui-même ses cotons. Il mérite 
la médaille de bronze. 

M. Vautier (Victor), à Caen (Calvados). 

BasMe femmes, en coton et cachemire; basy gants et 
mitaines en fil d^Ecosse, à jour et brodés. Ces produits, 
distingués pour leur exécution , obtiennent la médaille 
de bronze. 

M. PoTEL,àCaen (Calvados)* 

Bas et gants de fil a Ecosse, <;ompar3ib{es à ceux de 
M. Vautier; même récompense, à ce titre. 



■ 11' 



.Mfî €WÊjupTnK oc.' — jroniivnum. 

■ • 

>(14nTI|0NS HGNQjRABJLES. . 

Mentions MM. Paçïès , fils et Compagnie , à Nîraes 

honorables. '^ (fearcï). ' 

Gants de soie^ unis et façonnés^ bien hi\s,y,k bas prix 
et à une exporta tion considérabîj^. 

IS/iM. Xeignajuepet et Da.u»ias:9 à Ntmes 

>'(Gàrd)b • 

Ganb tié «Iwe, atnaidis, brodes 3e fleurs; gahTs dé fil 
d'Bdds^é, itiiis, façdnnës et brodas. Proâufts fîna bon 
. gt)Ût. -j ■ . 

Mi Colomb , à Nîmes (Gard). 

Bretelles de diverses qualités^ à très-bas prix : 20 
ceniUnêd ik ^aire. Ces bretelles ^ont fabriquées dans les 
maisons de détention die Nîmes l<t die Màtitp^iiét, où 
M; Ço.|onib. oçciyi^e uagra^ n9D)brè d'ouvriers, 

MM. JoVevx ( Emile ) et compagnie^ à 

Niittes (Gard)'. 

Gants dé 'h\ d'Ecosse, unis ou ïàçonnés, cousus ou sans 
coutures; gants à jour, d'un prix très-modéré ; joli tissu 
de «éphir, façariné, imprimé. 

MM. Bqissuu&R et compagnie^ à Nîfliips 

GdriM dé soie' dhinés, xi jôiif et brod^^^ tiiiàticés; 
gants et mitons, en soie et coton, unis ou à jour. Ces 
produits variés spBt dune, exportation avantitgeaafe; 

MM..,Bp98S^s^ MoubaaVj et Beaud^ à 
Nîmes (Gard).. 

Bas et gants de soie pour hommes et pour femmes, dans 



les genres dh^ à Y anglaise, chinés^ dentelles à jour. Ç^ Mentions 
produits sont fabriqués dianS difFeréntes villes du tfépâK '^**?*^' 
tcmetît du <3«Hrd. 

Maison 'Gentraus-^ à-Nîmes i(Gard)r • ' ' 

1 "" BreteHes , ' njsmqiiiliettes et bourrettes ; â'° ^totfes 
communes, dun grand usage {)ûur les d&ikX «exes, tians 
ies départements circonvoiûns.; 3° fs^t^sies. cardées^ 
oÈjet principal de rétablissement ; elles aonl bien épUt 
fées et faciles a filer. La fabrication de tous ces prodiiits 
mérite des éloges. 

MM. Bourguignon et ScBMîDT , à Bits- 
chwîlîer (Bag4llm]i)i 

Gants, chaussons et bonnets en tricot, faits au cro- 
chet par une grande partie des ouvrières dé cette vîfle él 
des viHàges «tivironnàtitSi; oe ^are âie^iibrtUiiliûn éii o<> 
cupe près de 6,000 pour différents maitres. Ces*prp(îuits 
sont à fort bon marcbé4 

M. AuBiivy à Paris , rue dfu FaubiQUfg- 
Saint-Denis, n° 24. , 

Bonneterie en feutre imprimé, bonnets grecsct russes» 
cabas et jolies ceintures pour Ixommes et pour enfants. 
Ces iiouvènes fabrications méritent * d être eneouragëes. 

M. TttouPËL^ ^r^teur ds 1^ maîaali. dei 
détention de Montpellier (Hwaitill)^: 

Déjà ictté poor ses ^çbantiiki^â de bouirê di^^aôè; il 
fabricfue aussi des bas et des-^^its en Iboiinfè de soie, ^$ 
bretelles en tricot et des HKNicdidii^en ecAbn. T^s cèii 
produits sont assez bien confectionnés et peu coûteux. 



9t)8 CHAPITRE X. — BONNETERIE. 

Mentions M. HuoT (Charfes) , à Troyes (Aube). 

honorabies. ^^.i '« . t > r t • , 

Gilets , pantalons , jupons en tricot , bien tabnques. 
M. Huot emploie ^50 ouvriers. Le départem.ent de 
l'Aube lui doit cette industrie^ qu'il y a créée depuis 1830. 

M. Fredly , à Paris , rue du Faubourg- 
Saint-Denis, n^ 98. 

Bas de' soie brodés^ avec application de blondes. 
Bonne fabrication. 



CITATIONS FAVORABLES. 
Citations ^f ^ Desmares-Thelot, à Evreux (Eure). 

fayorablcs. m > t i i rx rr i • 

Tres-bons bas de coton.. Défaut de renseignements 
du jury départemental et de l'exposant. 

M. Braconnier (Alexandre) , à Arois-sur- 
Aube (Aube). 

Mitons, gants ^ bas, avec dessins en or. Ces articles, 
propres aux théâtres et ne pouvant se blanchir^ ne sau- 
raient être des objets de grande consommation. 

M. DitLON aîné, à Xivray, près Saint- 
Mihîeï (Meuse). 

Bas dt gants en fil d'Ecosse^ bien fabriqués , et livrés 
au commerce à des prix très-modérés. 

M. SAiNT-AcHEULLE/de Rouen ( Seine- 
Inférieure ). 

Bas^ gants amadis et gants longs , robes d'enfant en fil 
d'Ecosse^ à jour et brodées. Ces produits sont nécessaire' 
ment chêrs , mais bien fabriqués; 



CHAPITRE X. — BONNBTSRIK. 909 

BONNETERIE ORIENTALE. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

M. Trotry-Latouche, à Paris, rue No- j^^JJ^n^ 
tre-Dame-fde-Nazareth, n** 20. d'argent. 

Par la beauté de jsa bonneterie , il est toujours digne 
de la médaille d'argent t}u'il a reçue en 1 8 2 7. II a présenté 
des dessus de table imprimés en relief et d*unç excellente 
exécution. 



M 
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CHAPITRE XL 



FILAGR ET TISSAGE DU CAOUTCBOU. 



MÉDAILLE D'OR. 
Médaille MM. Rattier et GuiBAL, à Par», rue 

d or, ' ' 

des Fossés-Montmartre, n° 4# 

Nous sommes heureux d avoir à signaler une industrie 
toute nouvelle , que ses inventeurs ont portée avec rapi- 
dité vers un degré voisin de la perfection. 

Il y a peu d années, le caoutchou n offrait qu* un petit 
nombre d usages et d'une faible importance. MM. Rat- 
tier et Guibai en ont fait i objet d un travail ingénieux et 
d'un commerce étendu. 

Avant 1$31 , l'importation du caoutchou formait un 
article trop peu considérable pour être q^ntionné dans 
les états officiels ^ii n'en est plus ainsi. '* 

IMPORTATIONS POUR LA CONSOBfMATlON FRANÇAISB. 

1831 39,337' 

183S 165,383 

MM. Rattier et Guibai prennent le caoutchou tel qu'il 
arrive, en p^ire, de$ colonies; ils l'aplatissent en disque 
par la pression. Ce disque est fixé par son centre sur 
un support armé d'une pointe de fer; dans cette posi- 
tion , des couteaux de forme circulaire le taillent en 



d*or. 



* CHAPITRE XI. — PILÂGB ET TISSAGE DU CAOUTCHOU. SI 1 

lanières qù on subdivise en filaments. Ces filaments sont Médaille 
soudés bout à bout, puis étirés régulièrement, puis en- 
roulés sur un dévidoir, et laissés en cet état pendant 
sept à huit jours ."le caoutcbow semble aiors avoir perdu 
toute élasticité. 

Les fils très-fins obtenus de la sorte sont placés sur un 
métier a lacet, ou pour mieux dire à cravaches, et re- 
couverts de soie, de fil ou de coton. Ces nouveaux fifa 
garnis sont tissés immédiatement comme du fil ordinaire, 
en rubans, en bretelles,* en sous-pieds, en ceintures, en 
étoffes pour corsets, etc. Ces tissus peuvent reprendre 
l'élasticité du caoutchou, par faction de la chaleur; il 
suffit pour cela de les repasser avec un fer chaud.^ * 

Cette industrie a faitdes progrès si rapides qu'en 1 8 ii3. 
ses produits ont surpassé 700;,o6o fi\et ses exjportàtions , 
à Tét ranger 400,000 fr. 

MM.Rattier et Guibal emploient plus d^ 200 ouvriers, 
daiisleurs ateliers, à Saint-Denis près Paris, De très-nom- 
breux contrefacteurs, qu'ils ont cessé de poursuivre, dé- 
montrent les profits que procure ce genre de fabrication. 

Les développemeats dans iesqifels nous avons cru 
devoir entrer justifient pleinement la récompense du pre- 
mier ordre, que ie jury décerne à MM. Ritti^r et Guibal. 



MÉDAILLE DE BRONZE. 
M. VerdieH, à Paris, rue Notre-Dame- ^^f^^""* 

T -«T» ' • û • î de broMie. 

dès-Victoires, n* 40. 

Collection d'instruments de chirurgie en gomnâé éfaâh : 
tique ; nombreux échantillons de taffetas et d'autres' tissus* 
rendus imperÉaéables au moyen du caoutchou. L^ per- 
fection de cette application du caoutchou mérite la me"- 
daille de bronze. 

14. 



CHAPITRE XII. 



FEUTRE ET CHAPELLERIE. 



Depuis quelques années la chapellerie a pris un nouveï 
essor en Variant avec habileté ses matières premières et ses 
apprêta. Elié a cherché surtout la commodité des formes^ 
adaptées aux différents usages de la vie; elle s*est efforcée 
de réunir la solidité, la légèreté, la souplesse, l'élasti- 
cité, Tim perméabilité Le succès a couronné les efforts 
dé cette utile industrie. 



. MÉDAILLE D'ARGENT. 

Médaille M^ Jay, à Paris, rue des Fossés-Mont- 

martre, u^ ,5. 

Chapeaux de castor et de soie , imperméables , très* 
légers et parfaitement confectionnés. Parmi ses produit» 
les plîqiai remarqviables nous citerons : 1** un chapeau de 
marécKatde Ffapçej ne pesant que 3 onces, fait avec du 
poil de lièvre ) et qui , par le fini du travail , semble aussi 
beau que le castor ; le chapeau n'a de poil que du côté vi- 



• » 
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sible, ce qui a permis de lui donner moitié.raoins de poids .Méda^îlt 
quaux chapeaux ordinaires à trois coi nés; 2** chapeaux "^*" 
ronds pour soirée et pour voyage, d'une étôflTe très-serrée, 
qu'une légère couche de gomme élastique sufSt pour 
soutenir, et néanmoins laisse assez souple pour qu'on plie 
le chapeau sans le chiffonner , et sans empêcher quiï re- 
prenne parfaitement sa forme naturelle; 3® chapeau de 
soie, monté sur feutre, avec apprêt àtla gomme élastique, 
très-léger, souple et ne se déformant pas. 

M. Jay, qui chaque jour ajoute à son art par 4e nou- 
velles expériences, et dont [es produits sont .toujoun 
fort soignés, mérite la médaille d'argent. 



MÉDAILLES DE BRONZE. . . 

M. HuAULT (Benoît), à Paris, rue^^es Mëdames 

-m M- ' ' . • Q ^ de bronze. 

Ménétriers, n^ 0. 

Les ateliers de M. Huault sont anciens et renoftimés 
pour la beauté et la solidité des teintures^ qualités qu'on 
remarque surtout dans les chapeaux dits imperméables, 
M. Huauft conserve félaslicité de ces chapeaux, en même 
temps qu'il empêche^leur apprêt de se détiniire pari aq*^ 
tion de la chaleur et des substances qui composent sa 
teinture noire. Pour avoir surmonté ces difficultés le jury 
hiî décerné la médaille de bronze. 

MM. Chenard frères , à Paris , rue Sainte»- 
Avoie, h'' 41 , et à Lyon (Rhône). 

Chapeftux en feutre poil raz, sur toile imperméable, 
ctun noir et d'un brillant supérieurs à ceux des chapeaux 
en s(Me : le poil de ces chapeaux est aussi court que celui 
dn veïours. MM. Chenard substituent une toile iinper- " 
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M^daîlfei méable à Tapprét qu on mettait en tête; cela consenre 

** longtemps le feutre safis qu'il se ronge ; il s'use comme 

le drap, sans blanchir dans les endroits oii le poil peut 

être enlevé parle frottement. MM. Chenard sont j[ugés 

d^nes de là médaille de bronze. 

MM. Ray frères , à Paris , rue du Plâtre-* 
Sainte- Avoîej n® 12. 

Chapeaux de feutre, en poiï de lièvre, en poil dç» 
Saxe ; chapeaux en soie sur toile imperméable. 

Ces produits , d une fort bonne qualité , sont bien fa- 
briques et tnéritent la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

/ 

Mention» ]\f ^ GiBUS , à Parîs , placc des V ictoîres , 

.11 3i 

Chapeaux de soie et de fei^e, en diverses coufe'urs, 
fins, iëgers et bien confectionnés. Chapeaux mécaniques; 
par i eâèt d*un ressort rr^ënieux , ils diminuent à volonté 
des jsept hnitièmiés de leur hautenr.. Ces diàpeiaux, si 
commocles pour les sonrées , les bais , I^ voyages , 4e sont 
également pour rexporlation , par le peu de p^ace qn'ib 
occupent. * 

M. Lefebvre , à Parîs , rue de Riclielieu , 

n^ 46. 

Chapeaux de soie imperméables, exécutés d après un 
brevet d'invention. 

MM. RoLLiN et compagnie , à Toulouse 
(Haute-Garonne). 

Chapeaux en peluche de soie ; bons chapeaux en tiss^ 
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de soie eteoton, à très-bas prix er clejitiaés pour leii Mention» 
habitarrts des campagnes; ces chapeaux sont fabriqués **•*'*?*••• 
avec un apprêt imperméable. 

M. MamèL , à Brest ( Fînistere ). 

Chapeaux en peluchcMe soie, en tissu de soie; cha- 
peaux verdis ^ d'uQ prix modique^ solides^ ^ékstiqiieç, 
d'un beau vernis, unis, sans bosse, et sans gerçurei; 
même après un long usage. 

M. Wansbrough, à Paris, rue Ca§ti-, 
gl^one, n*^ 2. 

ChapeiHix et^ feutre et en soie , impern^bles , très- 
légers et bien fabriqués. Il fut cité favorablement ^ù 
1827. 

M. Ambrois , à Paris, rue ChaiiiS8éé-d'Àil<i^ 
tin, n** 22. 

Chapeaux en feutre et en peluche de soie, très-légers 
et bien confectionnés; un apprêt, découvert par M. Am- 
brois, donne à ces chapeaux de la solidité. 

CITATIONS FAVORABLES. 
M. GrARDiÊN , à Paris , place de l'Ecole , citation» \ 

o . favorables. 

Chapeaux de feutre et de peluche^ bien faits, à prir 
modérés. 

M* Sansot, à Paris, rue M. le Prince, 
n*' 1. 

Chapeaux de soie imperméables, à 1 fr.^ 12 fr. et 1 4 fr. 
La modicité de ces prix procure une vente considérable.. 
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fSrrîÎMeV ^* Alan-Migout, à Parîs, Champs- 
Elysées, n** 15. 

Chapeaux de feutre et de soie» avec apprêt imper- 
méable. ^ • 

M. Destrem-Prenot , à Paris, rue du 
Bac, n° 13. 

Chapeaux en feutre et en soie, très-i^ers et bjea 
confectionnes. • 

M. Trianon, à Paris, rue Daùphine, 
n** 63. 

Chapeaux de feutre et de soie , d'une bonne con- 
fection et d*un prix modéré. 



CHAPITRE XIII. 



TAPIS, TAPISSEUIES, TENTURES, TISSUS VERNIS. 



SECTION PREMIERE. 

TAPIS, TAPISSERIES, ET TENTURES. 

La fabrication des tapis était une industrie gauloise 
déjà remarquable au temps des Romains ; cette industrie 
semble s être conservée même au x* siècle. II faut passer 
ensuite au XVii* pour trouver dans rétablissement de la 
Savonnerie, en 1607, par Henri IV, un nouveau pro- 
grès de cette importante fabrication. Grâces à Colbert 
elie prend ensuite un plus vaste essor, lorsque les ateliers 
que possédaient les frères Gobelins sont érigés en manu- 
facture royale. Sous Louis XIV, un pareiï titre assurait 
à {'établissement auquel on l'accordait des commandes 
dont ia grandeur était digne du grand règne. 

Les Gobelins, par l'étendue de leurs sujets de paysage 
et d'histoire^ par la perfection des formes et la pureté 
des couleurs, ont élevé leur industrie au rang des beaux- 
arts. 

Mais il restait à travailler pour les modestes fortunes. 
II fallait produire des tapis qui pussent contenter un goût 
moins x^élicat quant au dessin , et satisfaire à ce luxe si 
confortable , qui rend les appartei]2ents plus chauds en 
hiver, et qui fait éprouver une sensation délicieuse ^ par 
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la douce pression que les pieds éprouvent en foulant des 
tissus élastiques et nioelieux. 

Voiià ie problème qu'ont tenté de jréiaudre et qu'ont 
presque résolu complètement nos fabriques particulières, 
en profitant de tous les progrès modernes du filage, du 
tiésagé et de la teinture. 

Les fabricai^ts de tapis n avaient à former qu'un vœu, 
cetait de voir réduire le droit d'entrée sur les laines 
les plus communes, qui sufOsent aux tapis ordinaires. 

A mesure que les tapis $eron% mpips chers , Tusage en 
deviendra plus général ; il sera bientôt d'obligation pour 
toutes les maisons qui possèdent quelque aisance. 

L'exposition de 1834 révèle des progrès considé- 
rables depuis iiti. Parmi les tapis veîoutés , nous avons 
heureusement imité les moquettes belges, allemandes, 
anglaises : ces dernières soht pour ainsi dire naturalisées 
dans la consommation française. Nos manufacturiers exé- 
cutent maintenant avec perfection !es tapis d'étoffe i 
dcnible tissu. En général nos métiers améliorés travaillent 
avec plus d'économie, sans qu'on soit obligé de réduire 
le prix de la inain-d'œuvre. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'OR. 

,^w*!„ 3t. Chenavard (Henri), à Paris, bou- 
le médaille . ^ ^ ^ r • n 

tfor. levart Beaumarchais, w 65. 

Tapis et tapisseries très-variés , pour meubles et pour 
teAtures. On a distingué ses tissus à dessins turcs et per- 
sans y qui sont des nouveautés^ dans ia fabrique française. 
M. Chenavard présente nm^i des me?ubles qui repro- 
duisant les formes du tlri* ^idé et même de plus an- 
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ciennes. Ce genre , pour renaître, avait besoin dune iv^i lUpRcI 
cohérence dTidées qui réclamât, a l'usage des édi&ces du ^^ 
IPJC* sxède^ les ameublements de la féodalité, pour d^s 
citoyens ivres d égalité. Le caprice romantique j^sserai 
mais, en attendant, Tindustrie peut l'exploiter avec suc- 
cès : ainsi le. fait M. Chenavard. 

Le jury confirme à cet industriel, pour Tensemble de 
ses produits, la médaille d'or qu'il avait obtenue^ en 
1823, pour ses tentures en feutre verni. 

M. Chenavard, mû par un sentiment, délicat, avait 
voulu se retirer du concours, parce qu'il est le firère d'un 
membre du jury centrai : le jury ne fa point permis. 



MÉDAILLE D'OR. 

M. SaLLANDROUZË - LaMORNAÎX , à Au- Médaille 

busson (Creuse), et à Paris, boulevart 
Maotmartre. 

La collection des tapis de M. Sallandfouze «tait sans . 
aucune comparaison la plus belle, la plus riche et {a plus 
variée de l'exposition ; elle couvrait, elle ornait çQmfiér 
tement le parquet et les lambris d'uiie salle immense 
construite exprès pour recevoir ces magnifiques tissus. 

Le genre le pins somptueux était représenté par le 
grand tapis qui doit orner la nouvelle galeri» du palais 
des Tuileries; dans ce tapis, la beauté des dessins, Téclat, 
le nu2^cé des couleurs et ia science du tissu, se disputent 
la palme de la perfection. 

Dans les genres intermédiaires et les genres simples, 
on remarquait les tapis écossais sans envers , les mo- 
quettes, les tapis pour foyer, des dessus de table ornés 



(. 
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Médaille de paysages d un goût excellent, des tapis d'été, faits en 
*'*• toile cirée , imprimés et vernis. Tous ces produits sont 
variés de formes et de prix, jusqu'aux tissus les plus éco- 
nomiques et par là les plus généralement utiles. 

H faut signaler, comme une fabrication depuis peu de 
temps acquise à l'industrie française, de très-beaux tapis 
à dessins turcs et persans. Les tapis de Perse étaient sur- 
tout remarquables par f élégance du dessin et la grâce de 
reffet.- 

En 1 827 , M. Sallandrouze obtint lerappel de la mé- 
daille d'argent que son père avait reçue des 1802, et 
qui lui fut confirmée en 1823. Aujourd'hui le jury dé- 
cerne la récompense du premier ordre à M. Sallandrouze 
f^Is. 

• 

RAPPEL DE MÉDAILLES D'ARGENT. 

dc^JifaHici ^* ï^^^ïEï^ (Jean-Louis), à Aubusson 
d'argent. (Creuse), et à Paris, rue Notre-Dame- 

des-Victoires, n^ 6. 

Très-beaux tapis dans le genre turc , tapis à dessins 
imités du cachemire , etc. Tous ces produits sont admi- 
rés pour le vif éclat des couleurs , le bon goût de leurs 
dispositions et le fini de l'exécution. M. Rogier^ fils et 
>successeur de fancien associé de M. Sallandrouze père, 
se montre digne d*un tel héritage. Il mérite un nouveau 
' rappel de la médaille d argent, que MM. Rogier et Sallan- 

drouze avaient obtenue en 1 802, et qui lui fut confirmée 
personnellement en 1 8 2 7 . 

M, VÉRITÉ , à Beauvais (Oise). 

Tapis imprimés de diverses grandeurs, fort bien exe- 
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zvkiés, sur des dessins d*un bel effet. M. Vérité a, Tun 
des premiers y conçu l'idée d'appliquer aux tapis et aux 
tentures Timpr^ssion sur ïe drap. Parce procédé, pour 
(equdi il est breveté d'invention , il parvient à fondre les 
couleurs, à les dégrader, à Jes moirer de manière à imi- 
ter la peinture. II possède l'établissement qu'il dirigeait 
[orsque M. Lefebvre-Jacquet en était propriétaire, et re- 
cevait à ce titre , en 1 8 23 , la médaille d'argent rappelée 
en 1 8 2 7. Le jury confirme à M. Vérité cette médaille, à 
laquelle il a les plus justes titres. 



Rappel . 
de médailles 
d'argent. 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

M, Caron-Langlois, àBeauvais (Oise). 

Déjà distingué pour ses toiles , il a de plus exposé des 
tapis de table imprimés sur drap et sur peluche^ ainsi 
que des tapis de foyer très- bien fabriqués et d'un effet 
agréable. 

La fabrique de M. Caron-Langlois est dune haute 
importance, et pour la variété des produits qu'il obtient, 
et pour le nombre d'ouvriers qu'il emploie. Dès 1827, 
M. Caroïi-Langlpis recevait une médaille d'argent; les 
progrès qu'il a faits, depuis cette époque, méritent une 
nouvelle distinction du même ordre. 

M. Vayson, à AbbevîHe (Somme), et à Pa- 
ris, rue d'Anjou-Saînt-Honoré, n** 9, 

Tapis de tous les genres, moquettes d'un très-bel effet 
et parfaitement fabriquées. M* Vayson a, l'un des pre- 
miers, appliqué ie métier Jacquart à la fabrication des 
tapis écossais; il l'emploie maintenant à la confection 



NouTelIef 
inëdaiiiea 
d'argent. 
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Nouvelles des moquettes. II réunit dans ses ateliers le fHage, ie 
^Wen? ^^S^ ^^ ï^ teinture de ses laines, qui sont toutes fran- 
çaises ; ii occupe beaucoup d'ouvriers d'Abbevifle et de 
la banlieue pour la filature du lin et de ta laine peignée. 
En 1819^ MM. Beflanger obtenaient h médaifle de 
bronze , confirmée en 1823 à M. Vayson frère. Depuis 
cette époque M. Vayson à fait des progrès considérables. 
H mérite la médaille d'argent. 

MM. Laurent (Fleury) et fiîs , à Amiens 
(Somme). 

Tapis raz doubles, tapis sans envers, tapis â tissu 
triple, broché. MM. Laurent emploient 25 métiers à la 
Jacquart pour fabriquer ces excellents produits; ies prix 
en étant moindres que ceux de la moquette , sont très- 
favorables à Faccroissement de la consommation. En 
1827, MM. Laurent avaient reçu la médaille de bronze. 
Par Faccroissement de leurs travaux et rabaissement de 
leurs prix , ils méritent aujourd'hui la médaille d argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLES DE BRONZE. 

Rappel MM. Bellangeh père et NouRBisaoN^a 
de bronze. Tours (Indre-et-LoireJ. 

Tapis et couvertures en poil de chevreau^ de diverses 
couleurs^ rayés et façonnés. Ces tapis , dont la matière 
première est employée depuis très-peu de temps, ont 
ïe rare mérite d être à fort bon marché. MM. BeHanger 
«t Nourrisson font travailler 160 ouvriers; iïs fabri- 
quent annuellement près de 1 2,000 mètres de tapis et 



SECTION |. — TAPIS, TAPISSERIKS, etc. ff 3 

8^000 mètres de couvertures; ils sont les successeurs de Rapptlr 
M. Bellaiiger-Pagé, qui reçut en 1827 4i med^îHe de ^l^^^^ 
jbron^e. Le ji^ry la leur confirine. 

MM. M A]|^R «t B ARRé , à Beauvais (Oise). 

ïh oiit exposé dés tapis de pied veloutés^ en point de 
Hongrie, bien fabriqués; les prix en sont très-modërës. 
Les laines c[u'ds emploient sont fdé^s et teintes dans 
leurs ateliers. Ces manufacturiers maintiennent la répu- 
tation de leur prédécesseur, M"® veuve Bourgeois-Barré, 
fàqùelle obtint en 1 8 2 3 une médaille de bronze. MM. Ma* 
ïafd et Barré sont très-dignes de la même récompense, et 
îe jury ïeur'rappeHe cette médaille-. 



^^t9^ 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 
|k!lM#TE$siERpère et fils et Zetter, à Saint- NoutcHm 

Die (Vosges). de brome. 

(léçompensés par la médaille de bronze pour leurs 
toiles^ leurs mouchcirs de poche et leurs cotons filA; ils 
exposent aussi des tapis de pied jaspés et quadrillés, de 
diverses couleurs et de grandeur^ variées y tous à des prix 
modérés, et bien exécutés. MM. Tessier et Zietter réu* 
nissent dans leur établissement une fdature , une tein- 
turerie) une fabrique de tissus. Ils avaient obtenu la mé- 
daille de bronze en 1 8 2 3> pour leiir teinture rouge d*Ân- 
d^înopl^, sur fils de cpton ; ik la reçoivent auioiinfhui 
pour Tenseiphle de leurs produits. 

]MIM«^Parib frères, à Aubusson (Crçuse), et 
à Paris, rue d'Anjou-Dauphine^ h® 11. 

, Ts^îs de diverses gnqideurs, à rich^ dessina ; tapis 
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NoQTelies écôssab sans envers ; tapisseries pour meubles , avec pen- 

tes : bon goût et bonne exécution. On a rem^qué le grand 
tapis choisi par le Roi , pour la richesse du dessin ^ Tédat 
des nuances et le fini du travail. Le jury décerne la mé- 
daille de bronze à MM. Paris. 

MM. Wey frères, à Besançon (Doubs). 

Tapis de pied de diverses grandeurs , très-bien exécu- 
tés, sur des dessins de bon goût) tapis raz piqués, à très- 
bas prix, inventés par MM. Wey. Leur fabrique présente 
un des plus beaux établissements du pays : elle occupe 
200 ouvriers, avec une machine à vapeur; elle fait subir 
dans son enceinte, à ia laine employée, toutes les prépa- 
rations, filature, teinture et tissage. MM. Wey méritent 
la médaille de bronze. 

M. LuciAN jeune , à Paris, rue de fa Ton- 
nellerie, n^ 53. 

Impressions en relief imitant la broderie, sur drap et 
sur Vautres étoffes propres à faire des meublés, des tapis 
de table, de piano, etc. Ces impressions, d'un genre nou- 
veau , sont d*un bel effet. Le jury décerne la médaille 
de bronze à M. Lucian. 

M, L'hôtel, à Paris, rue des Forges, n* 3. 

Impressions -en relief sur étoffes de laine, pour ameu- 
blement; tapis de tabie, châles, artides de nouveautés: 
bon goût et bon travail. La médaille de bronze. 

MM. Mathieu , Mieg et fils , à Mulhausën 
(Haut>.Rhin). 

Tapis de drap imprimés pour couvertures de table et 
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pour meùbïeis. Ces produitsajoutentaux titres des èx« NouTclIei 
posants qui ont reçu la médaffle de bronze au sujet de ^^^J^„^* 
leur fabrique.de draps. 



MENTIONS HONORABLES. 

MM. Faitot et compagnie, à Paris, rue .^*°^^Y** 
Taitbout, nM5. 

Tapis de diverses grandeurs* On a distingué^uitÔQtw 
parmi les produits de M. Faitot, des dessins à rosaces^ 
dans le genre turc et persan, d'un effet très-riche. 

M. Mamon , à Paris, rue des Fossés-Saint-^ 
Germain-des -Prés , n** 23, 

Tapisseries à relief pour meubles , sur drap et isur . di- 
verses étoffes, représentant des fleurs, des oiseaux et 
d'autres animaux. Ces tapisseries sont d'un bel effet. 

M. Demi-Doineau, à Paris , rue Vivienne', 

n" 16. .. ■. ■ " 

Assortiment de tapis de diverses grandeurs^ à dessins 
variés; bonne fabrication. ' 

MM. Darme frères , à GreneHe (Seine). 

Etoffes à peintures transparentes pour stores , très-bien 
dessinées, dune netteté remarquable et d'une grande 
pureté de couleurs ; petits tableaux représentant des âeurs 

et des oiseaux bien exécutés. : . - 

•• • . , .» . 

M* HarNepon, à Paris, rue du Grossi 
Chenet, n^ 19. 
Draps imprimés en relief pour dessus de table ^ pour 



I :• 



Siïïù 



CHAPITRE XllI. — TAPIS^ TAPISSBftlBfl, OtC. 



Mentions descentes de lit et pour ameublements; cabasycalottes, etc.; 

Irtnorftbiei. j^^ ^^^^ ^^^ Texécution. 

M. Polle-De viERMES , à Beauvais (Oise). 

Tapis de table et draps imprimes ; impressions sur 
ëtoiïes de laine .et sur mérinos , d un effet agréable. 



CiutioD# 

favorablef. 



CITATIONS FAVORABLES. 
MM. ViGiER frères , à Aubntsson (Creuse)^ 

Tapis de foyer, «n moquette coupée ordinaire, en 
moquette huppée et boudée dite impériale, l^a fabrique 
àe MM. Vigier est très^récente , «t son produit, Nincore 
peu connu , paraît susceptible d'amélioration. 

M. GÉRE-* Racine^ à Pdris, place de 
i^Hôtei-de-VîHe. 

Stores imprimés représentant des tableaux allégoriques 
d'iui très4x))ii eHet* 

M, PÉRÈS, à Paris, rue du Fauboupg- 
Saint-t)enis , n® 1 1 !• 

Stores imprimés surjkze et sur d'autres étoffes, des- 
sins Wés-'Vâi'iés et i^un l)ôn goût. 

|^« itfoRANP et SoQUfiT, à Paris, rae 
Saibt>*Honorë, n^ 97« 

EtoHès diverses avec impressions en relief , pour ameu- 
Uçn|4ifts.rlies dessins m sont recomtMudàUes et f eié- 
cution est satisfaisante. 



• i- 



' «BCTION in. — VBL0UA8 CHINES. W7 

SECTION IL 

RELOUES PEINTS ET VELOURS IMITANT LA PEINTURE. 

RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 



M. et M"* Vauchelet, à Paris « rue Ri- ^ ^?H, 

' ^ de mëdaïuc 

cneiieu, n** 48. tfargenc 

Ces fabricants soutiennent leur réputation pour les 
belles peintures exécutées sur velours et sur dautreis 
étoffes qu'on d^tîne à {'ameublement. Les dessins de ces 
peintures sont , les uns dans le genre turc ou dans le 
genre persan, les autres dans le genre européen. Pureté y 
vivacité des couleurs , effet séduisant y telles sont les qua* 
lités des produits qui méritèreqt en JL8Ï3 , en J827 , îft 
qui méritent encore aujourd'hui .la médaille d'^wt à 
i étante industrie de M. et M"* Vauchelet. 



... ..j ,.. 



MENTION H6N,0.RABLE. , 

M. G06BRT9 à Pafis, ràè ServaridaxiÎ4 Mention 

n* 1 3. ^^ 

VéiotiTset étoffes diverses pour, amèubtemeiits.pëinis 
avec des couleurs préparées à îeau« Ces couleurs sont 
vives et bien liuancééà. 



SEiCTIOîf III. 

VELOURS CHIITBS. 

RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGfiNT. 

l^. G)»i^QiKB, ji Pftfjis^ ,^14» C^r<Mne , ' ^pp«! 

n /4v» d'argent 

16. 

â 



-fis CHAPITRE XIII. — TAPIS, TAPISSERIES, etC. 

Happel cédé doiit il est seul:en possession, et qui fait honneur 
de mcdaiiie ^ ^^^ connaissances en peinture comme en tissage. Parmi 
ses produits on a distingué des corbeilles de fleurs et des 
portraits d'une exécution parfaite et d un excellent colo- 
ris. Dès 1806, il obtint la médaille d'argent, rappelée en 
l'819V 1823 et 1 827; Le jury la lui confirme pour 1 834. 



;9'T<''jf 
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SECTION IV. , 

' ><><. .:.:'; TÂ^S ET TI«SUS'IIifPERMBABLES. 



<> V . » - 



: : : » 



r.oiinoin 



, / 'MÉDAILLE D'ARGENT. ' 

/ » • ' • . 

• • î . 

MëdaHie MM^ AtraMBLe, Briot fils et compagnie^ 
^^^^ ' • à Paris, rue Richelieu, n** 9, 

Ces manufacturiers ont acquis rétablissement fondé par 
M. Chenavard, pour tapis vernis imprimés. Ils exposent 
des stores- transparents pour croisées , représentant Aes 
paysages et dautres sujets agréables;' ils ont: beaucoup 
dévdoppé ce genre d'industrie ,.^ont ils vendent les pro- 
duits non-seulement en France, mais à rétran£:er. Hs 
avaient obtenu la médaiHe de bronze en 1819. Actuel- 
Temerit le jury leur décerne la médaille d'argent. 



RAPPEL DE MÉDAItLE DE BRONZE. 

Rappel M. Champion , à Paris , rue du Mail , 

[e mëdaiif e o 

de broDze. - H ,lo» 

C'est à M. Champion qîie le commerce français doit 
dexcdientes mesures linéaires en rubans «vernis ^ et 
beaucoup 4 autres appfications de ses tissus vernis pour 



SECTION IV. — TAPlS ET TlSSUfl IMPERMEABLES. 999 

h conservation des instruments, etc. Ce fabricant ingé- RajJjjcC' 
nieux et persévérant reçut, en 1819, une mention l,^^^^ 
honorable ; en 1823, la médaille de brona^e ; en , 1 8 2 7, 
le rappel de cette médaille, que le jury de 1834 con- 
firme de nouveau. 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

• ... . . . ^ 

M. Seib (Jean-Adam) , à Strasboi^re (Bas^ Nouvcne» 

|3T^\ ^ médaille» 

rlilinj. de bronze.. 

Toiles et taffetas cirés, imprimés, pour tapis et pour 
couvertures de meubles. C'est à M. Seib que nous devons 
Timportation et la fabrication des toiles et des percales 
cirées à la saxonne: Ces produits, recherchés en France, 
sont très-demandes en Allemagne, en Suisse, etc. L'on 
doit également à M. Seib les tableaux lithographiques 
imprimés sur toiïe cirée. II mérite la médaille de bronze. 

Mè Cerf , à Brest ( Finistère )• 

II a présenté de très-bonnes toiles vernies, qui peuvent 
soutenir le parallèle avec les meifleùrs produits de ce* 
genre , pour la variété des dessins , l'éclat des couleurs 
et la souplesse de l'étoffe. II obtient la médaille de bronze. . 



MENTIONS HONORABLES. 
M, NoTTA, à Clignancourt f Seine).. Mentions. 

^ ^ ' honorabUs. 

Tapis peints et vernis, imitant le parquet et le marbre, 
pour l'été. H y a du goût dans ces produits qui sont bien., 
«xécutés. 
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Mentioiif Oti doh mentionner ensuite honorablement, pour 
boaorablef* f exscdiente fabrication de leurs produits : 

M. Couteau ( Adolphe ) , à JoinvîHe-Ie- 
Pont ( Seine )• 

Cuirs vernis et toiles cirées. 

MM. Meyn ADiER 9 Vallée et compagnie » 
à Paris , rue Mazarine^ n^ ?• 

ÉtoflTes imperméables. 

M* L'HoMOND y à Paris ^ rue Coqnenard ^ 
n^ 44. 

Tissus imperméables. 



«ra 



CHAPITRE XIV. 



PAPIERS DE TENTURE. 



C est avec bonheur que nous avons à signaler les ioGipor* 
tants progrès qu a faits cette industrie depuis la dernière 
exposition. Les arts du dessin et de la peinture ont fourni 
des modèles auxquels ie bon goût applaudit, et qui garan- 
tissent de plus en plus, à nos papiers de tenturç^ I^ supe? 
riorité sur les papiers étrangers. En mémo teqsps, la. fp^- 
canique et la chimie ont réuni leurs moyens pour pbtçr 
nir des résultats nouveaux et presque inespérés. Oii 9 
trouvé le secret d'appliquer, soit avec ïa brosse ^^ SQitpiqr 
l'impression, des teintes dégradées et fptidues iqsensi^^Iç- 
ment les unes dans les autres; on s'est servi, pour les pa- 
piers de tenture , des cylindres gravés en tâiiïe-dpiiçe, ejaxr 
ployés déjà pour Timpression des toiles peiiltes; on a 
remplacé par du papier continu^ i^s rouleaux pbtenys avt 
paravant par lassemblage de ptusieurs feuillet. 



« • > 



MÉDAILLE DOft. * 

MM. J.ZuBERetcompagme^ à Mnffiaiuséti m^* 
(Haut-Rhin). - * 

C'est à MM. lAiher et compagnie tp'od cbin^ fep- 
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Médaille fectîonnementsdoiitilous venons d'offrir Ténumération. 
^^' D autres fabricants ont peut-être conçu i'idëe d'employer 
le papier continu pour les rouleaux de tenture^ mais c'est 
à MM. Zuber qu'appartient la construction d'une machine 
établie depuis trôisansavec le plus grandsuccès pour fabri- 
quer d'une seule pièce des rouleaux longs de neuf mètres. 
La dégradation des couleurs par un moyen mécanique 
est une découverte importante qui présente im vaste 
champ aux combinaisons des artistes. Dans l'immense 
paysage que MM. Zuber ont exposé cette année ^ paysage 
d'un goût pur et remarquable, on a fondu ^ par un pro- 
cédé mécanique y les teintes des ciels et des montagnes^ 
ainsi que les nuatxces vaporeuses des toiu*biIIons de pous- 
èrère soulevée par les pieds des chevaux. Cet exemple 
donne Tidéedu parti qu'on peut tirer d'une si beïïe inven- 
tion, n suffira que le compositeur de tableaux s'instruise 
dans les procédés de la fabrication ^ pour produire des 
impressions qui ^ sous les rapports de l'effet et de Fhàr- 
ttionie, ne seront guère au-deisous des peintures sôit à 
Thuile, soit à la gouache, et seront bien supérieures aux 
peintures à fresque. 

. MM. Zuber fabriquent annuellement 200,000 rou- 
leaux de papiers peints; ils emploient âOÔ ouvriers. 

La grandeur de leurs résultats et leiu* génie inventif 
Tes rendent dignes de la médaille d'or. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

dé^médaL ^* Jacquemart, àParîs , rue de Montreuil, 

flVgenf. n^39» 

- :o H Z'priaenxé plusieurs panneaux à décor, d'un goût très- . 
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remarquable. Le jury confirme de nouveau la mëdaflie B 
d'ai^ent obtenue dès 1806 par M. Jacquemart, et rappe- ^®j,j 
lée en termes flatteurs aux trois expositions subséquentes. 



fi^^ 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 
]j|me imEader, à Parfs, rue de Montreuil, ^^^ 

Eiïe a mis à Texpositron : un décor imitant les bois de 
citron et d acajou , enrichis d^incrustations; un panneau , 
fond or et blanc , avec des oiseaux coloriés ; un devant de 
cheminée /d après une gravure anglaise, et qui rend avec 
perfection {effet de ia manière noire. L'exécution de ces 
tentures renfermait de grandes difficultés, qui sont heu- 
reusement surmontées; les dessins ont'du goût et de la 
finesse. La vente annuelle est de 300,000 francs, et le 
travail occupe 150 ouvriers. Le jury décerne la médaifle 
d'argent à M"** Mader. 

MM. Cartulat (Simon) et compagnie , 
à Paris, rue de la Chaussée-d'Antin, 
nM3. 

* 

Charmant petit décor à fond blanc , dans le style des 
peintures d'HercuIanum : ce morceau ne laisse rien à dé- 
sirer; un grand panneau avec fond rouge velouté, bor- 
dure en grisaille et en coloris, surmonté d une frise de 
fort bon goût; plusieurs décors moins importants. 

Ces fabricants occupent 1 00 ouvriers et vendent an- 
nuellement pour 200,000 francs. Le jury les place sur 
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Noavelief fa aiéme lignecfue M"** Maderek ieuriléonme, aux mAoïes 
ÏÎÏÏr thres, fa médaille d'argent. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mention! jf^ RiMBAUT aîné, à Parîs, Fuc Montes- 

quieu , n** 4 j 

M» RiMBAUT jeune , à Parfe , rue Sainte- 
Anne,n°46. 

Pour leurs panneaux de tenture en papier recouvert de 
^Boie. Ce genre mixte fut invente il y a longtemps par 
M. Chenavard père ; il eut dans l'origine une vogue éton- 
nante , ensuite il tomba dans Toubli, d où MM. Rimbaut 
font tiré. 



CITATION FAVORABLE. 



citaUon ]^^ Benoit. à Parîs , bouievart des Italiens > 

nM5. 

Pour ses panneaux de décors gothiques. 



CHAPITRE XV. 

t&INTURES ET IMPRESSIONS SUR ÉTOFFES 

DE LAINE ET SOIE. 



Nous avons dà distinguer les impressions produites 
par tme simple application de couleurs fixéesà la vapeur, 
et les impressions qui jasqua présent n^ont accpiis une 
mvariabfe soKditë que par f immersion dans la chaudière 
ou dans îst cuve ; le premier mode , quel que soit son 
mérite, ne peut être mis sur la même ligne que le se^ 
cond y qui demande la connaissance des agents chimiques 
et la réunion des procédés à ia fois les plus difficiles et 
les plus ingénieux. 

Les Anglais ont les premiers fixé lès couleurs à la va- 
peur; les Français ont perfectionné cet art. M. Loffet 
obtint la médaille d'ai^ent, en 1819, pour ce perfection- 
nement; ii vendit cher aux Anglais les procédés de ses 
couleurs, et ses moyens d'imprimer les châies imités du 
cachemire. 

Nous devons ici rendre un nouvd hommage à la 
mémoire dé M. Ternaux. Avant 1 8 1 4 ii avait pratiqué, 
dans ses ateliers de Saint-Ouen , Fimpressron en relief 
sur les étoffes de laine , pour les tentures , les tapis , les 
meubles , etc. : il fixait aussi les couleurs par la vkpeur. 



M 
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Lart d'imprimer sur la soie et sur la faine est très- 
perfectionné ; il forme actuellement une branche im- 
portante de notre production^ surtout pour les objets de 
ïuxe, grâces à la variété des genres, à la richesse des des- 
sins^ au brillant des couleurs dont Téclat est relevé par la 
nature des tissus. Les fabriques de Lyon et de Paris ont 
donné plus d extension à cette industrie ^ par f invention 
d étoffes nouvelles où ion mélange habilement la laine, 
la soie, la bourre de soie et le duvet de cachemire. Ces 
deux cités ont vus élever, dans leur enceinte et dans les 
environs , un grand nombre d'ateliers d'impression, qui 
procurent à beaucoup d'ouvriers des salaires avantageui. 

Nous citons avec plaisir, parmi les industriels les plus 
dbtingués en ce genre, MA}. Roiger à Puteaux, Despni- 
neaux et Bochard à Saint-Denis, Mahau à Versailles. 
Les impressions sur laine et sur soie, sorties de leurs 
ateliers , et présentées par les exposants de tissus , nous 
font regretter que ces habiles imprimeurs ne se soient 
pas présentés au jury départemental. Ce défaut de for- 
malité les a mis hors de concours. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 
c^médaiie ^' SoucHON , à Paris, rue Bleue, n^ 19. 

d'argent. II obtint en 1 8 2 7 la médaille d'argent pour la teinture 
en bleu des draps , parle prussiate de fer. Les coupes de 
mérinos et de drap, teintes par ce procédé remarquable 
et présentées en 1834, sont dignes de la même récom- 
pense. Nous répéterons avec le jury de l'exposition pre'- 
cédente, que M. Souchon méritera la médaille d'or, s'il 
.parvient à vaincre les difficultés qui s'opposent encore à 
l'adoption générale de son procédé. 



■» 
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NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

M. Beau VIS AGE , à Paris, rue Bretonvîl- NouveHcs 

lierS, n° 2. ^argent. 

Le jury de 1 8 2 7, rappelant à ce manufacturier la mé- 
daifle d'argent qu il avait obtenue dès 1 8 1 9^ le louait sur* 
tout d'avoir amélioré les apprêts par l'application de la 
vapeur. Depuis la dernière exposition, M. Beauvisage a 
beaucoup perfectionné ses procédés; il excelle dans ïes 
teinturéS/Ct l'apprêt des étoffes rases en laine pure , ou 
mélangées de laine avec la soie ou le coton. II s'occupe 
avec <;onstance à perfectionner son art ; il est le père de ses 
ouvriers. II mérite une nouvelle médaille d'argent. 

M. ViDALiN , à Lyon ( Rhône ). 

Le premier à Lyon il a su bien teindre les étoffes 
et les fils mélangés de laine et de soie. Les pièces qu'il a 
présentées sont remarquables à la fois pour la beauté, 
la régularité, la vivacité des couleurs et la finesse des 
nuances. Le jury départemental du Rhône signale 
M. Vidalin comme le teinturier auquel la fabrique de 
Lyon doit l'avantage d'avoir pris rang la première 'dans ■ ' - 
les immenses fabrications, qui se font aujourd'hui, des ' 
étoffes mélangées de soie et de laine; le jury décerne à 
M. Vidalin la médaille d'argent. 



MÉDAILLES DE BRONZE, 

M. Faure fils, à Paris • quai des Orfèvres, MëdaiHw 

rt ^ de broiue. 

n'' 2. 

II a présenté six pièces d'étoffes damassées, teintes en 
diverses couleurs, et de plus un tableau qui consent 



de bronze. 



i3S CHAPITRE XV. — TEINTURES ET IBIPREaslONg, etc. 

Médaillef trente-çept gammes de tons différents en laine teinte, 
dont les gammes extrêmes sont le blanô et le noir. II 
mérite la médaille de bronze. 

M* Leclerg, à Puteaux (Seine)» 

n a présenté un coupon de chalis, itp primé , à petites 
étoiles : échantillon recommandable pour la manière dont 
l'impression est exécutée. Il annonce posséder le secret 
d'imprimer vingt couleurs d un seul coup de planche^ in- 
vention pour laquelle il demande un brevet. Les essais 
qu'il a faits^ d'après la demande du jury^.n'ont plus laisse 
de doutes sur l'avantage de son procédé, pour les im- 
pressions par application fixées à la vapepr. M. Lcderc, 
simple ouvrier, trouve en ce moment les moyens de 
monter un atelier pour tirer parti dj^ sa découverte. Ses 
essais ont de l'avenir çt méritent^^dès. à, présent,, la mé- 
daille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 



Mentionf 



honorabies« MM. l^ERLE et MaLARTIC. 

.Daps i[a ricljie exposition de M. Çunj[n:Çridaîne.fii a 
distingué deux coupes de çasimir , Tune bleu çlajr f^t lav- 
tre bleu foncé, d'un reflet superbe, quoique teintes sans 
indigo. Elles ont ét^ traitées au prussiate de fer par 
MM. Merle et Mâlartic , qui montent un atelier de tein- 
ture en. bleu par ce procédé. La réussite des coupes pcé- 
sentées est complète, quoiqu'on ait à dessein' pris nrt 
Casimir très-fort et d'un tissu très-serré , pour j^ppDser 
» pius de difficultés à la pénétration de la tmOnre. La 
"égalité de la tranche démontre qu'ion « frlllcfa^ 
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ment vaincu cet obstacle. Tout en donnant des éloges Hentiou 
aux belles épreuves faites par MM. Merïc et Malartic, !e '•<«"'"'''»•• 
jury croit devoir attendre des succès de fabrique obtenus 
sur une échelfe étendue, pour donner une tiaute récom- 
pense à leur procédé; il se borne maintenant i la men- 
tion honorable, 

M, Brunel (Baptiste), à Avignon (Vau- 

cluse ). 

péja mentionné honorablement en 1819 et 1823, 
pour [a teinture des soies. 

M. <jrONPR£viiiX£ , à Rouen (S«ne-Inle- 

rieure ). 

Plusieurs séiies d'échantillons de coton , teinU avec 
de nouvelles substances tinctoriales, en couleurssolidet 
rapportées de l'Inde par M. Gonfréville. Quand ces pro- 
cédés auront eu des succès authentiqueruent constatés 
dans les Ëibrications usuelles, M. Gonfréville devra re- 
cevoir une récompense plus élevée que la mention 
honorable. 

M. Bance-Thierceun^ àRouen (Seine- 
Inférieure ). 

Tissus de coton bien teints, en jaune chamob, en 
Ueu, en rouge. L'établissement de M. Bance est très- 
intéressant pour la fabrique de Rouen. 

M. Fbau-Béchabj), à Paris, cloître Notre- 
Dame , n" 6. "^ 

Biche série d'écheveaux de laine et de cachemire , 
teints en toute espèce de nuances, avec des gradations 
bien observées. 
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' V CITATIONS FAVORABLES. 

châtioni M» BoucACHARD, à Eibœuf ( Seine-Infé- 

rieure). 

Série considérable d'échantHIons de teintures sur 
laine. 

M# KuRTZ , à Grenelle, près Paris (Seine), 

Teinture de la soie. 

M* Philippe , à Darnetai ( Seine-Infé- 
rieure )• 

Couleur bleue obtenue par la désoxygënation de 
findigo. 



. •. >' 
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CHAPITRE XVI. 



IMPRESSIONS SUR TISSUS. 



SECTION PREMIERE. 



tMPRBSSION SUR ETOFFES DE LAINE ST DE SOIE. 



RAPPEL DE MÉDAILLES D'ARGENT. 



1 ; 



M. Néron reune , à Rouen ( Seîne-Infé* ^ ^^^y?,\ 

rîeure )• d'argent^ 

Dès 1823 M. Néron jeune, alors associé de M. Kurfz^ 
reçut une médaille d argent, confirmée en 1 8 2 7, pour ses 
impressions faites sur foulards de soie, à l'imitation des 
Anglais. S'il n a pu donner encore à ce genre tout le déve- 
loppement dont il est susceptible , c'est que là matière 
première lui a souvent manqué. Mais^ aujourd'hui que 
les foulards de flnde peuvent entrer en France, nul 
doute qu'il ne livre bientôt au commerce des foulards 
imprimés qui ne le cèdent en rien à ceux d'Angleterre. 
Le jury confirme honorablement à M. Néron la médailL) 
d'argent qu'il a méritée pour cette industrie, et quil re- 
cevra pareillement pour ses impressions sur foulards de 
coton (page 25o). 

z. 16 



es 






949 CHAPITRE XVI. — IMPRESSIONS SUR TISSUS. 

de mëdunes ^^* I^^^FUS , HuGUENiN et Compagnie , 
d'argent. à Parîs, Tuc dcs Jeûiieurs, n® 1 bis. 

Cette maison obtint la inëdaiQe d'argent, en 1823, 
pour ses toiles imprimées de divers genres qu'elle a con- 
tinue d'exploiter avec succès. Elle se présente à l'expo- 
sition de 1 834 avec un nouveau titre; elfe oflrc des im- 
pressions sur laine et sur soie,dont ies couleurs, produites 
par simple application , sont fixées à la vapeur. Cette 
espèce de fabrication renferme il est vrai beaucoup moins 
de difficultés que Fart qui produit le» couleurs durables 
dites bon teint ; mais elle s'applique à des étoffes qui 
n'exigent pas absolument TinvàriaUe sofidité des cou- 
leurs, et satisfait avec économie aux goûts versatiles de 
la mode. La maison Dolfus, Huguenin doit ses succès 
en ce genr^ d'impression , à la vivacité des eouieuFS|au 
talent du dessin , au fini de Texécutibn ; elle imprime 
avec succès ^r la batiste, en couleurs solides. Ëile 
continue de mériter la médaille d'ai^gent. 

MM« PÉRiER ( Augustin ) et compagme, à 
VïziHe (Isère). 

^ Si depuis quelque annéçs ia fabrique de Lyon a con- 
quis la vogue pour ses impressions sur étoffes de soie , de 
^ine^de Thibet, etc., MM. Périer et compagnie peavent 
réclamer leur part du succès ; ils ont imprimé dans leurs 
ateliers une quantité considérable des étofl^ que la inode 
a successivement adoptées. Cette maison est aujourd'Iuii 
dirigée par le fils d'un des plus couragieux, des pfais ha- 
biles et des plus sages citoyens dont la France ait âdiqplt- 
rer la perte récente : nous désignons ici M* Augostio f 
Périer, ancien député, puis pair de France, et âîrede 1 
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l'ilf ustre Gisimir Périer. La médaille qu'H obtint en 1 8 2 3 , 
est toujours méritée parFétablisgement qu'il a lajsaé pros- 
père, 



(TaifMl- 



NOUVELLES MÉDAILLES D'ARGENT. 

M. Perresaux , à Jailieu f Isère ), ^""'f!?** 

Cette maison existe depuis 44 ans : elfe fait travailler Jtrgenr. 
un grand nombre d'ouvriers. Entre tous les établisse- 
mraitsoùroil'ilCprimesur la laine etsurUstne, eflese 
distingue par Fentente et l'éclat des couleurs , par ïa ri- 
chesse des nuances et la vigueur de Texécution. Nous 
avons remarqué, sur des fonds d'un noir très-pur, plu-, 
sieurs dessins imitant le cachemire indien, d'un grand et 
bel effet. Les châles et les écfaarpes de M, Pcn^aux 
sont d'une réussite complète. Il obtint en 1823 la mé- 
daille de bronze; il mérite aujourd'hui la médaille d'ar- 
gent- - ^;,.,, 
M. Du RAMO (Louis) et compagnie, à Saitilr- 
Just-sur-l-oire (Loire), 
li est inventeur breveté d'un procédé poiir ^>t(tair 
ies eSiia de rimpression , sans recourir 3i l'impression 
Biême. n comprime oitredevx cadres de bois les partiÀft 
^a% TflHt Fcserver. Ces cndres , découpa pdur tëpfé^ 
duire le dessin, laissent découvertes les pariios qu'on veât 
teindre ; les parties cachées sont comprimées assez forte- 
ment pour que la teinture ne puisse pas les pénétrer. II 
obtient ainsi des couleurs vives et solides, sans envers, 
et qui produisent les plus heureux effets; on a pu le re- 
marquer dans les châles qu'il a présentés à Texposition. 
- Dqiuis 1 S 28 , M. DuratKl a fondé un gtand établis- 
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Noirreïlcf scment qui fait travailler 200 ouvriers et deux machine* 
nédaiiei ^ vapeur, avec un appareil de chauffage à yapeur. Ce 
sont des tissus de Saint-Étienne et de Lyon qu on im- 
prime dans celte manufacture, dont les travaux annuels 
représentent une valeur de 600,000 fr. M. Durand mé- 
rite la médaille d'argent. 



MENTION HONORABLE. 

Mention MM. Herbelot fils et Genet-Dufay . 

honorable. - i-« ij / c • \ 

a tirrenelle (^Isexnej. 

■ Impressions sur soie, pour robes , pour fichus et pour 
éH&Ies. On estime surtout leurs foulards bon teint. 



CITATIONS FAVORABLES. 
t^mhu» ^* AuGAN , à Sèvres (Seîne-et-Oise). 

. Impressions sur soie, sur laine et sUf coton. 

M, Meyer, à Paris,' riie du Sentier, n* K 

, 'Collection d'impressions sur chalis, satin de soie, 
mousseline 'de laine. y Thibet, Hindou, fouîafd, etc. 
M*:M6yer, n est pafi fabricant; mais on le cite ici pour b 
fojrte impulsion qu'il a donnée aux impressions sur laine 
et sur sçifiy pàrTé^fsndue et i activité de son commerce. 



t .. 



SECTION IL 



IMPRESSIONS SUR TISSUS DE COTON. 

Im fidbricRtion des toiles peintes, depuis la filature de 
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la matière première, jusquaux derniers apprêts qui com- 
plètent Timpression, présente un ensemble de travaux 
qui fait vivre un nombre considérable d ouvriers et 
d'artistes de tout sexe et de tout âge. Nous en donne- 
rons une idée par ce simple relevé fait dans les deux 
départements du Haut et du Bas-RIiin : le nombre de 
pièces imprimées, calicot, percale, mousseline, etc., 
£ élève annuellement à 720,000, qui valent 43 millions. 

Les tissus entrent dans ce prix total pour 1 8 millions; 

Et. l'impression, avec ses matières tinctoriales, sa 
main-d'œuvre, ses frais généraux et ses bénéfices, re- 
présente une valeur annuelle de 25 millions! 

On appréciera mieux encore la grandeur de ce ré- 
sultat par les observations suivantes. 

On doit diviser en deux branches bien distinctes les 
impressions sur tissus de coton , qui prennent le nom 
générique ^indiennes, savoir : les indiennes fines et les 
indiennes communes. L'Alsace fabrique principalement 
les premières, et la Normandie les secondes. Ainsi, les in- 
diennes fines, qui conviennent aux consommateurs les 
plus aisés, valent au moins 43 millions. On peut juger 
par là de la valeur des indiennes communes , appropriées 
aux besoins de Timmense majorité des consommateurs 
qui n'atteignent pas l'opulence. 

Considérée dans son ensemble, notre impression sur 
étoffes ne doit rien envier à celle de nos voisins. Loin 
de là , les autres nations viennent dans nos atelier cher- 
cher des coloristes et des ouvriers formés aux diverses 
professions qu'exigé cette industrie. 

Nos impressions au rouleau ne le cèdent nullement à 
ce que l'Angleterre peut produire de plus exquis : c'est 
en majeure partie aux perfectionnements apportés dans. 
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la gravure des rouleaux, depuis quelques années, qu'est 
due notre supériorité. 

Les impressions riches sur le calicot et sur la mousse- 
line, qui se febriquent , nous lavons indiqué déjà, pres- 
que exclusivement en Alsace , Ont fait des progrès im- 
men^s, iet pour f éclat et pour la solidité des couleurs. 
L'élégunce des dessins, ia netteté de l'impression, la dé- 
licatesse des nuances, tout révèle, aux yeux du connais- 
seur, la sollicitude éclairée, ies soins assidus , minutieux 
loeme, de la Êibricatîoa, depuis la première esquisse 
du dessinateur, jusqu'au derfiier terme de la longue 
série des opérations qu exige cette industrie. 

Il y a peu d'années, on voyait encore dans iea ^étalages 
de Paris beaucoup d'impressions anglaises, et siiitont 
des mousselines imprimées. Maintenant, onles y cherche- 
rait en vain : ce sont, au contraire^ les riches magasins 
de Londres oii sont étalés lestissuç de ce genre, embdiis 
par le goût de la France et fournis par ses ateliers. 

La Normandie, dans le genre simple, a porté les 
mêmes soins que FAIsace à perfectionner ses produits; 
elle se dbtingue surtout par l'économie des procédés : 
économie qui permet de fournir aux classes inférieures 
des habillements agréables, commodes et même él^;ants, 
à des prix extrêmement modérés. 

EXPOSANT HORS ÛU CONCOURS. 



Exposant 

hors de 

concours. 



M. Henhy Barbet et compagnie, à Rouen 
(Seine-Infërieure), 

Le chef de cette maison faisant partie du jury cen- 
tral s'est trouvé, par cela même, exclu du concours. 
Un sentiment de convenance nous emj^êchera de don- 
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ner à ce^e fabrique les éloges qu'elle mérite pour h £ 
variété, rîmpprtance et la bonne confection de ses 
produits. Nous citerons seulement un fait qui mérite la 
reconnaissance de l'industrie française : c est dans les 
atdiers de M. Henry Barbet, il y a trois ans environ^ 
qu'on a, pour la première fois, produit les couleur^ 
aurore et jaune , sur cuve, et le jaune réservé au chrome, 
sur fonds blancs. M. Barbet obtint la médaille d'argenj: 
lors de la dernière expo$it{an. 



RAPPÏIL DE MEDAILLES D'OR. 

MM* Quof^^ OpiEE^ Rouan et compa^oi^ ^ 

à Wesserling (Haut-Rhin). 

Cette grande fabrique réunit toutes les transforma- 
tions du coton , depuis son arrivée ea bidfe jusqu'à 
îimpression. Chacune de ces transformations est exé- 
cutée avec une perfection qui , prise isolément, mérite- 
rait (e premier rang : dessin, coloris, finesse de gmvure, 
qualité des tissus, excellence des apprêts, tout a mérité 
les éloges du jury, qui confirme, pour 1834, la mé- 
daille dor décernée en 1819 au même établisseihent, 
sous la raison, Gros, Davillier, Roman et compagnie. 

Wesserling est un modèle d'administration pater- 
nelle pour îes ouvriers. 

\ 

MM. KœcuLiN frères, à Muihaugen (Haut- 
Rhin). 

L'honorabie familie des Kœchlin offre à i'estrme pu- 
blique un nom qui s'identifie, pour ainsi dire, avec 



I 
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Rappel rhistoire de Tart d'imprimer sur tissus^ dans FEst de {• 
• '»^^*iïï«» France ^ Elle a constamment pris la part la plus active 
à toutes {es découvertes, à tous les perfectionnements 
qui ont porté cette industrie au degré deminence quelle 
a maintenant atteint. MM. Kœchlin ont ce rare carac- 
tère qu'ils pensent n'avoir rien fait, s'il leur reste qud- 
que cliose à faire. Us déploient pour soutenir leur re- ' 
. nompiée la même activité qu'ils ont mise à la créer. 
Le filage, le tissage, la gravure et l'impression sont réu- 
nis au sein de leurs vastes établissements, et, dans toutes 
ces opérations, ils se montrent les maîtres de fart. La 
réputation de leurs produits ne se borne pas à la France, 
elle s'étend dans toute l'Europe et dans le nouveau 
monde. Le jury confirme , avec de nouveaux éloges, la 
médaillé d'or accordée, en 1819, à la maison Kœchlin. 

M. DoLFus-MiEG et compagnie y à Mul- 
' hausen (Haut-Rhin). 

Dès 1 8 1 9 , la maison Dolfus-Mieg avait pris rang parmi 
celles du premier ordre, et pour la perfection des 
travaux, et pour la grandeur des opérations commer- 
ciales. Ses produits ne sont pas bornés au marché de la 
France; ils sont recherches par l'Europe et par les deux 
Amériques. Les tissus de coton, jaconnats, calicots, 
percales et mousselines, imprimés, quelle a présentés à 
l'exposition de 1834, prouvent qu'elle se tient toujours 
au premier rang dans la marche progressive de cette in- 
dustrie. Le jury confirme la médaille d'or, si justement 
obtenue par la maison Dolfus-Mieg et compagnie. 



1 Cett Taîeul de MM. Kœchlin qtd a fondé la première manufae- 
tara de ce (renre y à Muihausen*- 



\ 
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MM. Haussmann frères, à Logelbach Rapp«ï 

(Haut-Rhinj. d'or. 

Déjà , nous avons signalé Féminence du mérite indus- 
triel de MM. Hausmann^ lorsque nous avons proclamé 
les titres des fabricants^ pour le filage et le tissage du 
coton; comme imprimeurs ils ne sont pas au-dessous 
<Iu rang qu ib ont conquis sous ces premiers rapports. Ils 
ont continué dlmprimer avec succès les fichus et le 
genre riche en aunage; mais ils excellent surtout dans 
firopressiôn à double rouleau. Nul fabricant ne réussit 
aussi bien queux à produire deTeffet, par la combinai* 
€on de deux couleurs et de leurs dégradations. Au mérite 
d'un beau travail^ MM. Haussmann joignent celui du 
bon marché^ ce qui complète la solution du problème 
<jue se propose Tindustrie. Le jury confirme de nouveau, 
pour 1834, la médaille dor obtenue dès 1819, par 
MM. Haussmann, et deux fois confirmée aux expositions 
de 18^3 etde 1827. 



ii»»*3m 



NOUVELLES MÉDAILLES D'OR. 

MM. Hartmann père et fils, à Munster Nonrene* 
(Haut-Rhin). ""ïf** 

C'est la première fois que ces habiles fabricants se pré- 
senteiU au grand concours de Finduslrie nationale ; s'ils 
avaient comparu dès qu'ils ont eu des titres au succès, 
depuis long temps ils auraient reçu la récompense 
du premier ordre, que leur assigne l'opinion publique 
et le suffrage irrécusable du consommateur, en France 
ainsi qu'à l'étranger. Ils ont obtenu de beaux résultats 
dans presque tous les genres d'impression; mais c'est 



M 
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Nouvdfeg partwuiièrement dans le genre simple ;« avec une ou 
"'d*Qr ^^ux couieurs, qu'ils font briller un goût exquis elfe 
fini le plus précieux de h gravure. Ils excellent à pro- 
duire les nuances douces et surtout le rose tendre : à cet 
^^rd^ leurs rivaux mêmes les déclarent supérieurs. Le 
jury décerne la médaille d'or à MM. Hartmann. 

M. Grosjban-Kœchlin, à Muihuusen 
(Haut-Rhin). 

Ce fabricant s'est distingué par son habilité daps 
toutes ies parties de son art, et par sa supériorité çomipe 
dessinateur, II a consacré tous ses tfdents à i'ÛDpressipn 
sur jaconnai; et sur mousseline : goût exquis dans le des- 
sin f riches3e , édat j harmonie des nuances qui rivfdisent 
pour f effet avec la délicatesse et la suavité du pinceau, 
pureté des fonds blancs^ou de couleur i tels sont les mé' 
rites qu on reconnaît à chacune de ses pièces livrées au 
commerce, non moins qu'aux pièces envoyées à l'ej^posi- 
tion. Plus d'une fois, le genre d'impressions de M. Gros- 
jean-KœcliIin est devenu le type d'une fabrication sem- 
blaUe , et désigné , dans le commerce , par le nom de son 
auteur; aussi, ses productions sont un objet d'étude et 
d'émulation pour fes autres imprimeurs. II est très-d^ne 
de la médaille d or. 

MMt ScHLjuJiiBËBGËii, KœcHUN et çom- 
pagnie y à Mulhausen (Haut-Rhin). 

Us réunissent dans leurs établissements tous les tra- 
vaux relatifs au filage, au tissage, au blanchiment, à 
f impression, à f apprêt des calicots, des percales, des 
jacônats et des mousselines; ils impriment également sur 
les tissus de soie, de laine et de cachemire: dans tous 
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CCS genres, fls déploient une habHeté remarquable. Leurs Nonvefltt 
nnpresâion$ pour tentures, imitées du gent-e persan, jouis- "* ^^^ " 
sent dans le commerce d^une réputation justement mé- 
ritée. M&f. Scl))umberger, Kœchlin et compagnie ont , des 
premiers, en France , exploité ce genre d'impression ; ib 
s attaquent iiardiment aux difficultés qu offrent les nou- 
veautés, et, par leur habile expérience, ils en triomphent 
toujours. Le jury leur déosrtm h médaille d'or. 

M. ADRiBN-^APUfis (Jean^-Baptiste), à 
Claye (Seine-et-Marne). 

Le fondateur de cette fabrique vint en France avec 
M. Oberkampf le père. Ses débuts furent modestes, 
comme ses moyens; mats il avança , par des efforts sans 
cesse renouvelés, vers la perfection que ses enfants ont fini 
par atteindre. Ceux-ci, longtemps bornés à Timpression 
des mouchoirs en double rouge, ne redoutaient, quant à 
ces produits, aucune concurrence. Depuis quelque temps, 
'ils ont imité le genre persan , pour les robes et les ten- 
tures, avec un succès remarquable. Les gens de iart et 
les gens du monde ont admiré, comme un type de per- 
fection, la pièce à fond blanc, grand dessin perse, 
exposée par M. Ad.Japuis : heureux goût du dessin, 
richesse, édat, habile opposition des nuancer, pureté 
des fonds blancs, tout est à louer dans ce travail; il fait 
honneur à l'industrie française. 

Nous mentionnons avec sati^action le soin scrupu- 
leux que montre M. Adrien - Japuis de ne produire 
que des couleurs bon teint; car, en ces derniers temps, 
d s'en faut de beaucoup qu'un pareil éloge soit mérité 
par tous nos industriels. 

Toutes les opérations de sa fabrique, gravures, im- 
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NonTeilet pressions^ rentrage, etc., sont conduites par des femmes^ 
« • élèves de la maison : c est peut-être le seul exemple de 
ce genre qu on puisse citer en France. 

Pour faire droit à tous ces titres^ le jury décerne la 
médaille d or. à M. Adrien-JapUis. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 
Rappel M, JVÉRON feune , à Rouen fSeîne-Infé- 

de médaille . v -^ ^ 

«Targçnt ricurej. 

L'industrie française doit à ce fabricant l'impression 
sur foulards de coton ou de soie, à l'imitation des A nglais. 
Il a poussé très-loin l'art d'imprimer sur les tissus de co- 
ton. La variété^ riiarmonie, la solidité de ses couleurs 
ont fondé sa réputation, maintenant très-étendue. Pour 
l'ensemble de ses produits^ il mérite que le jury central 
lui confirme de nouveau la médaille d'argent qu'il a reçue 
dès 1823, avec rappel en 1827. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 

Mtfdainet M, Thierry-Mieg , à Mulhausen (Haut- 
'"«""• Rhin). 

Si le premier honneur de Fapplication du beau rouge 
d'Andrinople, sur tissus de coton, appartient à la mai* 
son Kœchlin, M. Thierry-Mieg a le mérite d'avoir per- 
fectionné cette fabrication. Il possède surtout le secret 
de produire un rouge bien intense, bien ^al,. bien 
avivé et bien dégraissé. La richesse et la solidité de cette 
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nnance Font fait promptement adopter pour les amcuble- Mtfiaflïti 
ments. **'6*^"*' 

Aux tissus lisses^ croisés et hroche's à la Jacquart, 
M. Tliierry-Mieg joint Timpression des bordures sur 
fond roùge, dont il varie les dessins avec un goût exquis. . 
Au moyen du procédé de lenlevage, sur le même fonds 
rouge, il. imprime, pour robes, des dessins perses, qui 
ont beaucoup de succès. 

Le jury central récompense la supériorité conquise 
<Ians une application importante, en accordant la mé- 
daille d argent à, M. Thierry-Mieg. 

MM. Barbé-Zurcher et compagnie, à 
Charitilly (Oise). 

Cette maison avait à vaincre de très-nombreux obs- 
tacles pour s'établir, éloignée quelle était de tous les 
autres etabliskements.de même nature. Elle a néan- 
moins réassi dans {es genres Ics'plus difGciles; elle ex- 
celle dans l'impression dite lapis , que ^es travaux ont 
étendue et perfectionnée, Depuis plusiejars années, s^^ 
impressions foncées pour l'automne ont déterminé la 
mçde, et chaque fois ont été désignées dansie commerce, 
par le nom de cette fabrique. Afin d'obtenir un. tel 
succès, cette maison s'empresse de reproduire les nou- 
veautés et les innovations de France et d'Angleterre^ 
ellfe-méme se signale par d'heureuses et nouvelles appïi- 
4:ations. Le jury la récompense avec la médaille d'ai^ent. 

MM. ScHLUMBERGER jeune et compagnie^ 
à Thann (Haut-Rhin). 

Ces fabricants traitent tous les genres d'impressions, 
soit à fonds blancs, soit à fonds de couleur, sur le cali- 
cot, la percafe, les jaconi^ats, les mousselines, et dans 
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MédtdWeê tous les genres ils obtiennent des succès. Leur établis- 
d*argeni cément est considérable. Ils méritent la médaille^ d'ar- 
gent. 

MM. LiÉB ACH y Hartmann et compagnie, 
à TEann (Haut-Rhin). 

Impressions sur mousselines^ jaconnats et calicots, 
pour robes et pour ameublements ^ sur châles, sur fou- 
lards et sur gazes de soie. Ces nombreuses vanëtés sont 
traitées par les exposants avec un succès remarquables Os 
produisent très-bien le double rouge; ils ont oÔert^ avec 
ces deux nuances, une pièce imprimée à personnages, 
qui s'est fait distinguer par des tons vifs et vigoureux. Le 
jury leur décerne la médaille d ai^érit. 

MMé Daniel Schlumbbrger et compa- 
gnie , à Mulhausen (Haiit«-Rhin)« 

Ils s'adonnent spécialement aux impressions sur le 
calicot et le jâconnat, d un genre simple, et peu chargées 
de couîeui'. Nous ferons leur éloge en disant qu'ils appro- 
chent très-près de MM. Hartmann fils, de Munster, qu'ils 
semblent avoir pris pour modèles. Leurs indienne^ fonds 
blancs, avec dessins bleu, vert et rose, sont fort recher- 
chées à cause des belles nuances et de la bonne exécu- 
tion. Ces exposants ont droit à la médaille cfargent. 

MM. Kettinger pèi^e et ûls^ à Bi^lhét 
(Seine-Infërieurie)é 

Leur fabrique excelle à tfài^r leK indiemicis à fonds 
bois, bleu et vert, avec enlevage. Le commerce dis- 
tingue leurs impressions unies, qui, pour la r^iarité, 
pour la pureté des tons , ne redoutent aucune rivalité. 



SECTION II. — IMPRESSIONS SUR TISSUS DE COTON. S55. 

• ■ ■ . I 

MM. Keittinger impriment annuellement 50 à 60,000^ 
pièces; le succès trés-remarquabte qu'obtiennent leurs 
produits dépose en faveur d une bonne fabrication. Le 
jury centralaccordè la médaille d'argent à MM. Keittinger, 
qtn avaient r^ iâ tn^aiilé de bronze dèà 1819. 

M. Arnaudtizon, à Bapaume-Ies-Rouen 
(Seîne-Inférieiïre), 

Son exposition s'est fait remarquer par le genre ia- 
pts sur ifomd gris amcricam ; ce genre , qu'il a presque 
èsdiisiv«inent présenté ^s'obtient sur fends réserva ^ râr 
cuve 9 avec des difficultés dont Texposant sait habilement 
triompher. Les produits de M. Arnaudtizon sont très- 
rechérchés : ils méritent la médaille d'argent. 

M,. PiMONT aîné, à Rouen (Seîne-Infé- 
rieupe)» 

M. Pimont se dis»tingue par h bonpe impression 
dfe ses toiles gàtancées pour ameublements, et de ses 
fonds noirs enluminés; il imprime avec un égal sil<^- 
cèâ ies simples cravates et les châfes imités du cache- 
mire. La production annuelle de sa fabrique est consi- 
dérable. M. Pimont, qui dirige lui-même toutes fes par- 
ties de ses travaux, est digne d'obtenir la médaille d'ar- 
gent. 

M» Ronde AU-PoucHET , à Bolbec (Seine- 
Inférieure). 

B fabrique annuellement 50,000 pièces d'indienne, 
d'une exécution satisfaisante et d'un très-bon marché; ce 

- • ' 

qui garantit en tout temps ses ventes. Ses prix, en in* 
diennes, bon teint, varient de 1 fr. 5 cent., à 1 ir. 35 c. 



i56 CHAPITRE XTI. VtfBEBSlOVlB S0R TISSCib 

Médaillet Faune. M. Rondeau-Pouchet est, sous ce point d« vue^ 
darjrent. un manufacturier ëmineminent utile. Le jury lui décerne 
la médaille. d'argent. 

M. Fauquet-Pouchet, à Bolbec (Seine- 
Inférieure. 

II fabrique des indiennes, fonds blancs, fonds fapis, 
garancëes sur cuve, à plusieurs couleurs, etc. II traite 
avec succès tous les genres qu'exploitent ses confrères^ 
il se fait distinguer pour la quantité considérable et la 
bdnne confection de ses produits. Le jury le déclare digne 
de la médaille d argent. 

M. PiMONT (Prosper) , à Darnetal (Seine- 
Inférieure). 

ÎI imprime les indiennes pour meubles, les cravates et 
les châles, genre de cachemire. Sa productiort des cou- 
leurs lapis est hardie et d'un grand effet; ses cravates 
sont fort recherchées : on a distingué, dans son exposi- 
tion , une belle indienne à double rou^e, pour meubles. 
M. Pimont, déjà cité pour le filage de la laine, et pour 
son tissage d'espagnolette et de drap , mérite la médaille 
d'argent, accordée à l'ensemble de ses produits. 



Iionorabic. 



MENTION HONORABLE. 

Mention M. Stackler, à Rouen ( Seine -Infé- 

rîeurej* 

Indiennes dont le bon marché fait le mérite princi- 
pal aux yeux du jury. La même fabrique obtmt, sous fa 
raison Lami-Stackler, en 1827, une mention honora- 
ble, que nous confirmons pour 1834. 



CHAPITRE XVII 



CUIRS ET PEAUX. 



L'ensembîe des industries renfermées dans ce chapitre 
est d une grande importance pour la consommation in- 
térieure et pour le commerce extérieur; on en jugera 
par ce simple rapprochement, qtfofFre Tannée 1833 : ' 

Valeur totale des peaux et ' pelleteries , soit 
brutes, soit préparées à divers degrés, impor- 
tées en France.. . ; 15,003,737^ 

Valeurs totale des peaux et pelleteries ou- 
vrées en France et livrées à l'étranger 93,767,508. 



SECTION PREMIERE. 

TANNERIE. 

Le tannage , la plus simple préparation des peaux , a 
malheureusement fait peu des progrès en France depuis 
1827. On remarque seulement avec satisfaction, dans 
ce laps de temps, que le nombre des tanneries qui donnent 
de bons produits ordinaires est sensiblement augmentée 

Aujourd'hui nous vendons à Tétranger pour près de 
quatre millions de peaux tannées; on les envoie prin- 
I. 17 
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cipalement en Angleterre, en Italie, en Norvège, en 
Grèce, en Turquie, au Brésil, etc. 



MÉDAILLES DARGENT. 

MëdaiHei M. Brizou fils oîné à Rennes ( IHe-etr 
^-«-'- Vilaine) 

Cuirs forts , tannés à la jusée , c est-à-dire au jus de 
tannée, vieille écorce de chêne réduite en poudre 
grossière, et déjà fort épuisée de son principe tannant, 
par un premier usage. 

C est depuis peu d années qu on fabrique fe cuir fort 
en Bretagne; celui de M. Brizou jouit dans le commerce 
d'une, réputation trcs-méritée. Le jury décerne fa mé- 
daille d argent à cet industriel. 

M. Masse 9 à la Maison-Blanche, bar- 
rière de Fontainebleau (Seine). 

Peaux de veau , tannées en croûte et préparées avec 
un soin qui ne laisse rien à désirer; elles servent surtout 
à la confection des cardes mécaniques. M. Masse est au 
premier rang dans son genre : il mérite la médaille 
d'argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 

Rappel M^ Larguèze cadet, à Montpellier (Hé- 

de bronze. raillt j. 

Cuirs à la garouille, écorce des racines du petit 
chêne ^ ; ils sont fort bien fabriqués. 

- 1 Qiier6ut''hnmiiis fofiif obioDgaif. 
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Ce cuir, d*un excellent usage, déplaît par son odeur, R*pp«l 
et n'est employé qu'aux chaussures les plus communes. Le ^^ bronze, 
gouvernement a refusé de fadopter pour Tarmée; mais on 
en fait une consommation considérable dans les mon- 
tagnes du midi, le Cantal, la Lozère , les Cévennes , une 
partie des Alpes , etc. 

Le jury confirme à M. Larguèze la médaille de bronze 
accordée en 1823, et rappelée en 1827. 



NOUVELLE MÉDAILLE DE BRONZE. 

M. Delbu, à Saint-Germaîn-en-Laye ^^^/î"* 

(feeine-et-OlSe ]• de bronze. V 

Cuirs de Buenos- Ayres, à la jusée, mieux tannés 
qu'on n'avait fait jusqu a ce jour dans les &briques de 
Paris et des environs. Ce succès est récompensé par la 
médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

MM. Rouet et compagnie, à Saint- Ai»- Mention* 

/ T , ^^T \ honorables. 

gnan [ Loir-et-Cner ]. 

Leur fabrique est depuis plus d'un siècle dans la même 
famille; elle a beaucoup d'importance. Le jury tf^rette 
qu'ils n aient pas exposé leurs cuirs Buenos- Ayres, que 
le commerce a distingués : mention honorable dès 1819. 

MM. Jean Mestre et Pierre Durand , 
à Clermont (Hérault). 

Ijcnv tannage de peaux de mouton obtint, en i627, 
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Mcndons la mention honorable. En 1834 , ils exposent une peau 
lonora es. j-^yg^^ ^^ jg j^ basane qui méritent la même distinc- 
tion. 

M. Auguste LiGNiÈREs fils aînë , à Tou- 
louse ( Haute-f Garonne ). 

Bons cuirs tannés à la garouiiïe : mention honorable 
dès 1819. 

M# Chevalier-Rouet , à Saint- Aîgnan 
( Loir-et-Cher ). 

Produits distingués par le jury : fabrique ancienne et 
fort estimée. 

ê 

M. Laloyaux-Lacot, à Charleville (Ar- 
dennes ). 

Bons cuirs forts, tannés à la jusée. Cest la première fois 
que ce département fait figurer à l'exposition le produit 
de ses tanneries. On prépare annuellement à Givet 20 
à 22,000 cuirs forts, qui consomment 3,000^000 kilo- 
grammes decorce; à Charleville, Mézières, Rethel, etc. 
6,000 cuirs forts. Le département des Ardennes prépare 
environ 36^000 peaux de veau et 15,000 de mouton; 
il consomme 2,000,000 kilog. decorce. 

M. H AREL , à Pontivy ( Morbihan ). 

Cuir mâle du pays , bien fabriqué. 

M. Larguèse fils aîné, à Montpellier 
(Hérault). 

Cuirs Buenos- Ayres, bien préparés à la garrouifle. 
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M. NiCQUEL aîné, à Béziers ( Hérault )• j^JJ 

Cuirs du pays , tannés à la garouille. 

M. CoRNiQUEL, à Vannes (Morbihan). 

r 

Peaux de veau tannées avec soin. 



SECTION IL 

COaROYERIE. 



RAPPEL DE MEDAILLE DE BRONZE. 



] 



M. Delacre -Snaude, à Dunkerque ^^ 

(Nord). li 

Ses tiges de bottes en cuir de cheval, à f usage des ma- 
rins^ passent pour inaltérables â f eau de mer; elles sont, 
dans leur genre, les meilleures que Ton connaisse. Ses 
cuirs débottés, pour la chasse, sont aussi fort estimés. 

Prix des tiges de bottes, la paire : pour fes marins^ 
10 fr. 60 c; pour les chasseurs, 10 francs. 

M. Delacre mérite toujours la médaille de bronze (|uil 
a reçue en 1827. f 



ar#< 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. Lemarchand , à Guingamp (Côtes-du- ^^ 
Nord,),.,.,: , ■ . ;..•...;.: •/: ■ Je 

' Ses peaux tannées et corroyés sont bdiles y et fort 
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Noavelles estimées dans le commerce. II avait obtenu la mentioa 
m^daiHes honorable en 1827 : il mérite iwiîourdlvui la -médaille 

M« bronze. ' 

de bronze. 

MM. Bouse ARËN et compagnie ^ à Nantes 

( Loire-Inférieure )• 

Possesseurs d'une des plus grandes corroyeries de la 
Loire-Inférieure, département riche en ce genre de fa- 
brication. 

Ils ont exposé des produits variés ; on a distingué leurs 
peaux de veau, qui sont trè&psoi^nées et très-recher- 
chées, surtout dans nos colonies. Le jury leur accorde 
la médaille de bronze* 



MENTIONS HONORABLES, 
Metttionfl ]^^ Demelun • à Landivisiau (Finistère). 

honorables. ' \ / 

Ses produits ont fixé fattehtion du jury, qui les a 
trouvés de fort bonne confection. 

M* RjBNOU , à Paris , rue MoufFetard , 
n** 29. 

Peaux de chat et de ïapin , pour souliers et même pour 
bôttès. M. Renou croxt ces peaux plus solides et moins 
perméables que celles de veau : feXpérîence d'un assez 
grand nombre de consommateurs vient déjà Tattester 



'■ ! f ' 



CITATIONS FAVORABLES. 
CiutioM M, Salviat de Bazac (Giroiide)- 

Peaux de veau corroyées. ■■ \ 



■\ 
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M. MoNFORT, à Landivisiau (Finistère). ^ 

Peaux de veau parées. 

M. GuRiEC jeune, à Vannas (Morbihan). 

Cuir lissé, cuir de vache'tànnë. 

SECTION Ilf. 

]f/]£GlSSERIB. 

(Test dan» f Ardèche et surtout dans h vîBe df Aniiio>- 
niay qu'Oh pratiqua cidtte industrie avee Ib plus d'éteti-i 
due et de succ^. On y trotlt€ beaucoup d'ateliers qui 
jouissent d'une égaie estime» 

MENTIONS HONORABLES. 

ï. M. JoikNi^ARfi , è Âtnonay (Ardèçhe); ^J 
II. M. Lesty, k Annonfir^ (Arrfèehe), 

Sont au rang des mégissiérs lés plus recomiBiandabies 
du département de TArdèche. 



ho 



^o< 



CîTATIONS FAVORABLES. 

M. Gremaud-Maury ,,à Poitiers (Vienne), 

Peai»i: d'oie préparées; poia' fe peHéterie; Ces p^u-s 
sont a«issi portées comme préset^vâtif contre les- dotflëurs 
r&umatismâies. Elles sont^ Fdb|ei d'un co^mmerce consl- 
dérabfe pour ie d^rtemetit de k Vienrïe, et surtolâ 
pouf Poîtiers'^ M. Gr^aud^&faury se dis^gue isrttH 
les BÉégissfers ies plus oceupés dé cette ville. 



( 
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f 64 CHAPITRE XYII. — CUIRS £T PEAUX. 

SECTION IV. 

GANTERIE. 

La ganterie française est justement renommée; elle 
mérite la préférence sur la plupart des produits étrangers 
du même genre, par la beauté^ la douceur, le brillaDt 
des peaux , l'élégance de la coupe et Tart de la couture. 
Aussi ies gants français sont-ils un grand objet d'exporta- 
tion. Dans la seule année 1 833, la vente de ces gants a 
1 étranger s est élevée à 9,856,840 francs, soldés princi- 
palement par les États-Unis, l'Angleterre, l'Allemagne, 
la Belgique, la Prusse, laSardaigi^, etc. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 

Médailles i^ ^^^ Nathan, Béer et Tréfouse, à 

a argent. / / t \ 

Luneville (Meurthe); 

IL MM. Nathan frères , à Lunévilie 
(Meurthe). 

Ces deux maisons font subir à leurs peaux toutes les 
préparations de la m^isserie, de la chamoiserie et de la 
teinture ; elles occupent près de 2,600 ouvriers des deux 
sexes, qui confectionnent annuellement 1 ,200,000 paires 
de gants, dont la majeure partie se vend en Aflemagne. 

En 1 827, la première maison obtint une médaille de 
bronze, et la seconde une mention honorable; elles ont 
droit maintenant Tune et l'autre à une plus haute récom- 
pense. Elles reçoivent la médaille d'argent, pour f éten- 
due, la bonté, la solidité, le. bas prix de leurs fabrications. 
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MÉDAILLES DE BRONZE. 

M. BouDART aîné, à Chaumont (Haute- M^^«fl«« 

_ _. X / A , de brome. 

Marne). 

Il a le premier introduit en France la couture des gants 
a la mécanique. Il y fait usage de couleurs fines pour 
teindre ses peaux. II emploie de 4 à 500 ouvriers pour 
préparer les peaux et confectionner 10 à 12^000 dou- 
zaines de paires de gants. Grâce aux améliorations que 
lui doit cette industrie, le département de la Haute-Marne, 
qui ne faisait, il y a 15 ans, que 12 a 13,000'douzaines 
de gants, en fabrique aujourd'hui 100,000 douzaines, 
parce que beaucoup de fabricants de Nancy, de LunéviHe ."., 

et de Paris font coudre leurs gants dans la Haute-Marne, 
suivant le procédé de M. Boudart, Ses produits, sont ci- 
portés en Angleterre, et jusqu en Amérique. Le jmry lui 
décerne la médaille de bronze. 

M. DucASTEL , à Paris , rue du Hasard , 

n^ 8. 

Il a perfectionné la coupe des gants, par des moyens 
que ses rivaux de Paris se sont empressés d'imiter. H 
mérite la médaille de brqnze. 

Le jury regrette que Paris, qui compte près de 20 fa- 
briques de gants, dignes d*étre distinguées, ne les ait pas 
vues apporter leurs produits à f exposition. Nous avons eu 
seulement à juger et à récompenser les produits de 
M. Ducastel et de M.'^ChouilIou. 

M* Chouillou j à Paris , rué Sainl>-Ho- 
noré, n^ 75. 

Ses ateliers sont très-considérables; ses gàiits sont 
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M^tilies cTune grande beauté , parfaitement cousus , brodés avec 
élégance, et riches de coufeurs; qualités égsJement re- 
marquables dans la fabrication de son concurrent. Le 
jliry lui décerne ta même récompense. 



SECTION V. 

PEAUSSBRIB. 



MÉDAILLE D£ BRONZE. 
Médaiiic ]||^ Spiegelhalter, à Paris, place Ven- 

de broDxe. _ . ' . * 

dôme j ïÈ? 2&. 

• 

Pantalons, guêtres, gants en peau de daim, parfaite- 
' ment travaillés. Les Anglais mêmes réconnaissent la 
supériorité de M. Spiegelhalter : il est digne de la nie'- 
daiUe de brooze. 



SECTION VL 

BUFFLBTt'AIB. 



MÉDAILLE D'ARGENT. 

Médaille MM. Durand fils ^ GtiLbAùME et cam- 
*'^*°*' pagnie , à Paria , if ue Marie-S tuart ^ n"" 8 . 

Cuirs de Buenos- Ayres passés en buffles» Lcuca pro- 
duits 9urpassent: tout ce qu on a fait eu ce genre. De gras, 



■^■*44i 



MÉDAILLÉS DE. BRONZE, 

M. HutÏn-Delatoûche, a la Chapfelle- 
Saiût-penîs^ u^ 52 (Seine)^ 

M. HuTiN (Ambroise-Stanislas) , à Trie- 
Château ( Seme-el>-OÎ4se) , ' 

Se placent iinmëdiatement après MM. Durand et 
Guillaume pour I étendue des travaux, et presque à leur 
niveau pour les bonnes qualités de leurs produits. A ce 
titre ils méritent la médaille de bronze. 



(Ti 
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tnous et creux qu étaient autrefois ies cuirs connus sous ^ 
le nom de biiffléSy ifs sont devenus, entre ïes mains de ces 
fabricants, fermes, souples et parfaitement dégr/ûssiâs. 
Les iateliers de MM. Durand et Guillauâae sont tfjè^on- 
$idérables. Le jury décerne à<^es fabricants I9 miéddîll^ 
d'argent. 



M 

de 



SECTION VII. 

MÂ&oiQIIIIUGE. 

La précieuse industrie du maroquihage, importée en 
France vers la fin du dernier siècle, y jouit dun cpngt^çt 
et rare succès; supérieure aûi travaux de Fefiiitiger, noh- 
seulement elle en écàrteJa concurrence surle'sol lïàtjotiaï, 
mais elle permet une exportation croissante qui , pour 
1833, s est élevée àl,2â5,65.4 fràncis. Cette exportation 
s'est principalement faite en Belgique, en Italie, eu Suisse 
et en Amérique. ^ 



^ 



968 CEAPITRB XVII. — CUIRS BT PEAUX. 

RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 
d«ï//«iL ^^ Fauler frères , à Choîsy (Seine). 

d*or. Os sont fils du célèbre industriel^ auteur de l'intro- 

duction des procédés de maroquinage en France ; ils con- 
tinuent d'être en première ligne dans leur genre. Depuis 
1 8 27 ils ont beaucoup augmenté leurs ateliers^ qui sont 
aujourd'hui les plus considérables de France : presque 
tous les relieurs de Paris emploient leurs maroquins. Us 
sont dignes qu'on leur conserve la médaille dor, ob- 
tenue par leur père, dès l'an IX (1801), et rappelée 
avec des éloges toujours plus honorables eh 1806, en 
1819 et en 1823* 

M. Mattler, à Paris^ rue Censier, n^ 13. 

Ses produits Calent presqu'en beauté ceux de 
MM. Fauler ; ils méritaient la médaille d'or, dès 1 8 1 9 ; 
celte médaille^ rappelée en. 1823, l'est de nouveau par le 
jury de 1834. 



-û^ 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

de^éd^nic ^^^ Emmeric et J.-B^ Geouger fils, à 
«Targcnt. Stra,sbourg (Bas-Rhin). 

Leurs maroquins sont recommandables pour la bonne 
préparation et pour l'éclat des couleurs. Dès 1823; 
MM. Emmeric et Geoi^er obtinrent une médaille 
d'argent, rappelée en 1827. Depuis cette époque, ils 
ont fait prendre à leur fabrique une extension considé- 
rable , preuve certaine de leurs progrès ; ils occupent de 
40 à 70 ouvriers et préparent annuellement 56 à 60 
mille peaux maroquinées. Le jury leur confirmé la mé- 
daille d'argent. 
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SECTION VIII. 

CUIBS VERNIS. 



« 



Cest vers 1802 qu'on commença de vernir les cuirs 
en France ; industrie poUr laquelle M. Didier se fit 
une réputation qu'il conserva toute sa vie. Cependant 
en 1827 nous étions encore visiblement au -dessous 
des Anglais. Nos cuirs vernisses alors se rayaient ai- 
sément; lorsqu'on y faisait un pli, la marque en restait 
et le vernis s'écaillait. Aujourd'hui nous avons à ré- 
compenser des progrès remarquables. 



MÉDAILLES D'ARGENT. 

MM. Nys et LoNGAGNE , à Paris , rue de Kéivo» 
rOriHon,n»27. '*''^'' 

Ils ont exposé: des cuirs et des peaux vernies, et 
de toutes couleurs , réunissant la solidité , la souplesse 
et I éclat; des cuirs argentés et dorés, genre qui paraît 
pour la première fois aux expositions, et qui sont par- 
faitement fabriqués ; des cuirs noircis pour les carros- 
siers. Avec leurs cuirs vernis MM. Nys et Longagne 
peuvent maintenant soutenir la concurrence des Anglais; 
ils méritent la médaille d'argent. 

MM. Plummer père et fils , et Clouet, à 
Pont-Audemer ( Eure )• 

Leurs procédés sont importés d'Angleterre. Leurs 
cuirs égaient en beauté ceux de MM. Nys et Lon- 
gagne; ils ont droit aux mêmes éloges comme à la 
même récompense : la médaifle d'ai^ent. 
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Médailles Non-seuiement MM. Plutnmer excellent dans le ver- 

d argent, jjjssage des cuîrs, mais ils confectionnent la sellerie mieux 

que tous leurs rivaux. Depuis une année ils fabriquent, 

pour les capotes de voitures , des peaux de vache gte- 

nées, quisoiit d'un travail parfait, 

M. Couteaux > à Joînville - le •!• Pont 
{ Seine )• 

Il expose pouF la première foiis; il présente des cuirs 
vernis très-beaux ^ des tissu$ v^mist &i des toiles cirées 
remarquables. Le jury lui décerne la ixiédailie d'argent 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE, 
r ^^P/L M^Lauzin (Charles), à Bellevîlle (Seine), 

le médaiHe ^ . . \ -, /; , . ^^ < 

de bronie. Cuirs vernis d un grand éclat ; on reproche a ce vernis 
d*être un peu cassant. M. Lauzin mérite le rappd de la 
médaille de bronze, quil a reçue en 1823s_ 



SECTION IX. 

PEAUX TEINTES. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 

^*pp«f„ MM. Trempe et Cruel , à la ViHette 

e médaille /r? • \ 
de broDze. (8emej« 

Leurs peaux teintes sont fort bien Ëibriquées; eiies 

, obtinrent en 1827 la médaille de bronze ^ sous le nom 

de Trempé aîné ; elles méritent toujours la même ré- 

compense^ surtout pour la réussite de la couïeur bronzée, 

à l'imitation des Anglais. 
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NOUVELLE MÉDAILLE DE BRONZE- 
M. Trempe • à la Viîîette , rue dé Flàndirè, Nonyeiie 

^ /r^ • ' \ . mëdaiïle 

n"" 46 (Seine). * de bronze. 

Peaux teintes pour chaussures , de couleurs solides^ 
vives, agréables à la vue. Ses progrès depuis 1827 
sont extrén^mçnt remarq^a))ks ; ii o))tepait aiors la 
mention honorable : il est aujourd'hui digne de la mé- 
daiiie de bronze , par ses fabricsations de qualité supé** 
rieure. 



MENTION HONORABLE. 

MM. MouROT et Gierken , à Paris , rue ^^[eiitioii 

^ . __ . ^ ' honorable. 

Samt-Martm, n^ 228. 

Leurs peaux pour ganterie sont h^ilement teintes , 
en couleurs solides et bien nuancées ; elles préi^enteiit 
des progrès depuis 1827 , époque où déj^ le jufy les ' 

mentionnait honorablement. 



SÇCTION X. 

FOmiRURES ET DUVET. 



MÉiD AILLE DE BRONZE. 
M. ScHULTZ , à Paris, rue Saiafe^Andrë- Médaille 

• . _ de bronze. 

On a g^nérafetnei^ admiré leé lapis de fournie dont 
le principal^ ayant cinq mètres de iotig sur tr^^noièlt^ 
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I 

Médaille deux tiers de large, était estimé 2,000 francs; des pel' 
de brome, jeteries variées en faisaient comme une marqueterie 
pleine de goût dans le dessin et les nuances : ie tra- 
vail en était paiement remarquable. M. Schultz mé- 
rite la médaille de bronze. 



MENTION HONORABLE. 
Mention M. GiVELET , à Paris , Fue Saint-Honoré, 

honorable. ^oj^g. 

Tapis du même genre, mais moins parfaits que ceux 
de M. Schultz. 



CITATIONS FAVORABLES. 
citationf M. Ledard, à Paris, rue Saint-Honoré ^ 

favorable.. n*^ 357^ 

Il a le premier eu fidée de faire des tapis en peaux 
de chat ; ie frottement le plus fort n en arracherait pa^ 
les poils y et les fourreurs les regardent comme moins 
attaquables par les vers que toute autre espèce de four- 
rures. Le prix de ces tapis varie depuis 100 francs jus- 
qu'à 10 francs. 

]j|me veuve Laurent, à Montauban (Tarn- 
et-Garonne), 

Duvets bien préparés; maison considérable^ qui tire 
directement du Nord la, matière première qu'die taii 
recueillir par ses voyageurs. 
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M. Taffijv, à Paris ^ rue Saint-Denis, ^ci 

n* 303, 

A présenté des duvets qu H a Tî^rtde nettoyer par des 
moyens mécaniques. 



SECTION Xï. ^ 

CHAUSSURES. 

Dans les produits de ce genre, le jury na pas re- 
marqué de progrès comparables à ceux des autres indus- 
tries parisiennes. II a surtout regretté qu'on n'ait pas fait 
plus d efforts pour rendre moins coûteuses les chaussures 
delà capitale; il s'estime heureux d'avoir du moins à ré-^ 
compenser dans les départements ce dernier genre de 
mérite, auquel il attache le plus haut prix. 



rg* ( 9 ^ r» 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

* 

M. Michels (Marie) , à Metz (Moselle). 
^ • . 

Il a présenté quatre paires de bottes , dont deux corio- 
clavesj bien faites, légères, et coûtant seidement 12 à 
1 5 fr. la paire. A Paris , on avait abandonné cette espèce 
de bottes j par suite d'une confection trop peu soignée, 
et de remploi de chevilles trop courtes , mal rivées., qui 
laissaient échapper la semelle. Les chevilles de M. Michels 
sont de 4 millimètres plus longues et parfaitement rivées; 
les bottes auxquelles il les applique durent ,. autant quç. 
les bottes ordinaires les^plus solides. Le jury décerne 
la .médaille de bronze à cet habile bottier. 

' I. * IB. 
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Médaiiiei ]jf, Labourîaux, à Paris, rue Christine, 

ie broBM. ^ 

nMO. 

Ses brodequins sans coutures, pour dames , sont 
exécutés par des moyens particuliers^ qui font cambrer 
les peaux minces; il a composé des cirages de diverses 
couleurs y dont quelques-uns imitent ies couleurs métal- 
liques appliquées aujourd'hui sur certains cuirs. II mé- 
rite la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

hïnSéi. M. Jacobs, à Paris, rue de la Paix, 

. n^ 28. , 

H fait des souliers de femmes très-élégants et d'une 

• bonne confection ; il fait aussi des soques de femmes, qui 

tiennent fort bien le pied. Sa fabrique, fune des plus 

considérables de Paris , occupe au delà de 5 ouvriers. 

M. BEAUDRANjà Paris, rueBeaurepaire, 
n^ 9. 

Souliers de femmes qu il appelle inéculahles; il les 
rend tels au moyen d'un morceau de licge creusé qui , 
prenant sous le talon, scîève à une certaine hauteur 
dans le quartier. II paraît être le premier qui ait fait des 
empeignes avec des tissus en fil de gomme élastique. 

M. Nadal , à Paris , rue des Vieux- Au- 

gustins, n*" 61. 

Souliers de femmes très-bien exécutés; brodequins 
él^ants. Ces chaussures^ quoique à double sem^e, 
sont cependant fort minces. 



sBcnoN XI. — cB&uaiuREa. ^i 



CITATION FAVORABLE. 
M# GuDiN , à Paris , rue de Cotte , n** 2 bis. 

II a présenté des souliers imperméables qui sont res- 
tés flottants sur une nappe d*eau, durant toute Texposi- 
tion , sans que Thumidité ait pénétré dans Tintérieur. On 
devrait encourager l'emploi, trop négligé maintenant, 
Âes chaussures imperméables. 



S l"^ 

SOCQUES. 



Citation 
faYorable* 



MENTIONS HONORABLES. 

M. Devaux, à Paris, boulevart Mont- Mentions 
martre, n° 18. 

II revendique l'invention des socques, qu'il appela j^a- 
tins dans le principe; il s est occupé des moyens de 
perfieclionner sa première idée. ^ 

M. BoBELLON, à Paris, rue MicheHe- 
Comte, nM8. . 

Ses socques sont excellents; jl en fabrique chaque an- 
née, enmatières ordinaires, 2,500 douzaines de paires, 
et 500 autres douzaines en cuir et liège. 

M. Ketten-Hoven , à Paris, rue Mont- 
martre •n® 84* 

Diverses espèces de socques, (pi prenn^t la longuets 



18. 
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Mentions convenable par la seule pression de ia botte ou çfu soidier. 
onorables. j^^^ brides qu'il fixe à ses socques retiennent bien le pied ; 
on les attache et on les détache avec facilite. 



CITATIONS FAVORABLES. 

citatîonf ]M[. Charriere, à Parfs, passage Saint- 

fayorables. *^ r « 

Roch, nMl; 

M# Bevallet , à Paris , rue du Chevalier^ 
du-Guet, n^ 4 , 

Pour la bonne confection de leurs socques. 

S n. 

SABOTS- SOULIERS. 



CITATION FAVORABLE. 
citati<m M. ViOLET , à Meluu (Seine-et-Marne), 

favorable. 

Ses sabots-souliers sofit dune forme agréable. La se- 
melle est en bois de sycomore, moins»sujet à se fendre et 
plus facile à travailler que îe noyer et le bouleau. 

M. GuiLLON (Michel-Louis), à Vendôme 
(Loir-et-Cher), 

Sabots-souiiers et sabots-bottes, à semelle en bois*, 
' avec le reste en cuir. Ce genre de chaussure est à la 

fois sain et commode; les fermiers du Loir-et-Cher 
ea foj^i un grand usage. 



r» 1 



/ 



0KCTION XI. >— CHAU8SUBES. S77 

- * . . - -- 

$ III. 
FOUMBS XT SMBOUCHOIRS. ' 



MENTION HONORABLE. 

M. Dehaule, à Paris, passage des Pano- .Menj» 
ramas 9 n° 6. - ^ 

Embouchoirs exécutés suivant l'imitation la plus fidèle 
des formes du pied ; on évite ainsi les déformation P\i^ 
douleurs que font éprouver les chaussures qui, teiidj^^j^à 
modifier la figure des pieds. 



1 • • 
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. _ raiicé fté craint plus ïâ rivalité des Vûirés' peupfcf 
pou?' fa fafcncâtion '^ës diverç génies de^ papiers.' et de 
cartons; on peut en juger par té tableau suivant de nos 
exportations, en 1833, 1827 et 1823. 

Cartons lustres, pour presser les draps. . . . 18,92^'^ 

Cartons en feuilles . 6,352 

Cartons moule's, dit papier mâché- 215,376 

Cartons coupes et assembles 54,184 

Papier d^onveloppe 1 78,544 

Papier blanc ou raye' pour musique 3,903,075 

Papier colorie', en rames 58,541 

Papiers peints, en rouleaux 1,885,387 

Papier de soie 3,240 

Total pour 1833. . . 5,323,02 1^ 

Total pour 1827. . . 4,256,400' 

Total pour 1 823 . . . 3,665,343' 

Les progrès de fa fabrication du papier, considéra- 
bles entre les expositions de 1823 et de 1827, ne se 
sont pas ralentis de 1827 à 1834. - 

Nous avons d'abord à signaler la propagation des 
mécanismes employés à produire les papiers continus. 

Jusqu'en 1823 une seule fabrique, en France, 
avait adopté ce mode ingénieux. En 1827, il en exis- 
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^it quatre; lexposition actuelle en a fait connaître 
douze, et nous savons qu'il ' en existe lui pfus grand 
nombre. Ce moyen , plus économique, plus rapide et 
plus puissant, deviendra, bientôt le seul qui puisse 
être pratique sans perte. Alors disparaîtra lancien sys- 
tème de fabrication à la tnain , qui présentait, en outre , 
les inconvénients, les dangers même de coalitions d'ou- 
vriers : dangers qui h existeront plus. 

Les papîers faits à fa mécanique offrent d'autres avanr 
tagcs : ils peuvent recevoir des dimensions dune graildeur, 
pour ainsi dire illimitée, et conserver une épaisseurpar- 
faitement égale dans toutes les parties ; on peut les 
fabriquer en quelque saison que ce soit; les moyens nou- 
veaux dispensent du triage, des apprêts et de I etendage; 
enfin, l'on épargne la perte des papiers cassés : f>erte 
d'une feuille défectueuse sur cinq , d'après Tanciçn' sys- 
tème. Ces avantages sont immenses et font plus que com- 
penser quelques inconvénients dont il reste à triompher, 
savoir : l'engorgement delà toile métallique et Temban'as 
d'un fréquent nettoyage; la trop prompte destructittti 
des feutres, et le brisement trop facile dos papiers dans 
retendue de leurs plis, brisement occasionne parlafôirte 
pressïon à laquelle ils sont nssujettis. 

Un autre inconvénient existait encore. On reprochait 
au papier contimi de garder l'empreinte de la toile mé- 
tallique, sur le côté qu'on appelle X envers. Un appareil 
de pression de M. Donkin , récemment importé d'An- 
gleterre par M. Delatouche, a fait disparaître ce défaut. 

Trente-sept papeteries ont envoyé leurs produits à 
l'exposition : presque toutes méritent des éloges. Néan- 
moins, pour donner du prix aux récompenses, le jury 
/qentral a dû s'en n:«ontrer avare. , 
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RAPPEL DE MÉDAILLES D'OR. 



Rappé! M. Canson , à Annonay (Ardèche)* 

^^T' Ce manufacturier célèbre a reçu, pour là beauté de 

ses papiers et les progrès que lui doit ce genre <ïe &brica- 
tions, la médaille d'or en. 1801 , eh 1806^ en 1819. 

En 1827, il en eût obtenu le rappel s^â avait satis- 
fait , près du jury départemental , aux conditions néces- 
saires pour être admis à concourir. Le jury central de 
1834 déclare que M. Canson mérite de nouveau le 
iràppèl de cette haute récompense. 

M. JoHANNOT (François), à Annonay 
• (Ardèche). 

, . A l'exemple des Canson et des Montgolfier, M. Johan- 
not s'applique à fabriquer les papiers fins, et s'est placé 
depuis longtemps aux premiers rangs : dès 1806 il ob- 
tint la médaille d'or, rappelée en 1 8 1 9. 

Pepuis celte époque, ses fabrications ont pris beau- 
coup plus d'étendue, et ses produits ont acquis une per- 
fection nouvelle. Ses machines sont mues par d^ roues 
hydrauliques et s'allient au travail de 150 ouvriers. Le 
jury déclare M. Johannot plus que jamais digne de la 
récompense du premier ordre. 

M, De LA Place, à Jeand'heures , ar- 
rondissement de Bar-ie-Duc (Meuse). 

La papeterie de Jeand'heures, érigée sur les propriétés 
de M. le maréchal duc de Reggio, est une des pre- 
mières où l'on ait adopté les mécanismes continus. E3Ie 
fut, dans le principe, dirigée par M. Didot-Saint-L^er, 
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auquel laPHslnce doit réellement ceite nouvelle et prë- - ^^^^ 
cieuSè-indusirie-, qu'il sèst rendue^ propre par ses per- d'^ç, 
Fig^tionnetnents et se&.inVeiitions. 

~ ' M. De la Place, qui nïdin tenant remplacé M. Dîdot* 
Silitt^Lëgè^ ai' Jeand'hebrës^ a fait construire dans cette * 
niànuracturé', en 1 8 3^0 /une secon'de machiné. II occupe 
âe ' 1 50 '3 *2q'ô '.ouvriers ; , il consomme annuellement 
40 6)^ b'ôlcilograïiimifs' de chiffons, qui produisent envi- 
ron^ 300,000 kilogrammes de papiers potir l'ébrituré et 
pôuir rimpression. LVssortifnent de ces papiers offre des 
qualïtîes; dont les prix varient depuis 4 fr. 50 cent. ïa 
râmè jiisqu à 25 fr..La fabrique de Jeand'heurés tnérîte 
lé'rappeî de la médaille d'oi' qu'elfe a rieçue eh 1827. 



NOUVELl-ES MÉDAILLES D'OR. , 

Société anonyme des papeteries du Ma- ^"^^^^^^^ 
rais et de Sain te -Marie (Seine -et- cTor. 
Marne). Dépôt à Paris, rue Christine, 
n" 5, 

Cette vaste entreprise, dirigée par M. Delatoucbe^ 
consiste en six usines, où travaillent constamment 5 5 Ô ou-^ 
vriers de toutes professions , logés par la compagniie; et 
recevant 216^000 francs de salaire annuel. L'une des 
usines, celle de Sainte-Marie , est alimentée par un puits 
artésien qui fournit 600 litres, à la minute, d'une eau 
'parfaitement limpide. L'étahlisseinent complet auta trois 
machines à la Donkfn ; il possède seize cuves à fa maiiî ; 
il fabrique par jour de 350 à 400 rames de papier pour 
l'écriture , Tim pression ,*!e dessin et la gravuf e eh taille 
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NouTelles douce ; ii produit d'excellent papier de tenture ; il fo)ir- 
mëdUflèf ^^ depuis longtemps le papier des billets de banque et 
le papier à timbre. La valeur des papiers ordinaires est 
graduée depuis 7 francs la rame, papier écolier^ |us- 
. qua 23 francs, papier Jésus surfin, non coflé, pour 
Timpreasion. Tous ces papiers sont d'une blancheur 
remarquable et d'une fabrication soignée^ Les . papiers 
faits à la mécanique sont également unis des deux côtés; 
il n'y a pas d'envers. 

Avec un capital de 1,800,000 francs, la production 
annueile de rétablissement s'élève à près de 900,000 fr. 
Cet établissement, sous le nom de M. Delagarde qui U 
dirigeait, reçut en 1 8 1 9 ia médaille d'argent; ses progrès 
sont immenses depuis cette époque. II mérite aujourd'hui 
la médaille d'or. 

Papeterie d EtJHARCON 5 près Mennecy 
(Seine-et-Oîse). 

^ • - * 

Cette papeterie e§t .fondée par une société anonyme; 
les constructions en sont, vastes et paifaitement appro- 
priées a leur destination; le classemenl des ateliers, la 
division du travail n'en sont pas moins- remarquables. 
Une chute -d'éau de l'Essonne fournit une force motrice 
dé 1 40 chevaux, force consacrée au travail de douze cy Un- 
dres, quatre cuves, deux machines à papier continu , et 52 
presses en fonte. Deux cents ouvriers des deux.sexes ajou- 
tent leur force intelligente à cette puissance matérielle, 
pour produire tous les genres de papiers, qui représen- 
tent une valeur annuelle de 720,000 francs. La grandeur 
- de cette manufacture, modèle des perfectionnements ïes 
plus récents, et la beauté dç ses produits, sont, à tous 
égards, dignes de la médaille d or. . 
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M. FiRMiN DiDOT, au Mesnil-sur-i'Estrëe ^w^Hc* 

/.^ X médaïutf 

(HiUI'ej. ' ; «*'«'• 

Son établissement était naissant lors de la dernière ex- 
position. H est aujourd'hui complet ; il offre au commerce 
des papiers du plus grand luxe^^ et des papiers communs 
qu il peut livrer à 4 fr. 50 cent. la rame (papier pot).' 

, La manufacture de M. Firmin Didot fabrique le 
papier continu, par le secours combiné d'une forcé hy- 
draulique et du travail de 250 ouvriers, tous habitants 
de la campagne; et formés à cette industrie par ce célébré 
typographe. La production annuelle s élève à près de 
cent mille rames ; c'est dans les ateUers du Mesnil que fut 
montée la première presse à sécher. 

Le jury central décerne à M. Firmin Didot une seule 
médaille pour Tens^mble de sbs produits; depuis le sim- 
ple papier jusqu'à ceséditions admirables, qui sont dignes 
de transmettre en même temps à la postérité les chefs- 
d'œuvre de l'esprit humain et de l'industrie nationale. 



RAPPEL DE MÉDAILLE D'ARGENT. 

* 1 

M.Edouard Wise, à Saînt-Sulpice-Iès RappcJ 

-r^ T ' /r>t . \ de mëdaiHe 

Douîans (^feommej* d^argem. 

H a pre'^senté ; des papiers grand format, imités 
des plus beaux produits de Hollande et d'Angleterre, à 
des prix qui varient de 8 a 3 5 francs la ram^ ; des car- 
tons dits de Rristol, de 45 à 60 francs la rame; enfin, lin 
papier très-mince et d'une teile consistance, qu'il faut du 
temps et des efforts considérables pour le lacérer. Sa manu- 
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Rappel ' facture^ précédemment établie à Haflines (Pas-de-Calais), 

%T^^t^^ obtint, 'en 1827, la médaille d'argent, sousïe nom de 

Chaiies Wise. Elle est aujourd'hui plus considérable et 

travaille avec autant de soin : elle mérite la confinnation 

de cette honorable récompense. 



.11. 



Nouvelieg 
mëdaiilei 



NÔtVELtÈS MÉDAILLES D'ARGENT. 

M. F, M. MoNTGOLFiER, à Annonay 

d'argent. (Ardèche). 

M. Montgolfier porte un nom illustre dans l'industrie. 
Son frère , M. Jean-Baptiste Montgolfier , oi^tiat la mé- 
daille d or en, fan ix, et le rappel en 1819 et 182.3. Dam 
cette dernière année, un perfectionnement très-remar- 
quable était signalé comme produit par le concours des 
deux frères. 

En 1 827 , le jury déclarait que M. F. M* Montgolfier 
ainsi que M. Canson méritaient la médaille d'or, pour la 
beauté de leurs produits; ils l'auraient alors obtenue fun 
et (autre, s ib avaient satisfait aux conditions prélimi- 
naires de présentation au jury départemental. 

Aujourd'hui le jury central, sans trouver que les pro- 
duits de M. Montgolfier soient moins distingués , n'a pu 
s'empêcher de reconnaîtreque sa fabrication est beaucoup 
moins étendue que celle des établissements qui, depuis 
1^27^ se, sont placés au premier rang. II n'emploie que 
1 00 ouvriéUs'ct ne produit par année qtie 350 quintaux 
de papier. Le jury, témoignant son vif désir que M. Mont- 
golfier développe avec bô>riheur et rapidité son indus- 
trie, lui déèfefne là f5remièrè tnédaifle d*âi^ént. 



r-. 
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MM. Blanchet frères et Kléber, à Rives No«vfïîes 

/T ^ \ mëdauloi 

( Isère j. d'argent.. 

£n 1823, ces habiles fabricants avaînt obtenu h 
médaille de bronze. En 1827, ils n exposèrent point 
mais il n'en travaillèrent pas moins à perfectionnerdéurs 
produits, à donner plus d'étendue à leurs fabrications. 
Maintenant ils possèdent deux machines à papier continu 
et* cinq cuves à la main. Ils occupent 226 ouvriers des 
deux sexes, consomment annuellement 415,000 kilog. 
de chiffons, et livrent au commerce pour 650,000 fr. 
de papiers. Ils exportent en Italie, en Suisse, en Espa- 
gne , en Belgique. Un faif a constaté la bonne qualité de 
leurs papiers ; tous les registres présentés à Fexposition 
de 1 83 4 sont faits avec du papier de Rives, qui sert exclu- 
sivement à cet usage. Le jury central juge MM. Blanchet 
frères et Kléber dignes de la médaille d argent. 

MM. Richard et compagnie, à Plaînfoing 

( Vosges ). 

Leurs produits , presque aussi beaux que ceux des ex- 
posants qui précèdent, sont donnés par deux machines 
continues, d après le système de M. Didot-Saint-Léger, 
Ils font travailler 130 ouvriers, et fabriquent 40,000 
rames de papiers blancs, de couleur, de tenture et 
.d'emballage, au prix moyen de 7 francs la rame. Le jury 
leur décerne la médaille d argent. . f^ 

MM. Callot-Bellisle fils et frères, à 
Vîeuze et à Chantoiseau, commune de 
Saînt-Mîchel ( Charente ). 

Leur fabrique de Chantoiseau. travaille à la main. 
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NouTelIei celle de Vieuze travaille à la mécanique : elles occupent^ 
méaaxiies ^jjsejQyg igQ ouvriers des deux sexes. Leurs produits, 
vendus dans toute la France, sont recherches de Tétran- 
ger , et sont envoyés jusque dans les mers du Sud. Leurs 
papiers continus, d'une pâte blanche et fine, offrent 
une surface égale et lisse. Ceux qu'on destine au* lavis 
sont les plus remarquables; on n'en avait pas encore fa- 
briqué mécaniquement, qui réunissent autant de corps 
à de plus grandes dimensions. MM. Callot et Bellisie 
méritent la médaille d'argent. 

MM. Latune et compagnie , à Crest, com- 
mune de Blacons (Drôme). 

Ils ont exposé des papiers dont les qualités ne laissent 
presque rien à désirer. Ils ont un moteur hydraulique, 
trois QjLives toujours alimentées par trois cylindres, et 
douze piles de maillets; ils emploient 80 ouvriers logés 
dans l'établissement, et 10 manœuvres non logés. Usent 
établi récemment un atelier de réglure pour les registres 
et la musique. Us avaient reçu la médaille de bronze en 
1 823 ; ils ont maintenant droit à la médaille d'ai^ent. 



RAPPEL DE MEDAILLE DE BRONZE. 

^^Çrl, MM. Lacroix frères et Laroche , à An- 
d« bronze. goulême (Charente). Depot à Paris, 

rue Dauphine 5 n*" 20. 

Ils imitent parfaitement le ^/ace des papiers anglais. 
Néanmoins ce poli n'est pas sans inconvénients. La pres- 
sion nécessaire pour le produire ^ en resserrant trop les 
poreS; empêche Teiicre d'y pénétrer; aussi la jplume 
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gliss6*t-elledessus sans laisser d empreinte suffisante. A jou- lUpfe* 
tons que la même sorte de papier, cotëe par tes exposants ^^"^^ini»»^ 
à 20 fr. sans cet apprêt , est cotée depuis 7 jusqu'à 1 6 fir. 
de plus , par raifae , lorsqu'il est glacé. C est faire pîtyer 
trop cher un avantage douteux. 

En définitive les papiers blancs de MM. Lacroix et La- 
roche sont bien fabriqués; leurs papiers de couleur offrent 
des nuances agréables, fondues avec égalité. Le jury leur 

confirme fa médaille de bronze accordée en 1 823. 

I 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE. 



\ 



MM.MuLLER, Bouchard, Oudin et com- Noureneâ 

^ g^ * T^. /o • médaille» 

pagnie , a urueures, près Dieppe (^feeine- de brooie. 
Inférieure). 

Papiers d'impression , les plus beaux dans leur genre 
que lexposition ait offerts ; papiers brouillards et papiers 
d'enveloppe pour la quincaillerie, faits avec plus de soin 
qu on n'en a mis jusqu'à présent à ce genre do produits. 
Le jury décerne la médaille de bronze à MM. MuIIer , 
Bouchard , Oudin et compagnie. 

M. BouLARD, à la Villeneuve , près Bar- 
sur-Seine (Aube). 

Papiers pour lavis , pour gravures en taille-doucc et 
pour registres, d'une qualité remarquable : ifs méritent 
la médaille de bronze. 

M. Bechëtoile, à Bourg- Argentai , près 
Saint-Etienne (Loire). 

Ses produits sont dignes de ïa grandeur de I établisse- 
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Nouvelles ment qu ii a çoiistruijt en 1 8 26 , de concert avec M. Eik 

mëdwiïeg j^ontgpl fier. Une chute d'eau de 31 mètres imprime le 

mouvement au mécanisme à papier continu ; il y a six 

moulins jà cylindres, plus un septième à' mstiUets. Depuis 

1831, M. Bechétoile a construit de nouveaux moulins à 

cylindres avec des pompes aspirant lexcès d*eau qui, 

' mélangée avec la matière première, maculerait les feuilles 

de papier. II produit annuellement 2 1 0^000 kilogrammes 

' de papiers de toute espèce. Le jury lui décerne la mé* 

daille de bronze. 



' MENTIONS HONORABLES. 

Mention» jjfM, Jaffart père et fils , à Mende. 

( Lozère j. 

Leur papeterie, fondée seulement depuis 1825, est 
néanmoins la première établie dans ce département; 
elle occupe 70 chefs de famille, fait vivre environ 300 
personnes, et s augmente continuellement. Le bag prix 
de la force hydraulique et de la main-d'o^vre dans cette 
partie de la France permet d y produire avec économie 
de bons papiers, en procurant des moyens d'existence i, 
la classe pauvre dépourvue de travail. 

M. Ballonde, à Cuzorn, (Lot-et-Ga- 
ronne ). 

Ses papiers , fabriqués à la cuve , sont blanchis par le 
chlore; la pâte en est belle : ils coûtent de 8 fr. à 25 fr. 
la rame. 
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CITATIONS favorables: 

• , •' : ; 

M* LouBRY , au Petit-Rabousy, commune citatioi 
de Haris^ près Vervins (Aisne). 

Cette fabrique né confectionnait autrefois que du j^-^ 
pier d emballage. Efle a fait beaucoup de progrès depuis 
1 83 1 ; ces progrès sont un bienfait pour ie pays quelle 
enrichit. 

MM. Patin et compagnie , à la Thibau- 
dière (Indre-et-Loire), 

Ils exposent pour la première fois les produits de leur 
manufacture , qui se développe et se perfectionne avec 
rapidité» , 

MM. Truon et AuDiBÊRT, à Divônne 

(Ain). 

Leur fabrique, établie seulement en 1827, produit 
par année de 8 à 9,000 rames, dont une partie sex* 
porte en Suisse; ils occupent 34 ouvriers. 

M. Delaroche ( Lambert ) , à Laval 
( Mayenne ). 

Créateur d une papeterie mécanique établie depuis 
trois ans. 

M. Maxime Delestrade , à Mèyrargues , 
arrondissement d'Aix ( Bouches-du- 
Rbône \ 

Papier qui n a pas besoin de collage , ait avec i algue 
I. 19 
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CiUdoDt 
farorabTes. 



NouTelIe 

mëdaîKc 

de bronze. 



marine quou trouve en abondance sur les bords des 
étangs de Berres et de Martigues. Si ce fabricant peut, 
comme il {annonce^ livrer ce papier à 30 pour cent au- 
dessous du prix des papiers ordinaires , il aura doté d*une 
industrie importante les départements maritimes. A ce 
titre il devra recevoir une récompense supérieure, lors 
de la première exposition. 

5 H. 

PAPIERS DE FANTAISIE. 



NOUVELLE MÉDAILLE DE BRONZE. 

M. Angrand, à Paris 9 rue Meslay, n'' 61. 

Dés 1823 ses papiers et ses bordures de fantaisie 
méritèrent la médaille de bronze pour la variété, b 
nouveauté, Texécution supérieure de ces produits. Par 
le développement qu a pris son industrie, dont les ventes 
annuelles selèvent maintenant a 300,000 fr. , pour 
des papiers consommés dans toute TEurope et jusquen 
Amérique, M. Angrand mérite une nouvdie médaille 
de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mentiona J^J^ FiCHTEMBERG, à PariS , TUe dcS Bef- 

bonorabief. ^ 

nardins, n"" 34. 

Il excelle dans la fabrication des papiers marbrés ; il 
fabrique des crayons de mine de plomb qui satisfont 
les consommateurs. II obtint, dès 1827, une mention 
honorable à laquelle il a maintenant de nouTeaux titres. 
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• ■ » 

M* Delport aîné, à Paris, rue Guérin- j^^^^rob^s. 
Boisseau, n"* 24. 

Bordures de papi^ gaufré et doré^ I^$ unes exécutées 
au balancier^ les autres à Temporte-pièce^ et toutes d'un bel 
effet; papier d argent moiré pour tentures d'appartement. 
Ce demi^ genre de produits offre une innovation >dîgtft 
d'être encouragée. 

M. GoRGU , à Paris , rue Frépiïïon , n" 7. 

Bordures en papier doré y soit estampées soit décou- 
pées ; il réussit dan9 ce geprc aussi' bien que M. Delport. 

PAPIERS DE YBRJIE. . . 



CITATION FAVORABLE. 



f - -; ■^ 1":T 

I' - 

■ iv ; 



M. Barbier, à BeileviUe, chknfiS^e lié citatîoii 

Ménîîmohtant,etàParfs;TtiéC^â|)b^ '•^''"^^** 
n" 23, 



' : i- i 



Ses papiers de verre sont de très-boo&e qualité y étuB 
grain plus régulier que celui des papiers de grètf «^ ^tép 
communément au conuxueixesous le nom de papiers de 
verre : ce perfectionnement, est un 3^rvice rendu à l'in- 
dustrie; ' . ..-1 . :. 
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,^. , CHAPITRE XIX. 

. > Il ^ I . ... 

«BENITS ET PORPHYRES, MARBRES, ALBÂTRES, 
PIERRES GRAPHiaUES, CIMENTS. 



i • , 



SECTION PREMIÈRE. 

CBANITS BT PORPHYRES. 

La France possède de très -beaux granits en Bre- 
tagne, dans les Alpes, dans les Pyrénées et dans les 

montagnes de la Corse. 

Cest avec un extrême regret qu on n'a point vu figu- 
4rer à^I'^peu^on les ibèlleS: tables de granit orbicutair<& 
^t 4)çgpiiati4^ jadienne à diallage , travaillées d après les 
ordres du gouvernement par M. Hersent. D'après la 
beauté de ces tables et la perfection du travail, le jury 
loeiblral eût honoré cet fiabile artiste |)ar une ré(»m- 
^nsedistinguée. 



• • k\ • ••• « 



1 1 ' 



;ll ■ 



RAPPEL DE MÉDAÏLLE D'ARGENT. 

• ■ 

^PP«? MM. Vallin père et fils , entrepreneurs 
d'argent. de travaux publics , à Paris , rue Mo- 

reau, faubourg Saint- Antoine, 

MM. VaHin se livrent avec le plus grand succès au 



r » 
• • • 
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travail des matières les plus dures et les plus rëfractair es. Ri 
tefles qup . les granits ^ les porphyres , les jaspeâ y les ^^^ 
agates, etc. 

Ils ont présenté cette année une belle coflection de 
tables de granit et de porphyre français. Cette coOec^ 
tion est la preuve frappante des heureuses ressource 
de notre territoire pour ces matières indispensables atiâ: 
beaux-arts, et si propres, par leur durée, auxrmoiiu- 
ments élevés pour la postérité. Le jury centrsi accorde 
le rappel de la médaille d*ai^ent obtenue en 1827 par 
MM. Vaffin. 



SECTION II. 

MARBRES. 

Peu de contrées sont en réalité plus riches que.pûtrç 
pays en substances minérales propres aux grands tra- 
vaux de sculpture et d'architecture. Dans les beaux mo- 
numents que les Romains ont érigés sur notre sol , on 
retrouve nos marbres indigènes, dont ils connaissaient le 
prix et qu ils savaient exploiter. Mais quand fut arrivée la 
chute de Tempire, dans le moyen âge et même après la 
renaissance des arts, la pensée de mettre à profit ces ri- 
chesses naturelles , tombée dans foubli , n'en fut tirée ni 
par le sentiment patriotique, ni par un juste espoir de 
bénéfices suffisants pour compenser d'inévitabfek' Sa- 
crifices. On aima mieux demander à Fltalie ses marbres 
blancs pour la statuaire , à fltalie, à TEspagne , à TOriènt 
leurs marbres riches en couleurs pour l'ornement des 
édifices. Chaque année for de la France, en quantités 
toujours croissantes, dut payer ceis importations.^ 
, Sous. François P'' on commença, qudiqujaii recherches 
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de marbres hid^ne^; eHes forent piu6 midti{AéBs et 
j^s fructueild^ vers h fin dn règne de Hetiri IV^ 

Le grand siéde de Louis XIV a montré , dans les dé* 
eorftttons intérieures da Louvre et des Tuileries^ Theo- 
reux em^doi que nos artistes peuvent faire des mar- 
bres français. Le siècle suivant négligea ces exem^des. 
Mais, depuis {es premières années du xix* siède, on 
8*est appliqué, dans un grand nombre de localités, à la 
recherche , à {exploitation de nos richesses minérales. 
Déjà plus de soixante départements peuvent fournir des 
^ marbres, variés de couleur et de beauté , propres à tous 

les usages, même aux plus précieux. Ainsi le marbre 
blanc des Pyrénées est pour le moins égal en qualités, en 
éclat, aux meilleurs marbres de Carrare : les artistes ont 
été frappés de l'analogie qu'il présente avec fes mar- 
bres de Paros; et dans quelques camcres, avec Je marbre 
pentélique. 

Valeur des marbres étrangers importés en France : 

ANNEES. ENTRÉES. 

1823. 1,736^114^ 

1627 1,655,241 

1833 368,701 

ê ê 

Ce^ trois nombres suffisent pour nous montrer que, 
depuis 1 823/ les richesses minérales de la France nous 
mit permis de réduire de plus en pîus Tachât des marbres 
étrangers. 



■«■ 



RAPPEL I>E MÉDAILLES D'ARGENT. 

> ■ . 

Rappel M- Layerle-C APEL 9 à Toulouse (Haute- 

demëdaiiîef r* \ 

tftrgcnt. Iraronnej. 

^ M. Tjayërfê «exploite à fa fois plusieurs carrières. Pour 
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k» beaux iniuiMrQft statuaires qu'il »trait auj^rèi de Saiitt- 3 
Béat, il obtint, en 1 8St7, la médaille d'argent, En 1 834 *^^ 
ii a présenté troi« blocs considérables du même marbre, 
réservés pour les travaux des musées royaux ; i{ a dé phis 
exposé des chambranles et des dessus de cheminée, des 
tables, etc., tirés de ses autres carrières de Mansioux , 
de Sigoac et de Barbazan. Ces produits , dune b^Ie mar 
tière, sont taillés et sculptés avec goût dans les ateliers 
que M. Layerie possède à Toulouse : il est toujours 
digne de la médaille d'argent. 

MM. Thomas et Decouchy, à Paris , rue 
du Faubourg Saint-Martin^ n"* 126. 

A l'exposition de 1827, MM. Thomas et Decouchy 
ont obtenu la médaille d ai^nt pour les beaux marbres 
griottes, thrés de leurs carrières de Cannes (département 
derAude) ; ilsexploitent aussi de$ carrières consklérables 
dam le département de l'Hérault, Le jury leur rappelle 
fa médaiHe d'argent. 



MÉDAILLE D'ARGENT 

M. GER13ZET (Aymé), à Bagnères-de-Bi- m 
gorre (Hautes-Pyrenées). 

M. Geruzet emploie de 20 à 4o ouvriers dans ses 
carrières ^ suivant les saisons plus ou moins favorables; . 
p«rc9 que les neiges empêchent de travailler dam quel- 
ques-unes depuis novembre jusquen avril. Trente-six 
autres ouvriers sont occupés dans son atelier, poiur ie 
acuige, ia taille et le poiissaige. Deux roues hydrauliques 
servent de moteur à là scierie ; un mécanisme p^ticu- 



196 CHAPITRE XIX. -^ GRANITS BT PORPHYRES, etc. 

Médaille {îer sert au sciage cylindrique des tables rondes. M. Ge- 
cargent 'j^^g^. ^ présenté la collection la pius variée de marbrès 
travaillés; devants de cheminée, tables rondes, etc., en 
marbres vert, hortensia, isabeQe-rosé, aspin, bleu tar- 
quin, lumachelle, etc. Il a pareillement exposé de beaux 
échantillons de toutes les variétés qu'offrent les mari)res 
de Bigorre. Le jiiry décerne à M. Greruzet la médaffle 
d'argent. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 
de^médalne ^* Grimes, à Montpellier (Hérault). 

de bronze. |^^ Grimes exploite à Cannes , département de 
f Aude 9 une carrière de maibre dont il présente des 
échantillons lumachefles jaunâtres, dits bois d'olivier; 
il exploite en outre, à Lavallette^ des carrières de marbre 
liimacheile, macaronite et jaspé, de jaspe nankin et 
rosé, blanc veiné, etc. II emploie, tant aux carrières cptk 
ses ateliers de Montpellier, 110 ouvriers et 25 ou- 
vrières spécialement affectées au polissage. M. Grimes 
est toujours digne de la médaille de bronze. 



NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE 

NouveHcB Société anonyme d'Epinal (Vosges). 

de bronze. II n'y a que six ans qu'on a commencé d'exploiter 
le marbre des Vosges. On {extrait déjà de 1 3 carrières 
dont 5 sont auprès d'Epinal; dies donnent un marbre 
brèclie à fond gris, avec des nuances très-bien variées. 
On trouve dans les autres du beau marbré Âim*, du 



SBCnON II. -^ MARBRBg* ' ? ' M7 

marbre bianc , du ,bleu turquin , du marbre l^rèche vio- N- 
îet , etc. Une compagnie anonyme a cohiSê la direction ^! 
de ces exploitations à M. Adam , ainsi que ies travaux 
de sciage et de poIi3sage. Xâ compagnie occupe 40 ou- 
vriers; elle a des scies mécaniques. Le. jury, pour recom- 
penser des efforts qui ouvrent à la France une nou- 
'vcflè source de rfcchesse, décerne la médaifle dé broàze 
à la Société anonyme d'Ëpinal. i 

M* G A UD Y (Théodore), à Boulo^ne-rsur- 
Mer (Pas-de-Caiaîs). 

Son exploitation des marbres du Pas-de-Calais est 
fort active. Il a fourni tous ceux qui décorent la colonne 
érigée en fhonneur de la grande armée, sur les hauteurs 
de Boulogne, d'où partirent les vainqueurs d'Austerlitz; 
il dirige dans cette ville un atelier de marbrerie pour 
les usages civils. II mérite la médaille de bronze. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. le marquis de Galifet , au Tholonet m 
(Bouches-du-Rhône). ^'" 

Pour avoir présenté trois colonnes et des échantillons 
de marbres tirés de la carrière du Tholonet, qu il a re- 
mise en exploitation. 

M. Ferry, à Epinai ( Vosges ). 

Pour ses beaux vases en serpentine des Vosges. 

MM. RouAix, Rabote AU et compagnie, 

à Saint-Girons (Ariëge)/ 

Pour les marbres blancs et les maîtres tfe^ Couleur 
qu ils exploitent à des prix très-modérés. 
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MentioBf j^. GiRAUD, à Parîs, rue Basse* Saint- 
•PieiTe, n® 2. 

Pour les marbres qa*ii tire des carrières d*Aiiipiis, 
dans le département du Var. 

M* GuYON - Desmoulins 9 à Coutances 

(Manche). 

Pour les ëchantillons de marbres de Coutancci» 
de marbres noirs, de marbres gris et de marbrai sa- 
vonnés. 

/ 



CITATIONS FAVORABLES. 

jjj^^^j'^* M. le comte de Përrochel, à Saint-Au- 
bin de Locquenay ( Sarthe ). 

Pour des échantillons d un beau marbre de la Sarthe 
qu on n a pas encore exploité. 

M# Henry jeune, à Laval (Mayenne). 

Pour ses échantillons de marbres de la Mayenne, 
qu'on peut fournir de toutes les dimensions, jusquâ 
quatre mètres de longueur. 

M. Henriot , à Nevers ( Nièvre )• 

Pour les eflforts infatigabies qu il a faits afin de procu- 
rer un grand développement à l'exploitation des marbres 
remarquables que possède le département de la Nièvre. 



k 
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SECTION III. 

INDUSTRIE DES MARBRIERS. 



MÉDAILLES DE BRONZE. 

y 

Les marbriers de P.aris ont acquis une réputation jus- 
tement méritée par FinteHigence et le bon goût qui 
distinguent leurs travaux. Dans le dessein de reconnaître . 
et de récompenser cette supériorité, le jury central a 
décerné la médaSIe de bronze à 

M. Bourguignon, à Paris, rue Pierre- Mëd 
Levée , n*^ 1 5 , 

Pour ses tables et 4es moulures en marbre ; 

M. Garitte, à Paris ^ rue de Charenton, 
n^32, 

Pour la bonne confection de ses objets en marbrerie. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. BoucNEAU, à Paris, bouïevart Beau- ^«' 
marchais, n^ 43. 

Pour divers objets de mart^erîe bien exécutés. 

M# Dropsy, à Paris , Boulevart Beaumar- 
chais, n^ 83. 

VoMx remploi des {av€t de. V<^vic. 
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MeDtioni M, NovioN, à Psarfs* Tuc dcs Marais du 

Temple , n^ 1 1 . 

Pour divers objets en marbre du Pas-de-Calais et des 
Vosges. 

M. RosEMBERO ^ à Paris , rue du Chemin- 
Vert, nM2.' 

Pour la bonne confection de ses marbrés taillés en 
* tables rondes. 

M» Lyss, à Paris, rue du Chemin- Vert, 
n°39. 

Pour ses marbreries en mosaïque. 



SECTION IV. 

MOSAÏQUES^ MARQUETERIES EN MARBRE ET PIER^B§ 

PRÉCIEUSES. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 

%p«i M# Grimes , à Montpellier ( Hérault). 

e médaille ^ r V / 

de bronze. M. Grimes, jugé digne du rappel de la médaille de 
bronze pour le zèle et les soins qu*U continue d'apporter 
à l'exploitation des marbres du Midi , mérite le même 
rappel pour les ouvrages en marqueterie exécutés dans 
ses ateliers. 
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, NOUVELLES MÉDAILLES DE BRONZE, h. : " « 
MM. QyiNET, rue Jean - Pain>-: Moflet , NouTeiie» 

o • ■ !■:..: 1 ' médailles 

" -^'« j , ' de bronze. 

Ils ont exposé de belles tables de .marqueterie de marbre 
avec incrustations. Le jury leuf décerne la médaille de 
bronze. 

M. RocLE, à Paris, rue Neuve-Saint- 

Gîiïes,n^ 8. 

Leurs pendules , leurs tableaux ^ Ieur$ piédestaux en 
marbre noir de Dinan , ieurs marqueteries d'agate , de 
jaspe> de turquoise et de lapis-lazuli , les rendent dignes 
de la médaiïïe.de bronze. 



'.t. 



MENTIONS HONORABLES. 

Mé G ALiNiER y à Montpellier ( Hérfml t )• Mentions 

Pour ses dessus de tables eil marbre, ornés- dé mo- 
saïque sur ilifi fond veï«f antique." 

• ■ •' ' .'■ . 

M. BoucNEAU, à Paris, boulevart Beau- 
marchais, n^ 43. 

Déjà mentionné :Conmie marbrier^ M. Boucneau i*est 
de nouveau pour ses tables en marqueterie. 

M. RosEMBERG, à Paris , rue du Chemin- 
Vert, n^ 12. 

Ainsi que le précédent j il est déjà mëritloriné^Koiio- \ 
rablement comme marbrier; il mérite de Féline comme 
febricant de tabletterie dé marbre*. 



" '" r,l^ -. ..'.tj J 
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Mentioni M, Lyss ^ àPapM, rue du Chemin-Vert, 

honorable!» ' « ^ ^ 

Honorablement mentionné comme marbrier, il doit 
rétre aussi contme fabricant de mosaïques. 



SECTION V. 

PEINTURE IMITANT LE MARBRE. 



MENTIONS HONORABLES. 
MenUoni |||f^ WiESEN , à Papis • rue du Chaume , 



lionorablei. 

n^ 13, 



A présenté des peintures imitant le marbre, des ta- 
bles, des vases et de petites statues. Ses peintures, d^une 
grande beauté, sont frappantes de vérité. 

M. HoRNER, à Paris, rue de la Planche, 

n^ 16. 

M; Homer expose plusieurs pannéaax couverts de 
peintures à l'huile, imitant )es marbres précieux, des 
bois et des incrustations de couleurs variées.. L'ioaita- 
tion de ces matières est extrêmement remarquable, et 
îes vernis Sont d'un beau poli. 



SECTION VI. 

ALBÂTRES ET ALbItRIERB. * 



. t 



CITATIONS FAVORABLES. 

CHatîoiv ]^M, BosQ frères^ à AurioI( Bouche$*d[u- 
Rhôtife). 

MM. Bosq ont exposé «n jéchantillon d'albâtre bimic 
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d' Auriol et un d albâtre isabelle de Roqueraine ; ces al- C 
bâtres indigènes , bien polis par les exposante , ont Tavan- V 
tage de pouvoir être réduits en lames plus minces que 
ceux dltalie. 

M* Eue 9 à Paris ^ rue Bourg - Labt>é ^ 

Objets en albâtre dont le travail est remarquable. 



f 

SECTION VIL 

PIERRES LITHOGRAPHIQUES. 



MEDAILLES DE BRONZE. 

M. Dupont (Auguste) et compagnie, à ^ 
Périgueux (Dordogne). 

Pierres lithographiques de Savignac (Dordogne) et 
de'Châteauroux (dépâïlement de Flndre). Les expo- 
sants ont établi dans Périgueux une scierie qui Êh 
mouvoir 12 lames par une roue hydraulique; uiie se- 
conde roue tait mouvoir' tin mécanisme pour le polis- 
sage des pierres. L'ensemble de ces travaux mérite la 
médaille de bronze. 

r 

M. Mantoux (Etienne), à Paris, rue du 
Paon, n"" !• 

Il a présenté de belles pierres lithographiques tirées des 
carrières de Tonnerre et de Passy , dans fe ^parteliieiit 
de r Yonne. (Voyez chap. xxxix , Arts graphiquis.) 



1 1 t I • ■ 
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MEJSTION HONORABLE. 



Mention M, CHEVALIER et Compagnie^ à Paris, 

honorable. •t-«tt «^^ 

^uai de Valmy, n*" 28. 

'Lés^ étsJ>Iîssétiiénts de M. Chevalier pour lés pierres 
lithographiques sont situés à Tonnerre; ceHe^ qu'il a 
soumi$es à lexposition méritent une mention honorable. 



• * t^ • 



CITATIONS FAVORiABLES. 
citationi M. Chevron • à Nantua ( Ain )• 

ayorables. - ^ ^ ' 

Pour Tespèce de pierre lithographique qu'il exploite 
depuis deux ans. Elle est r^ardée comme une des plus 
parfaites qu'on ait découvertes en France , elle unit la 
finesse du grain à la pureté de ia matière , résiste aux 
plus fortes pressiohs^ et reçoit ie plus beau poli.. 

M. Bernard, à Mai^champ (Ain). 

Pour les pierres qu'il tire d*un immense gissement 
auprès de Marchamp ; elles sont d'une pâte excellente ; 
dfe^, prennent un poli remarquable, qui les rend parti- 
culièrement propres aux ouvrages à Ja plume. 

SECTION VIII. 

. , ARDOISBS. 

CITATIONS FAVORABLES. 

Châtions ]\(]|ï, Debry-Rauve, à Montheriué (Ar- 

dennes). ' 

Marqueteries en ardoise des Ardennes, à diverses 
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nuances; ces ardoises s'appliquent sur ia chaux hydrau- Citotîons 
lique et mieux encore sur le plâtre. Les parquets ainsi ^•^<>'**»^***' 
marquetés tiennent le milieu pour la dépense entre les 
carrelages en^ terre et les pavages en marbre. 

M. QuESNEL ( Etienne ) , à Paris , rue de 
Provence, n^ 42. 

Tableaux en ardoise, préparés pour Fusage des écoles ' 
primaires qui suivent ia métliode de renseignement 
mutud. 



^•oo«< 



SECTION IX. 



PIERRES MEULIERES. 



MENTIONS HONORABLES. 

» 

MM. GuERiN y Cardet et Bouchon ^ à la Mentions 
Ferté-sous-Jouarre ( Seine-efr-Marne ). ^^"<>~*'*«*' 

Exploitations de pierres meulières. Ils sont spéciale» 
ment mentionnés pour la taille, façon anglaise, de 
meides ayant 1 mètre 30 centimètres de diamètre, et 
< coûtant chacune 250 francs. 

.M. GiLQUiN, à la Ferte-sous-Jouarre 

(Seîne-eé-Marne ). 

Exploitation de pierres meulières, à ciel ouvert, oc- 
cupant 90 ouvriers : les produits se vendent en France^ 
en Allemagne, en Belgique, en Angleterre, etc. 
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SECTION X. 

CHAUX HTDRADUOOSg, CIHBMT LITBOÏOB. 



EXPOSANT HORS DE CONCOURS. 
^*how"* ^* I^^NYS, à Paris, rue de Caumartm, 

deconconn. n^ 28» 

Le jury central regrette que M. Denys , entrepreneur 
de travaux publics , ne se soit pas présenté dans le temps 
rigoureusement .prescrit pour être admis à f exposition. 
Le succès de ses travaux en maçonnerie hydraulique 
aurait obtenu certaiilement une haute récompense. 



MENTIONS HONORABLES. ' 

Mentions ]\|, Versepuy, à Rîom f Puy-dë-Dôme). 

Echantiflon de ciment lithoide remarquable pour sa 
bonne quidSté. 

M. ScANECG, à Lardin, comttiune de 
Saini^Lazare ( Dordogne )• 

Pour sa chaux hydraulique cdcinée avec de la houifle, 
puis éteinte par immersion. 



CITATIONS FAVORABLES. 
citationi ]M[^ Lhôte • à Meiun ( Seine-et-Marne )• 

Statues^ vases ^ mosaïques^ etc., en dment iithoïde 
trèfirdur et susceptible d un beau poli. 



SECTION :i||.^iqi4R||| A|ITIF|«IBLUM ^Tf Wke^t^MS. M7 

!Saone [ Saone-et-Loire j. 

Statues I ornements, tuyaui^ et bas$taft ea ciment hy- 
draulique, que fauteur appelle lithogène. 



SECTION XI. 

PIERRES ARTIFICIELLES OU FACTICES. 



MENTIONS HONORABLES. 

M. GOUILLARD , à Paris , passage de FO- Mentions 
/ ^ ^ , X o honorables. 

pera,n*^14. 

Objets dart en plastique, et mastic pour réparer les ' 
objets d art. 

M. Poiré, à Corny ( Moselle )• 

Pour ses tuyaux , ses fontaines et ses bassins en pierre 
Ëictice , et ses paves ou planchers en mortier romain , 
avec ou sans mosaïque. 



CITATIONS FAVORABLES. 

M. Texier , à Montmartre , barrière ^^,'^**'^.'** 
Blanche (Seine). 

Le jury regrette qu'il se soit présenté ti'op tard pour 
recevoir d autre distinction quune simple citation. 
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cxutîojii ]jf ^ -BoNNEviLLB , à Paris , rue Roche- 

cnouart, n^ 66« 

Pierres factices à rasoirs. 

M. Gerdrez, à Paris, me Montmartre ^ 
n*' 127. 

Pierres à rasoir, dites indéennes. 

Pierres novaculaires , et pierres factices à rasoir. 



CHAPITRE XX. 



HOUILLES ET BITUMES. 



SECTION PREMIÈRE. 

f 

HOUILLES. 

La houifie est exploitée dans trente-deux départe* 
ments; mais dans quatre seulement^ rAyeyron, la 
Loire, Saône-et-Loire et le Nord, cette exploitation 
donne les quatre cinquièmes du produit-total. Quatorze 
départements fournissent la lignite, et quatre autres 
l'anthracite. Voici les produits de ces substances minera- 
logiques pour f année 1 833— 1 834 : 

QVTANTITis. TALSURS. 

Houille.. 1,574,143,000^ 15,009,741' 

Lignite 70,930,900 557,849 

Anthracite 38)930,000 519,080 

Totaux pour 1833-1834.. 1,683,303,900 16,0799670 

Importations en 1833 699,457,178 10,477,398 

; en 1 897 540,448,9 17 

■ en 1893 396,659,603 

Ainsi, dans le court laps de temps qui sépare les ejfc- 
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positions de 1 823/ et de 1 834, Fimportation des houiDes 
étrangères a plus que doublé, malgré les droits consi- 
dérables dont elles sont chaînées ; cette importation sera 
bientôt égale à la moitié des houilles tirées des' mines 
françaises. L'achèviemetit dek eanafix el fentreprise des 
chemins de fer peuvent seuls restituer un avantage re* 
latif au combustible tiré de notre sol. 



MENTIONS HONORABLES. 

MendoM L^ Compagnie des^ hauts -fourneaux 

Le territoire au mMieu duqoet sont établis les hauts- 
fourneaux d' A lais abonde en charbon fossile dTexceUente 
qualijté. La compagnie des hauts^buroeauic '$e propose 
de rexploiter, non-seulement pour les besoins de ses 
travaux métafliirgiqifes , mais pour ia eoasomBiation gé* 
nérale de la France. Un chemin de fier 4evra conduire 
la houiÛe et les fers jus^'ou Rhône .pour descendre à 
ia Méditerranée , et jusqu'aox canaux qui s^mbranchent 
avec le canal des deux eaers : la houiïïe ^ le coke tirés . 
des concessions obtenues par la compagnie des hauts- 
fourneaux d'Âlais 'figuraient à lexposition C'est surtout 
pdur ses tf avafû^ métallttrgictués que cette coinpa^tiiè a 
méxiM la méd^e xTor. ( Voyez chapitre XX. ) 

Mentioii C>9iiPA«NiE dfela Gtande-<îô«be ( Oard \ 

Aonorable. ^ ' 

La compagnie de la CFrande-Combe possède six con- 
cessions principales, dont la superficie totale est d'en* 
viron 6 kilomètres cafrrés ; on compté jssqiâ a dr4 couches 
de houille bien reconnues ^ dont f épaisseur commune 
varie de 1 à 3 mètréà et mêttiè S^^SO. Uhe couche a 
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^i]3qu*à 10 mètrtô ^'épaisseur: six séries «FécbantiUons ]^^ 
de hpuilfe et cle coke représentaient àjexposition les 
six concessÎQns principales^ Le chemin de fer projeté 
d' Alais à Beauçaire permettra de transporter les houilles 
d'AIais dans toul; le midi de la France , et sur le vaste 
littoral de la Méditearranée. 

fl 

PRIX ACTUEL DES HOUILLES SUR LE CARREAU DES MINES, 

POUR 1,000 KILOGRAMMES. 

Mottes qudite supérieure, la Grande-Comte, 

Trescol, etc , 14^ 60« 

Mottes seconde qualité, et menu de forge, qualité 

supérieure . . • <..... 4 50^ 

Tout venant gros et menu. 7 35 

Menu de fabrique, première qualité 9 75 

Ces prix inférieurs donnent les plus hautes espi^nces 
ppi^r lepoq^ue prochaine où f on aura fini le cheipin de 
fer déjà mentionné. 



SECTION II. 

BITUMES. 



RAPPEL DE MÉDAILLE DE BRONZE. 



y i_ 



MM. DouRNAY frères, à Lobsann (Bas- ^ 
Rhin). • del 

MM. Dournay frères reçurent en 1823 une médaille 
de bronze, rappelée en 1827, pour les produits bitumi- 
neux qu'ils tirent des mines de Lobsann. Leurs prix 
sont beaucoup réduits depuis 1824. Leur mastic bitu- 
mineux j qui coûtait alors 24 francs , ne coûte plus que 
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dc^'daiilc ^^ fr» P^^^ 100 kHogiramnies. lis ont expose deux articles 
de bronze, nouveaux , savoir ; une caisse ou cuve en briques hitu- 
minées, tout à fait imperméable ; un échantillon de pa- 
piers imperméables aussi souples que des pafners ordi- 
naires, et précieux pour les emballages. Us exportent 
leurs produits dans toute f Allemagne , surtout pour les 
travaux des fortifications et des ponts et chaussées : ils 
méritent le rappel de la médaille de bronze. 



Médaille 
de bronze. 



MÉDAILLE DE BRONZE. 

M. ie comte de Sas^ënay et compagnie ^ 
à Paris j rue HautevîHe , n® 35. 

Il a présenté des mosaïques et des mastics pour cou- 
vertures horizontales, comme celles des terrasses; ces 
mastics^ composés d asphalte et de goudron minéral^ ont 
paru d une très-bonne qualité. Les services que les 
constructions d édifices peuvent devoir à Temploi de ce 
ciment méritent pour M. de Sassenay la médaille de 
bronze. 



CITATION FAVORABLE. 
ciution M. Ledru , a Clermont ( Puy-de-Dôme )• 

Pour des plaques de bitume bisasphalte, d*un prix 
très^modéré et d'une^j bonne qualité. 
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